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A - Présentation générale et remarques préliminaires

L'objectif de cette première partie est de faire le point sur les problèmes, tant méthodologiques 
que techniques, que pose le traitement statistique de questions ouvertes. On s’interrogera sur la 
pertinence de cette méthode, ainsi que sur la validité des résultats qu'elle permet d'obtenir. Puis 
on examinera concrètement les techniques statistiques qui sont mises en oeuvre, leur adéquation 
éventuelle aux objectifs recherchés. Enfin on envisagera les améliorations et développements 
qu'il serait souhaitable et/ou possible d'apporter, en se fondant notamment sur les travaux 
effectués dans d'autres domaines (linguistique, socio-linguisitique...).

Avant d'entrer dans le vif du sujet, précisons brièvement le contexte dans lequel s'inscrit cette 
démarche. La rencontre entre statisticiens et linguistes a fait émerger dans les années 70 des 
techniques nouvelles d'analyse de textes, techniques fondées sur l'étude des fréquences 
d'apparition des mots (lexicométrie). Ces techniques, utilisées conjointement aux techniques 
statistiques d'Analyse des Données, semblaient susceptibles de fournir un outil puissant pour 
analyser de larges corpus, notamment par l'éclairage nouveau apporté sur les textes par les 
représentations graphiques fournies par l'analyse des données. Les statisticiens de leur côté ont 
cru y voir un outil adapté au traitement du matériau d'enquête le plus voisin du texte littéraire, à 
savoir les réponses aux questions d'opinion ouvertes. En particulier parce qu'il leur semblait 
offrir une possibilité d'automatiser la phase délicate du post-codage.

Ainsi, aussi bien linguistes que statisticiens (ou sociologues) se sont crus en droit de se 
réapproprier (chacun l'adaptant à sa problématique) l'outil qu'ils avaient ensemble contribué à 
façonner, les linguistes en raison de la nature du matériau analysé (des textes), les statisticiens 
en raison des méthodes utilisées (les méthodes factorielles de statistique descriptive).

Ce rapport étudie ce glissement qui voit différentes branches des sciences humaines s'emparer 
d'un outil parce que voisin de techniques qu'elles maîtrisent déjà, sans pour autant s'interroger 
en profondeur sur son éventuelle capacité à s'adapter à leur matériau de prédilection, à savoir 
les données textuelles recueillies par enquête. On constatera, chemin faisant, que pourtant une 
telle interrogation se justifie pleinement, et que si, in fine, elle ne remet pas en cause la méthode 
elle-même, elle contribue à mettre en évidence certaines de ces carences, ainsi qu'à préciser son 
champ de validité.

Ce rapport est divisé en deux sections. La première théorique, présente d’une manière critique 
les méthodes existantes. On s’y interroge tout d'abord sur la nature des données recueillies par
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les questions ouvertes, en rappelant diverses objections émises au sujet de ces données. Puis on 
discute la méthode lexicométrique, en essayant de l'adapter à la problématique du traitement 
d'enquêtes. On expose ensuite sommairement la méthode elle-même, et l’on présente quelques 
suggestions permettant à notre avis de résoudre quelques uns des problèmes qu'elle soulève.

La seconde section, empirique, est une application de la technique lexicométrique à un matériau 
d’enquête spécifique (les champs de connotation évoqués par les mots), conçu spécialement 
pour limiter le matériau d’enquête à l’intérieur des limites théoriques de la méthode.



5

B - Analyse lexicale et questions ouvertes

De nombreux auteurs se sont interrogés sur la place et le rôle respectifs de la question ouverte et 
de la question fermée dans les enquêtes. La première et la plus fréquemment débattue de ces 
interrogations concerne naturellement le rapport de supériorité (mesuré par la qualité de 
l'information recueillie) entre ces deux modes de questionnement. Les articles sur ce sujet sont 
suffisamment nombreux et fouillés pour que le lecteur intéressé s'y reporte avec profit. Citons 
principalement Shumman et Presser (1981) qui donnent une assez bonne idée des expériences 
américaines en la matière, ainsi qu'en France Juan (1987) et Grémy (1986). Le principe de 
leurs expériences est simple : on pose à deux échantillons comparables la même question1, en 
limitant dans un cas la liste des réponses possibles à une liste préconstruite (question fermée), 
alors que pour l’autre sous échantillon, la réponse est entièrement libre et retranscrite telle quelle 
par l’enquêteur (question ouverte). La question ouverte est ensuite codée (en essayant 
naturellement d’obtenir une liste d’items proches de celle de la question fermée), et l’on peut 
alors comparer les distributions des réponses obtenues suivant le mode de questionnement 
utilisé. Pour synthétiser rapidement les réflexions de ces différents auteurs, disons simplement 
que :

a - le choix de l’un ou l’autre type de questionnement n’est pas gratuit, c’est à dire qu’il 
influence de façon très nette les résultats et doit donc être l’objet d’une réflexion 
méthodologique (et non pas seulement économique). En d’autres termes, toutes ces expériences 
montrent que les résultats enregistrés peuvent varier de manière très sensible suivant le mode de 
réponse autorisé (ce qui pose la question de la validité des mesures effectuées avec l'une ou 
l’autre des méthodes), et sans que le sens de variation puisse être prévu en aucune façon.

b - le questionnement fermé semble en général préférable pour des raisons matérielles 
(les réponses sont plus faciles à comparer, à coder et à traiter) et méthodologiques 
(l’énonciation d’une liste d’items définit pour l’enquêté le champ des prises de position ou des 
avis autorisés et éclaire ainsi, d’une certaine façon, la question posée). En d’autres termes la 
question fermée définit simultanément l’interrogation à laquelle il faut répondre et le cadre de 
référence dans lequel l’enquêté doit se positionner, éliminant ainsi de l’ensemble des réponses 
admissibles les points de vue que le questionneur a déjà éliminés comme étant non-pertinents ou 
non-souhaitables. On notera également que si les distributions des réponses sont en général

1 Méthode dite de l’échantillon partagé.
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extrêmement délicates à interpréter2, les questions fermées autorisent des comparaisons entre 
les répartitions des réponses entre différents groupes ou différentes périodes (alors que les 
réponses à une question ouvertes sont en général beaucoup trop variables d'une période à une 
autre pour permettre une telle analyse).

c - les questions ouvertes -bien que souvent génératrices de propos "stéréotypés"- sont 
néanmoins préférables dans certains cas (comme par exemple pour faire préciser une réponse 
fermée3 ou pour faire donner les motifs d'une négation), et sont dans tous les cas 
indispensables pour construire une "bonne" grille de codage (comme le conseillait Lazarfeld dès 
1944 (cité par Salem et Lebart, 1988)).

Avant d'aller plus loin dans notre tentative d'examiner les problèmes techniques que soulève le 
traitement de questions ouvertes, il convient de rappeler le cadre historique dans lequel 
s'inscrivaient les tentatives de comparer ouvert et fermé que nous venons brièvement 
d'évoquer.

1 Un peu d’histoire

Jusqu'aux années 80, il n'existait schématiquement que deux manières de traiter les questions 
ouvertes.

La première, encore largement pratiquée, consiste à établir a posteriori une grille de codage à 
partir d'un échantillon de réponses, puis à affecter à chacun des enquêtés une valeur numérique 
"correspondant" à la réponse textuelle qu'il a donné. Dans une telle optique, la question ouverte 
ne se distingue plus alors de la question fermée que par le moment du codage.

La seconde méthode, l'analyse de contenu4, nettement plus lourde et fastidieuse, consiste5 en la 
lecture complète et exhaustive des réponses en vue de leur classement par thème abordé, en 
s'appuyant sur une grille d'analyse définie a priori. Les différents thèmes dégagés (là encore, la

^C'est à dire que, concernant des données d'opinions, l'interprétation des résultats bruts (c'est à dire des 
distributions) doit être effectuée avec un maximum de précautions, au vu de la variabilité qu'ils montrent lorsque 
la forme de la question, sa place dans le questionnaire, ou la liste des items proposés... sont modifiées 
marginalement.
^L'exemple typique étant la liste d’items complétée par la possibilité de répondre en dehors de cette liste, en 
explicitant en clair son choix .
4En fait les données traitées par ces différentes méthodes sont de nature sensiblement différente, puisque 
l'analyse de contenu s’attache plus a traiter des entretiens directifs ou semi-directifs que des réponses à des 
questions d'enquête.
5 Le lecteur intéressé pourra se reporter par exemple à Ghiglione et Matalon (1978), pp 155-203, pour une 
présentation complète et critique des multiples méthodes d'analyse de contenu.
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question se pose de la validité de ce classement, et même de son éventuelle possibilité 
théorique) sont ensuite dépouillés méticuleusement afin de pouvoir reconstruire (et retranscrire) 
le mieux possible ce qui a été dit. On trouvera un bon exemple (à double titre : l'analyse de 
contenu est utilisée pour comprendre de façon fine la relation enquêteur / enquêté) d'utilisation 
de cette méthode dans l'étude de H. Steinberg (1975). Cette méthode, qui demande un travail 
extrêmement lourd (notamment la lecture répétée de tous les questionnaires) tend semble-t-il, 
avec la diffusion des méthodes statistiques fondées sur la lexicométrie, à tomber en désuétude, 
du moins en ce qui concerne le traitement de données d'enquête sur gros échantillons (disons 
plutôt qu'on l'utilise de plus en plus conjointement à l'analyse lexicométrique ou à d'autres 
méthodes d'analyse automatiques telles que l'analyse automatique du discours).

Les tentatives de comparaison précédemment citées, effectuées par des praticiens, se situent 
donc historiquement dans un contexte dans lequel, in fine, le traitement des questions ouvertes 
se résume, comme celui des questions fermées, à l'attribution d'un code à un énoncé verbal. 
Cette attribution dépend alors uniquement de l’interprétation du chercheur, voire de celle de 
l'atelier de chiffrement de la société sous-traitante. Il est alors peu surprenant que la réflexion 
méthodologique ait rarement dépassé le cadre habituel des interrogations classiques des 
théoriciens du questionnaire (forme, place de la question... ), dans la mesure où l'interprétation 
des réponses n'était pas un problème, mais une étape du traitement.

Pourtant effectuer ce type de recodage, c'est au moins croire que l'ensemble des énonciations 
de l'enquêté se réduit (ou plutôt est susceptible de se laisser réduire) à son contenu sémantique 
(opinion, avis, prise de position ou description d'une pratique), lequel contenu (son unicité 
pose pourtant déjà problème) est accessible directement et de façon non équivoque à celui qui 
traite l'enquête, qui est alors autorisé, puisqu'il l'a compris, à le réécrire dans sa langue (la 
grille de codage). Si cette illusion là commence à s'estomper ( les exemples donnés par Salem et 
Lebart (1988, p.16) de post-codages délicats témoignent d’une telle prise de conscience), 
d’autres subsistent, qui sont, nous le verrons, liées notamment à la confusion qui naît de la 
transformation du matériau au long de la chaîne de production des données statistiques : parole 
dans la bouche de l'enquêté, mais texte écrit sur la table ou sur l'écran du commanditaire de 
l'enquête.

Le développement de méthodes plus radicales (totalement informatisées, donc éliminant la 
médiation d’un post-codeur) du traitement des questions ouvertes, principalement les méthodes 
de type lexicométrique, n'a jusqu'à présent pas donné lieu à un renouvellement de la 
problématique ouvert/fermé.
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On peut trouver plusieurs explications à cet état de fait. Tout d'abord, naturellement, l’héritage 
de l'approche ancienne : l'analyse textuelle se voulait d'abord un moyen d’automatiser le post­
codage. Ensuite et surtout, l'origine de la méthode lexicométrique. Développée par des 
linguistes pour analyser plus en profondeur des textes littéraires ou historiques, la lexicométrie 
(des linguistes) n'est de fait pas confrontée aux mêmes types de données que celles recueillies 
par voie d'enquêtes. Il est donc naturel que les principaux utilisateurs de cet outil n'aient jamais 
eu à se poser le problème de son éventuel adéquation aux données d'enquête.

Pourtant, cette technique nouvelle rend la nature des informations apportées par une question 
ouverte profondément différente de celle apportée par une question fermée, et rend donc 
nécessaire une réflexion sur le type de données qu'elle permet de recueillir, réflexion qui ne 
s'inscrit plus dans le cadre de la traditionnelle opposition ouvert/fermé.
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2 Les réponses libres : Textes ou Paroles ?

Après avoir mis en relief la spécificité des données lexicales6, qui les distinguent aussi bien des 
données chiffrées obtenues par questionnement que des textes littéraires analysés par les 
linguistes, on constatera qu'il n'est plus possible de faire l'économie d'une réflexion sur les 
objectifs qui justifient une approche de type lexical, afin de pouvoir examiner en détail les 
différentes techniques d'analyse existantes à l'aide de critères d'évaluation clairs. En 
préliminaire, deux remarques :

La première, c'est que les réflexions qui vont suivre mêlent délibérément deux types de 
problèmes, à savoir des problèmes qui sont par essence d'ordre linguistique, et des problèmes 
qui ne naissent que parce que les études sur le langage qu'on entend mener se font à l'aide 
d'outils spécifiques et dans le cadre particulier du questionnement d'enquête (avec donc en tête, 
des objectifs qui sont de comprendre et d'analyser des faits sociaux). Tracer la frontière entre 
ces deux ordres de problèmes est difficile, nous avons donc choisi de ne pas le faire, au risque 
de donner à cette partie un aspect "fourre-tout".

L'autre point, qui rejoint un peu le précédent, c'est que cette réflexion méthodologique sur la 
spécificité du matériau lexical s'inscrit en dehors de toute problématique, c'est à dire 
indépendamment même des objets qu'elle entend manipuler. On ne s'étonnera pas alors qu'elle 
prenne quelque peu, par la suite de critiques et d'objections qu’elle conduit à formuler, 
l’apparence d'un jeu gratuit de critique facile. On aura l'occasion de voir dans la seconde partie, 
à travers un exemple concret, que, dès que l'on se place dans une problématique précise, dans 
laquelle les objets à analyser sont construits avec soin et précaution, bon nombre de nos 
remarques tombent d'elles même, et que l'analyse lexicale se révèle alors un outil puissant et 
réellement innovant par rapport aux techniques traditionnelles. Cela dit, lançons nous.

La première spécificité des données lexicales c'est la nature orale du matériau réellement 
recueilli. Bien sûr, toute réponse -ouverte ou fermée- est orale, mais l'acte immédiat de 
l'enquêteur qui la transcrit (plus ou moins fidèlement), qui même la traduit (avec ses propres 
mots, sa propre ponctuation, ...) sur le questionnaire, occulte cette évidence aux yeux du 
chercheur. A celui-ci ne parvient finalement de ces paroles échangées qu'une suite de caractères

Le terme de spécificité semble en fait exagéré : toutes les remarques à venir sont autant de "critiques" ou plutôt 
de limites au recueil de données, aussi bien chiffrées que textuelles autres que factuelles au moyen d’une 
enquête statistique. Il n'en reste pas moins que le mode de questionnement ouvert amplifie les déformations, 
donc les problèmes de méthode auxquels se trouve confronté le chercheur.
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et de chiffres, après, ne l'oublions pas, les modifications apportées par les opératrices de saisie. 
Celles-là, bien que marginales (et marginalisées, c'est à dire négligées) pour le statisticien, ne 
sont pas pour autant négligeables, surtout quand il s'agit de traiter des mots (comment repérer 
une "valeur" aberrante ?).

Cette constatation banale mérite pourtant qu'on s'y arrête, afin d'en mesurer toutes les 
implications. Nous en voyons au moins deux.

La première est que la réécriture du discours gomme systématiquement, par construction, tout 
ce qui dans la communication orale est extra-linguistique, et qui parfois contient le véritable 
"sens" du message véhiculé (intonation, hésitations, répétitions, pauses... , sans parler des 
postures et attitudes dont on sait à quel point elles renseignent7 sur la nature de ce qui, au 
travers des mots est réellement échangé)8. Ce qu'on traite alors, ce sont des données abâtardies, 
à mi chemin entre texte et parole, et qui, sorties du contexte de leur énonciation, se laissent 
beaucoup plus difficilement interpréter (cette difficulté est déjà rencontrée par le lecteur des 
réponses, que penser alors de l'éventuelle capacité de la machine à les analyser ?).

Ensuite, et cet aspect du problème ne se laisse percevoir que par celui qui se confronte 
directement aux données (relecture... ), les réponses recueillies aux questions d'enquêtes sont 
d'une extrême pauvreté grammaticale9, peut-être parce que l'essentiel est ce qui justement n'est 
pas dit, ou pas noté, ou pas codé. Les phrases sont très courtes et s'appuient souvent sur la 
question posée comme en témoigne la surabondance d'anaphores10 et de diectiques (exemples 
de réponse sur le beurre11 : "je n'en mange pas", "je n'aime pas ça"... ), ou accumulation de 
groupes nominaux qui ne se laisse comprendre que dans le contexte de la question (exemple de

7 On pourra se reporter notamment à Goffman (1979) pour sa définition du cadre de référence (contexte) et son 
étude des signaux méta-langagiers qui contribuent à le définir.
® Rendons ici hommage à Eric Brian (1984) pour sa tentative de prendre en compte (sur un matériau 
sensiblement différent, puisqu'il s'agissait d’un débat, et non pas d'interviews) dans son analyse quelques uns 
de ces signaux (les pauses, les coupures et les rires), et d'avoir ainsi mis en évidence leur importance (au moins 
statistique).
9 II n'y a d'ailleurs pas lieu de s’étonner de la "pauvreté" syntaxique du matériau recueilli, l'étonnant, c'est que 
cette constatation soit si rarement établie. Cette "pauvreté" est, selon moi, une caractéristique essentielle de 
l'interaction verbale, sorte de règle d'économie, qui fait qu'on utilise au maximum les multiples possibilités de 
communication offertes par le contexte, et par la langue (ellipses...) minimisant ainsi, pour dire vite, le nombre de 
mots employés.
111 Donnons la définition de Todorov et Ducrot (Dictionnaire Encyclopédique des sciences du langage, Ed du 
Seuil, Paris, 1972) : "Un segment de discours est dit anaphorique lorsqu'il est nécessaire, pour lui donner une 
interprétation (même simplement littérale), de se reporter à un autre segment du même discours".
11 La question posée lors de l'enquête CREDOC de 1988 sur la Consommation Alimentaire était la suivante : "Si 

je vous dis "beurre", quels ont les cinq premiers mots qui vous viennent à l’esprit ? ". Cette question est analysée 
en détail dans la seconde partie.
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critique sur les autoroutes12 : "le prix de l'essence, le prix du péage")... En d'autres termes, les 
réponses recueillies correspondent très rarement à des phrases, au sens où les règles de la 
grammaire en ont fixé la forme (Groupe Nominal sujet + Groupe Verbal + Compléments.... ). 
On verra plus loin que les structures grammaticales très particulières des réponses suscitées par 
les questions d'enquêtes, si elles ne sont pas à proprement parler un obstacle à un traitement 
lexicométrique, constituent par contre une cause de fragilisation des résultats, et limitent l'intérêt 
de traitements plus spécifiquement basés sur la syntaxe des énonciations.

On arrive ainsi à la deuxième spécificité des réponses lexicales, à savoir que l’expression d'un 
avis ou d’une opinion face à un enquêteur ne se fait pas "en soi13", et ne peut fournir un résultat 
(une réponse) "en soi", mais qu'elle s'inscrit dans le cadre d'un échange verbal entre enquêteur 
et enquêté, échange verbal par essence déséquilibré, puisque l'un des deux acteurs se trouve 
placé par le questionnement sous l'emprise du questionneur, "obligé" de répondre, même pour 
répondre qu'il ne veut pas répondre14. Cette spécificité est soulignée également par Eric Brian 
(1983) qui met en garde contre la "naturalisation", cette tendance si commune en matière 
d'observation sociale qui consiste à "oublier" au moment de l'interprétation "les conditions 
selon lesquelles ont été produits les traits “pertinents” dont il est rendu compte".

Par ailleurs, la production d'une réponse, comme celle de tout discours est régie par les règles 
du marché linguistique, sur lequel les différents locuteurs se positionnent selon les compétences 
("capital linguistique" pour Bourdieu ou "code linguistique" pour Bernstein. (1975)) dont ils 
disposent, et par rapport à une norme verbale implicitement reconnue par tous comme 
dominante, c'est à dire légitime (puisque c'est ce langage "châtié" ou "soigné" que tous les 
enquêtés sélectionnent "naturellement" dès que le contexte de l'énonciation est tel qu'il nécessite 
qu'on y mette les formes). Les sociologues ont depuis longtemps attiré l'attention sur les 
difficultés que pose par conséquent le recueil de données linguistiques ; citons par exemple 
Bourdieu (1982) : "le langage “désintégré” qu'enregistre l'enquête auprès des locuteurs des 
classes dominées est ainsi le produit de la relation d'enquête" ou encore "toute observation 
linguistique enregistre un discours qui est le produit de la relation entre une compétence 
linguistique et ce marché particulier qu'est la situation d'enquêté, marché d’un très haut degré

^ ^ Cette question, tirée de la Phase 11 (Automne 1988) de l'enquête du Crédoc sur les Aspirations et Condition 
de vie des Français, était formulée comme suit : "Quelles sont les principales critiques que vous formulez à 
propos des autoroutes ?"
1 9 C'est à dire que cette réponse n'existe pas en dehors de l'interaction qui la produit, et qu’il est donc vain 
d'espérer lui conférer une quelconque propriété de véracité.
14 La question du rapport enquêté / enquêteur, ainsi que du couple question / réponse a été longuement discutée 
par ailleurs, nous renvoyons donc le lecteur intéressé par exemple à Matalon et Ghiglione (ibid, pp 145-151), pour 
une approche délibérément orientée vers la pratique des enquêtes, ou à Goffman, (ibid, pp 11-84) pour une 
analyse de ce rapport dans les termes de la sociologie interactionniste.



12

de tension puisque les lois de formation des prix qui le régissent s'apparentent à celles du 
marché scolaire". Il me semble cependant que le plus souvent, la réflexion des méthodologues 
de l'analyse lexicale s'arrête à ce constat15 -formellement équivalent au fameux : "l'expérience 
perturbe la mesure" des physiciens quantiques-.

Pourtant, il importe de s'interroger sur les implications que cette constatation peut avoir quant 
au problème qui nous intéresse. Deux positions sont ainsi possibles : soit considérer que la 
situation d’enquête tend à normaliser les niveaux de langage employés, et donc à homogénéiser 
le matériau recueilli, ce qui renforce la pertinence d'un traitement lexicométrique (c'est 
l'hypothèse optimiste !), soit considérer qu'elle (la situation d'enquête, et notamment le 
questionnement ouvert) interdit aux enquêtés les plus socialement, culturellement et 
linguistiquement16 dominés d'exprimer dans leur langue, avec leurs mots et leur syntaxe, leur 
"opinion"17, ce qui introduit dans les données un biais important. Il me semble néanmoins 
possible de s'affranchir de ce type de problèmes en y mettant le prix, à savoir en prenant toutes 
les précautions nécessaires pour que la situation d'enquête "neutralise" au maximum cet effet 
pervers. L'analyse de Labov (1978) du vernaculaire noir américain est une preuve de 
l'importance déterminante que peut avoir en ce domaine le choix des informateurs. Gardons 
néanmoins cette objection en tête, sachant bien qu'il faudra de toute façon s'interroger sur ce 
qu'on veut faire dire à une analyse lexicale pour mieux apprécier les problèmes que fait naître la 
prise en compte de l’impact sur les données recueillies de la forme particulière d’échange 
linguistique qu'est la relation d'enquête.

On terminera cette série de réserves sur la possibilité d'obtenir des informations opératoires 
(nous entendons par là comparables, c’est à dire susceptibles d'être classées et chiffrées) sur les 
enquêtés au moyen de questions ouvertes par la présentation sommaire de l'objection qui fut 
longtemps considérée par les linguistes comme l'obstacle fondamental à toute tentative de 
communication par la parole, à savoir la théorie du solipsisme linguistique. Enoncée 
brutalement par exemple par Blanchot (cité par Mounin, (1963, p 171)), cela donne : "toute 
communication [au moyen du langage] est impossible". Les arguments cités à l'appui de cette 
thèse sont grossièrement les suivants18 : chaque mot possède pour celui qui le prononce un 
sens particulier, qui s'est constitué au fur et à mesure des expériences ou des perceptions

15 Les réflexions sur la situation de questionnement et sur la relation enquêteur/enquêté approfondies par les 
psychologues, les psychiatres, les ethnologues n'ont pas eu, semble-t'il d'incidence épistémologique dans cette 
discipline.
^ On connait leur préférence pour les questions fermées parce qu'au moins leur prise de position et les termes 
de son expression sont par avance socialement légitimés par l'énumération qu'en fait l’enquêteur.
17 Pour autant qu’elle existe en l'absence du questionnement qui la sollicite.
18 On se reportera avantageusement pour une discussion approfondie de ces théories, ainsi que de la manière 
dont la linguistique moderne parvient à contourner cet obstacle à Mounin (1963, pp 169-187).
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passées de ce mot, ainsi que par les relations qu'il entretient avec les autres éléments du lexique, 
et ce sens n'est pas pleinement accessible à celui qui reçoit le message, ce qui rend inefficace 
donc vaine toute communication verbale ; puisque ce qui est interprété n'est jamais exactement 
ce qui est émis. Sans pour autant reprendre cet avis au pied de la lettre (l’accepter conduirait à 
abandonner toute méthode fondée sur un questionnement), il nous faudra tenir compte de cette 
"carence" du langage, et voir jusqu’où il est possible de se raccrocher à l'existence d’un "sens 
partagé"19, consensus social par nature, fruit d'expériences communes à tous les membres d'un 
groupe, ou même d'une société, plus petit dénominateur sémantique commun, dont la réalité est 
attestée à chaque fois que nous utilisons la parole pour communiquer, et qui nous garantit que si 
tout n'est pas transmis, "rien" n'est pas transmis non plus.

A la frontière entre les deux objections précédentes, nous voudrions utiliser pour illustrer un 
aspect des difficultés auxquelles est confronté celui qui tente de comparer le sens d'un même 
mot pour différents locuteurs, le travail tout à fait minutieux auquel se sont livrés Encrevé et De 
Formel (1983). Le but de leur étude est de "formuler des généralisations conceptuelles, des 
principes de construction des propriétés sémantiques et pragmatiques à l'intérieur du discours 
pour rendre compte de manière empirique et pourtant explicative, des comportements 
linguistiques" ; en d'autres termes, conscients que "la signification est inséparable de la 
référence et de l'usage social des mots", les auteurs cherchent à jeter les bases d'un modèle qui 
permette d’expliciter, à travers les conditions de l'énonciation (capital social et culturel des 
locuteurs, caractéristiques sociales de l'interaction), la façon dont se construit la référence, c'est 
à dire le niveau sémantique des mots (ou groupes de mots) sélectionné par le répondant (et qui 
ne correspond pas systématiquement à celui qu'envisageait le questionneur).

Le matériau de leur analyse est une série de cinq interviews réalisées pour le compte de la 
télévision suisse20. Chaque couple interviewé, dont on connait les principaux déterminants 
sociaux est interrogé à domicile sur ses pratiques culturelles, ses relations avec sa famille... Les 
auteurs tentent, à partir de l’analyse minutieuse du couple question/réponse, de mettre à jour les 
processus qui déterminent les différents niveaux sémantiques sur lesquels vont se positionner, à 
partir d’une même interrogation, les différents répondants. Ainsi, pour donner un exemple 
précis, ils examinent les réponses obtenues à la question : "Est-ce que vous allez au théâtre ?". 
La lecture des réponses à cette question met immédiatement en lumière la multiplicité des

Bloomfield aura été le premier à proposer une formulation de ce fait, en distinguant deux niveaux d'éléments 
pertinents dans l'étude de la communication, des élément macroscopiques "qui sont largement les mêmes chez 
différents locuteurs , et d'autres "obscurs, variables et microscopiques [...] très différents de l'un à l'autre 
locuteur, mais qui n'ont pas d’importance sociale immédiate", in Language, pp. 142-143.

Les conditions de ce recueil sont donc particulièrement de nature à discriminer socialement les enquêtés 
suivant leur compétence à manier la langue soignée exigée par un tel contexte, et à mettre en situation difficile 
les enquêtés les plus culturellement démunis.
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contenus que, selon leur position sociale, selon l'image d'eux-même qu'ils désirent donner, 
selon leur maîtrise de la langue, et selon (bien-sûr) leurs pratiques culturelles, les différents 
locuteurs donnent au mot théâtre. Pour l'un, c'est le lieu géographique, théâtre de la ville, où se 
donnent différents spectacles (y compris opéras, opérettes, ballets... ), pour d'autre ce ne peut- 
être que le Théâtre majuscule, celui que l'on ne peut voir jouer que dans les grandes salles 
parisiennes... Bien sûr, il est possible d'imputer à la polysémie la responsabilité de ces 
"malentendus", et se retrancher ainsi derrière l'ambiguïté de la question, mais que penser alors 
des différences enregistrées dans le niveau de références des réponses même dans le cas où les 
interviewés ont "bien" compris théâtre dans le sens de "genre de spectacle" ? On comprend 
alors l’intérêt que peut revêtir une telle tentative de formalisation, dans la mesure où elle 
établirait des règles non plus syntaxiques et figées par la grammaire mais bien au contraire 
pragmatiques, empiriques et locales permettant de déjouer, sinon la totalité, du moins une large 
partie des ambiguïtés qu’engendre, on l'a vu, tout échange verbal.

Parvenu à ce point de la discussion, nous sommes au bord du gouffre : l'avalanche des 
arguments plaidant pour des analyses locales, limitées et modestes des questions ouvertes 
recueillies par enquête semble décourager par avance toute tentative automatique (informatique) 
de traiter ce matériau. Il est temps de se remémorer l'avertissement que nous émettions en guise 
de préambule, à savoir que les problèmes méthodologiques que l’on vient d'évoquer ne 
prennent sens pour le chercheur que dans le cadre d'une problématique, et qu'en dehors, ils ne 
sont que spéculations.

La question qu'il convient dès lors de se poser, c'est bien entendu celle des objectifs que l'on 
peut assigner à des analyses automatiques de questions ouvertes. On peut tout d'abord y voir 
un moyen pratique de s'épargner le travail pénible et délicat du post-codage, en laissant à la 
machine le soin de regrouper les réponses qui se ressemblent le plus. Le problème qui se pose, 
c'est celui de définir un "bon" critère de ressemblance. En l'absence d'une véritable théorie de 
la sémantique, et donc de règles fiables qui permettraient à l'ordinateur de reconnaître le sens 
des mots et des réponses, c'est faire preuve d'une grande naïveté que de croire que les 
regroupements fondés sur la forme (par exemple sur le lexique, tels que ceux que permet 
d'opérer la lexicographie) pourraient être du même ordre que ceux qu'effectue le post-codeur, 
qui sont eux fondés sur le sens de ce qui est dit, plus précisément sur l'interprétation de ce qui 
est dit. Si cet objectif là doit donc être abandonné -du moins provisoirement, des améliorations 
de l'outil pouvant, on le verra, être envisagées qui le rendraient (l’outil) mieux adapté à cette 
fonction (le post-codage)-, d'autres sont néanmoins envisageables, à plus court terme, nous 
allons voir lesquels. Mais auparavant, rappelons plus en détail la problématique lexicométrique.
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Tout d'abord l'aide au dépouillement de données textuelles. Il est manifeste que, si l'on postule 
qu'a priori les données textuelles sont porteuses d'une information fiable, et non redondante par 
rapport à celle qu'apportent les questions fermées, l'automatisation de ce traitement peut fournir 
à bon compte un moyen de gagner du temps, parce qu'elle permet de mettre en évidence 
rapidement et simplement les principales lignes de ruptures entre les différentes réponses. Nous 
ne reviendrons pas sur cet aspect de la question tant il semble que ces méthodes ont beaucoup 
plus à apporter à celui qui les utilise avec soin.

Sans vouloir pour autant faire une étude critique de l'évolution des rapports entre linguistique et 
statistique qui dépasserait de très loin nos compétences et le cadre de ce rapport, rappelons tout 
d'abord que les linguistes ont depuis longtemps vu tout le parti qu'ils pouvaient tirer de 
l'utilisation de techniques statistiques, par essence empiriques, pour décrire ce qui ne se laissait 
pas formaliser. La statistique a, dans ce contexte, été largement utilisée à des fins diverses. Par 
exemple21 comme outil de construction d'une théorie sémantique, basée sur le concept de 
champ lexicologique ou morpho-sémantique (Guiraud, les Champs Morphosémantiques, 1956) 
; comme aide puissante pour la mise en lumière des traits morpho-phonologiques pertinents 
(nous n'aborderons pas ce domaine de l'art, par trop loin éloigné de nos préoccupations 
actuelles), ainsi que comme moyen (licite ?) de dégager une langue purement statistique, c'est à 
dire expurgée de ce qui est significativement (au sens statistique) trop peu usité pour être 
vraiment utile22.

Nous voudrions donc dans cette partie rappeler quelques uns des arguments théoriques avancés 
par les linguistes pour justifier de l'utilisation de méthodes statistiques, ainsi qu'essayer de 
trouver des arguments qui pourraient valider l'utilisation de telles méthodes dans le cas de 
réponses à des questions d'enquête.

L'idée de fond qui sous-tend les analyses lexicométriques (c'est-à-dire reposant sur des 
comptages de mots) c'est que le langage, décrit comme une combinatoire infinie des mots, ne se 
laisse analyser qu'au travers d'échantillons de parole. La première question qui vient 
immédiatement à l'esprit, une fois admis cette modélisation combinatoire de la langue, c'est de 
chercher à mesurer les probabilités d'apparitions des mots pour voir si justement ces

21 Nous nous sommes volontairement limité à des travaux qui ont, d’une manière ou d'une autre, une parenté 
avec l'objet de mon étude. Cette liste n'est par conséquent en rien exhaustive.
^ On trouvera dans Gughenheim et Sauvageot (1964) le meilleur exemple de ces tentatives désespérées (et 
pourtant pleines de bonnes intentions) de réduire la langue au minimum statistiquement utile. Leurs travaux ne 
sont pas pour autant tombés dans l'oubli, et fournissent à bon compte un alibi théorique à ceux qui se veulent 
détenteurs des secrets de la bonne communication, et qui, dotés d'un lexique (le dictionnaire du Français 
courant) appauvri et appauvrissant, munis d'une grammaire minimale et réductrice se font fort de rendre les 
discours politiques et autres mailings publicitaires compréhensibles et accessibles à tous.
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probabilités différentielles ne seraient pas des propriétés intrinsèques du langage. La méthode 
pour estimer ces probabilités est des plus simples, une fois qu'on aura admis avec C. Müller 
(1968) que tout texte analysable est un échantillon de langage : "si nous introduisons la 
distinction classique entre langue et discours, entre la virtualité et l'actualisation, nous serons 
amenés à considérer tout discours comme une réalisation, comme un échantillon de la langue de 
son auteur". Une fois les fréquences d'apparition des mots calculées sur un échantillon, il suffit 
de considérer que l'échantillon a des "bonnes propriétés" pour en déduire simplement les 
probabilités correspondantes. Gughenheim et Sauvageot ne font pas autre chose, avec d'autres 
objectifs en tête. Il a depuis été admis que "la langue ne possède pas par nature de propriété 
fféquentielle", pour reprendre l’expression de Tournier (1980). Par conséquent les objectifs que 
peut se fixer une analyse de type lexicométrique doivent être sensiblement revus à la baisse, et 
ne peuvent fournir de conclusions que conditionnellement à la donnée du corpus à analyser. De 
plus, il semble important que ce corpus soit le plus homogène possible, par exemple des textes 
d'un même auteur à différentes époques de sa carrière, ou des textes d’auteurs différents écrits à 
la même période, de façon à rendre licites des comparaisons entre fréquences à l’intérieur du 
corpus.

Reste à voir comment il est possible de reprendre ces arguments pour en tirer une justification 
théorique de l’analyse lexicométrique appliquée aux données d’enquête.

Tout d'abord le problème de l'homogénéité des données, qui a déjà été évoqué précédemment : 
c'est un problème déchirant pour le sociologue ou le statisticien, puisqu'il aimerait bien à la fois 
que les données qu'il analyse permettent de mettre en valeur des différences significatives entre 
différentes parties de la population, mais qu’il souhaite bien évidemment que ces données 
restent suffisamment homogènes pour que des comparaisons soient possibles. Dans un cas, il 
se retrouve dans la situation décrite par Encrevé et De Formel, à savoir un lexique relativement 
homogène, dû aux conditions de questionnements, qui exigeaient de tous les enquêtés 
l'utilisation d'un niveau de langage formel, mais dans l'impossibilité de compter le mot 
"Théâtre" de la même façon selon l'origine sociale de celui qui le prononce. Dans l'autre, il se 
retrouve avec des niveaux de langues par trop différents (en particulier en termes de syntaxe) 
pour que les sous échantillons puissent raisonnablement être comparés. On donnera plus tard 
des pistes pour résoudre ce délicat problème, attachons nous pour l'instant à essayer de justifier 
l'intérêt de méthodes lexicométriques pour analyser des questions ouvertes.

Au delà de l'intérêt immédiat que suscite une méthode qui évite la fastidieuse phase de relecture 
des questionnaires, ou qui plutôt la prépare, l'organise, et lui redonne toute sa valeur, des 
justifications ont été avancées pour montrer toute la richesse d'une telle méthode. La plus
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récente (et à notre connaissance la seule) justification de l'utilisation de ces méthodes aux 
données d'enquêtes est fournie par C. Baudelot dans la préface de l'ouvrage de Lebart et 
Salem. Reprenant les arguments de linguistes américains du milieu du siècle, notamment ceux 
de B. L. Whorf, Baudelot réaffirme l'importance du langage comme instrument à travers lequel 
s'organise et se construit notre rapport au monde. Toute étude du langage, notamment celle 
effectuée au moyen de comptage des mots permet donc de mettre en évidence, au travers les 
différences statistiquement mesurées entre des fréquences d'emploi, "(... ) des variations de 
perception et d'appréhension de la réalité, à des écarts de signification, à des distinctions de 
contenu investis dans des expériences sociales, individuelles ou historiques particulières".

L'argumentation de Baudelot se comprend encore mieux si l'on étudie l'application qu’il fait de 
la méthode lexicométrique dans son ouvrage publié avec Establet (1988). Analysant une 
question posée à des jeunes, il note que leur vision de l’avenir se dit sur des modes très 
différents, puisque chez les jeunes les moins socialement favorisés, le futur s'énonce sur le 
mode de l'avoir, alors qu'à l'opposé de l'échelle sociale, c'est très nettement sur le mode de 
llêtré que se décrit l'avenir. Deux rapports différenciés au monde s'expriment donc là à travers 
deux utilisations statistiquement différentes de la langue par deux groupes sociaux précisément 
identifiés. L'argument de Baudelot nous semble devoir être précisé, en distinguant clairement 
lexicométrie et lexicographie. C'est bien de lexicographie que parle Whorf quand il compare 
plusieurs langues pour montrer à quel point des lexiques différents conditionnent et déterminent 
des visions et des compréhensions du monde différentes. Or tous les étudiants étudiés par 
Baudelot manient et utilisent la même langue, le français, et leur vision du monde s'énonce 
donc, sinon avec les mêmes concepts (ce qui nous est difficile à affirmer sans analyse 
sémantique), du moins avec les mêmes mots. Si différence il y a, elle se situe plutôt au niveau 
de leur inégale façon de manier cette langue (fréquence des mots et de leurs associations...), 
qu’il est difficile de démêler, par exemple, d’un inégal niveau d'enseignement. Ce que 
l'utilisation de la lexicométrie lui a permis de montrer, c'est cette inégale compétence qui peut 
ensuite s'analyser en des termes sociologiques.

Si d'ailleurs, il est permis d'aller plus loin dans l’interprétation d'analyses lexicométriques, 
c'est bien parce que l'argumentation de Whorf n'est pas suffisante (elle justifie d'ailleurs 
n'importe quelle analyse sociologique du langage). Il faut non pas considérer le langage comme 
la cause des structures sociales (et c’est surtout ce que les linguistes ont retenu de Whorf), mais 
plutôt considérer dans son ensemble le couple langage-société afin de comprendre ce qui 
justement conditionne socialement ces différences enregistrées au niveau de la langue.
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Si donc l'interprétation de Baudelot et Establet se tient, c'est donc à notre sens parce que le 
langage est également un fait social. A ce titre la seule analyse pertinente, et qu'autorise 
parfaitement une approche de type lexicométrique c'est de montrer comment et pourquoi des 
groupes sociaux font une utilisation différentielle d'une même langue, en cherchant notamment 
à comprendre comment se déforment et se modifient dans telle ou telle classe sociale les 
relations entre les différents composants du lexique, relations qui contribuent à façonner les 
sens des différents mots, et de voir simultanément les implications sociales de ces différences 
langagières. En d'autres termes, en l'absence d'une véritable théorie sémantique, l'intérêt 
immense d'utiliser la lexicographie sur des réponses ouvertes, c'est justement d’établir des 
bases empiriques qui permettront de mieux saisir comment s'organise et se structure le lexique 
en fonction de variables mesurant le capital social ou culturel. La nouveauté de telles analyses 
n'est pas à démontrer, tant pour l'instant l'intérêt des socio-linguistes semblent se concentrer 
sur l'étude de différences phonologiques, qui ont l'immense avantage d'être mieux mesurables 
et quantifiables.

Il est d'ailleurs permis de se demander si ce type d'analyse du lexique, à savoir une analyse des 
relations entre les différents composants du lexique, analyse à proprement parler 
lexicographique que nous préconisons, n'est pas le seul valide, dans la mesure où le sens des 
mots, lui, nous restera toujours inconnu. En d'autres termes celui qui s'exposerait à analyser 
les résultats d'une analyse lexicale en cherchant à saisir des oppositions de sens entre les mots 
risquerait de commettre des erreurs d'interprétation grossières (il est heureux que dans la 
pratique, tous les théoriciens prônent un retour systématique au contexte de l'énonciation d'un 
mot, préalablement à son interprétation), puisqu'en dernier recours il pourra jamais être certain 
que le sens qu'il donne aux mots est celui qu'y mettaient les enquêtés.

L'exemple que nous présenterons dans la seconde partie, bien que d’une nature sensiblement 
différente, éclairera, nous l'espérons, ce point de vue, puisqu'il montre clairement, à partir de 
l'étude d'une pratique, comment la pratique réorganise les différentes relations au sein du 
lexique.
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3 Les techniques d'analyse lexicométrique

Cette partie se veut radicalement différente de la précédente, dans la mesure où, dégagé de toute 
préoccupation méthodologique, nous nous efforcerons de présenter de façon très littéraire23 les 
principales techniques utilisées par les lexicomètres.

Les techniques d'analyse lexicales (lexicométriques) que nous allons maintenant présenter se 
situent dans la lignée des travaux de Guiraud et de Cohen, c'est à dire qu'elles se fondent 
uniquement sur le comptage d'unités de discours (formes lexicales ou segments24), et sur la 
comparaison des fréquences d'apparition de ces unités dans différents corpus (textes littéraires, 
ou, dans notre cas réponses à des interviews ou à des enquêtes d'opinion).

Les techniques lexicométriques25 consistent donc dans le calcul des fréquences d'apparition de 
chaînes de caractères, correspondant soit à des formes graphiques26, soit à des segments27 
(séquences de formes graphiques). L’unité minimale de comptage pose déjà un problème en 
soi, qui sépare les partisans de deux écoles. L'une, dont les positions sont largement 
développées par C. Müller, plaide pour la lemmatisation, c'est à dire grossièrement pour un 
codage (et donc un comptage) qui ne prenne en compte que les radicaux (tous les verbes sont 
réécrits à l'infinitif, les adjectifs au masculin singulier... ), alors que la position adverse, pour 
des raisons qui tiennent à la fois de la simplicité28 et du souci de perdre le moins d'information 
possible29, préfère considérer comme unité statistique minimale la chaîne de caractère (au sens 
informatique du terme). On mesure bien l'enjeu de l'une ou l'autre position : la lemmatisation, 
bien que témoignant dans la méthode de codage d'une plus grande conscience des objections 
que peut soulever l'analyse lexicométrique (puisqu'elle est aussi une tentative de

23 Pour tous les calculs et démonstrations, on se reportera aux ouvrages cités dans la bibliographie.
24Le terme "forme lexicale" a été préféré à celui de mot, dans la mesure ou une forme est une suite de 
caractères, et n'est donc porteuse d'aucun sens. Un segment est une séquence de formes.
25Nous renvoyons le lecteur, concernant toute cette partie, à Lebart et Salem (1988). Là encore, un exposé plus 
précis des termes et des méthodes statistiques sera présenté dans la seconde partie, à l'aide d'exemples tiré 
d'un cas réel.
260n reprend ici la terminologie de Lebart et Salem ibid..
27L'analyse des segments répétés a été développée récemment par A Salem et P. Lafon (1983) afin de pouvoir 
traiter les formes graphiques dans leur contexte lexical et syntaxique, et donc de se prémunir en partie contre 
les interprétations fallacieuses que fait inévitablement émerger l'analyse de formes graphiques sorties de leur 
contexte (dues en partie aux problèmes de polysémie).
28La lemmatisation de corpus de grande taille pose en fait , dans l’état de l'art, des problèmes tout à fait 
insurmontables à l'ordinateur, compte tenu des ambiguités syntaxiques ou sémantiques qu'il est difficilement 
possible de résoudre sans prendre en compte le contexte à la fois paradigmatique et syntagmatique (ex : "time 
flies like an arrow”). On arrive toutefois à désambiguiser les lemmes avec un taux d'erreur assez faible. Reinert 
(1986) annonce pour son logiciel ALCESTE un taux proche de 5 % .

Il est des cas ou par exemple l'emploi du pluriel ou du singulier se trouve être un élément tout à fait discriminant 
entre deux populations.
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désambiguïser, au moins au niveau de la syntaxe30, les textes) s'inspire d’une conception de la 
langue à bien des égards semblable à celle des phonologues : décomposition du corpus en 
unités sémantiques (les "lemmes", ou "lexèmes" comparables aux phonèmes), puis analyse de 
ces unités minimales pour retrouver les "thèmes" spécifiques à tel ou tel corpus. On voit les 
liens qui lient ces techniques aux techniques d'analyse du contenu, et comment le dépouillement 
informatique des textes lemmatisés peut alléger la tâche des adeptes de cette méthode. L'analyse 
du sens31 des mots est donc dans ce cas, sinon antérieure, du moins simultanée à celle de leur 
fréquence. A l’opposé, le codage "minimal", c'est à dire l’analyse des formes graphiques 
repousse l'analyse du "sens" des mots à la phase d’interprétation des résultats.

Le simple comptage des formes sur l'ensemble du corpus32, ou sur des sous-parties de celui-ci 
autorise déjà des analyses riches en information. La première étape (correspondant au tri à plat 
pour des analyses de variables numériques) consiste à étudier les formes les plus fréquentes en 
les replaçant systématiquement dans leur contexte (au sens linguistique). On peut également 
construire des tableaux croisés (croisant les fréquence d’apparition des formes et des variables 
décrivant les différentes sous-populations), qui permettent de mettre en évidence les formes 
graphiques caractéristiques (au sens du chi2) de tel ou tel groupe de réponses, et donc, à peu de 
frais, d'en extraire également les réponses caractéristiques (un des critères proposé par Lebart et 
Salem sélectionne ainsi comme réponses caractéristiques les réponses qui comportent 
"beaucoup" de formes caractéristiques).

On peut également, à partir de ces comptages, construire une batterie d’indicateurs33 simples 
qui fournissent une première description de la manière dont ce qui est dit est dit (le style, mais 
aussi la compétence des locuteurs). Parmi ces indicateurs (dont la construction informatique ne 
pose pas de problème théorique supplémentaire) citons l'indicateur de complexité du discours, 
l'indicateur de richesse du vocabulaire, et l'indicateur de particularité du vocabulaire. Le 
premier veut rendre compte de la complexité des tournures employées, et se calcule par exemple 
à partir du nombre (ou pourcentage) de phrases de plus de n mots (n est choisi à l’avance) 
présents dans la réponse d'un locuteur. Le second se construit en calculant le nombre de formes

30Par contre les ambiguités purement sémantiques, par exemple celles liées à la polysémie, ne sont pas 
résolues.
31 C'est à dire le contenu sémantique.
33Réglons quelques points de vocabulaire : le corpus est constitué de l'ensemble de formes analysées. Les 
textes constituent une partition de ce corpus, par exemple le regroupement des réponses à un questionnaire 
selon le sexe des répondants. Cette partition peut également être la partition triviale, chaque réponse 
correspondant alors à un texte.
33Un bureau d'étude, Infométrie, s'est spécialisé dans les analyses de ce type, et notamment dans les analyses 
de discours ou de débats politiques. Le lecteur intéressé par cette manière d'examiner les objets linguistiques 
pourra se reporter à Cotteret J.M et ail. (1976) - Giscard d'Estaing, Mitterrand, 54 774 Mots pour Convaincre 
Paris, Ed PUF.
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différentes utilisées par un locuteur (éventuellement rapporté à la taille du vocabulaire34). Le 
troisième enfin se fonde sur le nombre de mots rares (ou hapax, c’est à dire trouvés une seule 
fois dans le corpus) trouvés dans la réponse d'un locuteur (là aussi, on peut rapporter au 
nombre total d’hapax dans le corpus). On trouvera une bonne illustration de la richesse de ces 
indicateurs dans l'analyse de S. Bonnafous (1983, pp 56-60) des différentes motions 
présentées au congrès de Metz du Parti Socialiste (en 1979). Il suffit d'un peu d'imagination 
pour en construire d'autres, là encore tout dépend de ce qu'on voudra faire dire aux données. 
Des techniques plus complexes ont, dans le même esprit (l'analyse du lexique), été envisagées 
pour analyser de tels corpus. Nous allons brièvement en exposer deux : les méthodes d'analyse 
multivariées, et l'analyse des co-occurrences.

Le développement dans les années 60-70 des techniques d'analyse multivariées (analyse des 
correspondances) a ensuite donné lieu à une méthode de traitement de tableaux dont les 
linguistes ont très rapidement compris l'intérêt35, pour aboutir aujourd'hui aux techniques telles 
qu'elles ont décrites par Lebart et Salem (1988), sur lesquelles il n'est pas besoin de revenir ici. 
Disons simplement en deux mots qu’on analyse un tableau de contingence qui croise en général 
des formes graphiques (ou segments) avec des textes (les cases de ce tableau contiennent alors 
les fréquences d'apparition des formes dans les différents textes). Ces analyses permettent de 
mettre en évidence les proximités (deux formes sont d'autant plus proches qu'elles apparaissent 
avec des fréquences voisines dans les différents corpus) et les oppositions en termes de lexique, 
et de dégager ainsi les vocabulaires caractéristiques de tel ou tel texte, donc de tel ou tel type de 
locuteur. Notons que dans l'utilisation de l'analyse factorielle, une large marge de manoeuvre 
est laissée au statisticien (ou au linguiste...), puisque, comme l'a étudié Salem (1982), les axes 
qui se dégagent de ces analyses sont très sensibles au seuil de fréquence qu'on aura choisi pour 
sélectionner les formes entrant dans 1 analyse. Il n'y a en effet pas de règle en la matière3^, et 
suivant les phénomènes que l'on voudra mettre en évidence, il sera pertinent ou non d’exclure 
par exemple les mots de liaison (les "mots-outils", articles et autres pronoms possessifs ou 
démonstratifs... ) qui sont très souvent des mots fréquents, ou d’inclure des mots de faible 
fréquence...

Il est également possible d'appliquer à de telles données les méthodes de classification. Là aussi 
plusieurs approches ont été envisagées. La plus naturelle consiste à faire suivre l'analyse 
factorielle du tableau croisant les réponses (ou, ce qui revient au même, les individus) et les

^Vocabulaire désigne l'ensemble des formes graphiques présentes dans un corpus.
On trouvera dans I ouvrage de J.P. Benzécri et ail. (1981) un large échantillon des applications envisagées de 

l'analyse des correspondances à la linguistique.
La seule règle qui semble s'appliquer est une règle "économique'' : les tableaux de contingence sont en effet 

dimensionnes au nombre de formes actives...
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formes d'une classification (des individus ou des formes) ascendante hiérarchique à partir des 
coordonnées factorielles37. Mais on peut aussi imaginer d'autres algorithmes de 
partitionnement, comme par exemple celui proposé par Reinert (1983), à savoir une 
classification descendante directement à partir d'un tableau de type présence / absence (tableau 
booléen). Là aussi se pose le problème de la stabilité et de l'interprétabilité des résultats. En 
effet, le critère de proximité entre deux réponses est directement lié aux nombres de formes 
graphiques que ces réponses ont en commun. On l'a vu, les réponses à des questionnaires sont 
souvent assez lapidaires, ce qui fragilise les résultats dans la mesure où juste deux ou trois 
formes communes vont souvent suffire à classer ensemble deux réponses. Les problèmes 
d'interprétation sont également faciles à appréhender à partir d'un exemple : ainsi les réponses 
suivantes (tirées de l'enquête sur la Consommation Alimentaire des Français, réalisée par le 
Crédoc au printemps 8838) : "j'aime le beurre" et "j'aime pas le beurre" ont quatre formes en 
commun et vont donc être très probablement classées ensemble, alors que les opinions dont 
elles rendent compte sont diamétralement opposées.

L'analyse des co-occurrences, telle que l'a conçue P. Lafon (1981), se présente comme une 
première tentative pour étudier les rapports syntagmatiques entre différentes formes d'un 
corpus. Comme le dit l'auteur (p 96) : "(... ) les rapports entretenus par les termes d'un énoncé 
sont qualitativement très variables. Nous venons d'en voir quelques exemples : relation 
fonctionnelle, association des signifiés, appel sémantique. Il y en a beaucoup d'autres que la 
subtilité des stylisticiens, aux prises avec un texte, parvient à découvrir. Le rapport réel, en jeu 
dans association de deux termes, mêle en général à des degrés divers plusieurs types de relation 
: il est en outre rarement identique à lui même d'un contexte à l'autre". Analyser les co­
occurrences, c'est alors une tentative automatisée d'analyser les corpus comme des suites, et 
non plus comme des ensembles de formes. Le problème est alors de sélectionner les paires 
"intéressantes" parmi toutes celles possibles, et donc de construire un critère qui permette de les 
repérer. Lafon en propose plusieurs, fondés à la fois sur la proximité dans le texte, et sur 
l'alternance ("l'enchevêtrement") de ces formes. Si les résultats que donne Lafon semblent tout 
à fait intéressants pour l'analyse d'un texte sinon littéraire, du moins "écrit", il semble que le 
modèle39 qu'il utilise soit peu applicable à des données d'enquêtes. Si donc pour ce type de

37Eric Brian (1984) préconise plutôt une méthode mixte, (c’est à dire une utilisation conjointe de la CAH et de la 
méthode des nuées dynamiques),et de surcroît de traiter séparément les réponses "longues" et les réponses 
"courtes. On se reportera à sa thèse pour avoir les détails précis de son argumentation.
38La question posée était la suivante : "Si je vous dis "beurre" , quels sont les cinq premiers mots qui vous 
viennent à l’esprit ?".
OQ

Modèle de type combinatoire : pour simplifier, disons que pour étudier la co-occurrence des formes F (présent 
avec une fréquence f) et G (fréquence g), on peut calculer la probabilité d'apparition de la séquence 
FGGFGGFFG (on peut raffiner en tenant compte dans la séquence de la place des séparateurs (points ou fins de 
paragraphe par exemple), séquence observée dans le texte. A partir de la valeur de cette probabilité, on déduit 
ensuite le critère d association de cette paire. Dans le cas de données d'enquête, qui constituent d'une certaine
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données, l'étude des segments répétés semble actuellement être le meilleur moyen d’analyser un 
peu plus que le simple vocabulaire, il reste que l'analyse des co-occurrences40 est une piste de 
recherche intéressante, sous une forme qui reste naturellement à définir.

Terminons ce tour d'horizon des techniques lexicométriques par un bref rappel de quelques 
expériences effectuées dans une optique sensiblement différente de celle que nous venons 
d'évoquer. Ces analyses s'appliquent à étudier non pas comment s’organise le vocabulaire d'un 
corpus, mais plutôt à mettre en évidence des caractéristiques syntaxiques. La méthode la plus 
simple consiste à dénombrer les marques de surface (emploi des verbes, des modes, des temps, 
des adverbes, des adjectifs, des pronoms personnels... ) et à comparer les fréquences 
d'apparition dans différents corpus. Si l'intérêt de ces méthodes n'est pas contestable, au vu de 
la richesse des informations qu’elles produisent (voir par exemple Bernstein (1975, pp 91- 
118), ou encore Pedinelli et ail. (1989)), elles semblent pour l'instant être peu utilisables dans le 
cadre de réponses à des questions d'enquête, puisque d'une pan, nous l'avons vu, le matériau 
recueilli est grammaticalement assez pauvre, et que la forme grammaticale qu'il prend dépend 
souvent d'une transformation effectuée par l'enquêteur (dans le but de rendre compréhensible à 
la lecture ce qui a été prononcé) ; et que d'autre part il n'existe pour l'instant pas d'algorithme 
qui permette de repérer informatiquement et systématiquement ces marques de surface41, c'est à 
dire de réaffecter à chaque forme, dans le contexte, sa catégorie morpho-syntaxique. D'autres 
méthodes plus sophistiquées cherchant à étudier plus globalement la structure grammaticale des 
phrases ont également été envisagées (par exemple Huyn-Armaret (1977)), mais là encore, les 
arguments précédemment évoqués mettent en doute l'intérêt pour notre propos de telles 
méthodes.

Au regard des objections et remarques qui constituaient la première partie de cet exposé, ainsi 
que de cette brève présentation des méthodes existantes, on commence à mesurer ce qui, dans 
l'analyse lexicale de questions ouvertes telle quelle est pratiquée, pose problème. Le véritable 
problème de ce type d'analyse est à notre sens (une fois levées les objections purement 
méthodologiques) le suivant : le codage minimal (non-lemmatisation) des données lexicales tel 
qu'il est le plus souvent pratiqué conduit à traiter simultanément deux ordres de faits, à savoir la 
forme -qui dépend des compétences linguistiques des enquêtés, de la relation

façon un corpus beaucoup plus hétérogène, l'emploi d'un tel modèle probabiliste nous semble sensiblement 
moins justifié.
40Ou même plus généralement des poly-co-occurrences.
41 Sauf dans des cas très simples, comme par exemple le calcul des fréquences d'emploi de propositions 
subordonnées, pour lequel il suffit de compter la fréquence d'apparition des "que", "qui", "dont".... Là encore, 
rappelons que l'on se place dans le cadre général de l'étude des langages naturels. Il existe d'autres voies de 
recherches, notamment celles empruntées par les partisans de l'intelligence artificielle, qui se donnent des 
règles et des modèles de syntaxes, moyens qui permettent cette détection.
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enquêteur/enquêté...- et le "contenu" -tel qu'il est produit par le questionnement et 
l'inteiprétation du chercheur-. Il devient dans ces conditions difficile de faire la part des choses 
et de démêler dans les différences de lexiques ce qui ressort d'un type de phénomène ou d'un 
autre. Prenons un exemple tiré de l'ouvrage de Lebart et Salem (pp 53-58) : en faisant l'analyse 
factorielle du tableau croisant niveau de diplôme et formes graphiques (sélectionnées parmi les 
formes recueillies en réponse à la question : "Quelles sont les raisons qui, selon vous, peuvent 
faire hésiter une femme ou un couple à avoir un enfant ? "), on remarque l'opposition sur le 
premier axe des formes "finances" et "financières", ainsi que l'opposition des formes "guerre" 
et "travail". Si la première opposition, comme le soulignent les auteurs, correspond "aux 
formulations populaires et instruites d’une même préoccupation” (ibid, p 58), la seconde, elle, 
est nettement une opposition "de fond". Il me semble pourtant indispensable, pour tirer tout le 
profit possible de ces méthodes, de prendre en compte séparément ces deux types 
d'informations. Ceci suppose en particulier deux choses : tout d'abord s'interdire au maximum 
tout commentaire fondé sur l'interprétation sémantique des formes graphiques à partir des 
corpus codés "minimalistiquement" ; et ensuite mettre en oeuvre des techniques (les possibilités 
en la matière sont hélas bien pauvres) de retranscription des réponses de façon à les 
homogénéiser comme préalable à toute analyse du "contenu" : c'est d’ailleurs la démarche que 
suivent les partisans de la lemmatisation.

Apportons quelques précisions à ce dernier point. Il est clair que la réécriture des réponses est 
un exercice périlleux, susceptible d'engendrer de nombreux dérapages, et qui risque fort 
d'introduire in fine plus de biais dans les résultats que le traitement des données non 
transformées. Il est clair aussi qu'à transcrire les réponses on risque de perdre une partie (peut- 
être même la partie essentielle) de l'information recueillie. L'autre objection que l'on peut 
émettre pour contester le principe de la retranscription des réponses est la non-reproductibilité 
du processus (objection souvent adressée aux partisans de la lemmatisation). Dans la mesure où 
nous plaidons pour une réécriture informatisée, donc reproductible et contrôlée, cette objection 
ci tombe d'elle même. Néanmoins des avancées incontestables peuvent être effectuées, à notre 
avis, sans courir de tels risques. A titre d'illustration, donnons quelques pistes de 
développements possibles qui permettront de se faire une idée plus précise des types de 
transformation de réponses que nous préconisons, ainsi que de mesurer le chemin théorique qui 
reste à parcourir avant que de tels développements puissent être effectivement apportés.

La première transformation pour laquelle nous plaidons est le traitement systématique des 
anaphores. Les anaphoriques, exclus le plus souvent des analyses au titre de mots-outils (et 
aussi parce que leur comptage, donc leur agrégation, ne prend sens que dans une étude 
syntaxique puisqu’ils peuvent référer à des antécédents différents), devraient, pour plus de
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cohérence dans les données, être systématiquement replacés par leur référent. Pour reprendre 
l'exemple précédemment cité de réponse à la question sur le beurre, "je n’en mange pas" devrait 
être réécrit "je ne mange pas de beurre". Ce premier type de transformation des réponses appelle 
déjà des objections : tout d'abord le remplacement de l'anaphorique par son antécédent n'est pas 
toujours possible (en d'autres termes certaines tournures syntaxiques rendent la détection de 
l'antécédent impossible), il n'est pas toujours neutre vis-à-vis du sens de l'énonciation (par 
exemple42 : "j'ai rencontré des amis, ils m'ont parlé de toi" et "j'ai rencontré des amis, des amis 
m'ont parlé de toi" ne signifient pas exactement la même chose), et enfin qu'il n'existe pas 
encore de procédure automatique permettant de l'effectuer en toute généralité. Il semble pourtant 
que dans le cadre dans lequel nous nous situons, à savoir le traitement de réponses à des 
questions ouvertes, cette réécriture soit possible à peu de frais, dans la mesure où le référent est 
le plus souvent contenu dans l'énoncé même de la question, ce qui simplifie assez radicalement 
le problème.

Le deuxième type de transformation pour lequel nous plaidons est encore plus discutable et 
moins réaliste, puisqu'il s'agit ici d'une homogénéisation complète du lexique, qui vise à 
éliminer les effets "pervers" qu'introduisent les problèmes de synonymie et de construction de 
la référence. En d'autre termes, la conservation de synonymes dans l'analyse conduit à traiter 
comme différentes des réponses sémantiquement équivalentes, ce qui, de notre point de vue ne 
se justifie pas lorsqu'il s'agit de traiter le "contenu". Là encore cette réécriture pose à l'heure 
actuelle un grand nombre de problèmes, tant théoriques que pratiques. Tout d'abord la 
reconnaissance automatique de synonymes dans le contexte (autrement dit la désambiguisation 
des réponses) n'en n'est qu'à ses balbutiements, reste très empirique43, et demeure pour 
l'instant du domaine de l'utopie. Ensuite, il n'existe pas de base fiable (en fait un "bon" 
dictionnaire de synonyme) sur lequel cette réécriture pourrait s'appuyer (on verra que ce 
problème là au moins est en voie de règlement). La nécessité d'un tel dictionnaire est pourtant 
criante : si l’on considère que les formes A, B et C sont synonymes dans le contexte, il nous 
faut à un moment choisir de toutes les replacer par C (par exemple) sans introduire de 
glissement sémantique. Seule une référence fiable et non ambiguë peut alors nous permettre de 
justifier un tel choix. Là encore, la spécificité de notre cadre d'étude (le contexte -au sens cette 
fois strictement linguistique- est en général bien défini par la question, ce qui lève une grande 
part des ambiguïtés) autorise à penser que cette autre transformation pourra dans une période 
proche être automatisée avec une marge de fiabilité satisfaisante.

42Exemple tiré de Ducrot et Todorov, ibid, p 361.
43Pour avoir un exemple de l'avancée des recherches dans ce domaine, ainsi que des techniques auxquelles 
elle fait appel, on pourra consulter par exemple Foxley et Gwei (1988), Synonymy and Contextual 
Disambiguisation of Word, Lexicography, vol 2, n° 2, p 111 -134.
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Dans le même ordre d'idée, et ce sera notre dernière suggestion, cette liste ne se voulant en rien 
exhaustive, il serait souhaitable d'utiliser pour la réécriture des textes des procédures d'analyse 
syntaxique (même minimales), afin qu'il soit possible, par exemple, de remplacer la structure 
"groupe verbal + négation" par l'antonyme44 du groupe verbal (transformer par exemple "je 
n'aime pas" par "je déteste"). Il est clair que cette dernière manipulation est probablement 
encore plus sujette à caution que les précédentes, puisque l'antonyme dépend là encore du 
contexte ("aime pas" peut se réécrire "hait" ou "déteste" ou... , selon ce qui est en cause, un 
aliment ou une personne). Cet exemple illustre également la difficulté de la tâche, dans la 
mesure où "détester" ou "haïr" introduisent des connotations qui ne sont pas supportées par "ne 
pas aimer"). On mesure néanmoins ce que l’analyse du "contenu" des réponses aurait à gagner 
(dans l'optique d'une informatisation du post-codage) à la mise en place de méthodes 
automatisées (même si elles ne sont que partiellement fiables) de traduction dans un vocabulaire 
et / ou une syntaxe homogénéisée (de fait cette étape de traduction existe déjà : c'est l’opération 
qu'effectue le chercheur quand il interprète les réponses).

Ainsi, en résumé, le codage minimal consistant à traiter directement le texte brut, s'il se justifie 
pleinement lorsque l'objet de l'analyse est un corpus littéraire, me semble inadapté à l'étude des 
réponses ouvertes, dans la mesure où il tend à confondre des effets différents, et à en masquer 
d'autres. L'analyse lexicale de questions ouvertes gagnerait donc beaucoup à une remise en 
question (et en forme) du matériau recueilli, que ce soit en vue d'une retraduction automatique, 
donc objectivée, afin de redonner aux réponses une cohérence indispensable au traitement du 
"contenu" ; ou bien en vue d'autres types d'amélioration de la méthode (par exemple (rêvons un 
peu) l'analyse directe des enregistrements de réponses afin de pouvoir réintroduire les 
caractéristiques non verbales de l'énonciation comme les silences, les hésitations ou les 
pauses).

Que notre propos soit clair : il ne s'agissait pas ici de nous faire le chantre des "bonnes 
pratiques de l'analyse lexicale”, mais de tenter de monter tout ce qu'une telle technique met en 
jeu, afin de prévenir ses éventuels utilisateurs contre une analyse rapide et trompeuse des 
magnifiques graphiques qu’elle permet à peu de frais de produire en série. Il nous semble qu'il 
y au contraire tout à gagner à bien cerner l'objet et le but de son étude et de l'utiliser pour 
chercher à valider des modèles ou à confirmer des intuitions, plutôt qu'à se remettre à la 
méthode pour produire des résultats interprétables.

44Lorsque naturellement un tel antonyme existe.
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4 Les avancées de l'Analyse Relationnelle

Nous voudrions maintenant présenter de façon assez complète une méthode nouvelle de 
traitement de données, l'Analyse Relationnelle, qui, nous le verrons, est une proche parente de 
l'Analyse des Données "classique", mais qui, par l'éclairage différent qu'elle jette sur les 
données, semble susceptible de donner lieu à des applications tout à fait intéressantes. Nous 
donnerons ensuite un aperçu de la façon dont cette méthode, appliquée à des données textuelles, 
permet d'obtenir des résultats très opératoires.

L'analyse relationnelle, développée au laboratoire de recherches d'IBM par Marcotorchino et 
Michaud45 (1979), s'inscrit dans le contexte suivant : alors que les techniques statistiques 
classiques s'intéressaient aux relations entre variables pour des raisons à la fois historiques et 
économiques46, l'augmentation de la puissance de calcul disponible sur les ordinateurs, ainsi 
que les développement des méthodes de calcul numérique autorise aujourd'hui le traitement de 
tableaux beaucoup plus gros (par exemple croisant les individus avec eux mêmes), et 
l'utilisation de nouveaux algorithmes. L'idée est alors de trouver d'autres techniques que les 
techniques factorialistes pour classer ou partitionner les individus à partir de variables 
nominales. On disposait pour cela depuis longtemps d'un "bon" critère, à savoir le critère de 
Condorcet, que ces deux auteurs ont remis au goût du jour. Le critère de Condorcet est un 
critère de type majoritaire, qui s'énonce brutalement comme suit : soient p objets à classer, 
soient n juges qui décident de leur classement, alors deux objets seront classés ensemble si une 
majorité de juges s'accorde pour les classer ensemble. On sait que ce critère engendre un 
paradoxe, le paradoxe de Condorcet, qui est que A et B peuvent être classés ensemble, B et C 
aussi, et A et C ne pas l'être. Pour pouvoir utiliser ce critère, il faut donc imposer en plus une 
contrainte qui est que le résultat obtenu soit une partition. En linéarisant les contraintes 
précédentes (ce qui était la grande difficulté), on parvient alors à un programme linéaire, dont la 
résolution numérique permet de calculer la partition qui satisfait au mieux le critère de 
Condorcet. Ramené aux données habituellement traitées par enquête, il suffit de remplacer objet 
par individus, et juge par variable47 (ce "juge" classe deux individus ensemble si ils 
appartiennent tous deux à une même modalité) pour se trouver immédiatement nantis d'un

^Concernant tous les résultats théoriques qui fondent l'Analyse Relationnelle, nous renvoyons le lecteur à la 
bibliographie de l'article de Marcotorchino (28).
4® L'équivalence des résultats obtenus par analyse factorielle des correspondances sur le tableau des 
modalités et sur le tableau des individus est connue depuis longtemps, mais les tableaux de variables se 
trouvaient être beaucoup plus petits, donc beaucoup moins coûteux et moins longs à traiter que les tableaux 
d'individus.
47 Le terme relationnel se comprend fort bien dès que l'on considère une variable qualitative comme une 
partition, donc comme une relation d'équivalence sur l'ensemble des individus.
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nouvel outil de classification ("l'agrégation des similarités") qui possède des propriétés tout à 
fait satisfaisantes, et qui de plus permet de traiter des données d'un type différent que celles 
qu'on construit habituellement. Tout d'abord, la partition qu'on obtient avec cette méthode est 
globalement optimale et donc unique (à la différence des partitions construites sur la base 
d'autres algorithmes48, qui ne sont optimales que localement, c'est à dire à nombre de classes 
de la partition fixé). Ce critère vérifie également une propriété rassurante -et que ne vérifient pas 
les classifications factorialistes-, qui est la suivante : si l’on partitionne une population à partir 
de deux variables nominales qui sont similaires (c'est à dire qui ont les mêmes classes 
d'équivalence), alors on obtiendra une partition qui préserve ces mêmes classes d'équivalence. 
Elle permet de plus de traiter des données qui sont non plus des relations d'équivalence, mais 
des relations quelconques.

L'originalité de cette approche est qu'elle ne traite plus des variables, mais des comparaisons de 
paires d’individus (dont les variables qualitatives sont un cas particulier, au même titre que des 
variables ordinales... ). On peut également par ailleurs la généraliser à d’autres types de 
critères49 (critère de Jordan, critère de Rand, ... voir Marcotorchino (1985)). Avant de 
présenter les premiers développements à la fois théoriques et pratiques fondés sur l’analyse 
relationnelle, nous aimerions illustrer nos propos par un exemple trivial, qui a le mérite de bien 
montrer la dualité entre l’analyse factorielle et l'analyse relationnelle. Considérons le tableau de 
données suivant :

individu
1
2
3
4
5
6
7
8

sexe :
catégorie d’âge :

sexe
1
1
2
2
1
2
2
1

1 = homme, 
1 = jeune,

catégorie d’âge 
1 
2 
2 
1 
2 
2 
1 
2

2 = femme 
2 = vieux

Dans le cas d'algorithmes hiérarchiques, on choisit le niveau de l'arbre d'agrégation à partir duquel on doit le 
couper, dans le cas d'autres algorithmes, tel que celui des nuées dynamiques, la taille de la partition finale est 
déterminée à l'avance. Sur les problèmes de classification optimale, on pourra consulter avec profit Saporta 
(About Maximal Association Criteria in Linear Analysis and in Cluster Analysis, in Classification and Related 
Methods of Data Analysis, H.H.Bock Ed, North Holland, 1988).
49 On mesure bien la souplesse de cette méthode : la liberté est totale pour construire l'indice qui mesure la 
similarité entre deux individus. Pour Condorcet, c'est le nombre de modalités que ces individus ont en commun, 
mais on pourrait tout aussi bien donner des poids différents aux variables (un ’‘juge" a un avis plus important, ou 
aux modalités (par exemple en pondérant par l'inverse de la fréquence des modalités : deux individus partageant 
une modalité "rare" sont plus "liés" que deux individus possédant une modalité très "répandue").
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A partir de ce tableau, l'analyse des données traditionnelle étudie le tableau de contingence 
suivant (pour faire de l'analyse des correspondances) :

homme femme total
jeune 1 2 3
vieux 3 2 5
total 4 4 8

alors que l'analyse relationnelle analyse le tableau suivant (tableau de Condorcet50)
1 2 3 4 5 6 7 8

1 2 1 0 1 1 0 1 1
2 1 2 1 0 2 1 0 2
3 0 1 2 1 1 2 1 1
4 1 0 1 2 0 1 2 0
5 1 2 1 0 2 1 0 2
6 0 1 2 1 1 2 1 1
7 1 0 1 2 0 1 2 0
8 1 2 1 0 2 1 0 2

où le croisement entre la ligne i et la colonne j du tableau relationnel totalise le nombre de 
relations (i. e le nombre de modalités communes) entre les individus i et j.

De multiples applications de cette approche ont été développées. Citons principalement le 
traitement direct du tableau disjonctif (booléen) croisant les individus et les variables, méthode 
dite de sériation par bloc. L'idée est de permuter les lignes et les colonnes de ce tableau pour "se 
rapprocher" le "plus près possible" d'une matrice bloc-diagonale (comprenant des blocs de 1 
dans la diagonale, et des 0 partout ailleurs). On obtient alors simultanément une classification 
des individus et une classification des modalités, dont on peut mesurer la qualité en comparant 
la matrice obtenue et la matrice bloc-diagonale "la plus proche" (on totalise le nombre 
d'individus et de modalités "mal classés"). Cette méthode présente (outre l'unicité du 
classement ainsi obtenu) l'avantage d'être très parlante, puisque l'étude de la matrice 
"correctement" permutée fournit directement les modalités les plus caractéristiques d'une classe 
(qu'on lit simplement en colonne). Un autre type de classification simultanée des individus et 
des variables qui, cette fois, donne un rôle identique, aux individus et aux variables s'obtient de 
la façon suivante (modèle de quadridécomposition, voir Bédécarrax (1988)) : si A est le tableau 
disjonctif complet croisant I individus et J modalités, on construit le tableau suivant :

^ La dualité entre Analyse factorielle et Analyse relationnelle est longuement analysée par Marcotorchino 
(1989).
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I J
I 1/2 A

J A ' J/2

où A' représente la matrice transposée de A, et 1 et J des matrices identité. En appliquant la 
méthode d'agrégation des similarités à cette matrice, on obtient une classification simultanée des 
individus et des modalités. Cette méthode s'applique plus généralement au cas où l'on remplace 
A' par une matrice relationnelle quelconque sur J X I. D'autres développements théoriques ont 
également été envisagés (comparaison de paires de paires... ), on se reportera à la bibliographie 
concernant l'analyse relationnelle pour en avoir une liste exhaustive. Nous allons conclure cette 
brève présentation de l'Analyse Relationnelle en donnant un exemple d'application de cette 
méthode par des linguistes.

A la suite des travaux de Michaud et Marcotorchino, I. Warnesson a entrepris, en utilisant des 
techniques relationnelles, de construire un dictionnaire de synonymes qui soit utilisable par une 
machine. Les dictionnaires de synonymes actuels sont en effet "incohérents", dans le mesure 
où, par exemple la relation de synonymie n'est pas une relation d'équivalence. Utilisés par 
l'humain, ces incohérences sont automatiquement et inconsciemment rectifiées, par une remise 
immédiate en contexte et sélection du "bon" synonyme (pour décrire une personne, on pourra 
remplacer "bon" par "gentil", ce que l'on ne fera pas pour qualifier un aliment, où l'on 
sélectionnera plutôt "délicieux" ). La machine est elle incapable, à partir des dictionnaires 
existants, d'effectuer de telles opérations, ce qui entraîne inévitablement des glissements 
sémantiques. L'idée est alors d'utiliser l'Analyse Relationnelle pour trouver la partition qui 
"colle" le mieux au tableau de synonymie (tableau booléen qui croise les mots entre eux, et où 
l'intersection d'une ligne et d'une colonne indique si oui (1) ou non (0) le mot en colonne est 
synonyme du mot en ligne). La démarche suivie par Warnesson se décompose 
schématiquement51 en deux étapes : dans un premier temps traitement de la polysémie par 
décomposition des mots suivant les différents sous-sens qu'ils peuvent prendre (ainsi on 
trouvera plusieurs fois le mot "bon", une fois avec le sens de "gentil" et une autre fois dans le 
sens de "délicieux"), et construction d'un tableau croisant non plus les mots entre eux mais les 
différents sous-sens qu'ils peuvent prendre. A l'issue de cette étape de désambiguisation des 
mots, il suffit d'appliquer la méthode d’agrégation de similarités pour construire des classes de 
synonymes qui soient des classes d'équivalences. Cette voie est intéressante, et au delà des

51 On se reportera pour une présentation beaucoup plus complète et détaillée aux travaux d'I. Warnesson (1985) 
parus ou à paraître.
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applications à la traduction automatique, devrait permettre de progresser dans l’analyse 
sémanrique des textes.

C’est dans la voie ouverte par l’analyse relationnelle que nous paraissent devoir se produire les 
plus intéressantes avancées. On citera aussi, pour mémoire, la démarche développée dans notre 
département (Lahlou, 1990), qui cherche d’une façon plus générale, et plus combinatoire, à 
formaliser les relations entre objets (linguistiques ou autres) sans chercher à désambiguiser, 
mais qui devrait à terme déboucher sur les méthodes de calcul de l’Analyse Relationnelle.

En attendant, nous continuons de travailler sur du matériau empirique pour améliorer les 
méthodes existantes, en tester de nouvelles, et y puiser l’inspiration théorique. C’est un travail 
de ce type qui est présenté dans la partie qui suit.
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C - Les mots évoqués par le mot "beurre"

Dans cette partie, nous nous intéresserons plus particulièrement au beurre. L'objet de ce 
chapitre est en effet d'essayer de montrer à partir d'un exemple concret tout l'intérêt d’une 
analyse lexicographique.

Le premier objectif de l’étude dont nous présentons ici des résultats était de repérer ce que 
pouvait(ent) être la (ou les) représentation(s) du mot beurre et de mettre en regard les différents 
types de représentation avec ce que nous savions par ailleurs des habitudes alimentaires et 
culinaires des enquêtés, c'est à dire leur fréquence de consommation de beurre, naturellement, 
mais également sa place dans l'alimentation (produit de base, produit consommé uniquement 
cru, utilisé concurremment à des substituts tels que la margarine de cuisson ou les pâtes à 
tartiner à teneur en lipides réduite... L’analyse lexicale vient donc en renfort d’autres méthodes. 
Le corpus de textes n’est que l’une des facettes du matériau d’enquête, un moyen pour 
appréhender des logiques représentationnelles plutôt qu’un objet en lui-même.

1 Justification méthodologique

Les données proviennent de l'enquête sur les comportements alimentaires des Français, réalisée 
par le CREDOC au printemps 1988 sur un échantillon de 1600 ménages représentatif de la 
population de France métropolitaine. Le questionnaire comportait quatre questions ouvertes, qui 
ont été dans un premier temps post-codées pour pouvoir être traitées numériquement, puis qui 
ont été saisies telles quelles, afin d'être justiciables d'une analyse lexicale.

La question à laquelle on s'intéressera tout particulièrement concerne le beurre, et était formulée 
de la façon suivante :

"si je vous dis "beurre", quels sont les cinq premiers mots qui vous viennent à 
l'esprit? ".

Cette question était posée oralement, par l'enquêteur, à l'enquêté (le plus souvent la ménagère), 
après une quinzaine de minutes de questions fermées portant sur les comportements 
alimentaires en général. L'enquêteur avait pour consigne d'écrire exactement ce que répondait 
1 enquêté, dans l'espace prévu à cet effet sur le questionnaire. Les seules relances pouvaient
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être "et encore ?" ou la répétition de la question. Les textes ont été saisis informatiquement tels 
quels, par des opératrices.

Les données que l'on va traiter se présentent donc sous la forme de textes de cinq mots ou 
groupes de mots qui, dans notre esprit, devraient permettre de mieux cerner les champs 
sémantiques, ou plutôt, pour être exact, les champs de connotation associés au mot beurre.

Arrêtons nous quelques instants à cette distinction longuement débattue par les linguistes. Alors 
que le champ sémantique (ensemble des sèmes) du mot beurre relèverait directement de son 
sens (de ce qu'il dénote), le champ de connotation52 rassemble les mots qui traduisent des 
associations secondaires telles que les ressemblances entre signifiants (beurre, beur), ou les 
contiguïtés (culturelles) entre signifiés (beurre, jaune), ceux là même que Saussure évoque 
quand il remarque qu'un mot "évoque tout ce qui est susceptible de lui être associé d’une 
manière ou d'une autre". En d'autres termes nous avons cherché, à partir de cette question à 
mettre en évidence des types de schéma d'association à proprement parler culturels entre le mot 
beurre et d'autres termes du lexique.

Pour préciser plus encore notre démarche, disons simplement que si l'on se représente le 
langage d'un individu comme un espace53 de mots entre lesquelles des relations d'opposition, 
d'association, de proximité existent qui contribuent à en déterminer les sens, alors il est tentant 
de chercher à focaliser sur une partie de cet espace, et d'en mettre à jour la structure. Dans notre 
cas, cette tentative s'inscrivait dans un cadre précis, à savoir essayer d'isoler les grands types 
de représentation du beurre et de chercher le rapport de ces représentations aux pratiques 
correspondantes ; il nous semble néanmoins que d'une manière plus générale une telle analyse 
est certainement pleine d’enseignements pour qui cherche à comprendre comment s'organisent 
et se construisent les sens des différents termes du lexique.

Un exemple de réponse recueillie est :

"tartines, cuisine au beurre, petit beurre, régime, sauces".

rn
Il existe dans la littérature linguistique de nombreuses définitions de la connotation. Nous renvoyons le 

lecteur intéressé à la description de l'évolution de ce concept à l'ouvrage de R. Martin (1976) : Inférence, 
Antonymie et paraphrase, pp 88 à 102.
53 Cette analogie simpliste appelle naturellement des commentaires tant il est patent que la topologie d'un tel 
espace serait pour le moins délicate à décrire. Je la conserve néanmoins pour la clarté du propos.
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Pour le traitement statistique de ces textes, nous avons été conduits à effectuer quelques 
modifications des réponses originales, modifications que nous allons maintenant décrire et 
justifier.

Pour cela, il nous faut définir plus précisément les objets statistiques que nous allons analyser.

L'unité statistique minimale reconnue par le logiciel que nous avons utilisé, à savoir SPAD. T 
(version 85), est la forme graphique (ou forme lexicale, que nous nommerons le plus souvent 
forme).

Une forme graphique est une suite de caractères précédée et suivie de caractères délimiteurs (tels 
que la virgule, le blanc... ). Ainsi la réponse citée plus haut comporte huit formes graphiques : 
"tartines", "cuisine", "au", "beurre", "petit", "beurre", "régime", "sauce").

La formulation de la question, à savoir la demande aux enquêtés d'une série de mots et non pas 
de phrases, a multiplié dans les textes le nombre de segments (suites de formes graphiques) 
correspondant à des "expressions toutes faites" du langage parlé. Pour donner un exemple, la 
forme beurre, citée 565 fois, apparaissait en fait dans un bon nombre d'expressions telles que 
:"cuisine au beurre", "beurre blanc", "oeil au beurre noir"... Afin de tenir compte de ces 
expressions figées, et des sens différents qu’elles donnaient à la même forme54 : beurre, nous 
avons décidé de les traiter comme des formes graphiques à part entière : ainsi le segment 
"cuisine au beurre" a été considéré comme une unité minimale sous la forme "cuisine-beurre". 
Cette opération a porté au total sur une vingtaine de segments, le reste des formes graphiques 
étant analysé tel quel55.

Au total, le matériau définitif de l’analyse est un ensemble de 1599 réponses, (soit au total 9197 
formes graphiques), constituées de 1021 formes graphiques distinctes (qui constituent le 
vocabulaire!.

D'une manière là aussi plus générale, ces formes figées posent un problème constant au lexicomètre puisque 
les mots qui la composent sont en général détourné de leur sens et leur agrégation statistique à la même forme 
rencontrée isolée ne se justifie en rien. Pour mieux se convaincre de la fréquence de ces expressions figée dans 
le langage courant, le lecteur se consultera avec profit Gross, M. Syntaxe et localisation de l'information. In : 
Information et communication. Séminaires interdisciplinaires du Collège de France. Sous la direction de A. 
Lichnerowicz, F. Perroux et G. Gadoffre. Paris, Maloine, 1983.

Cette analyse des formes que nous appelons les "segments répétés" se justifie sur un plan épistémologique 
par le fait que la limite logique entre mot et phrase est ambiguë. On peut penser que les segments répétés ont 
été appris tels quels, et non pas en pièces détachées, comme par exemple le mot français "fur" n'est appris que 
dans le contexte "au fur et à mesure". Sur cette question, le lecteur se reportera par exemple à WVO Quine (Le 
mot et la chose, ed. française, 1977, Flammarion).
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On trouvera en annexe la liste complète des 224 formes qui apparaissent plus de dix fois. Nous 
nous bornerons ici à énumérer les formes les plus fréquentes, qui sans rendre compte de la 
diversité des formes rencontrées, permettent de se faire une idée plus précise des types de 
réponses obtenues. Dans l'ordre de fréquence d'apparition, les formes le plus souvent citées 
sont :

tartines 516 occurrences

beurre 387 occurrences

cuisine 322 occurrences

qras 263 occurrences

matières qrasses 227 occurrences

petit déjeuner 224 occurrences

pâtisserie 214 occurrences

bon 199 occurrences

cholestérol 196 occurrences

Si les formes les plus fréquentes ont un rapport clair et manifeste avec les habitudes de 
consommation alimentaire, il est à noter que les réponses citées sont d’une grande diversité, 
allant du verlan ou de l'idiotisme ("arabe" (beur), oeil au beurre noir) au slogan publicitaire 
("Charentes Poitou, tradition du goût"), en passant par les associations d'idées ("jaune") et les 
appréciations ("bon"). On retrouve là l'éventail complet des différents types d'associations 
précédemment énuméré. Le matériau statistique est donc d'une grande diversité.

Le traitement statistique de telles données se décompose pour dire vite en deux parties.

La première étape consiste dans le codage des textes sous forme numérique (numérisation), afin 
qu'ils puissent dans un deuxième temps être analysés par des méthodes tout à fait similaires à 
celles réservées à des données de type numérique. Sans s'étendre plus longuement sur ces 
problèmes techniques et sur les a-priori méthodologiques qu'ils supposent, disons simplement 
que ces deux étapes reposent essentiellement sur un comptage des formes graphiques 
(lexicométrie).

La plus simple de ces méthodes est, nous l'avons vu, le comptage des formes graphiques et 
leur classement par ordre d'apparition. On peut également regrouper en un seul texte (ou 
cornus) les réponses de groupes homogènes (c'est à dire possédant une caractéristique 
commune) de la population (par exemple des tranches d'âge), et comparer les fréquences
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d'apparition des formes dans les différents groupes, en recherchant quelles sont les formes ou 
les réponses les plus caractéristiques de tel ou tel groupe. Cette recherche peut être effectuée de 
façon directe, et correspond à la construction de tableaux croisant deux variables dans les 
méthodes d'analyse de variables qualitatives. Elle peut également se faire par des analyses 
factorielles, méthodes équivalentes aux analyses factorielles sur des variables numériques.

Toutes ces méthodes nous ont permis de mieux comprendre la relation qui peut exister entre les 
mots cités et les usages qui sont faits en pratique du beurre ou des autres corps gras solides. 
Les résultats de ces analyses sont ne sont pas présentées dans ce rapport. Le lecteur intéressé se 
reportera à l’étude réalisée dans le cadre du programme de recherche Aliment 200056. Nous 
voudrions au contraire présenter en détail la seconde analyse faite sur ces variables textuelles, à 
savoir une analyse factorielle directe57 des réponses afin d'établir une typologie, et donc des 
enquêtés, typologie dont on verra qu’elle constitue un moyen assez opératoire de reconstruire 
les pratiques qui produisent (ou sont produites par ?) les différentes classes de discours.

2 Une typologie des représentations

Comment classer les réponses ?

Si techniquement la construction d’un typologie, c’est à dire de classes "les plus homogènes 
possibles" regroupant des individus statistiques est toujours techniquement possible, il n’est 
pas vain dans notre cas de s'interroger sur la pertinence d’une segmentation de la population sur 
la base des seules réponses ouvertes (mots évoqués). Deux éléments nous ont permis de 
répondre à cette interrogation. Tout d'abord l’assurance que les réponses étaient "pertinentes", 
du fait de leur adéquation aux comportements. En clair, nous étions sûrs que la forme "allégé" 
correspondait bien à un usage effectif de matières grasses allégées, ce qui n'était pas évident au 
départ. L'autre justification de notre classification sur la base de ces seules réponses, et de sa 
"valeur" statistique, est à chercher dans la forme des réponses recueillies. En effet, les 
principaux arguments pour mettre en doute la robustesse de telles techniques de segmentation 
sont d'une part la richesse du vocabulaire par rapport à la taille des textes, et l'absence de prise 
en compte du contexte ou du sens58. Or le corpus de notre analyse se caractérise en premier lieu

Yvon, F. Etude sur les comportements alimentaires : les corps gras solides. Rapport Crédoc, département 
Prospective de la consommation, avril 1989.
57 Par analyse directe, nous entendons que le tableau de base de l'analyse factorielle est un tableau croisant les 
1599 individus (réponses) avec les formes, dans chaque case de ce tableau se trouvant naturellement la 
fréquence de la forme dans la réponse.
5® Le regroupement de deux textes se fait pour dire vite sur la base des formes qu'ils ont en commun. On 
comprend aisément que plus le vocabulaire est riche par rapport au texte, plus les formes communes a plusieurs 
textes seront rares (en dehors des formes "de liaison" telles que "et" "la"..et des formes très liées au contexte
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par un nombre de mots revenant fréquemment assez faible (compte tenu du nombre de 
réponses), et en second lieu, du fait même de la forme de la question, par la pauvreté des 
tournures grammaticales utilisées, ce qui autorise partiellement à ne pas tenir compte des 
problèmes de contexte (rappelons néanmoins que les transformations des réponses de base 
effectuées pour préparer l'analyse valident a fortiori cette démarche : ainsi "aime" et "aime-pas" 
sont deux formes différentes qui ne peuvent donc servir à rapprocher deux réponses).

L'analyse effectuée a donc été une analyse des correspondances multiples entre les réponses et 
les mots, suivie d'une classification hiérarchique à partir des coordonnées factorielles.

Notons qu'il aurait également été loisible d'établir une hiérarchie entre les cinq mots ou groupes 
de mots suivant leur ordre d'apparition, et d'en déduire un repondération des formes lexicales. 
Il semble néanmoins admis qu’une question telle que celle que nous avons analysée provoque 
chez l'enquêté l'afflux simultané et immédiat d'une série d'images qui vont ensuite être 
verbalisées de manière concomitante et dans un ordre aléatoire. Nous avons donc accordé aux 
cinq réponses la même valeur.

telles que "beurre" pour notre analyse). Les regroupements se font alors sur la base d'un petit nombre de mots 
communs, ce qui fragilise la partition obtenue.
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3 Une représentation de l'espace des formes

En projetant les formes sur les plans factoriels successifs, on obtient des cartes de l'espace des 
formes. La représentation du premier plan factoriel, par exemple, permet une nouvelle 
compréhension des relations entre formes. Deux formes sont en effet d'autant plus proches 
qu'elles sont souvent employées dans les mêmes réponses. L'étude de ce plan factoriel permet 
de mettre en évidence quelques proximités ou oppositions particulièrement intéressantes.

Sur le premier axe, on remarque principalement le regroupement de toute une série de noms de 
mets et de plats, tous agréablement accompagnés par le beurre ("nouille", "coquillages", 
"saucisson", "épinards"... ) ; tandis qu'à l'autre extrémité de l'axe, se trouvent des formes 
issues manifestement de discours qui tendent plus à justifier ("équilibre", "nécessaire", 
"utile"... ) ou à décrire ("mange", "sert", "utilise", "moins"... ) l'utilisation du beurre.

Le deuxième axe traduit un autre type d'opposition. D'un côté, se situent les formes décrivant 
les caractéristiques du produit, comme sa marque ("Bridel", "Président", "Charentes-Poitou"), 
son origine ("normand", "breton"... ) ou ses qualités ("mou", "salé"... ), de l'autre des termes 
qui définissent plutôt son utilisation ("beurrer", "utiliser", "possible"... ).

Si l’interprétation directe de ce graphique est pour l’instant difficile, la typologie des réponses 
que nous allons maintenant étudier va permettre de mieux comprendre le sens des 
regroupements et des oppositions observées.
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4 La typologie des réponses

L'analyse factorielle précédente a permis de dégager les dimensions les plus significatives de 
l'espace des réponses ; elle a été suivie d'une classification ascendante hiérarchique. Cette 
technique de segmentation a mis en évidence douze types de réponses que nous allons 
maintenant étudier.

Rappelons que dans cette partie de l'étude chaque réponse correspond a un enquêté, et que cette 
classification des réponses est donc aussi une classification des individus. La description des 
types se fera sur la base des réponses et des formes qui les caractérisent, ainsi qu'au travers des 
caractéristiques socio-démographiques et comportementales des enquêtés appartenant à ces 
types. Une limitation de cette description est que nous disposons essentiellement de variables 
décrivant l'alimentation du ménage enquêté, et non pas des individus, ce qui peut poser certains 
problèmes, au vu des disparités de régimes qui peuvent coexister au sein d'un même foyer. 
Nous utiliserons néanmoins, dans tous les cas où cela sera justifié, des variables relatives aux 
ménages pour décrire les réponses des individus enquêtés, dans la mesure où c’est bien la 
personne chargée de l'alimentation ("la ménagère") qui a le plus souvent répondu à l’ensemble 
du questionnaire, lui conférant ainsi une homogénéité suffisante pour que cette limite du 
questionnaire puisse être, en première approche, ignorée.

Avant d'entamer la description de la composition de ces classes, il est important de rappeler 
que, comme dans toutes les segmentations, la frontière entre les différents groupes est floue. En 
fait, seule une partie de l'échantillon peut être classée sans ambiguïté, le classement des autres 
enquêtés relevant en partie de l'arbitraire des algorithmes de classification utilisés. Les éléments 
caractéristiques (réponses ou variables de comportements) que nous utiliserons pour décrire les 
différents groupes sont donc à prendre avec précaution. Ces éléments ne correspondent 
généralement pas à des caractères dominants dans la classe, mais plutôt à des caractéristiques 
typiques, décrivant un membre caricatural de ces groupes.

Enfin, dans la mesure où nous allons tenter d'interpréter directement les réponses sans nous 
référer directement aux pratiques, il nous faut rappeler la nature du matériau de l'enquête.

Dans notre esprit, les enquêtés se devaient de répondre à la question de l’enquêteur "du tac au 
tac", c'est-à-dire le plus spontanément possible, afin que nous puissions récupérer en quelque 
sorte le champ de connotation du mot beurre. Il nous est bien sûr impossible de contrôler a
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posteriori cette spontanéité, et donc de démêler clairement dans les réponses obtenues ce qui 
d'un côté provient explicitement des représentations mentales associées au mot beurre de ce qui, 
d’un autre côté, provient du mode de réponse de l'enquêté, à savoir de son plus ou moins grand 
degré de réflexion, et donc de reconstruction de sa vision du beurre à partir de ses expériences 
et de sa pratique. Devant l'impossibilité de trancher, nous interpréterons toutes les réponses en 
les tenant pour spontanées. Conservons néanmoins à l'esprit que la prise en compte des 
différences qui existent sans aucun doute entre les réponses en termes de "naïveté" nécessiterait 
plus de précautions au niveau de l'interprétation.

1 Classe 1 ; les réponses fleuries (15% de l'échantillon)

Cette première classe de réponses regroupe celles que l'on pourrait qualifier de champêtres. En 
effet, aux enquêtés de ce groupe le beurre évoque la campagne, les vaches, la ferme... , ainsi 
que les lieux traditionnels de sa production : le Poitou-Charentes, la Normandie, la Bretagne. 
Citons quelques réponses de ce groupe d'amateurs de beurre :

"vache, lait, gras, Normandie, embonpoint ", 

ou "vache, pré, paysan, traité, frais "

ou encore "matières grasses, lait, vache, pâtisserie, le goût du vrai beurre ".

Dégagées de toutes préoccupations à proprement parler culinaires, ces réponses ont un caractère 
presque enfantin : la représentation verbale du mot beurre correspond en fait à une description 
idéalisée du contexte de production du produit. On peut penser que ce mode de réponse traduit 
une distance "fonctionnelle" au beurre dans la mesure où ce n'est pas en tant que produit 
comestible qu'il apparaît, mais plutôt au travers d'une image idéelle. Rarement confrontés au 
beurre au sein de leur processus d'alimentation, les enquêtés de ce groupe seraient donc plus 
naturellement amenés à invoquer des représentations quasi mythiques du beurre.

Ce type d'interprétation se trouve en partie validé par l'étude des caractéristiques socio­
professionnelles des individus de ce groupe, où sont particulièrement sur-représentés des 
ménages ayant des habitudes de consommation très "modernes", c'est à dire le plus souvent à 
base de produits transformés et très élaborés, produits qui les dispensent d'une longue 
préparation, et qui donc diminuent les occasions d'utiliser ce produit de base dans la cuisine 
"lourde".

Le schéma type de ce groupe d'enquêtés est en effet celui du jeune couple parisien, 
s'approvisionnant chez les petits commerçants de proximité, stockant très peu et jetant
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régulièrement des produits frais périmés, préparant au minimum, et s'alimentant fréquemment 
hors domicile. Leur consommation de matières grasses solides se réduit au beurre, puisqu'ils 
ne consomment aucun type de margarine, et qu'ils ont restreint leur consommation de beurre 
allégé. Cette dernière caractéristique est tout à fait révélatrice des habitudes de consommation de 
ce groupe : les matières grasses allégées, produit jeune s'il en est, sont déjà en fin de cycle 
d'utilisation dans ce groupe, alors que l'on sait que ces produits commencent juste à se diffuser 
massivement à la date de l’enquête.

D'autres catégories de la population sont sensiblement sur-représentées dans cette classe, à 
savoir principalement les ménages du processus familial dont la stratégie de consommation est 
très centrée sur les besoins des enfants. Pour une description plus précise, on se reportera à 
S. Lahlou (1988).

2 Classe 2 : les réponses fonctionnelles (19% de l'échantillon)

La deuxième classe se distingue par l'emploi nettement plus fréquent que dans le reste de 
l'échantillon des formes suivantes : "tartines", "cuisine", "pâtisserie”, "petit déjeuner", 
"goûter"... Si le vocabulaire de ce groupe se situe de plain pied dans le champ culinaire, il 
conserve un certain niveau d'abstraction (ou traduit une plus longue réflexion), puisque les 
formes caractéristiques associées au mot beurre décrivent les moments de sa consommation ou 
de son utilisation.

Ici nous n’avons plus affaire à des représentations imagées du beurre, mais à des discours se 
situant sur un autre niveau, un niveau plus fonctionnel où le beurre est implicitement repensé et 
replacé au sein d'une pratique.

Ces textes révèlent donc une certaine distance au beurre dans la mesure où le produit physique 
en est absent, mais traduisent probablement une proximité importante en termes d'usage, dans 
la mesure où par exemple l'association immédiate de cuisine et de beurre dénote une 
confrontation souvent expérimentée du produit beurre et des tâches culinaires. Citons quelques 
réponses typiques de ce groupe :

"pâtisserie, cuisine, dessert, glaces " 

ou "le petit déjeuner, la cuisine, la pâtisserie, à table "
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Notons également qu'à un moindre degré de significativité, les individus de ce groupe 
emploient également les formes : "graisses", "matières grasses", "kilos"... , qui, si elles se 
situent bien sur un même degré d'abstraction ou d'intégration, traduisent une autre facette des 
préoccupations de ces consommateurs : si le beurre est un aliment pratique, il importe de savoir 
beurrer avec modération. Citons une autre réponse caractéristique de ce groupe :

"vitamine A, matières grasses, tartines, cuisine, pâtisserie"

L'étude des caractéristiques socio-professionnelles de ce groupe d'enquêtés permet de 
confirmer les hypothèses émises à l'étude des textes. Les individus de ce groupe appartiennent 
plus souvent à des ménages jeunes (donc peu préoccupés par leur santé), avec enfants, et qui 
ont l'habitude de préparer longuement leurs repas. Le beurre est consommé par près de 95% 
des individus, et dans plus d'un tiers des cas, c'est la seule matière grasse utilisée.

3 Classe 3 : les réponses "coquille" (10% de l'échantillon)

Avec ce groupe de réponses, on reste dans le domaine culinaire mais avec un vocabulaire 
nettement plus imagé et, en un sens, plus brut. A la différence des réponses du groupe 
précédent, celles-ci se situent à un niveau plus direct, et restituent la vision du morceau de 
beurre tel qu'il est expérimenté dans la consommation de tous les jours. Nous avons appelé 
cette classe "coquille", car les réponses évoquent les affiches publicitaires dans lesquelles le 
beurre est figuré sous la forme d'une "coquille"ornant un plat (radis, steak, légumes 
fumants...).

Les formes lexicales qui reviennent de façon caractéristique dans ces textes : "radis", "viande", 
jambon", "pain", "fromage", "charcuterie", décrivent les compléments les plus traditionnels du 
beurre. Ces réponses témoignent d'un autre type de proximité avec le beurre : il est verbalement 
associé aux produits qui l'accompagnent. C'est pourquoi il est justifié de penser qu'avec ce 
groupe, on a affaire à un autre type de pratique du beurre, le beurre non pas en tant que produit 
de base s'intégrant dans un processus de préparation préalable à sa consommation, mais plutôt 
le beurre cru ou fondant, tel qu'il se présente au moment du repas dans l'assiette ou sur le pain. 
Les réponses caractéristiques de ce groupe ont donc toutes en commun le pouvoir d'évoquer 
visuellement des images de plats "beurrés", comme en témoignent ces quelques textes :

"pain, steak, radis, nouilles "

ou "radis, artichaut, jambon blanc, pommes de terre, fromage "
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ou encore "pain, radis, jambon, fromage, cuisine "

La description en termes de caractéristiques socio-démographiques de ce groupe d'enquêtés 
confirme l'idée qu'on pouvait s'en faire au vu des textes. Le portrait type de cette classe est en 
effet un homme célibataire, plutôt jeune et parisien, et possédant un mode d'alimentation 
minimal, à savoir un mode d'approvisionnement au jour le jour, une préparation réduite, une 
alimentation axée sur les produits transformés ou sur la restauration hors foyer.

L'autre schéma qui, au vu des caractéristiques socio-démographiques, semble adopter le même 
type de discours, est celui d'un enquêté plutôt rural (Sud-Ouest) et ayant conservé un mode 
d'alimentation traditionnel (consommation de charcuterie, de vin... ).

4 Classe 4 ; les réponses diététiques (9% de l'échantillon)

Ce groupe de réponses rassemble des discours clairement hostiles au beurre. Mais à la 
différence de la classe 6, que l’on présentera plus loin, ces discours se situent à un niveau qui 
n'est déjà plus celui du rejet instinctif, mais s'apparentent plutôt à des justifications rationnelles 
de la non-consommation. A cet égard, ils traduisent une réflexion ou une intériorisation plus 
grande, et se situent donc plus loin de la pratique (la non-consommation). En clair, les enquêtés 
de ce groupe répondent "beurre égale graisses" plutôt que "beurre égale mauvais" (sous- 
entendu pour la santé).

Les formes les plus fréquemment utilisées pour exprimer cette hostilité, sont, comme les 
conclusions de la seconde partie nous permettaient de le prévoir : "cholestérol", "régime", 
"huile", "maladie", "beurre allégé", ainsi qu'à un degré moindre "grossir", "calories", "poids", 
"kilos"... Toutes ces formes sont suffisamment explicites et parlantes pour pouvoir cerner sans 
ambiguïté les comportements qui sous-tendent leur énumération. Mais avant d'aborder la 
description en termes de comportement ou de caractéristiques socio-démographiques, étudions 
quelques unes de ces réponses :

"beurre allégé, cholestérol, matières grasses, maladie, obèse" 

ou "gras, animaux, cholestérol, artère, cuisine"

ou bien rejet, cholestérol, gras, lipides, écoeurant'
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On le voit, ces réponses utilisent un vocabulaire s’apparentant plus à la médecine qu'à la 
cuisine, qui traduit "l'ancienneté" de ce comportement vis-à-vis du beurre, ou, en d’autres 
termes, le processus mental de rationalisation effectué pour reformuler son dégoût du beurre 
(les textes de la classe 6 fournissent à cet égard d'autres types de discours de rejet, des discours 
beaucoup moins distanciés et rationalisés). C'est pourquoi on peut penser que les individus de 
ce groupe ont déjà bien "digéré" les discours diététiques en vogue, et sont capables d'en 
restituer sur demande les formes lexicales les plus frappantes.

Les caractéristiques comportementales des individus de ce groupe sont sans surprise : ils 
appartiennent à des ménages ne consommant pas de beurre. Celui-ci est remplacé dans leur 
alimentation par des margarines ou des matières grasses allégées. Dans plus d'un tiers des cas, 
un membre du ménage suit un régime ; et leur consommation de produits allégés a tendance à 
augmenter, à la différence de leur consommation de fromage, qui, elle, décroît.

5 Classe 5 ; les réponses alléchées (15% de l'échantillon)

Cette classe est sensiblement plus difficile à décrire que les précédentes dans la mesure où les 
formes qui ont le plus contribué à sa création relèvent d'un vocabulaire beaucoup plus neutre et 
à ce titre plus délicat à interpréter. Citons dans l'ordre de significativité : "les", "beurrées", 
"petits beurre", "croissant", "plats", "beurre", "cuisine au beurre". Il apparaît néanmoins que 
toutes les réponses de ce groupe mettent, d'une façon ou d'une autre, l'accent sur la richesse du 
beurre, richesse en matières grasses, mais aussi richesse du goût ou des mets dans lesquels on 
l'utilise. Les réponses caractéristiques de ce groupe, bien que très hétérogènes, permettent de 
mieux cerner le dénominateur commun des réponses de cette classe. Citons en vrac :

"gourmandise, déjeuner, croissants au beurre, grillades"

ou "petits plats bien préparés, petits déjeuners, pâtisseries, repas fins"

ou encore "gâteaux, radis au beurre, cuisine, tartines au beurre"

ou enfin "pâtisseries, beurre blanc, petit déjeuner, petits beurres, croissant"

Il est frappant de constater, à la lecture de ces textes, à quel point le beurre, qui pourtant depuis 
la guerre n'a pas été rationné et qui bénéficie d'une large diffusion dans la consommation, 
conserve dans une frange non négligeable de la population une image de produit noble, ou 
anoblissant. L'expression qui revient sans cesse dans toutes ces réponses est : "au beurre",
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comme si le simple fait de rajouter une noix de beurre changeait radicalement le statut d'un plat 
ou d'un met. Le beurre à donc, sans doute conservé auprès des membres de cette classe son 
image de produit bon et sain, "qui fait grandir"...

La distance au beurre, pour les individus de cette classe ne se traduit pas en termes d'usage, 
puisque l'on retrouve des formes très proches de celles qui caractérisent la classe 2 (cuisine, 
pâtisserie.. ), mais plutôt en termes économiques ou culturels. Il est alors loisible de penser que 
nous avons affaire, avec ce groupe, à une partie de la population associant margarine (pour la 
consommation de "tous les jours") et beurre (pour les bons repas).

L'analyse de ce groupe à l'aide des variables de comportements confirme en partie nos 
hypothèses. Le ménage-type de ce groupe est un ménage (couple sans enfant ou personne 
seule) âgé, vivant dans des villes de taille moyenne ou en zone rurale, et ayant gardé des 
habitudes alimentaires très traditionnelles (consommation exclusive de produits frais qui sont 
longuement transformés par la ménagère). La margarine et le beurre sont utilisés de façon 
modérée, sans que pour autant rien ne permette d'affirmer que ces restrictions soient dues à un 
régime alimentaire strict. Ajoutons enfin que la région sur-représentée dans ce groupe est l'Est.

6 Classe 6 : les réponses déchirées (8% de l'échantillon)

Avec cette classe de réponses se repose à nouveau un délicat problème d'interprétation, tant les 
formes graphiques classantes de ce groupe semblent hétéroclites et peu connotées. Par ordre 
décroissant de significativité, on trouve en effet : "est", "cru”, "fait", "pas", "mais", "mange", 
"cuit", "meilleur", "manger"... Néanmoins, la présence de verbes et de mots de liaison dans 
cette liste laisse déjà penser que l'on a en majorité affaire à des réponses à la fois plus élaborées 
grammaticalement, et moins construites mentalement puisqu'elles ne se limitent pas à 
l'énumération des cinq mots demandés. Plus qu'une rapide synthèse verbale des associations 
mentales évoquées par le mot beurre, on retrouve dans ces réponses des phrases plus longues 
mais très brutes et contradictoires qui mettent à jour un conflit entre le désir du beurre perçu à 
nouveau comme un produit noble ou riche, et une crainte du beurre pour des raisons médicales. 
Citons quelques réponses caractéristiques de cette classe, qui permettent de mieux appréhender 
ces contradictions :

"cru, cuit c'est du poison, ça améliore"

ou on en mange plus, trop gros, c'est bon, fait grossir, meilleur
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ou encore "je ne l'aime pas cuit, j'en ai horreur cuit, je l'aime cru, le beurre je me sauve, je 
m'en sers très peu, c'est surtout pour le petit déjeuner, je mets de lAstra, je 
n'aime pas l'odeur du beurre cuit, moi ça m'est défendu pour des problèmes de 
dos, il faut que j'évite les matières grasses. "

ou enfin "c'est bon, pas de cuisine sans beurre, trop gras, je l'aime, je ne pourrais pas 
m'en passer"

La lecture des réponses permet de mieux apprécier la différence entre ces textes et ceux par 
exemple de la classe 4. Autant l'on avait affaire à des réponses rationnelles et raisonnées, autant 
ce groupe se distingue par l'affectivité de ses réponses. On note par exemple la répétition de 
tournures telles que "j'aime'1, "c'est bon"... , qui toutes traduisent la spontanéité et 
l'engagement des réponses. Les contradictions qui produisent ce rapport ambivalent au beurre 
sont également très sensibles, le beurre se présentant comme un Docteur Jekill (cru) et Mister 
Hyde (cuit) de l'alimentation.

Ainsi, même s'il est indéniable que la construction de cette classe est aussi un artefact de la 
méthode, qui a conduit à rassembler au sein d’un même groupe les textes les plus 
grammaticalement élaborés, il est existe dans ces réponses une cohérence autre que formelle, 
qui justifie pleinement l'étude de ce groupe comme une classe à part entière.

L'autre caractérisation que l'on peut donner de ces individus à l'aide de variables 
comportementales correspond assez bien au portrait que les réponses pouvaient laisser imaginer 
: dans près de 40% des cas, un membre du ménage suit une régime alimentaire (soit près du 
double de la proportion calculée sur l'échantillon complet). Les autres caractéristiques 
marquantes sont les suivantes : il s'agit d'une population âgée, composée en grande partie 
(36 %) de retraités, qui se restreignent également sur la consommation de sucre et dont 
l'alimentation se réduit à la satisfaction des besoins physiologiques (repas expédiés devant la 
télé... ). La région Centre-Est se trouve sur-représentée

7 Classe 7 : les réponses pragmatiques (10% de l'échantillon)

Une nouvelle facette de la variété des réponses nous est révélée par cette classe. L'étude des 
formes graphiques les plus caractéristiques permet tout de suite de cerner ce profil. Citons 
parmi les réponses les plus significatives : "bon", "goût", "produit", "gras", "vitamine", 
"riche”, "bonne", "naturel", "modération"... Il est clair, à l'énoncé de ces quelques mots, que
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ces discours se situent sur un plan différent des précédents et, en première analyse, semblent 
tous participer d'une tentative d'analyser rationnellement et en termes posés et argumentés les 
avantages et les inconvénients liés à la consommation du beurre. Les réponses caractéristiques 
sont, à cet égard, peut-être encore plus parlantes :

"vitamine A, lipides (riche), calorique, bon goût” 

ou "gras, lourd, indigeste, bon goût, bonne cuisine”

ou encore "vitamine, graisses, cholestérol, bon goût, cuisine"

Ces discours se caractérisent ainsi par une volonté de neutralité et d'objectivité. Loin d'évoquer 
leur propre expérience de consommateur ou d'utilisateur du beurre, les enquêtés de cette classe 
tentent à l'aide d'un vocabulaire délibérément neutre de rendre compte d’une réalité objective 
qui, dans leurs propos, semble ne pas être la leur. Ces réponses pragmatiques et détachées, très 
construites dans leur alternance du pour et du contre (de ce point de vue, la différence est 
particulièrement sensible avec les textes précédents), réintroduisent un vocabulaire (on parle 
enfin de "produit" et de "goût") et une vision du beurre qui sont ceux du consommateur averti et 
raisonnable. En termes de proximité au beurre, il semble justifié, à ce moment de l'analyse, 
d'affirmer que nous touchons là une frange de la population dont l'expérience du beurre se 
limite à la consommation finale du produit.

Si malheureusement il nous est impossible de vérifier que ces discours sont en majorité des 
discours masculins (comme l'absence de référence au beurre en tant que produit-outil de la 
préparation culinaire nous incite à la croire), les éléments de la description disponibles cadrent 
relativement bien avec les textes. En effet, cette population est composée de ménages d'âge 
moyen, vivant dans des villes de taille moyenne ou importante (plus de 100 000 habitants)', 
sensiblement plus diplômée que la moyenne (on connait la propension des diplômés à répondre 
aux enquêtes de façon très détachée, en essayant de reconstruire un discours général et 
désincarné quand on souhaiterait qu'ils évoquent leur propre expérience), et finalement, même 
si leurs propos le laissent peu prévoir, assez réceptive (au niveau des produits consommés) au 
discours diététique (la consommation de produits allégés augmente... )

8 Classe 8 ; les réponses tautologiques (6% de l'échantillon)

Cette classe constitue une classe bien particulière de l'échantillon, dans la mesure où pour la 
première fois, nous nous trouvons en présence d'un groupe de réponses construit par des
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associations mentales de type verbal (c'est à dire en termes de mots) et non plus en référence à 
une expérience pratique du beurre. Le mot "beurre" est "décrit" plus comme un signe (un 
élément) du langage que comme un produit de la consommation alimentaire. En ce sens, ces 
réponses participent plus du métalangage (langage à propos du langage). La preuve la plus nette 
en est donnée par la forme la plus caractéristique de ce groupe : le mot "beurre". On trouve 
ensuite une liste de ternies qui presque tous s'accolent à la forme précédente en recréant des 
expressions courantes : "les", "battre", "dans", "crêpe", "beurrer", "anchois", "des", 
"épinards", "beurre blanc", "beurre doux"... C'est alors sans surprise que l'on peut découvrir 
les réponses les plus typiques de ce groupe d'enquêtés :

"beurre blond, beurre doux, beurre de luxe, beurre pâtissier, beurre fermier”,

ou "assiette au beurre, faire son beurre, beurre d'anchois, être beurré, croissants",

ou bien "assiette au beurre, galette au beurre, beurre blanc, pommes de terre au beurre,
oeil au beurre noir",

le comble de la tautologie étant atteint par : "beurre c'est du beurre, petits beurres, beurre dans 
les épinards, radis, crêpe au beurre".

Il est intéressant de chercher à s'interroger sur les comportements qui produisent des discours 
aussi manifestement éloignés (en termes d'usage) du beurre. La seule hypothèse que nous 
puissions émettre, au vu de notre connaissance des mécanismes de production des textes, est 
que ce groupe de réponses correspond sans doute en partie à un manque d'habitude des 
situations de créativité intellectuelle. Sur un plan plus technique, on peut suspecter un usage 
principalement réduit à la consommation du beurre sous forme transformée. Cette hypothèse est 
cependant difficile à confirmer au moyen des variables supplémentaires dont nous disposons, 
tant dans ce cas précis l'absence de données fines concernant spécifiquement les comportements 
de l'enquêté (notamment son degré d'implication dans les processus de productions 
alimentaires domestiques) se fait cruellement sentir. Le recours aux variables de comportement 
se révèle ainsi moins riche, tant il semble que des styles de vie différents et hétéroclites soient 
susceptibles de produire des réponses de cette forme. C'est pourquoi pour cette classe, nous 
nous limiterons à l'énumération des caractères socio-démographiques, sans chercher 
systématiquement à en examiner le rapport qui peut exister avec les textes.

Cette population se distingue par les traits suivants : forte proportion de consommateurs d'huile 
d'arachide, habitat en zone rurale ou dans des agglomérations de petite taille, population
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relativement âgée. Le beurre est le plus souvent l'unique matière grasse consommée, et la 
région sur-représentée est de nouveau le Centre-Est.

9 Classe 9 : les réponses consuméristes (4% de l'échantillon)

Le lecteur attentif aura remarqué que les huit premiers groupes rassemblent plus de 90 % de 
l'échantillon. Les quatre classes que nous allons maintenant décrire sont donc des classes de 
faible effectif, dont la construction résulte presqu'entièrement des artefacts de la méthode. 
Conscients du faible degré de significativité de telles classes, nous réduirons très sensiblement 
nos commentaires et analyses sur ces groupes (surtout pour les classes 11 et 12).

Le groupe dont il est ici question est le premier à réintroduire dans son discours le vocabulaire 
du consommateur, ou plutôt celui de l'acheteur de beurre, comme l'attestent les formes les plus 
typiques : "pasteurisé", "qualité", "doux", "président", "prix", "odeur", "fraîcheur", "quantité", 
"marque", "frais".... Il s'agit en fait, on le voit, de décrire le beurre (en tant que produit dans 
l'économie) au moyen de l'énoncé d'une série de caractéristiques qu'il est susceptible de 
posséder ou de ne pas posséder, et qui semblent présider, à des titres divers, au choix du type 
de produit acheté. Les formes caractéristiques conforment tout à fait cette première analyse, 
citons par exemple :

"onctuosité, fraîcheur, qualité, sécurité, emballage”,

ou "doux, pasteurisé, demi-sel, de printemps, frais"

ou enfin "frais, Président (marque), doux, demi-sel, barquette, goût".

A l'évocation du mot beurre, les enquêtés reconstruisent verbalement et rationnellement leur 
démarche au moment de l'achat. L'interprétation de type de discours en termes de variables 
socio-démographiques s'avère de nouveau (compte tenu des faibles effectifs) délicate. Nous 
nous bornerons donc à énoncer les principales caractéristiques les plus significatives des 
individus de ce groupe.

Grossièrement, le schéma type de cette classe est un couple d'âge moyen, de statut 
professionnel moyen (profession intermédiaire), et résidant dans des agglomérations de petite 
taille (moins de 20 000 habitants). Son comportement alimentaire se distingue par un stockage 
relativement long des produits, et par une fréquence élevée de repas "sautés" aussi bien que de 
repas soignés (repas pris à l’extérieur ou invitations à domicile). On notera enfin que parmi les
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membres de cette classe, une proportion importante semble avoir restreint sa consommation de 
produits modernes (matières grasses allégées ou plats cuisinés préparés).

10 Classe 10 ; les réponses ambiguës (4% de l'échantillon)

Cette classe de réponses, difficilement exploitable, a le mérite de mettre clairement à jour les 
limites de notre étude, telles que nous les exposions en préambule de ce chapitre. En effet, les 
formes et les réponses qui la caractérisent ne rendent compte que de proximités statistiques 
desquelles il est parfois délicat d'extraire une cohérence en termes de pratiques ou de 
comportements. Les formes les plus typiques sont : "santé", "pour", "est", "mauvais”, 
"donne", "agréable", "bon"... Au travers de ces formes, on peut déjà reconstituer des 
expressions telles qu'elles apparaissent dans les textes et qui sont logiquement opposées : "c'est 
mauvais pour la santé", "c'est bon pour la santé". Le rapprochement entre ces deux discours est 
évidemment le fruit de la méthode et interdit toute exploitation plus fine de cette classe. La 
lecture des réponses caractéristiques confirme notre impuissance face à la construction de ce 
type de classe :

"c'est gras, le cholestérol, ça fait grossir, cuit c'est mauvais pour la santé, ça 
donne bon goût",

mais aussi "succulent, très bon goût, bon pour la santé, fermière, laitages",

ou encore "c'est pas trop bon pour la santé, il ne faut pas en abuser, c'est gras".

On le voit, en dehors d'une approche du beurre en termes de santé qui se retrouve dans la 
majorité des discours, l’unité de ces réponses est une unité formelle qui masque de grandes 
différences d’appréciations et de comportements. Remarquons néanmoins que ce problème 
d'interprétation ne se pose que pour une très petite partie de l'échantillon, ce qui nous conforte a 
posteriori, sur la richesse de l'utilisation d'une telle méthode.

Nous ne dirons pratiquement rien des deux dernières classes, qui représentent chacune moins 
d'un pour cent de l'échantillon, et dont la construction est également fondée sur des proximités 
formelles, à savoir la présence de la forme "utile" pour la première, et du segment "le moins 
possible" pour la seconde. Retenons juste que pour la classe 11 (les textes "utiles"), il s'agit 
plutôt d'amateurs de beurre, et que pour la classe 12 (les textes "moins possible") de non
consommateurs.
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D. Conclusion

Bien que les méthodes d'analyse lexicale telles que nous les avons utilisées ici soient, malgré 
leur lourdeur informatique, relativement frustes, puisqu'elles reposent essentiellement, nous 
l'avons vu, sur le comptage des formes graphiques indépendamment de leur sens et de leur 
contexte, cette étude nous a semble-t-il permis d'apporter des éléments nouveaux permettant 
une meilleure compréhension des comportements du consommateur.

En effet, par rapport à une pratique très générale (la consommation de beurre), elle nous a 
permis, notamment au travers d'une typologie des textes, de mettre à jour des représentations et 
des motivations très différentes, ce que les analyses directes des variables mesurant les 
fréquences ou les modes de consommation n'avaient pu révéler.

Ainsi nous avons retrouvé à l'aide des seules réponses textuelles l'ambivalence bien connue du 
beurre, produit apprécié pour ses vitamines et pour ses qualités gustatives, mais également 
redouté pour les graisses qu'il contient. Cet aspect, que connaissent ceux qui ont fait des études 
qualitatives sur la question, a été clairement mis en relief, affiné même (nous avons vu par 
exemple les différences entre les réponses "diététiques" et les réponses "déchirées"), et surtout 
quantifié (du moins de façon grossière), ce qui reste le problème majeur dès que l'on aborde 
des thèmes ne se référant pas directement à des pratiques mesurables.

D'une manière générale, il apparaît que la méthode utilisée permet de faire du "qualitatif 
quantifié". Dans l'état actuel de la méthode, des limites à notre approche sont apparues 
(principalement à cause du manque de données décrivant précisément l'individu répondant). Il 
n'en reste pas moins que cette analyse à proprement parler lexicométrique (on pourrait presque 
dire lexicographique, où c'est en quelque sens leur définition du mot beurre, toute subjective, 
que les enquêtés nous ont fournie) nous a permis de nous faire une meilleure idée en grandeur 
réelle de la manière dont peuvent fonctionner des champs d'associations lexicaux, et comment 
ils s'harmonisent aux comportements qui les sous-tendent (ou qu'ils contribuent à produire).

Nous continuons nos recherches pour améliorer ces méthodes, tant au niveau du 
questionnement que du traitement. Les recherches du Département se portent également sur 
l’utilisation des techniques lexicométriques dans l’analyse des textes écrits “informatifs” 
(articles de magazines...).
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Avertissement et guide de lecture

On trouvera d’abord une rapide présentation des différents processus de consommation, cités 
dans la seconde partie. Le reste des annexes se présente sous la forme de tableaux statistiques 
dont nous allons maintenant donner un guide de lecture.

On trouvera dans ces annexes essentiellement trois types de tableaux, à savoir des tamis, qui 
permettent de décrire une classification à l'aide de modalités de variables qualitatives ; des listes 
déformés caractéristiques d'un corpus, et enfin des listes de réponses caractéristiques d'un 
corpus

les tamis

La procédure de tamis consiste, pour une modalité donnée, à faire un croisement systématique 
avec toutes les modalités des variables de l'enquête, afin de repérer avec lesquelles il y a 
interaction. Le tamis présente ces modalités par ordre de significativité décroissante, c'est-à-dire 
que les modalités les plus caractéristiques sont présentées d'abord.

Le tamis vous permet d'avoir rapidement une vision impressionniste de la population 
caractérisée par la modalité tamisée.
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Comment les lire ?

Vous avez ci-dessous un exemple avec le début du tamis de la classe "célibataire campeur".
La "classe" désigne ici l'ensemble des personnes qui ont la modalité examinée par le tamis (en 
l'occurrence, "célibataire campeur") ; la première ligne du tableau, en gras, vous indique quelle 
est cette modalité ("CELIBATAIRE CAMPEUR").

Intéressons-nous par exemple à la troisième ligne (soulignée).

A gauche, vous avez le libellé de la question (situation familiale...). Vous trouvez ensuite la 
modalité (type de réponse) : célibataire. La ligne nous indique donc que la modalité "célibataire" 
à la question "situation familiale" est caractéristique de la classe "célibataire campeur".

Ensuite, une série de 3 chiffres, qui donnent respectivement : le pourcentage de la classe dans la 
modalité (cla/mod), le pourcentage de la modalité dans la classe (mod/cla), et le pourcentage de 
la modalité dans la population globale (global).
Le premier chiffre (cla/mod) nous indique que la classe des célibataires campeurs constitue 
33.21% de l'ensemble des ménages célibataires de la population.
Le second (mod/cla) que 72.36% des ménages "célibataires campeurs" sont célibataires.
Le troisième (global) que les célibataires constituent 14.78% de la population générale des 
ménages.

MODALITES CARACTERISTIQUES POURCENTAGES
cla/mod mod/cla global

CELIBATAIRE CAMPEUR FC5E 6.78

PHASE DE REPAS JEUNE VIVEUR 36.76 79.27 14.62
PHASE DE PREPARATION PREP. MINIMALE 33.88 74.66 14.94
SITUATION FAMILIALE DU CHEF DE FAMIl 1 F CELIBATAIRF 33.21 72.36 14.7R

TAILLE DU MENAGE 1 PERSONNE 21.13 82.11 26, 36
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les formes caractéristiques

Les tableaux présentant les formes caractéristiques d'un groupe, c'est à dire les formes qui sont 
significativement plus énoncées par un groupe que par l'ensemble de la population se présentent 
sous la formes suivante :

LIBELLE DE LA CRITERE DE FREQUENCE FREQUENCE POURCENTAGE POURCENTAGE 

FORME LEXICALE CLASSEMENT GLOBALE INTERNE GLOBAL INTERNE

TEXTE NUMERO 1 : TEXTE DE TYPE 1

1 VACHE 19,390 117 86 1,49 8,26

2 LAIT 15,987 172 93 2,19 8,93

Exemple de lecture : on étudie ici les réponses caractéristiques des texte de type 1 (les réponses 
fleuries). Pour ce groupe, la forme la plus caractéristique est "vache", qui apparaît 117 fois 
dans l'ensemble des réponses, et 86 fois dans ce groupe. Cela confère à cette forme un critère 
de classement égal à 19,390.

les réponses caractéristiques

La lecture des tableaux de réponses caractéristiques ne pose aucun problème. On notera 
simplement qu'on donne successivement deux listes de réponses caractéristiques', 
correspondant chacune à un critère de classement différent. Le premier critère favorise plutôt les 
réponses "courtes", le second les réponses "longues".
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Les annexes suivantes sont fournies :
annexe 1 : description des processus de consommation, 
annexe 2 : mots et réponses caractéristiques des corpus construits en 

regroupant les réponses par catégorie socio-professionnelle.
annexe 3 : mots et réponses caractéristiques des corpus construits en 

regroupant les réponses par région d'habitation.
annexe 4 : modalités caractéristiques des classes d'enquêtés construites sur la 

base de leurs habitudes de consommation.
annexe 5 : mots et réponses caractéristiques des classes d'enquêtés 

construites sur la base de leurs habitudes de consommation.
annexe 6 : modalités caractéristiques des 12 classes d'enquêtés construites 

sur la base de leurs réponses verbales.
annexe 7 : mots et réponses caractéristiques des 12 classes d'enquêtés 

construites sur la base de leurs réponses verbales.
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Annexe 1

Description des processus de consommation.



Les processus

Les ménages adoptent, selon leur situation particulière, divers types de stratégies (que nous 
appelons des "processus"). Les aliments consommés sont très différents selon la stratégie 
adoptée.
Les processus peuvent être séparés en deux grands types : familiaux et non familiaux. Les 
premiers concernent les ménages de plusieurs personnes, avec enfants (rural domestique, bien 
installé, familial), et les seconds les ménages plus petits, composés de couples sans enfants 
(traditionnel âgé, urbain moderne) ou de personnes seules (célibataire campeur, isolé). Les 
premiers sont en général mieux organisés dans leur comportement alimentaire, pour la simple 
raison que, ayant à gérer une logistique lourde et un flux important de produits alimentaires, ils 
ont été, par la force des choses, amenés à rationaliser leur processus alimentaire.
Nous présentons ici les principales caractéristiques de ces 7 segments de la demande alimentaire 
française.

Le célibataire campeur

C'est un célibataire urbain, assez parisien, vivant seul, plutôt sans religion, locataire d’un 
studio ou d'un appartement avec une petite cuisine mal équipée. Agé de 28 ans en moyenne, il a 
un bon niveau d'études, et travaille dans le tertiaire. Ses revenus sont plutôt faibles.
Il s'approvisionne au jour le jour dans une supérette ou une épicerie, gère mal son stock, et jette 
beaucoup de produits périmés. La préparation des repas est très courte, sur le pouce. D'ailleurs, 
il saute fréquemment des repas ou mange un plat unique. Il n'a pas d'heure fixe pour dîner, 
mais dîne tard ; il déjeune et dîne souvent dehors et reçoit fréquemment. Ils fume et boit 
beaucoup.
Il consomme peu de produits frais, trop longs ou trop difficiles à préparer, et surconsomme les 
produits transformés, en particulier les plats cuisinés, et les "junk-foods" (barres chocolatées, 
biscuits apéritifs etc.).

L'urbain moderne

Ce sont, pour dire vite, des célibataires campeurs qui se sont mis en ménage. Couple jeune, 
citadin, assez parisien, composé de deux actifs de 30 à 35 ans, d'un bon niveau d'études, 
vivant plutôt en concubinage, sans enfant et souvent sans religion. Ils sont locataires d'un
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appartement dans un immeuble ancien. Ils sont souvent cadres du tertiaire, avec des revenus 
moyens à élevés.
Ils s'approvisionnent au jour le jour, dans de nombreux types de points de vente (prédominance 
du supermarché). Leur stock est court et mal géré. Sous-équipés en froid négatif, ils jettent des 
produits de toute sorte. La préparation courte, et les tâches ménagères sont relativement 
partagées entre conjoints (c'est-à-dire que la femme ne fait pas toujours tout).
Ils sautent souvent des repas, mangent un plat unique ou se font des repas plateau 2-3 fois par 
semaine. Ils n'ont pas d’heure fixe pour manger. Ils sortent souvent au restaurant ou chez des 
amis, reçoivent beaucoup.
Ce sont de gros consommateurs de tous les produits transformés, et de boissons (en particulier 
d'alcools), et sous-consommateurs des produits basiques.

Le rural domestique

Il s'agit typiquement d'une famille nombreuse, rurale, catholique, propriétaire d'une maison 
individuelle, le plus souvent avec un jardin potager. Le chef de famille, d'âge moyen, est plutôt 
ouvrier ou agriculteur. Les revenus déclarés sont faibles à moyens.
Ils s'approvisionnent en général une fois par semaine, le plus souvent dans un hypermarché, et 
utilisent la livraison à domicile.
Ils stockent longtemps les aliments, et en particulier ceux qu'ils préparent eux-mêmes (légumes 
du jardin, conserves, congelés).
C'est toujours l'épouse qui prépare les repas, et cette préparation est longue. Elle possède une 
cuisine vaste et bien équipée. Les repas, soignés, sont pris tous les jours à la maison. Tous les 
convives mangent en même temps le même menu. Ils reçoivent des invités 1 fois par semaine. 
Ces ménages sont sur-consommateurs de produits frais, et basiques, et sous consommateurs de 
produits transformés et de haut de gamme.

Le familial

C'est un peu ce qui reste de la "famille de français moyen" des années 1960-70. Il s'agit là de 
couples mariés avec enfant, de classe moyenne ou populaire. Le chef de famille (46 ans) est 
diplômé du technique, sa femme est inactive. Ils sont locataires, souvent en HLM. Leurs 
revenus sont moyens.
Ils vont au moins 2 à 3 fois par semaine dans les grandes surfaces (surtout les supermarchés) et 
chez les commerçants spécialisés;
C'est la femme qui prépare les repas ; elle utilise des produits bruts ou semi-transformés ; et elle 
fait des repas soignés 2-3 fois par mois.
Les convives dînent tous en même temps dans la salle à manger.
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Ces ménages consomment tous les produits très diffusés, et plus particulièrement ceux qui sont 
destinés aux enfants (crèmes desserts, bonbons, gâteaux de riz, pâte à tartiner au chocolat, 
purées, yaourts aromatisés etc.)

Le bien installé

C'est le nouveau modèle bourgeois européen des années 90.
Il s'agit de couples mariés, aisés, avec enfants plutôt jeunes, où la femme est active. Ils habitent 
plutôt en banlieue, dans une maison dont ils sont propriétaires ou qu'ils sont en train de payer. 
Le chef de famille, 40 ans, a un bon niveau d'instruction ; il est plutôt cadre moyen ou cadre 
supérieur. Les revenus sont en général élevés, mais cette classe contient des gens qui vivent au 
dessus de leurs moyens.
Leur approvisionnement est fréquent, diversifié et efficace. Ils achètent dans divers types de 
points de vente, en optimisant le rapport choix/qualité/prix, ce qui explique qu'ils dépensent 
finalement moins par tête que les autres, alors qu'ils mangent mieux. Leur stockage est 
rationnel, et ils jettent peu fréquemment. Ce sont donc des consommateurs efficaces, et bien 
équipés, qui utilisent au mieux l'offre moderne.
La préparation, plutôt courte, fait appel à une vaste panoplie d’appareils d'électroménagers.
Le repas, long, pris en famille, est un moment de retrouvailles. Le week-end, il devient 
facilement gastronomique. Ces ménages reçoivent fréquemment des invités ou sortent chez des 
proches.
Il sont sur-consommateurs de la plupart des produits transformés, festifs, et de haut de gamme.

Le traditionnel âgé

Il s'agit d'un couple ou d’une personne seule, âgée, catholique, vivant de préférence dans de 
petites agglomérations, en habitat individuel. Le chef de famille a la soixantaine, il est retraité, et 
les revenus sont faibles, voire très faibles.
Ces ménages s'approvisionnent peu fréquemment, principalement en grande surface et en 
livraison à domicile. Ces personnes se nourrissent essentiellement de produits frais. Elle ne 
jettent rien.
La préparation des repas est donc longue et très traditionnelle, sans utilisation de robots 
ménagers. Les repas sont pris à heure fixe, devant la T.V. Ils sont peu animés, et les menus 
sont monotones. Ces ménages ne reçoivent jamais et sortent encore moins.
Ils sont sous-consommateurs de tous les produits transformés ou festifs, et sur-consommateurs 
de quelques rares produits très typés, comme les biscottes et le mélange café-chicorée.
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L'isolé

C'est une personnes solitaire, âgée, retraitée, sans diplôme, à revenus faibles, voire très faibles, 
et à santé fragile.
Elle s'approvisionne presque tous les jours chez les petits commerçants, ne stocke pas, ne jette 
rien, et a une cuisine très mal équipée.
La préparation est courte, et les plats monotones et peu élaborés (plat unique). Elle mangent 
toujours chez elle, devant la T.V., tôt, à heure fixe, ne sort jamais, ne reçoit jamais. Elle suit un 
régime pour raisons médicales.
Ces ménages sont sur-consommateurs de produits de base et produits frais, et sous- 
consommateurs de tous les autres produits.



Annexe 2

Mots et réponses caractéristiques des corpus 

construits par agrégation des réponses 

selon la catégorie socio-professionnelle



SELECTION DES FORMES LEXICALES CARACTERISTIQUES

LIBELLE DE LA 
FORME LEXICALE

TEXTE NUMERO 1

1 TOUT
2 PLUS
3 BEURRE BLANC
4 EST
5 MEILLEUR
6 ANIMALE
7 PUR BEURRE
S SUR
9 NOUILLE

10 FONDU
11 POSSIBLE
12 CHER
13 PUREE
14 DES
15 MALADIE
it GRASSE
17 FROMAGE
16 BEURRER
IP CUIT
20 MOINS

TEXTE NUMERO 2

1 STEAK
2 PRESIDENT
3 SAUCISSON
4 BEURRE ALLEG

MODERATIONe GROSSIR
7 c AIT
6 CALORIQUE
9 pus 65USRS

10 GRAISSES
1 1 Epinard
12 CRUDITES
13 ODEUR
14 TOAST
15 OEIL BEURRE
h CREVE
17 PRODUIT
16 BEURRE BLANC
19 Ç*qc ce c
20 DES

TEXT E NUMERO 3

1 FRAICHE
2 c UI n c
3 FRAIS
4 QUIR NORMANDIE
b CROISSAIT
7 UTILISE
6 PRIX
y UTILISER

10 MODERATION
11 INDISFENSABL
12 CHOCOLAT
13 DEMI SEL
14 SOLEIL
1E GOURMANDISE
1t DEJEUNERS
17 BRETON
16 ANIMALE
19 QUE
20 SEL

TEXTE NUMERO A

1 MARGARINE
2 BRETAGNE
3 JAUNE
4 PLAQUETTE

MAIS
6 GRAS
7 BRIDEL
8 ATTENTION
9 CALORIES

10 CRUDITES
11 ESCARGOT
12 JAMBON
13 TOAST
14 NORMANDIE
15 MEILLEUR
16 STEACK
17 COQUILLAGES
16 SERT
19 EQUILIBRE
20 SALE

TEXTE NUMERO 5

AGOl

AG02

AG03

AGOA

AG05

* CRITERE DE
* CLASSEMENT

9
9

FREQUENCE
GLOBALE

9
9

FREQUENCE
INTERNE

9
9

POURCENTAGE
global

9
9

POURCENTAGE
INTERNE

9
9

9 9 9 9 9 9

culteur exploit

• 6.012 9 20. 9 6. 9 0.25 9 1.47 9
• «.708 9 16. 9 5. 9 0.20 9 1.23 9
• «.160 9 19. 9 5. 9 0.2A 9 1.23 9
• 3.A59 9 137. 9 16. 9 1,7A 9 3.92 9
• 2.992 9 20. 9 4. 9 0.25 9 Ô. 98 9
* 2.912 9 13. 9 3. 9 0. 17 9 0.74 9
* 2.792 9 7. 9 2. 9 0.09 9 0.49 9
» 2.591 9 15. 9 3. 9 0. 19 9 0.74 9
* 2.529 9 8. 9 2. 9 0. 10 9 Ô.49 9
• 2.529 9 6. 9 2. 9 0. 10 9 0.49 9
• 2.307 9 9. 9 2. 9 0.11 9 0.49 9
* 2.115 9 10. 9 2. 9 0. 13 9 0.49 9
* 2.095 9 29. 9 4. 9 0.37 9 0.98 •
• 1.983 9 20. 9 3. 9 0.25 9 0.74 9
• 1.946 9 11. 9 2. 9 0. 14 9 0.49 9
• 1.9A2 9 31. 9 4. 9 0.39 9 0.98 9
» 1.877 9 82. 9 8. • 1.04 9 1.96 9
• 1.796 9 12. 9 2. 9 0. 15 9 0.49 9
• 1.791 9 22. 9 3. 9 0.28 9 0.74 9
* 1.660 9 13. 9 2. 9 0. 17 9 0.A9 9

Art .Ccxht,Chefs a'en.

• 3.533 • 8. 9 3. 9 0. 10 9 0.58• 2.993 • 10. 9 3. 9 0. 13 9 0.58• 2.993 » 10. 9 3. 9 0.13 9 0.56• 2.767 » 32. 9 6. 9 0.41 9 1. 16* 2.6A7 » 6. 9 2. 9 0.08 9 0.39* 2.575 * 52. 9 8. 9 0.66 9 1.55* 2.37A » 37. 9 6. 9 0.47 9 1.16• 2.351 • 7. 9 2. 9 0.09 9 0.39* 2.351 * 7. 9 2. 9 0.09 9 0.39• 2.179 * 192. 9 20. 9 2.44 9 3.87* 2.105 » 6. 9 2. 9 0. 10 9 0.39* 2.096 * 23. 9 A. 9 0.29 9 0.77* 1.897 • 9. 9 2. 9 0.11 9 0.39• 1.897 * o 9 2. 9 0. 11 9 0.39* 1.716 * io! 9 2. 9 0. 13 9 0.39* 1.675 • 92. 9 10. 9 1. 17 9 1.93« 1.651 » 26. 9 A . 9 0.36 9 0.77* 1.62A » 19. 9 3. 9 0.24 9 0.58* 1.556 * 11. 9 2. 9 0. 14 9 0.39* 1.52A » 20. 9 3. 9 0.25 9 0.56
Caores.prof.Int.suc.

• 3.200 * 7. 9 3. 9 0.09 9 0.44
* 2.865 * 8. 9 9 0. 10 9 0.44
* 2.661 * 123. 9 19! 9 1 .56 9 2.77
* 2.365 • 10. 9 3. 9 0. 13 9 0.44
* 2.376 • 42. 9 8. 9 0.53 9' r. 16* 2.306 • 16. 9 A. 9 0.20 9 0.56' 2.136 * 6. 9 2. 9 0.08 9 0.29» 2.136 » 6. 9 2. 9 0.06 9 0.29* 2.136 * 6. 9 2. 9 0.06 9 0.29* 2.136 • 6. 9 2. 9 0.06 9 0.29* 2.000* 25. 9 c 9 0.32 9 0.73* 1.998 * 12. 9 3 . 9 0. 15 9 0.44
* 1.900* 26. 9 5. 9 0.33 9 0 73
* 1.861 * 7. 9 2. 9 0.09 9 0.29* 1.661 * 7. 9 2. 9 0.09 9 0.25* 1.63A • 13. 9 3. 9 0.17 9 0.44
• 1.83“ * 13. 9 "5 B 0. 17 9 0.44
* 1.83A * 13. 9 s; 9 0.17 9 0.44
• 1.685 * 14. 9 3. 9 0.16 9 0.44
* 1.685 * 14. 9 3. 9 0.16 9 0.44

Professions interrré.

A.OOA » 33. • 11. 9 0.A2 9 1.24
3.0A2 • 22. 7. 9 0.26 9 0.792.831 * 105. • 21. 9 1.33 9 2.36
2.696 * 15. • 5. 9 0.19 9 0.562.637 » 7. * 3. 9 C. 09 9 0.34
2.626 * 263. A3. 9 3.3A 9 4.832.A11 » 12. * A. 9 0.15 9 0.452.3A0 * 8. • 3. 9 0.10 9 0.34
2.332 » 57. * 12. 9 0.72 9 1.352.2A1 » 23. * 6. 9 0.29 9 0.67
2.209 * 18. » 5. 9 0.23 9 0.562.121 * 2A. • 6. 9 0.30 9 0.67
2.088 » 9. * 3. 9 0. 11 9 0.34
2.077 • A2. • 9. 9 0.53 9 1.011.936 • 20. * 5. 9 0.25 9 0.561.868 • 10. • 3. 9 0.13 9 0.34
1.70A » 6. * 2. 0.08 9 0.221.70A * 6. * 2. 9 0.06 9 0.221.70A * 6. • 2. 9 0.08 9 0.22
1.663 * Al. * 8. 9 0.52 9 0.90

Employés

1 KILOS • 3.712
2 CUISSON • 3.472
3 OEIL BEURRE • 3.4094 BEURREE * 3.407R CALORIQUE * 3.407
6 TARTINES * 3.226
7 DEMI SEL » 3.192
8 ALLEGE • 2.833
9 EPINARDS • 2.495

10 VIANDE • 2.41211 ARABE • 2.296
12 NATURE • 2.107
13 CHOCOLAT » 2.036IA STEAK • 2.009
15 NOURRISSANT * 1.949

43. • 14. 9 0.55 9 1.33
50. • 15. 9 0.6A 9 1 .A3
10. * 5. 9 0. 13 9 0.A67. * 4. 9 0.09 9 0.387. • 4. 9 0.09 9 0.36

516. • 93. 9 6.66 9 8.85
26. • 9. 9 0.33 9 0.86
38. • 11. 9 0.A6 9 1.05
18. • 6. 9 0.23 9 0.57
23. * 7. 9 0.29 9 0.67

7. • 3. 9 0.09 9 0.29
16. * 5. 9 0.20 9 0.A8
12. * 4. 9 0. 15 9 0.36
8. • 3. 9 0. 10 9 0.29

17. • 5. 9 0.22 9 0.A6



16 pate
17 ESCARGOT
18 CALORIES
19 SEL
20 LAITAGE

TEXTE NUMERO 6 AG06

1.848 • 13. * 4. a 0. 17 a 0.38
1.801 a 18. * 5. a 0.23 a 0.48
1.715 a 57. * 12. a 0.72 a 1. 14
1.675 a 14. * 4. a 0. 18 a 0.38
1.676 a 14. * 4. a 0. 18 a 0.38

Ouvriers

1 MANGE
2 LAITAGE
3 GOUTER
4 ENFANTS
5 PETITS
b DEJEUNER
7

1
CUISINE
GOUT
TARTINES

10 PATISSERIE
11 SAUCES
12 DEJEUNERS
13 INDISPENSABL
14
15

PÜL'9
Æ^IER

1b PETITS BEURR
17 PLATS
18 faut
19 NOUILLE
20 PUREE

TEXTE NUMERO 7

2.875 * 24. » 12. a 0.30 a 0.622.814 » 14. • 8. a 0. 16 a 0.41
2.702 » 25. * 12. a 0.32 a 0.622.382 » 6. * 4. a 0.08 a 0.21
2.226 * 31. • 13. a 0.39 a 0.67
2.036 » 45. • 17. a 0.57 a 0.87
2.030 • 322. • 95. a 4.09 a 4.861.988 * 82. • 28. a 1.04 a 1.44
1.945 » 516. » 146. a 6.56 a 7.501.942 » 214. * 65. a 2.72 a 3.341.854 » 10. • 5. a 0. 13 a 0.261.792 • 13. * 6. a 0. 17 a 0.311.773 * 25. * 10. a 0.32 a 0.511.766 • 106. • 34. a 1.35 a 1.751.766 * 16. * 7. a 0.20 a 0.361.758 * 19. * 8. a 0.24 a 0.41
1.758 • 19. • 8. a 0.24 a 0.41
1.658 » 8. * 4. a 0. 10 a 0.211.656 • 8. • 4. a 0. 10 a 0.211.652 • 29. • 11. a 0.37 a 0.57

Retraités

i BEURRE
2 PAS
3 AIME
4 BISCOTTES
5 POSSIBLE
6 INTERDIT
7 POUR
8 MOINS
9 EST

10 BARATTE
11 S0U = E
12 MAROUE
13 FAI'
14 CHOLESTEROL
15 TRES
16 MA'IERE
17 BIEN
16 MAUVAIS
19 SANTE
20 SAUCE
TEXTS! NUMERO 6

4.559 * 387. 129. a 4.92 a 6.913.664 • 93. 37. a 1. 18 a 1.96
3.092 • 21. 11. a 0.27 a 0.59
3.062 • 16. 9. a 0.20 a 0.48
3.030 • 9. 6. a 0. 11 a 0.32
3.030 * 9. 6. a 0. 11 a 0.32
2.726 • 106. 37. a 1.35 a 1.98
2.556 * 13. 7. a 0. 17 a 0.37
2.533 * 137. 45. a 1.74 a 2.41
2.474 • 6. 4. a 0.08 a 0.21
2.080 • 7. 4. a 0.09 a 0.21
2.060 • 7. 4 . a 0.09 a 0.21
2.023 • 37. 14. a 0.47 a 0.751.957 • 196. 58. a 2.49 a 3.11
1.940 * 26. 11. a 0.36 a 0.591.917 » 25. 10. a 0.32 a 0.54
1.903 * 13. 6. a 0. 17 a 0.32
1.903 » 13. 6. a 0. 17 a 0.32
1.792 » 39. 14. a 0.50 a 0.751.757 » 60. 20. a 0.76 a 1.07

A.pers.sans act.prof

1
22
2
t.
6
78 
9

10
11
12
13
IA
15
16 
17 
16
19
20

PRENDS
TARTINER
SEL
MANGER
CHER
JAMAIS
LES
MOL
FERMIER
OUE
REFAS
CELLULITE
EPINARD
REGIME
CA=E
CRI
ES'
GRAS
FERME
PATES

3.590 • 8. • 3. a 0.10 a 0.59
3.366 » 14. * 4 . a 0. 16 a 0.79
3.366 * 14. * C . a 0. 16 a 0.793.257 • 21. * 5. a 0.27 a 0.99
3.045 * 10. • 3. a 0. 13 a 0.59
2.692 » 6. * 2. a 0.06 a 0.402.566 • 136. • 16. a 1.73 a 3.17
2.393 • 7. * 2. a 0.09 a 0.40
2.393 • 7. » 2. a 0.09 a 0.402.294 » 14. * 3. a 0. 16 a 0.592.294 » 14. * 3. a 0. 16 a 0.592.146 * 6. • 2. a 0.10 a 0.40
2.146 » 8. * 2. a 0. 10 a 0.402.143 * 61. • 6. a 0.77 a 1 . 56
1.869 • 26. » 4 . a 0.33 a 0.791.834 t 36. » 5. a 0.46 a 0.99
1.633 • 137. « 14. a 1.74 a 2.771.624 • 263. • 24. a 3.34 a 4.751.764 • 27. « 4 . a 0.34 a 0.79
1.763 * 58. • 7. a 0.74 a 1.39



SELECTION DES PHRASES CARACTERISTIQUES (CRITERE DE FREQUENCE DES MOTS)

TEXTE NUMERO 1 AG01 * Agriculteur exploit

1 MATIERES. GRASSES.BEURRE DOUX.C'EST MEILLEUR

2 MATIERES. GRASSES.BEURRE.BLANC.GATEAU

3 NOUILLE.PUREE.LEGUME.CRUDITE.MATIERES GRASSES

4 NOUILLE.°UREE.PATISSERIE.LEGUMES CUITS.LEGUMES CRUS

5 MATIERES. GRASSES.CUISINE

6 FROMAGE.RADIS.CUISINE.PATISSERIE.CREVETTES

7 BEURRER LES ESCARGOTS.BEURRER LE ROSBIF.GATEAU

8 ALIMENT PRODUIT PAR NOUS

9 PAIN.FROMAGE.SAUCISSON.CONFITURE.YAOURTS

10 PAIN,CAFE AU LAIT.CUISINE.PATISSERIE.RADIS

TEXTE NUMERO 2 AG02 * Art.Comr.Chefs d'en

1 GRAISSES.GROSS IR.ANIMAL.COEUR.NORMANDIE

2 GRAISSES.INDIGESTE

3 PATISSERIE.CUISINE.STEAK HACHE.CREME.FLAN

4 BEURRE NOIR.BEURRE,BLANC.FARCE.CRUDITES.PATISSERIE

— X
5

FAIT GROSSIR.APORECIE.CUISINE BEURRE.TROP CALORIQUE.A UTILISER AV
EC PRUDENCE

6 MATIERES,GRASSES.BEURRE.ALLEGE.CALORIE.GRAISSES ANIMALE.HUILE

7 EPINARD.LEGUMES FRAIS.TARTINES.GRAISSES.GATEAUX

6 TARTINES.GATEAUX.GRAISSES

9 PETIT_DE JEUNE R.CRUDITES.CHARCUTERIE.PATISSERIE.LEGUMES FRAIS

10 PATISSERIE.PETIT.DE JEUNER.CUISINE.PLAQUETTE.CREME
TEXTE NUMERO 3 AGOS * Cadres.prof.1nt.SUD

1 DOUX.PASTEURISE.DEMI SEL.DE PRINTEMPS.FRAIS

2 TARTINES.YACK.NORMANDIE,SEL.MER

3 PETIT.DEJEUNER.PRODUIT INDISPENSABLE.FACILITE D'EMPLOI.FRAIS.GRATIN

« GOURMANDISE.PETITS DEJEUNERS.CROISSANT AU BEURRE.GRILLADES

5— E DEMI SEL.EXTRA. CIN.BEURRE LAITIER.LABEL"CONTRDLES SANITAIRES".BRETON 
OU normand

6 TARTINES.LEGUMES FRAIS.OMELETTE

7 GRAS.FRAIS.JAUNE.TARTINES.FONDRE

8 LAIT.VACHE.JAUNE.FRAIS.BEUURE FONDU

9 LAIT.TARTINES.BIGORNEAUX.RADIS.DEMI.SEL

10
10

QUE LES BRETONS.MANGENT TROP DE BEURRE.QUE MA FAMILLE VEUT DU BEURRE 
DEMI.SEL

TEXTE NUMERO A AG04 - Professions Intermé

1 J AUNE . GR AS . GLIS S ANT. GAL E TTE . S TE ACK

2 MARGARINE.PETIT. DE JEUNER.DOUCEUR.GRAS

3 GRAS.TOAST.ESCARGOT.SOLEIL.FRUIT D'OR

4 GRAS.TOXIQUE(EN CHALEUR).BRETON



5 SALIVE.GRAS.BOEUF.FINES HERBES.BRETON

6 PRODUIT.LAITIER.BRETAGNE.NORMANDIE.VACHE.GRAS

7 GRAS.JAUNE.MARIE.PETIT LAIT

8 VITAMINE A.GRAS.MODE RATION.JAUNE.EMBONPOINT

B MATIERES GRASSES.ME ILLEUR QUE LA MARGARINE

10 CRUDITE. GATEAU. PETIT DE JEUNER. GRAS

TEXTE NUMERO 5 AG05 * ErrDlovés

1 CUISSON DE LA VIANDE.TARTES.TARTINES

2 TARTINES.VIANDE.PATE

3 TARTINES.CUISSON.CUISISINE.PATE.RADIS

4 CUISSON,TARTINES.CAMPAGNE.GRAS.NOURRISSANT

5 LAITAGE.FRAIS.MATIERES.GRASSES.CALORIQUE.TARTINES BEURREE

6 GRAISSES.TARTINES

7 GRAISSES.CALORIE.FRIRE.TARTINES.KILOS

8 CALORIQUE.GRAS . CONSISTANT

9 CREMERIE.TARTINES.CAFE.ETRANGER

10 TARTINES.CUISSON.GRAISSES (POIDS)

TEXTE NUMERO 6 AG06 * Ouvriers

1 CUISINE.DE JE UNE R.GOUTE R

2 TARTINES.DE JEUNER.DINER.SOUPER.GOUTER

3 CUISINE.DEJEUNER.PATISSERIE

4 GRAISSES.TARTINES.PIQUE NIQUE.GOUTER.DE JEUNER

5 CUISINE.TARTINES

6 PLANTA FIN.TARTINES.CUISINE

7 PATISSE RIE.CUISINE.TARTINES

8 TARTINES.PATISSERIE.CUISINE

9 TARTINES.PATISSERIE

10 GRAISSES.TARTINES.PETITS PLATS.GOUTER.GATEAUX

TEXTE NUMERO . 7 AG07 - Retraités

1
1

BEURRE BLOND.BEURRE ROUX.BEURRE DE LUXE.BEURRE PATISSIER,BEURRE FERM

2 ON NE MANGE.PAS DE BEURRE.ON PREND DU ST.HUBERT

3 JE MANGE.PAS DE BEURRE

4 VRAI BEURRE.JE NE MANGE.PAS DE BEURRE.CRU

5

” 1

JE N'EN EMPLOIE PAS.PAS DE CUISINE.BEURRE

îlsANTSE AU BEURRE'RAIRE sdn BEURRE.BEURRE D'ANCHOIS.ETRE BEURRE.CRO

7 INTERDIT POUR MA SANTE

8 BIFTECK AU BEURRE

9
9

CREPE AU BEURRE.BRETAGNE.CREME FRAICHE.BATTRE LE BEURRE.BEURRE BRULE

10 CUISINE.BEURRE.AIME BIEN LE BEURRE FRAIS

TEXTE NUMERO 8 AG08 - A.Ders.sans «et.prof



1
2

3

4

5

6

1

8

9

10

JE NE PEUX P45 MANGER.LES PATES.LES POMMES.OE_TERRES GRATIN

JE N'EN MANGE. PAS.REGIME

CRU.CUIT C'EST OU POISSON.CA AMELIORE

SE CONSERVE MAL.GRAS.N'EN MANGE.PAS.

GRAS.TARTE.PLAOUETTE

SALE.SOUS BARQUETTE PLASTIFIEEE.PRESIDENT.CELUI OUE JE PREFERE.BON 

JE N'EN PRENOS PAS.DEJEUNER.PATISSERIE.SUR DES PATES 

GhîSTïNOISPENSABLE.AGREMENT 

PATISSERIE.GRAS.LOURD

BLANC CASSE.JAUNE D'OEUF.LISSE.GRAS.LOURO



SELECTION DES PHRASES CARACTERISTIQUES (DISTANCES DU CHI2)

TEXTE NUMERO 1 AG01 * Agriculteur exploit

1
1 MATIERRE GRASSE.PRODUIT NATUREL,MATIERRE GRASSE ANIMALE.MATIERE GRAS 

SE LA PLUS RAFFINEE.PRODUIT LE PLUS CHER ET LE MEILLEUR

2 AVEC LE BEURRE TOUT EST MEILLEUR.TARTINES,GATEAUX,LA CUISINE

-- 3

C'EST BON.C'EST PLUS OIGESTE OU'UNE AUTRE GRAISSE ANIMALE,CA DONNE B 
ON GOUT.C'EST MAUVAIS POUR LE CHOLESTEROL,C'EST MEILLEUR ÔUE L'HUILE

4
4 FtÔut:bon“surSle0painLE-LE m0INS CUIT possible-ne se conserve pas DU

5
5
5

GR«.C'EST NECESSAIRE EN PETITES QUANTITES.CUIT CE N'EST
Au5S0U?NPA^?SSLEAN?APL^CLikiSRSTER0L-J'EN UTIUSE UN PEU °ANS LES GATE

6
6

C'fSJ l?c-C'EST PRATIQUE.CA SERT A TOUT.CA AMELIORE TOUT.JE NE M'EN 
LASSE PAS

7
7

PAINEl|EMATINJT LE TEMPS DU BEURRE-0ANS la SOUPE.LES LEGUMES.SUR LE

8 BEURRE BLANC.BEURRE FONDU.BEURRE PERSILLE.PUR.BEURRE.TARTINES

9
9
9

LES VACHES.LE LAIT.LE BEURRE BLANC.LA CREME.LA BARATTE.CA SENT LA CA 
RREESEÀUAPETltUDEJEUNER LA B°NNE SANTE’LES TARTINES DE PAIN BIEN BEU

10 DEMI.SEL.GRAS.C'EST TOUT

TEXTE NUMERO 2 AG02 * Art .Comr,Chefs a'en

1 FAIT GROSSIR.CALORIE.C'EST BON

2
2

ARt!n=! GRASSE>VITAMINE A.ALIMENT CALORIOUE.BEURRE,ALLEGE.POUR LES T

3 MATIERES.GRASSES.GROSS IR.CHOLESTEROL.SUPERFLUS.VACHE

4 GRAS.TARTINES.BEURRE,ALLEGE.PATISSERIE.REGIME

5
5

tisser!!'auEbeurre’EN MANGERiCA fait gr°ssir.la CUISINE.BEURRE.PA

6 PATISSERIE,CUISINE.STEAK HACHE.CREME.FLAN

7
7

JJATIERE GRASSE.trop LOURD.CA FAIT GROSS IR. LEGUMES . TARTINES POUR LES
Hu ITKc5

8
8 EC1PRUDENC^”'APPR£CIE• CC IS INE .BEURRE .TROp CALORIOUE.A UTILISER AV

9 MATIERES.GRASSES.BEURRE.ALLEGE.CALORIE.GRAISSES ANIMALE.HUILE

10
10 ^HDELE ÊT^hÊS£GRAls!l.FA!?EM^I^-^IEANGER P°UR LE 06JEGNER-BEAGG0U

TEXTE NUMERO 3 AG03 * Cadres.prof.1nt.sud

1
1

SAVRESElAIRAVACH£TARTINES DU “ATIN-CCISINE AU BEURRE.NORMANDIE.DEUX

2
2 SECROISSANt! bS S^!^ÊLi!uRERETIFTSRAÜJEÜNERS-PATISSERIE AU BEGRRE-EE

3 GRAS.FRAIS.JAUNE.TARTINES.FONDRE

i i 
i 

i i 
i

VITAMINE A.F.GRAISSE ANIMALE.JE N'AIME PAS DU TOUT LE BEURRE NI SONT 
GOUT,NISA CONSISTANCE^ VA AVEC GRAISSES ANIMALES, TOUT CE’OUI COR 

RESPOND AU CHOLESTEROL-i'EST A OIRE NE PAS FAIRE CUIRE SURTOUT

5
5

saIlI rraiche.cholesterol.beurre CRU BON.BEURRE CUIT POISON.indispen

6 SALE,GRAISSES,JAUNE.FRAIS.TARTINES

7
7
7

!N„M!IÎRÉ k? M0INS POSSSIBLE.INDISPENSABLE,JE N'AI JAMAIS SU UTILISE 
pasteuEise0aEutÏliserBEURRE °ANS la CUISINé-JE N'AIME.PAS le beurre



8

:: î
TARTINES.GATEAUX,CUSINE.LAIT.VACHE

GRAISSES ANIMALE,LAIT FAIT POUR LES VEAUX.A REMPLACER PAR UN PLAISIR PLUS DYNAMIQUE.BÉAF QUI BAINGE DANS OU BEURRE BRULE plaisir

10 VITAMINE A.GRAS,CUISINE.TARTItCS.CROISSANT

TEXTE NUMERO * AG04 » Professions Interné

1 SALE.GRAS.JAUNE.PAIN.CUISINE LOURDE

2 BRETAGNE.BON.GRAS.JAUNE.PAIN

3 MARGARINE.PETIT,DEJEUNER.DOUCEUR.GRAS

« CALORIES.CHOLESTEROL.GRAS.PLAQUETTE.JAUNE

5 LA BRETAGNE.NORMANDIE.MATIERES.GRASSES.CUISINE.GATEAU

6 MATIERES.GRASSES.TARTINES,PATISSERIE.KILOS.MARGARINE

7 PRODUIT.LAITIER.BRETAGNE.NORMANDIE.VACHE.GRAS

8 PRODUIT.LAITIER.MARGARINE.RAOIS.TARTINES.PETIT.DE JEUNER

9 JAUNE.PLAQUE.PETIT.DEJEUNER.TARTINES.SALE

10 LAIT.VACHE.TARTINES GRILLEE.RADIS.JAUNE

TEXTE NUMERO 5 AG05 » Employés

1
1

MATIERES.GRASSES.PETIT.DEJEUNER.CUISSON AU BEURRE.PATISSERIE.TARTINE

2 FRAIS.TARTINES.PATISSE RIE.CUISINE EN GENERAL.MATIERES.GRASSES.KILOS

3 PETIT.DEJEUNER.PATISSERIE.KILOS.MATIERES.GRASSES.RADIS

4 KILOS.TARTINES.BON.FROMAGE

E GRAISSES.TARTINES.PETIT.DEJEUNER.PATISSERIE

6 MATIERES.GRASSES.TARTINES.VITAMINE.BEURRE DEMI.SEL.CUISINE.BEURRE

7 BEURRE ET EPINARDS.TARTINES.FROMAGE CAFE.CUISINE.RADIS.VITAMINE A

8 GRAISSES.TARTINES

9 CHARENTES POITOU.MATIERES.GRASSES.CHOLESTEROL.TARTINES.ALLEGE

10 GRAS.JAUNE.KILOS.SAUCE.TARTINES

TEXTE NUMERO 6 AG06 * Ouvriers

1 CUISINE.PATISSERIE.TARTINES.RADIS.MATIERES.GRASSES

2 GATEAUX.RADIS AU BEURRE.CUISINE.TARTINES AU BEURRE

3 PATISSERIE.CUISItÆ .TARTINES

4 TARTINES.PATISSERIE.CUISINE

6 TARTINES.CUISINE.PETIT.DEJEUNER.LAIT,VACHE

6 MATIERES.GRASSES.CUISINE.VEGETAL.TARTINES.VACHE

7 PLANTA FIN.TARTINES.CUISINE

8 CUISINE.TARTINES

g MATIERES.GRASSES.CUISINE.PETIT.DEJEUNER.PATISSERIE

10 CUISINE.GATEAU.TARTINES.PETIT.DEJEUNER.GOUT

TEXTE NUMERO 7 AG07 Retraités



1
1

BEURRE POUR FROMAGE,LE BEURRE:C'EST DERIVE DU LAIT.C'EST LES PUBLICI 
TES.POUR LA SOUPE.LES GATEAUX AU BEURRE

2 GRAS.CHOLESTEROL.TARTINES.CREME AU BEURRE.PATES AU BEURRE

3
3
3
3
3
3

DELICIEUX AVEC LES COOUILLAGES .RADIS .OEFENOU DE LE CUIRE POUR LE CHO 
LESTEROL.PAS RECOMMANDE POUR LÉ DIABETE.PATISSERIES SONT TOUTES SUCR 
EES.HELAi.PAIT GROSSISR EN GENERAL.DEPENDU EN NATUREL POUR LE DIABET 
E.BON POUR LES JEUNES.DANS LES PATISSERIES IL V EN A BEAUCOUP DUR AAIs“c1stCPA|:pAREILS 6RAISSES-IL Y EN A °"* LÊS PATES.LES PAtATES M

4
4

LlÜ^TARTINES^ÔN^EN^FAI T^DE ^BON^GATÉ AUX "°M E” « BE

5
5

J'EN MANGE.PAS.CHOLESTEROL.PAS GOURMAXK DE BEURRE . JAUNE .BEURRE DE C 
HARcNTE

6
6

ÇiEiIcB2^£A|.?lc£UISINe SANS BEURRE.TROP GRAS.JE L'AIME.JE NE POURR
Al PA5 M cN rAovCK

7 BEURRE OE TABLE.CUISINE

8 GRAS.TARTINES.BUCHES DE NOEL.CHOLESTEROL.CREME AU BEURRE

9 TARTINES.UN PEU OE BEURRE.LE BON BEURRE FRANÇAIS.PATISSERIE

10 C'EST BON.C'EST FIN.C'EST BIEN POUR LA CUISINE.LA PATISSERIE

TEXTE NUMERO 8 AG08 * A.pers.SAns ACt.Drof

1
1
1

POUR MOI LE BEURRE C'EST LES TARTINES OU MATIN.DANS LCS PATES C'FST 
BON.LSS TROIS OUAR- DU TEMPS C'EST DU BEURRE ALLEGE.CÂ UN BON GOÛT C 

ES. AGRcALB; A MANGrR.C'EST BIEN POUR LES PÂTISSERIES

2 JE NE PEUX PAS MANGER.LES PATES.LES PORBES.DE.TERRES GRATIN

3 TARTINES.JAUNE.GRAS.C'EST PAS CHER.PATES AU BEURRE

4 J'EN PRENDS TRES PEU.C'EST GRAS.SANS SEL.LE LAIT.LA VACHE

5
5

C'EST GRAS.CELA 11E FAIT MAI__ IE L'AIMERAIS SI JE LE SUPPORTAIS J- SUI
S OBLIGE OE SUIVRE UN REGIME. JE REGRETTE DE NE POUVOIR EN UANÔER

6 TARTINES.FETIT. DE JEUNER.GRAS.RAOIS.SEL

7
7

GRAISSE.LOURDEUR DE DIGESTION.SEL OU SANS SEL.CUIT OU NON CUIT.FERMI 
ER OU LAITIER

8 MATIERES.GRASSES.SANDWICH.PROOUIT NATUREL.PROOUIT A MANGER CRU

9 JE N'EN PRENDS PAS.DEJEUNER.PATISSERIE.SUR DES PATES

10 PETIT.DE JEUNE R.FRAIS.TARTINER.AVEC CAFE.LAIT



Annexe 3

Mots et réponses caractéristiques des corpus 

construits par agrégation des réponses 

selon la région d'habitation



SELECTION DES FORMES LEXICALES CARACTERISTIQUES

LIBELLE DE LA * CRITERE DE * FREQUENCE « FREQUENCE » POURCENTAGE * POURCENTAGE •
FORME LEXICALE • CLASSEMENT • GLOBALE » INTERNE • GLOBAL * INTERNE *

• 9 9 9 9 9

TEXTE NUMERO 1 AC01 - Région aarIslenne

1 BRETAGNE • 4.437 9 22. 9 11 . 9 0.28 9 0.89 9

2 POELE • 4.212 9 9. 9 6. 9 0.11 9 0.«9 9

3 JAUNE t 4.203 9 105. 9 32. 9 1.33 9 2.60 9

« SOLEIL • 4.061 9 7. 9 5. 9 0.09 9 0.41 9

5 EPINARD 9 3.646 9 8. 9 5 • 9 0. 10 9 0.41 9

6 CUISSON 9 3.188 9 50. 9 1 fi. 9 0.64 9 1.30 9

7 PETITS BEURR 9 3.174 9 19. 9 8. 9 0.24 9 0.65 9

8 GRAS 9 3.071 9 263. 9 59. 9 3.34 9 4.79 9

9 BRETON 9 3.027 9 13. 9 6. 9 0.17 9 0.49 9

10 FRAICHE 9 3.020 9 7. 9 4. 9 0.09 9 0.32 9

11 ARABE 9 3.020 9 7. 9 4. 9 0.09 9 0.32 9

12 GOURMANDISE 9 3.020 9 7. 9 4. 9 0.09 9 0.32 9

13 SALE 9 2.833 9 41 . 9 13. 9 0.52 9 1.05 9

14 PAIN 9 2.804 9 101. 9 26. 9 1.28 9 2.11 9

15 ONCTUEUX 9 2.673 9 8. 9 4. 9 0.10 9 0.32 9

16 NORMAND 9 2.673 9 8. 9 4. 9 0.10 9 0.32 9

17 VIANDE 9 2.526 9 23. 9 8. 9 0.29 9 0.65 9

18 CHOCOLAT 9 2.480 9 12. 9 5. 9 0.15 9 0.41 9

19 PE':' DEJEUN 9 2.408 9 224. 9 48. 9 2.85 9 3.89 9

20 CROISSANT 9 2.405 9 16. 9 6. 9 0.20 9 0.49 9

TEXTE NUMERO 2 AC02 » Bassin DaMslen

1 RADIS 9 4.645 9 132. 9 4e. 9 1.68 9 3.01 9

2 UTILE 9 4.297 9 9. 9 7. 9 0.11 9 0.44 9

3 NECESSAIRE 9 4.004 9 12. 9 8. 9 0.15 9 0.50 9

4 OEIL BEURRE 9 3.917 9 10. 9 7. 9 0. 13 9 0.44 9

5 LES 9 3.542 9 136. 9 44. 9 1.73 9 2.76 9

6 SARDINES 9 3.467 9 9. 9 6. 9 0.11 9 0.38 9

7 PEU 9 3.458 9 25. 9 12. 9 0.32 9 0.75 9

6 BEURRER 9 3.285 9 12. 9 7. 9 0.15 9 0.44 9

9 1NDIS PENSABL 9 2.461 9 25. 9 10. 9 0.32 9 0.63 9

10 MAIS 9 2.430 9 7. 9 4. 9 0.09 9 0.25 9

11 BIFTECK 9 2.342 9 10. 9 5. 9 0. 13 9 0.31 9

12 TOU' 9 2.200 9 20. 9 6. 9 0.25 9 0.50 9

13 BONNE 9 2.187 9 34. 9 12. 9 0.43 9 0.75 9

14 NORMANDIE 9 2.115 9 42. 9 14. 9 0.53 9 0.88 9

15 MANGE 9 2.106 9 24. 9 9. 9 0.30 9 0.56 9

16 DEFENDU 9 2.095 9 8. 9 4. 9 0.10 9 0.25 9

17 PRENDS 9 2.095 9 6. 9 4. 9 0.10 9 0.25 9

18 POUe 9 2.076 9 106. 9 30. 9 1.35 9 1.86 9

19 DANS 9 2.038 9 39. 9 13. 9 0.50 9 0.82 9

20 AIME 9 2.037 9 21. 9 8. 9 0.27 9 0.50 9

TEXTE NUMERO 3 AC03 * Nora

1 REPAS 9 4.596 9 14. 9 5. 9 0.18 9 1.03 9

2 VACHE 9 4.170 9 117. 9 18. 9 1.49 9 3.70 9

3 POIDS 9 3.596 9 33. 9 7. 9 0.42 9 1.44 9

4 CUISINE 9 3.574 9 322. 9 35. 9 4.09 9 7.20 9

5 FERME 9 3.470 9 27. 9 6. 9 0.34 9 1.23 9

6 REGIME 9 3.329 9 61. 9 10. 9 0.77 9 2.06 9

7 FROMAGE 9 3-199 9 82. 9 12. 9 1.04 9 2.47 9

8 VIANDE 9 3.106 9 23. 9 5. • 0.29 9 1.03 9

9 PLAT 9 2.765 9 6. 9 2. 9 0.08 9 0.41 9

10 MATIERES GRA 9 2.514 9 227. 9 23. 9 2.88 9 4.73 9

11 CALORIQUE 9 2.463 9 7. 9 2. 9 0.09 9 0.41 9

12 BEURREE 9 2.463 9 7. 9 2. 9 0.09 9 0.41 9

13 PAIN 9 2.398 9 101. 9 12. 9 1.28 9 2.47 9

14 LAIT
15 DOUX

9 2.364 9 172. 9 18. 9 2.19 9 3.70 9
9 2.092 9 16. 9 3 9 0.20 9 0.62 9

16 DEMI SEL 9 1.954 9 26. 9 4. 9 0.33 9 0.82 9

17 EPINARDS 9 1.651 9 18. 9 3. 9 0.23 9 0.62 9

18 SAUCE 9 1.774 9 60. 9 7. 9 0.76 9 1.44 9

19 CHOLESTEROL 9 1.772 9 196. 9 18. 9 2.49 9 3.70 9

20 CUISINER 9 1.656 9 11 . 9 2. 9 0. 14 9 0.41 9

TEXTE NUMERO 4 AC04 » Est

1 - GRAISSE 9 5.980 9 14. 9 • 0.18 9 1.04
2 ESCARGOT 9 4.965 9 18. 9 8. 9 0.23 9 1.04
3 ESCARGOTS 9 4.757 9 19. 9 8. 9 0.24 9 1.04
4 GRAISSES 9 4.744 9 192. 9 38. 9 2.44 9 4.95
5 PRODUIT 9 4.637 9 28. 9 10. 9 0.36 9 1.30
6 CREME 9 4.602 9 92. 9 22. 9 1.17 9 2.86
7 PATES 9 3.704 9 58- 9 14. 9 0.74 9 1.82
8 TARTINES 9 3.630 9 516. 9 74. 9 6.56 9 9.64
9 ALLEGE 9 3.448 9 Il- 9 10. 9 0.48 9 1.30

10 BEURREES 9 2.754 9 15. 9 4. 9 0.15 9 0.52
11 PUREE 9 2.614 9 29. 9 7. 9 0.37 9 0.91
12 POIDS 9 2.222 9 33. 9 7. 9 0.42 9 0.91
13 SAUCES 9 2.158 9 10. 9 3. 9 0.13 9 0.39
14 PLUS 9 2.057 9 16. 9 4. 9 0.20 9 0.52
15 CALORIES 9 1.988 9 57. 9 10. 9 0.72 9 1.30
16 PRIX 9 1.947 9 6. 9 2. 9 0.08 9 0.26
17 LEGUMES 9 1.905 9 9 Q. t 0.65 9 1.17
18 GRASSE 9 1.804 9

^ 1
9 ¥ • 9 0.39 9 0.78

19 MOU 9 1.678 9 7. 9 2 • 0.09
0.24

9 0.25
20 PETITS_BEURR

TEXTE NUMERO 5 AC05

9

• Ouest

1.661 9 19. 9 4. 9 9 0.52

1 SAUCE 9 6.436 9 60. 9 24. 9 0.76 9 2.43
2 COQUILLAGES
3 CRUDITES

9 5-232 9 6. 9 5. 9 0.08 9 0.51
9 3.849 9 23. 9 9. 9 0.29 9 0.91

4 MOINS 9 3 - 657 9 13. 9 6. 9 0.17 9 0.61
5 AVEC 9 3.264 9 36. 9 11. 9 0.46 9 1.11
6 BEURRE BLANC 9 3.196 9 19. 9 7. 9 0-24 9 0.71
7 MATIERES GRA 9 3.145 9 227. 9 44. 9 2.88 9 4.45
8 POSSIBLE 9 2.887 9 9. 9 4. 9 0.11 9 0.40
9 SERT 9 2.767 9 fi. 9 3. 9 0.08 9 0.30

10 TOUS 9 2.767 9 6 • 9 3. 9 0.08 9 0.30
11 FAIRE 9 2.589 9 23. 9 7. 9 0.29 9 0.71
12 LAITERIE 9 2.419 9 7. 9 3. 9 0.09 9 0.30
13 RIEN 9 2.419 9 7. 9 3. 9 0.09 9 0.30
14 MALADIE 9 2.383 9 11. 9 4. 9 0.14 9 0.40
15 MANGER 9 2.216 9 21. 9 6. 9 0.27 9 0.61



16 POUR • 1.971 a 106. • 20. a 1.35 a 2.02 a
17 POMMES DE TE • 1.949 a 18. * 5. a 0.23 a 0.51 a
18 JAMBON t 1.841 a 24. » 6. a 0.30 a 0.61 a
1» PLATS • 1.810 a 19. * 5. a 0.24 a 0.51 a
20 IND1SPENSABL • 1.728 a 25. * 6. a 0.32 a 0.61 a

TEXTE NUMERO 6 AC06 - Sua-ouest

1 ACCOMPAGNEME a 3.354 a 12. • 5. a 0.15 a 0.57
2 DEJEUNER a 3.306 a 45. • 12. a 0.57 a 1.36
3 CAFE a 3.175 a 26. * e. a 0.33 a 0.91
4 INTERDIT a 3.168 a 9. * 4. a 0.11 a 0.45
5 BEURRE DOUX a 3.168 a 9 * 4. a 0.11 a 0.45fi CHER t 2.894 a 10. * 4. a 0. 13 a 0.45
7 LAIT a 2.879 a 172. • 31 • a 2. 19 a 3.52
8 PATISSERIE a 2.655 a 214. * 36. a 2.72 a 4.09
9 ALIMENT a 2.437 a 12. * 4. a 0.16 a 0.45

10 GOUT a 2.407 a 82. • i§. a 1.04 a 1.82
11 DONNE a 2.363 a 8. • 3. a 0. 10 a 0.34
12 NOUILLE a 2.363 a 8. • 3. a 0.10 a 0.34
13 pasteurise a 2.272 a 23- * 5, a 0.29 a 0.66
14 PATE a 2.243 a 13. * 4. a 0. 17 a 0.45
15 PUREE a 2.218 a 29. • 7. a 0.37 a 0.80
16 PETIT DEJEUN a 2.142 a 224. • 35. a 2.85 a 3.98
17 TARTINER a 2.067 a 14. * 4. a 0.18 a 0.45
18 laitage a 2.067 a 14. • 4. a 0. 18 a 0.45
19 SANDWICH a 1.890 a 10. * 3. a 0. 13 a 0.34
20 PAIN a 1.814 a 101. * 17. a 1.28 a 1.93

TEXTE NUMERO 7 AC07 - Centre-est

1 CUISSON a 4.448 a 50. • 17. a 0.64 a 1.67 a
2 QUALITE a 4.402 a 34. • 13. a 0.43 a 1.28 a
3 VITAMINE a 3.716 a 93. • 24. a 1. 16 a 2.36 a
4 FERMIER a 3.464 a 7. • 4. a 0.09 a 0.39 a
5 PETITS a 3.209 a 31. • 10. a 0.39 a 0.96 a
6 PRODUIT a 3.031 a 28. • 9. a 0.36 a 0.88 a
7 BONNE a 2.866 a 34. • 10. a 0.43 a 0.98 a
8 BIEN a 2.742 a 13. • 5. a 0.17 a 0.49 a
9 MON a 2.704 a 6. • 3. a 0.08 a 0.29 a

10 PREFERE a 2.704 a 6. • 3 a 0.08 a 0.29 a
11 FRAICHEUR a 2.456 a 33. * 9. a 0.42 a 0.88 a
12 PLATS a 2.422 a 19. • 6. a 0.24 s 0.59 a
13 PLAQUETTE a 2.354 a 16. • 6. a 0. 19 a 0.49 a
14 PAS a 2.162 a 93. • 19. a l. 18 a 1.86 a
15 CAMPAGNE a 2.105 a 12. • 4. a 0. 15 a 0.39 a
16 TARTINE a 2.105 a 12. • 4. a 0. 15 a 0.39 a
17 FAUT a 2.070 a 8. • 3. a 0. 10 a 0.29 a
18 DUR a 2.070 a 8. » 3. a 0.10 a 0.29 a
19 TROP a 2.066 a 37. » 9. a 0.47 a 0.88 a
20 MATIN a 2.012 a 27. • 7. a 0.34 a 0.69 a

TEXTE NUMERO 8 AC08 - Méditerranée

1 EST a 4.140 a 137. » 31. a 1.74 a 3.44
2 FAIT a 3.497 a 37. * 1 1 . a 0.47 a 1.22
3 GROSSIR a 3.075 a 52. * 13. a 0.66 a 1.44
4 BARATTE a 2,965 a 8. * 3. a 0.08 a 0.33
5 DIABETE a 2t965 a 6. * 3. a 0.08 a 0.33
6 PAS a 2.732 a 93. • 19. a 1.18 a 2.11
7 PATISSERIES a 2.662 a 15. * 5. a 0.19 a 0.55
8 BEURRE ALLEG a 2.409 a 32. 8. a 0.41 a 0.89
9 BEURREES a 2.380 a 12. * 4. a 0. 15 a 0.44

10 CROISSANTS a 2.313 a 8. • 3. a 0.10 a 0.33
11 SANTE a 2.283 a 39. • 9. a 0.50 a 1.00
12 VITAMINES a 2.214 a 34. » 8. a 0.43 a 0.89
13 REGIME a 2.021 a 12. a 0.77 a 1.33
14 LES a 2.013 a île. •

23. a 1.73 a 2.55
15 TARTINES a 1.840 a 616. • 72. a 6.56 a 7.98
16 DEJEUNER a 1.804 a 45. * 9. a 0.57 a 1.00
17 PATES a 1.801 a 58. » 11. a 0.74 a 1.22
18 CUISINE BEUR a 1.731 a 46. • 9. a 0.58 a 1.00
19 INDIGESTE a 1.683 a 6. * 2. a 0.08 a 0.22
20 BRETAGNE a 1.661 a 22. » 5. a 0.28 a 0.55



SELECTION DES PHRASES CARACTERISTIQUES (CRITERE DE FREQUENCE DES MOTS)

EXTE NUMERO 1 ACOl - Réoton parisienne

1 BRETAGNE.BON.GRAS.JAUNE.PAIN

2 PREPARATION.GRAS.JAUNE.CUISINE.POELE

3 GRAS.PETIT.DEJEUNER.VIANDES.CUISSON

4 JAUNE.GRAS.GLISSANT.GALETTE.STEACK

5 JAUNE.TARTINES.NORMAND.SALE.GRAS

6 EPINARD.TARTINES BEUREE.FROMAGE,VIANDE CUITE A LA POELE

7 GRAS.PAIN.CHOCOLAT.CREPES.FRIT

8 GRAS.TOAST.ESCARGOT.SOLE IL.FRUIT. D'OR

9 PRODUIT.LAITIER.GRAS.NORMANDIE.HUILE.BRETAGNE

10 DOELE.VIANDE.PAIN.PETIT.DEJEUNER.TARTINES 

TEXTE NUMERO 2 AC02 * Bassin parisien

1 GRAISSES.UTILE.NECESSAIRE.IMPERIEUX

2 CALORIE.NECESSAIRE

3 GRAISSES.FORTIGIANT.UTILE.NECESSAIRE.EQUILIBRE

4 BON.UTILE.NECESSAIRE.AGREABLE

---- R
5

:: î

LES GAMINS AIMENT BIEN CA.CA SERT A METTRE UN PEU DANS TOUS LES REPA 
S

ASSIETTE AU BEURRE,GALETTE AU BEURRE.BEURRE 1LANC.POMMES DE TERRE BE 
URRE.OEIL.BEURRE.NOIR

7 BIFTECK AU BEURRE

8 MARGARINE.FRUIT.D'DR.BISCOTTES.POTAGE.CRUIDITES.RADIS

9
9

PAS CUIT.CHARENTE OU NORMANDIE,TOUS LES BEURRES SONT BONS SAUF LE BE 
URRE DE NOEL.ON EN CONSOMME TRES PEU.PAS DE CUISINE CUITE AU BEURRE

10 GRAISSES.BON.NECESSAIRE A TOUT

TEXTE NUMERO 3 AC03 - Nord

1 VACHE.PAIN

2 MATIERES.GRASSES.CUISINE

3 MATIERES.GRASSES.SAUCE.CUISINE.LAIT.FROMAGE

4 LAIT.VACHE.CREMERIE

5 MATIERES.GRASSES.VITAMINE A.VACHE.LAIT.POIDS.DEMI.SEL ET DOUX

6 MATIERES GRASSES.GROSSIR.CHOLESTEROL.SUPERFLUS.VACHE

7 LAIT.VACHE.FERME.SEL.TARTINES

8 PAIN.CUISINE.GOUTER.MATIERES GRASSES.LAIT

9 MATIERES. GRASSES.TARTINER.CUISINER.LAIT.VACHE

10 MATIERES GRASSES.CUISINE.TARTINES 

TEXTE NUMERO 4 AC04 - Est

1 GRAISSES.GATEAUX.TARTINES.PUREE.PATES

2 TARTINES.LAIT.CREME,GRAISSES.NATURE

3 GRAISSES.CALORIE.FRIRE.TARTINES.KILOS

4 BRIOCHE.ESCARGOTS.SAUCE.PATES



5 CROISSANT.PATISSERIE.LEGUMES.TARTINES.GRAISSES

6 GRAISSES.VEGETALE.ANIMALE.LAIT

7 GRAISSES.LAIT.TARTINES.GATEAUX.TARTE

8 GRAISSES.BON.EMPLOYE BEAUCOUP.VITAMIE A.MODEREMENT

9 LES CALORIES.LES GRAISSES,LES GATEAUX CREME.TARTINES.OEUFS AUX PLAT

10 MATIERRE GRASSE.PRODUIT NATUREL.MATIERRE GRASSE ANIMALE.MATIERE GRAS
10 SE LA PLUS RAFFINEE.PRODUIT LE PLUS CHER ET LE MEILLEUR 

TEXTE NUMERO 5 AC05 - Ouest

1 SAUCE.CRUDITES.COOUILLAGES

2 LA MATIERES.GRASSES.LA SAUCE

3 SAUCE.MATIERES. GRASSES

4 MATIERES.GRASSES.SAUCE.CRUDITES.COOUILLAGES

5 FROMAGE.BEURRE.BLANC.SAUCE

6 MATIERES.GRASSES.FROMAGE.COOUILLAGES

7 SAUCE.VIANDE.LEGUMES

8 PAIN.SAUCE.GARNITURE.CUISINE. BEURRE

9 J N'EN MANGE.PAS.CHOLESTEROL.CELLULITE,MATIERES.GRASSES.FRITURE

10 ON LE MANGE.CA SERT A TARTINER.A CUISINER.A FAIRE LA PATISSERIE

TEXTE NUMERO 6 AC06 * Sud-ouest

1 PETIT,DEJEUNER.CAFE

2 LAITAGE.GOUT,ACCOMPAGNEMENT.CHARCUTERIE.DE JEUNER

3 PAIN.CAFE.LAIT.FRAIS.OUALITE

4 ALIMENT COMPLET.ACCOMPAGNEMENT,PRODUIT.LAITIER

5 PETIT.DE JEUNER.TARTINES.FRAIS.QUALITE.CAFE

6 TARTINER.FRAIS.QUALITE.LAIT.PETIT.DEJEUNER

7 PETIT.DEJEUNER.FRAIS.TARTINER.AVEC CAFE.LAIT

8 TARTINES.DE JEUNER.LAIT.PAIN.CONFITURE

9 PETIT.DEJEUNER,MALADIE.GRAS.INTERDIT.TARTINES

10 PETIT_DEJEUNER.PATISSERIE.VACHE,LAIT,CHARENTE.POITOU 

TEXTE NUMERO 7 AC07 - Centre-est

1 ONCTUOSITE.FRAICHEUR.QUALITE.SECURITE.EMBALLAGE

2 VITAMINE.CAMPAGNE

3 QUALITE.FRAICHEUR.DEGRE DE MATIERES GRASSE

4 MATIERES GRASSE.BIEN ETRE.EOUILIBRE.FORCE.VITAMINE

5

:: t
CUISSON.CRU.VITAMINE.CORPS.GRAS.FAIT GROSSIR

CHARENTE.POITOU.BONNE CHAIR.BONNE ODEUR.MON VOISIN (LA FERME).LA LIG 
NE (OH)1

7 PLAQUETTE DE BEURRE

8
8

MAROUE PRESIDENT.PAS DE CUISSON.LE BEURRE C'EST LE BEURRE 1.PAS DE BE 
URRE POUR L'ENFANT.LIGNE SVELTE

9
9

DERNIER TANGO A PARIS.PRESIDENT.PLAQUETTE DE BEURRE.CUISINE.BEURRE F 
ERME

10 PETITS PLATS BIEN PREPARES.PETIT.DE JEUNERS.PATISSERIES.REPAS FINS 

TEXTE NUMERO 8 AC08 - Méditerranée



1
2
33
4

55
6

7

8

9

10

CA FAIT GROSSIR

C'EST BON.JE NE PEUX PAS «EN PASSER

C'EST BON.C'EST RICHE.CA RENO SERVICE.C'EST INDISPENSABLE,C'EST NATU 
REL

CRU.CUIT C'EST OU POISSON.CA AMELIORE

C'EST PAS TROP BON POUR LA SANTE.IL NE FAUT PAS EN ABUSER.C'EST GRAS 

CA ME FAIT PENSER A RIENl

QUATRE OUARTS.PATISSERIE.CALORIES.NATUREL.C'EST BON 

GRAS.TARTINES.BEURRE.ALLEGE.PATISSERIE.REGIME 

CALORIES.TARTINES.REGIME.BEURRE.ALLEGE.BEURRE.SALE 

PAS BON POUR SANTE.TROP GRAS



SELECTION DES PHRASES CARACTERISTIQUES (DISTANCES DU CHI2)

TEXTE NUMERO 1 AC01 • Réolon parisienne

1 TARTINES.GRAS.CUISINE.JAUNE.BON

2 BRETAGNE.BON.GRAS.JAUNE.PAIN

3 CUISINE.TARTINES.PROMAGE.PAIN.GRAS

4 GRAS.FRAIS.JAUNE.TARTINES.FONORE

5 PAIN.CUISINE.MATIERES GRASSES.GRAS.SALE

6 CUISSON,PETIT DE JEUNER.RADIS.PATISSERIE.BRETAGNE

7 GRAS.PETIT.DE JEUNER.VIANDES.CUISSON

8 CHOLESTEROL.KILOS.BON.FRAIS,JAUNE

9 PAIN.BECHAMEL.PATISSERIE.CHOLESTEROL.GRAS

10 TARTINES.PETIT.DEJEUNER.GOUTER.GRAS.JAUNE

TEXTE NUMERO 2 AC02 - Bassin parisien

1
1
1

POUR MOI LE BEURRE C’EST LES TARTINES DU MATIN.DANS LES PATES.C'EST 
BON LES TROIS OUART DU TEMPS C'EST DU BEURRE.ALLEGE.CA UN BON GOUT C 
’cST AGREALBE A MANGER.C'EST BIEN POUR LES PATISSERIES

2 GATEAUX.RADIS AU BEURRE.CUISINE.TARTINES AU BEURRE

3
3
3
3

CHOLESTEROL.LE BEURRE J'EN MANGE PAS.MON MARIE.MA FILLE EN MANGENT B 
EAUCOUD.LA FILLE MANGE LE BEURRE AVEi LE DOIGT ET LAISSe LE PAIN LE 
B=LRRE FOUR MOI.C'EST POUR LA PUREE.LES PATcS (DANS LA CUISINE) MAIS 

POUR FAIRE REVENIR JE PRENDS DE LA MARGARINE

4
4

BF|JRRÇ POUR FROMAGE.LE BEURRE:C’EST DERIVE DU LAIT.C'EST LES PUBLICI 
TES.POUR LA SOUPE.LES GATEAUX AU BEURRE

5
5

POUR LE PETIT DEJEUNER.LES RADIS AVEC DU PAIN ET DU BEURRE.JE CUISIN 
E BEURRE.C’EST DES VITAMINES.J'AIME BIEN LE BEURRE

6 TARTINES,GATEAUX.NOISETTE DE BEURRE.RADIS.LEGUMES AU BEURRE

7 GRAS.LE GOUT.LES KILOS.LA CUISINE.LES TACHES SUR LES VETEMENTS

8
8
8
8
8

JE NE L'AIME PAS CUIT.J'EN AI HORREUR CUIT,JE L'AIME CRU.LE BEURREJ 
E MF SAUVE,JE M'EN SERS TRES PEU.C'EST SURTOUT POUR LE PET»T DEJEUNE 
R JF METS DE L'ASTRA.JE N'AIME PAS L'ODEUR DU BEURRE CUIT.MOI ÇA M E 
ST DEFENDU POUR MES PROBLEMES DE DOS.IL FAUT QUE J'EVITE LES MATIERE 
S GRASSES

9
9

PAS CUIT.CHARENTE OU NORMANDIE.TOUS LES BEURRES SONT BONS SAUF LE §E 
URRE DE NOEL.ON EN CONSOMME TRES PEU.PAS DE CUISINE CUITE AU BEURRE

10 GRAISSES.BON.ECONOMIQUE.FORTIFIANT POUR LES JEUNES

TEXTE NUMERO 3 AC03 - Norû

1 TARTINES AU BEURRE.FROMAGE.VACHE.LAIT.BEURRE DE FERME

2 CUISINE.PAIN.PATISSERIE.FROMAGE.VACHE

3 MATIERES.GRASSES.SAUCE,CUISINE.LAIT.FROMAGE

4 MATIERES.GRASSES.CUISINE.TARTINES

5 MATIERES.GRASSES.VITAMINE A.VACHE.LAIT.POIDS,DEMI_SEL ET DOUX

6 FROMAGE.VACHE.GRAISSES.LAIT.CREME

7 GROSSIR.GRAS,VACHE PLUS LAIT.TARTINES AU BEURRE.REGIME

8 MATIERES.GRASSES.GROSSIR.CHOLESTEROL.SUPERFLUS.VACHE

9 PATISSERIE.VIANDE.REPAS.FROMAGE.PAIN

10 MATIERES.GRASSES.CUISINE



TEXTE NUMERO * AC04 Est

1 GRAISSES.TARTINES.GOUT.GATEAUX CREME.CREME AU BEURRE

2 GRAISSES.CHOLESTEROL.CREME.TARTINES.MOKA

3 TARTINES.CUISINE.PATISSERIE.CREME.ALLEGE

- ♦ ESCARGOTS.AU PATES AU BEURRE.AU TARTINES.AU CALORIES.C'EST BON

5 GRAS.CHOLESTEROL.TARTINES.CREME AU BEURRE.PATES AU BEURRE

6 TARTINES.ALLEGE.LEGUMES AU BEURRE.GRAISSES.LAIT

7 C'EST DEJA DE LA GRAISSE.JE PENSE AUX VACHES.PRODUIT FRAIS.PRODUIT N

7 ATUREL.GRAISSES CRUE

8 MATIERES.GRASSES.CUISINE.PATISSERIE.ESCARGOT.CREME AU BEURRE

9 LAIT.GRAISSES.CREME.CUISINE

10 CHOLESTEROL.GRAISSES.TARTINES.ESCARGOT.PATISSERIE

TEXTE NUMERO 5 AC05 * Ouest

1
2

3
3

4

5
6

7

8 

9

10

ATISSERIE.LA CUISINE.MATIERES.GRASSES.SAUCE 

AUCE.MATIERES.GRASSES.CUISINE

AIT MATIERE GRASSE.POUR ARRANGER LES PLATS.POUR MANGER AVEC DES CRU 
ilTES.POUR CONSOMMER AVEC DU SAUCISSON

>ETIT DE JEUNER.CUISINE.PATISSERIE.SAUCE

>ATISSERIE.CUISINE,PETIT_DEJEUNER.SAUCE

lUISINE.PETIT.DEJEUNER.PATISSERIE.AVEC LE FROMAGE.MATIERES.GRASSES 

sAIN.CHOLE S TE ROL.GRAS.S AUCE

GRAS.PRATIQUE.PATISSERIE.SAUCE

POUR MANGER AVEC....CUISINE.GATEAUX.PATISSERIE.RADIS.PAIN FRAIS

SAUCE.matieres.grasses

TEXTE NUMERO 6 AC06 * Sud-ouest

1 TARTINES.CUISINE.PETIT.DE JEUNER.LAIT.VACHE

2 PAIN.LAIT.MATIN.PETIT.DEJEUNER.FRAIS.QUALITE

3 PAIN.CAFE.LAIT.FRAIS.QUALITE

4 PETIT DEJEUNER.TARTINES.FRAIS.QUALITE.CAFE

5 TARTINES.FRAIS.AVEC CAFE.LAIT.QUALITE

6 PETIT DEJEUNER.FRAIS.TARTINER.AVEC CAFE.LAIT

7 GRAS.ALLEGE.LAIT.TARTINES.PASTEURISE

8 PATISSERIE.TARTINES.PUREE.PATE.LEGUMES FRAIS

9 PETIT.DEJEUNER.PATISSERIE.VACHE.LAIT.CHARENTE.POITOU

10 MATIN.CAFE.TARTINES.FRAIS.QUALITE

TEXTE NUMERO 7 AC07 - Centre-est

1

2
2

3

; POUR CUISSON.CRU POUR TARTINES.VITAMINE.RICHE.FAIT GROSSIR

üc PALIT PAS TROP EN MANGER.TARTINES LE MATIN.EVITER LE BEURRE CUI UYeÔrSe SI QUALITE.GOUT DÈ NOISETTE

AMINE.FAIT GROSSIR.MATIERES GRASSES.CUISSON.TARTINES



« PLAOUE DE BEURRE.CUISSON.MATIERES GRASSES.T ART INES.CHOLESTEROL

5 PRODUIT LAITIER.PRODUIT FRAIS.VITAMINE.CUISSON.CRU

6
6

MARQUE PRESIDENT.PAS DE CUISSON.LE BEURRE C'EST LE BEURRE 1.PAS DE BE 
URRE POUR L'ENFANT.LIGNE SVELTE

7
7

PAS BEURRE ALLEGE.DU BON BEURRE DE QUALITE.LA MARQUE LESCURE.LA CUIS 
INE BEURRE.PRODUIT DE OUALITE

8

:: I

PRODUIT FRAIS.DE OUALITE.TROP RICHE.GRAS.LOURD A DIGERER

BEURRE POUR DE JE UNE R.BEURRE POUR FAIRE LA CUISINE.BEURRE POUR FAIRi 
LES GATEAUX

10 CUISINE.TARTINES.MATIERES. GRASSES.RADIS.CUISSON

TEXTE NUMERO 8 AC08 * Méditerranée

nci Trîcux av/FT i-FQ ft>3UILLAGcS RADI5. DE FENDU DE LE CUIRE POUR LE CHO 
PIsTEROL PAS R'COMKANDE POUR LÉ DIABÈTÊ.PATISSERIES SONT TOUTES.SUÇR 
ffchflaC FAIT GROcSTSR CN G=NERAL DEFENDU EN NATUREL pOUR LE DiABrT iEln^pni,R LES JEUNES DANS LES PATISSERIES IL Y EN A BEAUCOUP .DUR A 
= L1MWR CALFAITCDES'GRAISSe!.IL Y EN A DANS LES PATES.LES PATATES.U 
ÂIS C'EST PA PAREIL

2 C'EST GRAS.C'EST BON.LES GATEAUX BRETONS.LA CREME AU BEURRE

3
3

LE CHOLcSTEROL.CA FAIT GROSSIR.LA CUISINE.BEURRE.LES FATES AU BEU
REE.C’EST GRAS

4 CHOLESTEROL.EST C'EST BON]

-- I
C'EST BON C'EST RICHE.CA REND SERVICE.C'EST INDISPENSABLE.C'EST NATU 
REL

6
6

GRAS CALORIES.NORMANDIE.CAR IL FONT TOUT AU BEURRE.CAS BON POUR LE R 
EGIUÊ.TARTINES

7 C'EST BON.JE NE PEUX PAS M'EN PASSER

8
8
8

r/ccT »CCF7 no ac r-'CCT KprccSAIRE EN PETITES QUANTITES. CUIT CE N’EST CPÂSBONSIouR La'SANTE,CHOLESTEROL J'EN UTILISE UN PEU DANS LES GATE 

AUX QUI PARAISSENT PLUS LEGERS

9
9

C'EST PAS TROP BON POUR LA SANTE.IL NE FAUT PAS EN ABUSER.C'EST GRAS

10 FRAICHEUR.C'EST BON,DEJEUNER.TARTINES,LES PATES AU BEURRE



Annexe 4

Modalités caractéristiques des classes d'enquêtés 
construites sur la base 

de leurs habitudes de consommation.
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CARACTERISATION PAR LES MODALITES
DES CLASSES OU MODALITES DE MATIERES GRASSES

MODALITES CARACTERISTIQUES IDEN ---------- POURCENTAGES -------
CLA/MOD MOD/CLA GLOBAL

PUR BEURRE MGOl 29.92 478

CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
MARGARINE DE CUISSON - Fréauence ?
Consommez-vous ae la margarine au tournesol 7
Utilisez-vous la rrargaMne au tournesol Dour la cuisine 7
Ut 111sez-vous la margarine au tournesol Dour la cons. crue 7
ut 111sez-vous la TargaMne au tournesol Dour la patisserie 7
MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - Fréauence 7
BEURRES - Fréquence 7
MATIERES GRASSES ALLEGEES - Frequence 7
Con sommez-vous du beurre allege ? _ ,
Ut 11 isez-vous le beurre allège pour la conscxrrrat ion crue 7 
Ut 11isez-vous le beurre allégé pour la patisserie 7 
Utilisez-vous le beurre allège pour la cuisine 7 
Consolez-vous û'autres rrargarines 7
Ut ‘ " ............. ~~
Ut
Par 'raDDorT^à 1 ,annéeVern7ère.'’coniômmez-vs du beurre allèg 
Par raDDO't a l'annee aerniére. cons.-vs des brod. alleges 7 
Par raDOO't a l'annee dernière, consommez-vs du beurre 7 
Consommez-vous au beurre 7 
Utilisez-vous le beurre DOur la cuisine 7 
Avez-vs goûte au* yaourts alleges 7 . ,
Avez-vs goûte au* fromages (camembe-t..1 alleges 7 
Avez-vs goûté au beurre, à la rrargarine allèges 7 
Avez-vs goûte à d'autres D-oduits alleges 7 
Avez-vs goûté a la vinaig'ette. au* sauces ali 
Avez-vs goûte au* f-omages blancs alleges 7 
Avez-vs goûte à la crèn-e fraîche ailegee 7 ,
Avez-vs goûté a des broc, a teneur en mat. g'asse réduite / 
Ut 11isèz-vous le beu-re Dour la consommation t'ue 
v a-t-il des De-sonnes qui suivent un regime alimentaire 7 
Qui suit un regime 7 - lère De-sonne 
Qui suit un régime 7 - 2eme personne
Faites-vous de la oatisse-ie 7 ___
Tous les combien faites-vous ae la patisserie 7 
Consommez-vous de l'huile de tournesol 7
Utilisez-vous un couteau élect-laue? ...__,
Utilisez-vous l'huile ae tournesol pour la cuisine 7
Utilisez-vous l'huile ae tournesol pour la patisserie 7
Pa- rapport a l'année aernie-e. corsommez-vs ou sucre 7
Utilisez-vous l'huile oe tou"nesol oour les salaoes 7
Si oui. 1ère raison 7 - 2ème oe'sonne . . ,
Le - import. ac ... aess. lait, f'ais : désir des enfants.7
Quel Journal achetez-vs régulièrement 7 - 1er journal wite
Type ae loge-ert
TVPE DE FAMILLE INSSE
TYPE DE FAMILLE plan DE SONDAGE
Depa-tement . , ,
Possedez-vous un congélateur simpleT 
Posseoez-vous un mi*er7
Par raooo't à l'annee aerniere. consommez-vs au sel 7 
Si oui. 1ère raisor 7 - lere personne

lègèes 7

PUR BEURRE MGOl
N'en consomme pas C4Y7

- Non - LD02
réponse m.anauante 326.
réponse manauante 328.
reponse manauante 327
N'en consomme pas C4R7
Tous les Jours CAK1
N'en consomme pas C|F7

* Non - NZ02
réponse manauante 32»
réponse manauante 323,
réponse manauante 322

- Non - LH02
réponse manquante 330_
réponse manauante 331.
réponse manauante 332.
N'en consomme pas MOO*
N'en consomme pas MTOA
Autant MN02

- Oui -
- Oui -

reoor.se manauante 
réponse manauante 
réponse manauante 
réponse manauante 
réponse manauante 
réponse manauante 
réponse manauante

- Non -
- Oui -

- Non -
repense manauante 
réponse manauante

- Non -
réponse manauante

- Nor - 
N'en a pas 
réponse manauante 
réponse manauante 
Autant
réponse mancuante 
reoon.se manauante 
Pas au tout 
Informât./QUOTIDIENS 
Autre immeuble 
HOMMES SEULS 
HOMMES SEULS
Paris

- Non -
- Non - 

Autant
réponse manauante

100.00
51.06
51.11
50.95
50.89 
50.81 
A2.10 
A2.26 
38.92
37.90 
37.83 
37.75 
37.69 
36.06 
35.9A
35.90 
35.90 
39. A8 
42.15 
37.61

100.00 
99.73 
92.38 
92.38 
92.38 
92.38 
99.70 
98.99 
99.34 
93.45 
93.45 
93.45 
93.45 
97.60 
97.60 
97.60 
97.60 
85.09 
73.33 
85.44

29.92
58.44
54.08
54.25 
54.32 
54.40 
70.86 
70.09 
76.37 
73.77 
73.91 
74.07 
74.16
80.96
81.26 
81.34 
81.34 
64.49 
52.05
67.96

478
934
864
867
866
869

1132
1120
1221
1179
1181
1184
1186
1294
1299
1300 
1300 
1031
832

1086
KV01 33. 49 99. 21 88. 65 1417
KW01 36. 36 74. 15 57. 8o 924
348 40. 75 59. 25 43. 50 695
347' 40. 75 59. 25 43. 50 695
349' 40. 75 59. 25 43. 50 695
352 40. 75 59. 25 43. 50 695
351 40. 75 59. 25 43. 50 695
346' 40. 75 59. 25 43. 50 695
350 40. 75 59. 25 43. 50 695
LX02 40. 75 59. 25 43. 50 695
KY01 34. 43 89. 27 77. 59 1240
EN02 34. 01 64. 43 74. 26 1187
149 34. 01 84. 43 74. 28 1187
152 33. 15 89. 13 80. 43 1286
IS02 40. 44 39. 15 26. 97 463
263 40..21 39. 32 29..25 467
LP02 40..75 33..82 24..83 397
HAC)4 36 . 19 56..66 46.. 85 749
336 40 .30 34 .02 25..26 403
339' 39 .89 34 . 14 25 .61 409
MQ02 34 .53 69 .70 60 .40 965
340 39 .90 33 .82 25 .36 405
153 31 .96 93 .62 87 .65 1401
p$04 38 .60 36 .40 29 .77 475
FR 19 48 .60 13 .60 6 .50 135
GG03 37 .90 40 . 66 32 .27 515
£ 1VI 46 .52 14 .68 9 .44 150
E 1U1 46 .52 14 .66 9 . 44 150
AD75 47 .32 13 .30 8 . 4 1 1 34
GL02 33 .63 71 .26 63 .42 1014
Gv02 36 .96 40 .44 32 .73 523
MU02 32 .51 83 .71 77 .04 1231
150 32 .07 89 .01 83 .04 1327

43.96 0.000 
25.16 0.000 
21.36 0.000 
21.27 0.000
21.24 0.000 
21.21 0.000
19.71 0.000 
19.09 0.000 
16.69 0.000
12.72 0.000 
12.66 0.000 
12.57 0.000 
12.50 0.000 
12.44 0.000 
12.26 0.000
12.25 0.000
12.25 0.000
11.72 0.000
11.18 0.000
10.12 0.000
10.10 0.000
6.69 0.000
8.21 0.000
8.21 0.000
8.21 0.000
8.21 0.000
8.21 0.000
8.21 0.000
8.21 0.000
8.21 0.000
7.67 0.000
6.12 0.000
6. 12 0.000
5.87 0.000
5.70 0.000
5.66 0.000
5.19 0.000
5.09 0.000
5.07 0.000
4.95 0.000
4.95 0.000
4.67 0.000
4.79 0.000
4.77 0.000
4.76 0.000
4.66 0.000
4.47 0.000
4.47 0.000
4.27 0.000
4.26 0.000
4.16 0.000
4. 15 0.000
4.14 0.000



Sonsommez-vous üe l'huile a'arachioe ?
ui suit un réaine ? - 3éme personne 

NIVEAU D'EQUIPEMENT STOCKAGE (A MODALITES)
Utilisez-vous l'huile a'arachioe pour la cuisine 7
3éme personne - Sexe
3ème personne - Profession
3èire personne - Situation
3èrre personne - Situation matrimoniale
lé'-e personne - Lien avec la personne Oe référence
Fréauence deç coursçs alimentalres chez vous 7 par enfant
Par rapport a l'annee oernlère. consomrrez-vs Ou path ...7
PROCESSUS
Par rappo-t à l'année oerntère, conscrmez-vs oes féculents 7 
PHASE DE PREPARATION
Ut 11isez-vous l'huile O'erachlae pour les salaaes 7 
NOMBRE 0'ENFANTS
Ave: ouelle fréauence vos enfants préparent-ils les repas 7 
Vous arrive-t-il ae saute- oes repas à domicile 7 
Par rapport a l'année Oernlère. cons.-vs oe la charcuterie 7 
Act ivtté Oe la ferme
DISPOSE D'UNE PLAOUE CHAUFPANTE NON INTEGREE 
DEGRE D'EQUIpEMENT DE CUISSON 
2nae personne - Profession 
Le soir, rranoez-vous tous en meme temps 7 
2noe personne - Sexe
2nae personne - Lien avec la personne oe référence
Le soir, rranpez-vous tous le meme menu 7
2nae pe-sonne - Situation
2noe personne - Situation matrimoniale
TAILLE DU MENAGE
Compier oe oers. vivent oans votre foyer y.c. vous meme 7 
PHASE DE STOCKAGE
Quelles raisons, les COMMERCANTS SPE 7 - La proximité 
PHASE DE REPAS
SITUATION FAMILIALE DE CHEP DE FAMILLE 
lé-e personne - Situation matrimoniale 
Taille C'aOBlomé-ation

gomment allez-vs le plus souvent chez oes COMMERCANTS SPE. 7 
U1 suit ur reaime ? - 4éTe pe-sonne 
Département

Quelles raisons. Os HVPERMARCHE 7 - Reo-ouoement oes achats 
Quels p-oauits achetés as hypermarché v-Léaumes préemballés 
Quelles raisons, os HYPERMARCHE 7 -Ce-tains proouits precis 
Quels p-oauits achetés as hypermarché 7- Entrées preoa-ées 
Quelles raisons, cars ur HYPERMARCHE ? - Er aéoannaae 
Ouels p-oautts achetés aans ur HYPERMARCHE 7 - crUitE frais 
Quels proauits achetés os ur HYPERMARCHE 7 - Potssor frais 
Quels pats achetés as ur HYPERMARCHE7 - Froraaes p-eempallés 
Quelles raisons, oans ur HYPERMARCHE 7 - L'habituoe 
Quelles raisons, aar.s un HYPERMARCHE 7 - La proximité 
Quels p-ocuits achetez-vous aans ur HYPERMARCHE 7 - Pain 
Quels p'oouits achetés as un HYPERMARCHE 7 - Léaumes frais 
Quelles raisons, oans un HYPERMARCHE 7 - Autre raison 
Quelles raisons, aans un HYPERMARCHE 7 - Le plaisir 
Quels pats achetés aans HYPERMARCHE 7- Cha-cute-ie p-éemb 
Quels proauits acnetes os ur HYPERMARCHE ? - Vianoe fraîche 
Quels p-ocuits achetez-vous os ur HYPERMARCHE 7 - Conse-ves 
Quels proauits achetés cans ur HYPERMARCHE ? - Patisse-ie 
Quelles raisons, oans un HYPERMARCHE 7 - L'accueil 
Quels o-oCLits achetés Oans HYPERMARCHE 7 - Plats cuisinés 
Quelles -aisons. oans un hypermarché ? - La commecite 
Ouels pats achetés es hypermarché 7- Charcute-ie a la coupe 
Quelles raisons, aans ur HYPERMARCHE 7 - La Qualité 
Quels p-oauits achetez-vous os ur HYPERMARCHE 7 - Suroelés 
Quels pats achetés os HYPERMARCHE? - Boissons alcoolisées

- Oui - LL01 34.60 60.20 52.06 832 4.13 0.000
réponse manauante 155 31.52 94.02 89.23 1426 4.04 0.000
REFREGIRATEUR simple GIAl 38.00 33.62 26.47 423 4.03 0.000

- Oui - LM01 35.51 48.95 41.25 659 4.02 0.000
réponse manauante 26_ 34.04 62.75 55.15 881 3.97 0.000
réponse manouante 74 34.00 62.75 55.22 882 3.94 0.000
réponse manauante 73 34.00 62.75 55.22 882 3.94 0.000
réponse manauante 31_ 34.00 62.75 55.22 882 3.94 0.000
réponse manauante 27 34.00 62.75 55.22 882 3.94 0.000
réponse manauante 110„ 34.08 61.68 54.16 865 3.93 0.000
Autant ML 02 32.62 79.74 73.15 1169 3.86 0.000
CELIBATAIRE CAMPEUR FC5E 47.45 10.75 6.78 106 3.63 0.000
Autant MR02 33.37 69.04 61.91 989 3.82 0.000
PREPARATION MINIMALE FB6P 40.93 20.44 14.94 236 3.80 0.000

- Oui - L001 35.16 49.29 41.95 670 3.76 0.000
AUCUN E 1T 1 33.65 65.57 58.29 932 3.76 0.000
réponse manauante 123 33.92 61.06 53.67 861 3.73 0.000

1 fols par semaine 1003 42.64 15.76 11.06 176 3.72 0.000
Autant MY02 34.16 66.05 50.85 813 3.65 0.000
réponse manauante 14 41.74 16.76 12.01 192 3.62 0.000
-OUI- F A2A 42.48 15.14 10.67 170 3.57 0.000

PLAQUE SEULE — GA 1C 42.48 15. 14 10.67 170 3.57 0.000
réponse manouorje 69. 36.83 32.45 26.36 421 3.51 0.000
Sans objet JB03 36.83 32.45 26.36 421 3.51 0.000
réponse manauante 23 36.83 32.46 26.36 421 3.51 0.000
réponse manauante 22. 36.83 32.45 26.36 421 3.51 0.000
Sans oDjet JC03 36.83 32.45 26.36 421 3.51 0.000
réponse manauante 68. 36.63 32.45 26.36 421 3.51 0.000
réponse manauante 26 36.63 32.45 26.36 421 3.51 0.000
1 PERSONNE E1S1 36.83 32.4 5 26.36 421 3.51 0.000
1 personne AI01 36.83 32.45 26.36 421 3.51 0.000
AU JOUR LE JOUR FB2E 38.67 23.54 . 16. 12 289 3.50 0.000

- Oui - TP01 36.35 35.66 29.37 469 3.47 0.000
JEUNE VIVEUR FC1E 40.19 19.65 14.62 233 3.46 0.000
CELIBATAIRE G711 40.09 19.80 14.78 236 3.46 0.000
Célibataire AL 01 40.09 19.60 14.76 236 3.46 0.000
plus oe 200 000 h. ABQ4 34.90 45.59 39.06 624 3-«4 0.000
A pteü T001 35.22 43.86 37.27 596 3.43 0.000
réponse manauante 156. 30. B9 97.35 94.29 1507 3.43 0.000
Haute Ga-onne AD31 49.23 7.87 4.79 76 3.41 0.000
réponse manauante 624. 33.86 57.40 50.73 en 3.38 0.000
réponse manauante 636 33.86 57.40 50.73 611 3.36 0.000
réponse manauante 631 33.66 57.40 50.73 811 3.38 0.000
réponse manauante 642' 33.86 57.40 50.73 811 3.36 0.000
réponse manauante 626 33.86 57.40 50.73 811 3.36 0.000
réponse manouante 639 33.86 57.40 50.73 611 3.36 0.000
réponse manauante 636 33.86 57.40 50.73 811 3.36 0.000
réponse manauante 645 33.86 57.40 50.73 811 3.36 0.000
réponse manauante 626' 33.66 57.40 50.73 811 3.36 0.000
réponse manauante 620 33.86 57.40 50.73 811 3.36 0.000
réponse manauante 633. 33.86 57.40 50.73 611 3.36 0.000
réponse manauarte 637 33.66 57.40 50.73 811 3.36 0.000
réponse manauante 632 33.86 57.40 50.73 811 3.36 0.000
réponse manauante 627 33.86 57.40 50.73 811 3.36 0.000
réponse manauante 64 1. 33.66 57.40 50.73 811 3.36 0.000
réponse manauante 635 33.86 57.40 50.73 811 3.36 0.000
réponse manauante 646 33.86 57.40 60.73 811 3.36 0.000
repense manauarte 634' 33.86 57.40 50.73 611 3.36 0.000
réponse manouante 625 33.86 57.40 50.73 611 3.36 0.000
réponse manouante 643 33.66 57.40 50.73 611 3.36 0.000
réponse manauante 630 33.86 57.40 50.73 611 3.36 0.000
réponse manauante 640' 33.86 57.40 50.73 611 3.36 0.000
réponse manauante 622 33.66 57.40 50.73 en 3.36 0.000
réponse manauante 647' 33.86 57.40 50.73 811 3.36 0.000
réponse manauante 649' 33.66 57.40 50.73 611 3.36 0.000



uels pots achetés ds HYPERMARCHE? - Produits de crémerie 
uels Ddts achetés as uh HYPERMARCHE ? - Fromages à la coupe 
uelles ratsohs. dans un HYPERMARCHE ? - Les prix 
uelles raisons, as un hypermarché ? - Horaires d'ouverture 
uelles raisons, dans un HYPERMARCHE ? - Le choix 

.uels pots achetés ds HYPERMARCHE ?-Boissons non alcoolisées 
FREQUENCE D'APPROVISIONNEMENT A L'HYPERMARCHE (4 CLASSES) 
Habituellement tous les combien, allez-vs ds un HYPERMARCHE? 
Allez-vous dans un HYPERMARCHE ?
CONSOMMATEURS DE BOISSONS NON ALCOOLISEES / FREO. DE CONS. 
Combien de pers. prennent le petit déj. a domicile le w.e.7 
Comment allez-vs le plus souvent Oans un HYPERMARCHE ?
4éme personne - Profession 
4éme personne - Situation
4éme personne - Lien avec la personne de référence 
4$me personne - Situation matrimoniale 
4eme personne - Sexe
Combien oe pers. prennent le petit déj. à domicile en sem.? 
Ut 11isez-vous l'huile d'olive pour ies salades ?
Allez-vous dans un FREEZER-CENTER ?
Par rapport à l'année dem., cons.-vs poissons panés suroe.? 
Posséoez-vous une plaoue chauffante a oaz?
Achetez-vous oes p-oouits spécialement pour ces occasions ? 
Ut 11isez-vous le beurre pour la patisserie ?
NOMBRE D'APPAREILS DE PETIT ELECTRO-MENAGERS 
Ut 11isez-vous l'huile d'olive pour la patisserie 7 
Quels produits achetés os freez-CENTER? - Léoumes bruts sur. 
Quels pots achetés:FREEZ-CENTER?-jus de fruits.légumes surge 
Quels pots achetés os FREEZ-CENTER? -Plats cuisines suroeles 
Quelles raisons, os FREEZ-CENTER ? -Certains produits précis 
Quels pots achetés os FREEZ-CENTER?- Crèmes olacees. sorbets 
Quels produits achetés os freez-CENTER ? - Purees suroelées 
Quelles raisons, ds un FREEZ-CENTER ? - Horaires o'ouve-ture 
Quels proauits achetés as freez-CENTER ? - Autre viande sur. 
Quelles raisons, dans un FREEZER-CENTER ? - La commooité
Quelles raisons, dans un FREEZER-CENTER ? - Les prix
Quelles raisons, dans un FREEZER-CéNTER ? - La proximité
Quels produits achetés ds FREEZ-CENTER ?- Viande hachée sur.
Quels produits achetés os FREEZ-CENTER ? - Fruits suroelés 
Quels pats achetés as freez-CENTER?- Potaoes.soupes suroelés 
Quelles raisons, dans un FREEZER-CENTER ? - L'habitude 
Quelles raisons, oans un freezer-CENîer ? - Autre raison 
Quelles raisons, dans ur freezER-CENTER ? - En oepannaoe 
Quelles raisons, as freez-CENtER ? - Recoupement aes achats 
Quelles raisons, oans ur FREEZER-CENTER ? - Le choix

§ uelles raisons, oans un FREEZER-CENTER ? - La dualité 
uelles raisons, aans un FREEZER-CENTER ? - Le plaisir 
Habi tuel le-ent ts les combler,al lez-vs as ur. FREEZER-CENTER? 

FREQUENCE D'APDR0VTSIONNEMEN* FREEZER CENTER (4 CLASSES) 
Quels pets achetés as FREEZ-CENTER ? - Quiches... surgelées 
Ouels pats achetés as un FREEZ-CENTER? - Poissons panes sur. 
Quels produits achetés os FREEZ-CENTER 7 - Patisseries sur.

8 uels pats achetés as FREEZ-CENTER ? - Pommes frites suroei.
uels pets achetés as FREEZ-CENTER ? - Légumes cuisines sur. 

Quelles raisons, oans un FREEZER-CENTER ? - L'accueil 
Çommer.t al lez-vs le Dlus souvert oans ur FREEZER-CENTER ? 
Quels pots achetés as FREEZ-CENTER?- Poissons en filets sur. 
Ut 11isez-vous ur necessaire à fonoue ou a raclette?
Taille a'agglomé-ation 
Personne tntérrogee

réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manouante 
reoonse manauante 
réponse manauante 
réponse manauante 
JAMAIS
réponse manouante

- Non -
- NON -

T personne 
réponse manauante 
réponse manouante 
réponse manauante 
réponse manouante 
réponse manauante 
réponse manouante 
1 personne

- Out -
- Non -

N'en consomme pas
- Oui -

- Non -
- Non - 

UN APPAREIL
- Non -

réponse manauante 
réponse manouante 
réponse manauante 
réponse manauante 
repense manouante 
réponse manauante 
réponse manauante 
réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manauarte 
réponse manauante 
réponse manauante 
réponse manauante 
réponse manauante 
réponse manauante 
réponse manouante 
réponse manauante 
réponse manauante 
réponse manauarte 
réponse manouante 
réponse manauante 
JAMAIS
réponse manauante 
réponse manauante 
réponse manauante 
reoonse manauante 
réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manauante 
réponse manauante 
N'en a pas 
Pa-is l aoolc.paris. 
1è-e personne

Ut 111sez-vous l'huile d'olive pour les salades ? réponse manouante
PROCESSUS BIEN INSTALLE
Quels pots achetés as FREEZ-CENTER?- Poissons en filets sur. - Non - 
Avez-vous un jarcin potage- ? - Oui -

646 33.86 67.40 50.73 811 3.36 0.000
644 33.86 57.40 50.73 811 3.38 0.000
623 33.86 57.40 50.73 811 3.36 0.000
629 33.86 57.40 50.73 en 3.36 0.000
621 33.86 57.40 50.73 811 3.36 0.000
660' 33.86 57.40 50.73 811 3.36 0.000
G7E4 33.79 57.40 50.63 812 3.35 0.000
618 33.79 57.40 50.83 612 3.35 0.000
éC02 33.74 57.09 50.64 809 3.34 0.000
E4E2 41.33 15.60 11.30 180 3.32 0.000
EA02 36.47 31.61 25.93 414 3.29 0.001
619 33.73 57.40 50.92 814 3.26 0.001

79 32.16 79.51 73.94 1182 3.27 0.001
76 32.18 79.51 73.94 1182 3.27 0.001
32 32. 18 79.51 73.94 1182 3.27 0.001
36~ 32.18 79.51 73.94 1162 3.27 0.001
33, 32.18 79.51 73.94 1182 3.27 0.001

DZOÎ 36.07 33.72 27.97 447 3.23 0.001
LèOl 35.10 41.29 35.20 562 3.23 0.001
A2S2 31.46 90.28 85.87 1373 3.19 0.001
NA04 34.81 42.69 36.70 586 3.16 0.001
GN01 44.02 10.53 7.16 114 3.16 0.001
KD02 34.14 50.27 44.05 704 3.18 0.001
KX02 34.94 41.41 35.46 567 3.17 0.001
F A3A 40.90 15.44 11.30 180 3.16 0.001
LV02 34.42 46.97 40.83 652 3.16 0.001
701 31.43 90.28 85.94 1374 3.15 0.001
706 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
703 31.43 90.28 85.94 1374 3.15 0.001
699 31.43 90.28 85.94 1374 3.15 0.001
715 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
706" 31.45 90.28 85.94 1374 3.16 0.001
697 31.43 90.28 85.94 1374 3.16 0.001
711 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
696 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
691 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
666 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
710 31.43 90.28 85.94 1374 3.15 0.001
707 31.43 90.28 86.94 1374 3.16 0.001
709 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
696 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
700 31.43 90.26 65 ■ 94 1374 3.15 0.001
694 31.43 90.26 65.94 1374 3.15 0.001
692 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
669 31.43 90.28 85.94 1374 3.15 0.001
690 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
696 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
686 31.43 90.28 85.94 1374 3.16 0.001
G7G4 31.43 90.26 85.94 1374 3. 15 0.001
704 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
712 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
714" 31.43 90.26 86.94 1374 3.15 0.001
705 31.43 90.26 85.94 1374 3. 15 0.001
702 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
693 31.43 90.28 85.94 1374 3.15 0.001
687 31.43 90.26 86.94 1374 3.15 0.001
713 31.43 90.26 85.94 1374 3.15 0.001
HG04 33.60 55.63 49.72 795 3.14 0.001
AA09 37.66 23.22 16.44 294 3. 13 0.001
BX01 34.90 41.04 35.19 562 3. 12 0.001

344 26.85 52.26 56.24 931 -3.09 0.001
FC5D 23.09 16.19 20.96 335 -3. 10 0.001
A3U2 17.49 4.25 7.27 116 -3.12 0.001
QV01 24.85 27.67 33.55 536 -3.13 0.001



Ut 111sez-vous le beurre pour la cuisine ?
'luels produits açhetés dans hypermarché ? - Plats cuisinés 
'uels pdts acnetes es un hypermarché? - Frorr.aoes préemballés 
'uels produits achetés ds FREEZ-CENTER? - Léoures bruts sur 
juelles raisons, oans un FREEZER-CENTER 7 - L'accueil 
Possedez-vous une plaoue chauffante à oaz?
Par rapport a l'année de-ntè-e. consomrez-vs du patn ? 
FREQUENCE D'APPROVISIONNEMENT FREEZER CENTER (4 CLASSES) 
Quels produits achetés os un hypermarché ? - Légumes frais 
ACHAT DE PRODUITS SURGELES / FREEZER-CENTERS 
Quelles raisons, dans un FREEZER-CENTER ? - Autre raison 
Ts les corp. jetez-vs des alirr. parce ou'ils ne sont * cons? 
S1 ou 1. lere raison 7 - Serre personne
Acnetez-vous oes biscuits secs salés pour ces occasions ? 
Quels Ddts achetés os freeZ-CEnter?- Potages,soupes suroelés 
Quels pots acnetes dç FREEZ-CENTER? -Plats cuisines suroelés 
Quels produits achetés ds FREEZ-CENTER ? - Purées surgelée' 
Cherchez-vous la D L V pour les produits laitiers frais 7 
Quels pots achetés ds un FREEZ-CENTER? - Poissons panés sur. 
Quels produits acnetes os FREEZ-CENTER ? - Patisseries sur 
Quelles raisons, le MARCHE ? - Le plaisir
TYPE ZVttîîLl INSSEaVeC 18 Dersonne De référence

3ère personne - P-ofess1on
Achetez-vous oes bonbons pour ces occasions ?
Ouelles raisons, os FREEZ-CENTER ? - Reg-ouperrent oes achats 
ferre pe-sonne - Lien avec la pe-sonne oe réfe-ence 
Quelles raisons, oans un hypermarché ? - En oépannaDe 
SITUATION FAMILIALE DE CHEF DE CAMILLE 
1ère pe-sonne - Situation rratrirroniale 
Allez-vous oans un FREEZER-CENTER ?
Taille c agglomérat ion
Pa- rappo-t à l'année oernlère. consomnez-vs Ou sucre ?
PHAsf BE°ST0CKAG=hete2*VS aL MARCH£ 7 * Boissons alcoolisées 
Quelles rai sons."oans un HYPERMARCHE ? - L'accueil 
Quels Ddts achetés:FREEZ-CENTER?-jus oe fruits.léguées suroe 
Cherchez-vous la D L v Dour la oatisse-ie ma. préemballée ? 
Le * irroor. oc vs achet. oes oess. lait, frais : originalité 
2noe De-sonne - Situation rrat r irroniale
Quels D-oouits achetés au marche ? -Charcuterie (à la coupe) 
2noe personne - Sexe
NQMBRï D'APPAREILS DE PETIT ELECTRO-MENAGERS
3eme personne - Situation rrat r irronia le
Le soir, rranpez-vous oes repas à plat unioue chez vous ?
Ut 111sez-vous un couteau électrioue?
Quels Dûts achetés os FREEZ-CENTER?- Crèrres glacées, sorbets 
Depa"te^ent
CONSOMMATEURS DE BOISSONS NON ALCOOLISEES / FREQ. DE CONS 
Allez-vous dans ur HYPERMARCHE ?
Si oui. 1ère raison ? - lere pe'sonne
Quels pots achetés os hypermarché 7- Charcuterie a la coupe 
Pe-sonne inte--opee
4ére oe'sonne - Situation tratr trronia le
Achetez-vous ou lait concentré en tube pour ces occasions ? 
Qui suit un redire ? - 3ere personne 
•sère personne - Lien avec la pe-sonne de référence 
Quelles raisons, oans un FREEZER-CENTER 7 - L'nabituoe 
BEURRES - rreouence ?
Comment al lez-vs le plus souvent oans ur HYPERMARCHE ?
Si je vs dis "Deu-re ... ler rot cité ?
Tuels produits achetez-vous os un hvpëRMARCHE ? - Surgelés 
he-chez-vous la D L V dou- produits Dréemoallé' ?

Au Pout oe corbier oe terps consolez-vous les yaourt' ? 
Quelles raisons, oans un FREEZER-CENTER ? - La dualité

&Cl

- Non -
- Non -
- Non -
- Non -
- Non -
- Non - 

Moins souvent 
< 1 PS / MOIS

- Non -
- OUI -
- Non - 

Rarerent
Raisons rédtcales

- Oui -
- Non -
- Non -
- Non -

Systérrat iouerent
- Non -
- Non -
- Out -

Conjoint, compagne 
COUPLE
Inactifs otve-s

- Oui -
- Nor - 

Enfant
- Non - 

MARIE(E)
Ma-iéie)

- Oui -
10 000 a <20000 h. 

Moins souvent
- Nor - 

STOCR LONG
- Non -
- Non -

Systératiouerent 
Un peu 
Marié(e)

- Nor - 
Ferrre
cinq appareils
Célibataire 
Tous les jours 
Fréouerrer.t

- Oui -
Meurthe et Mosel le

- OUI -
- Oui -

Raisons rédicales
- Oui -

2ère pe-sonne 
Célibataire

- Non -
- Non -

Enfant
- Nor - 

Moins souvent 
En voiture
Aut. appréciât ton -

- Oui -
Systératiouerent 
Au Pout d'l sereine

- Non -

KW02 24 .57 25 .06 30 .52 487
A1C2 26 . 16 30 .26 35 .99 575
A1E2 23 .56 19 .86 25 . 19 402
A3I2 16 .09 3 .39 6 .29 100
A2A2 20 .78 9 .44 13 .59 217
GN02 26 .63 69 .47 92 .84 1484
ML 03 22 .24 13 .46 18 . 10 289
G7G3 20 .20 7 .72 11 . 43 182
WW02 22 .58 14 .38 19 .06 304
E201 20 .96 9 .72 13 .68 221
A3H2 21 .00 9 .72 13 .85 221
HL 06 26 .66 36 .65 42 . 74 683
ES01 16 .40 3 .32 6 .06 96
KE01 22 .56 14 .58 19 .32 306
A3Q2 20 .52 6 .67 12 .65 202
A3K2 17 .85 4 .86 6 . 19 130
A3N2 20 .46 9 .02 13 . 16 210
DJ01 28 .32 BO . 19 84 .72 1354
A3T2 15 .47 2 .96 5 .75 92
A3V2 19 .75 7 .75 11 .74 167
RG01 24 .75 27 .94 33 .77 539
AM02 27 .20 59 .32 65 .27 1043
E IV5 27 .20 59 .32 65 .27 1043
BW24 24 .93 30 . 17 36 .21 578
K001 22 .35 14 .29 19 . 14 306
A2Z2 19 . 11 6 .90 10 .81 172
AS03 23 .46 19 .52 24 .90 396
*L02 25 .96 41 .13 47 .39 757
G7I2 26 .52 49 .27 55 68 866
AL 02 26 .52 49 .27 55 .56 866
A2S1 20 .69 9..72 14 .06 224
AA04 13..61 2..01 4 .45 71
MQ03 23..95 23..66 29 .56 472
SC02 26..76 63..29 59..59 952
FB2B 21..06 11. 12 15..76 252
NK02 25..84 40..33 46..71 746
A3-2 20. 19 8. 73 12..95 206
D001 24..34 26. 79 32. 94 526
PR03 20. 63 o 60 13. 92 222
A002 26. 36 46 : 96 55. 59 686
RT 02 25. 80 40. 63 47 . 02 751
AN02 27. 25 63. 37 69. 58 1112
FA3E 20. 19 c, 06 13 . «6 215
ARO1 26. 30 35 : 8 i 42. 35 677
IM01 23. 65 22. 61 26. 61 457
HAO 1 21. 40 12. 56 17. 60 261
A3*1 19. 06 7. 21 11. 32 180AD54 14. 96 2. 90 5. 80 92
E4E 1 26. 47 64. 40 66. 70 14 16
NC01 25. 67 42. 60 49. 27 767
EP01 16. 86 7. 17 11 . 37 161
«01 22. 96 19. 26 25. 12 401
BK02 26. 93 57. 66 64. 31 1025
AU01 23. 12 19. 62 25. 36 405
KN02 25. 99 44. 69 61. «5 622
EU02 17 . «2 t. 29 0 09 146
AO03 26. 13 35 ! 21 4i ; 92 670
A3D2 19. 63 6. 49 12. 94 206
C4R6 0. 00 0. 00 1. 51 24
WE02 25. 36 37. or 44. 77 716
eu i 11. 66 1. 72 4 . 41 70
A1G1 23. 25 20. 66 26. 59 425
Dnoi 26. 76 56. 59 63. 26 1011
IK03 24. 00 25. 86 32. 24 515
A2X2 17. 12 R _ 44 9. 50 151

-3 . 14 0 .001-3 .16 0 .001
-3 . 16 0 .001
-3 . 17 0 .001
-3 . 16 0 .001
-3 . 16 0 .001
-3 . 16 0 .001— *3 . 16 0 .001
-3 . 16 0 .001
-3 . 16 0 .001
-3 . 16 0 .001
-3 . 19 0 .001
-3 . 19 0 .001-3 . 19 0 .001
-3 .20 0 .001
-3 .20 0 .001
“3 .21 0 .001
-3 .21 0 .001
-3 .22 0 .001
-3 . 23 0 .001
“3 .23 0 .001— 3 .25 0 .001
-3 .25 0 .001
-3 .26 0 .001
-3 .26 0 .001
-3 .27 0 .001
“3 .26 0 .001
-3 .28 0 .001
-3 .31 0 .000
-3..31 0 .000
-3..32 0 .000
-3..32 Q .000
“3..35 0..000
-3,.36 0 .000
-3,.36 0..000
-3.. 36 0,.000
-3..36 0..000
-3..39 0..000

.40 0..000-S!.42 0..000
- 3. 42 0. 000
-3 . 43 0. 000
-3. 43 0. 000
-3. 44 0. 000
-3. 45 0. 000
-3. 4c 0. 000
-3. 46 0. 000
-3. 49 0. 000_ 3 49 0. ooc-3 [ 49 0. 000
-3. 61 c. 000
-3. 51 0. 000
-3. 52 0. 000
-3. 53 0. 000
-3. 54 0. 000
-3. 55 0. ooc
-3. RR 0. 000
-3. 56 0. 000
-3. 56 ü. 000
-3. 57 0. 000
“3. 56 0. 000
-3. RO 0. ooc
~3. 60 0. 000
-3. 61 0. 000
-3. 64 0. 000



Ouels pats achetés dans HYPERMARCHE 7- Charcuterie préemp - Non - A1A2 24.42 29.05 35.59 569 -3.65 0.000
Départ en-ent Marne ADE1 7.48 0.71 2.82 45 -3.66 0.000
FREQUENCE D'APPROVISIONNEMENT AU MARCHE (4 CLASSES) < 1 FS / MOIS G7A3 20.69 11.77 17.02 272 -3.71 0.000
Quelles raisons, le MARCHE ? - La Qualité - Non - RB02 24.01 27.85 34.70 554 -3.73 0.000
DISPOSE D'UNE PLAQUE CHAUFFANTE NON INTEGREE -NON- F A2B 26.42 84.86 89.33 1428 -3.74 0.000
Quelles raisons, SURF VENTE DISCOUNT?-Cert. produits précis - Oui - A1Y1 6.31 0.53 2.52 40 -3.74 0.000
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES BARQUETTE/B ALLEGE MG02 0.00 0.00 1.67 26 -3.76 0.000
Quels produits achetez-vous au MARCHE ? - Viande fraîche - Non - R002 24.56 32.26 39.30 626 -3.76 0.000
Quels produits achetez-vs au MARCHE ? - Fromages à la coupe - Non - RX02 24.03 27.74 34.54 552 -3.79 0.000
Le + Import. oo ... oess. lait, frais : désir oes enfants ? Beaucoup PS01 24.07 28.77 35.76 571 -3.63 0.000
Quels pots achetés dç FREEZ-CENTER ? - Legumes cuisinés sur. - Non - A3J2 17.91 6.47 10.80 172 -3.86 0.000
Quels produits achetés os HYPERMARCHE 7-Legumes préemballés - Non - *X02 24.17 30.55 37.82 604 -3.86 0.000
Quelles raisons, os HYPERMARCHE 7 -Certains p-oouits précis - Non - WQ02 24.10 30.32 37.64 601 -3.90 0.000
4éme personne - Sexe Homme AT01 18.73 8.10 12.94 206 -3.91 0.000
Utll1sez-vou$ d'autres margarines pour la cons. crue 7 - Oui - LK01 0.00 0.00 1.80 26 -3.93 0.000
Par rapport a l'année oe'nlère. consommez-vs du sel 7 N'en consomme pas MUO« 5.12 0.39 2.30 36 -3.95 0.000
Ouelles raisons, le MARCHE 7 - Le choix - Non - RA02 23.70 27.65 34.90 656 -3.99 0.000
Avez-vs douté aux frorraoes (canempe-1.. ) alléoés 7 - Non - LZ02 23.61 28.74 36.12 577 -4.03 0.000
MARGARINE DE ÇUISSON - Freouence 7 2-3 fols par mots C4Y4 0.00 0.00 1.89 30 -4. 10 0.000
Qui suit un regime ? - 1ère personne - Non - E002 15.68 4.58 8.73 139 -4.11 0.000
Seme personne - Sexe Femme A002 21.33 15.67 22.26 355 -4.13 0.000
Ut 11isez-vous le beurre allégé pour la patisserie 7 - Out - LB01 10.23 1.71 5.00 79 -4.15 0.000
Consorrrrez-vous oe l'huile O'arachioe 7 - Non - LL02 24.92 39.81 47.79 764 -4.17 0.000
MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - Fréouence 7 réponse manauante l«a 0.00 0.00 1.94 31 -4.16 0.000
Ut 11 isez-vous d'autres marga-lnes pour la cuisine 7 - Non - L102 2.90 0.24 2.50 39 -4.19 0.000
Type de logement Pavillon, hab. ma. GG01 25.23 42.83 50.79 812 -4.20 0.000
Ut 11isez-vous l'huile O'arachioe pour les salades 7 réponse manauante 336 24.86 40.01 48.15 769 -4.22 0.000
Ut 11isez-vous l'huile o'arachioe pour la patlsse'le 7 réponse manauante 336 24.84 40.01 46.18 770 -4.26 0.000
Possédez-vous un congélateur simple? - Oui - GLO1 23.49 26.73 36.58 584 -4.26 0.000
Déoartement Mosel le AD57 1.92 0. 13 2.05 32 -4.26 0.000
Possédez-vous un mlxe-7 - Oui - GY01 26.49 69.57 67.27 1076 -4.26 0.000
Qui suit un régime ? - 1è"e personne - Oui - ED01 19.36 10.99 16.99 271 -4.29 0.000
Quelles raisons, le MARCHE 7 - Reg-ouoement oes achats - Non - RD02 25.03 42.67 • 51.01 815 -4.30 0.000
Uti11sez-vous l'huile o'arachioe pour la cuisine ? réponse manouante 33A 24.76 39.81 46.10 769 -4.33 0.000
Ut 11isez-vous l'huile de tournesol pour les salaces 7 - Oui - LSOl 26.36 69.05 66.99 1071 -4.36 0.000
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES UN PEU BEURRE/CUISSO MG09 0.00 0.00 2.14 34 -4.42 0.000
Au bout de compter oe temps consomrez-vs plats cuis, surg.7 Au bout oe 2-3 se-. IG04 13.35 3.31 7.42 116 -4.43 0.000
MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - Fréouence ? 1 fois oa- sen. C4R3 0.00 0.00 2.23 -4.50 0.000
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES CUISSON/UN PEU BAROU MG01 0.00 0.00 2.25 36 -4.50 0.000
Ut 111sez-vous l'huile oe tournesol pour la cuisine ? - Oui - LQ01 25.32 47.86 56.66 904 -4.61 0.000
MARGARINE DE CUISSON - Fréouence ? Moins souvent Ç4Y6 0.00 0.00 2.33 37 -4.65 0.000
MAmiERES GRASSES ALLEGEES - Fréouence ? Moins souvent C6F6 0.00 0.00 2.42 36 -4.73 0.000
Avez-vs gouié à la vinaigrette, aux sauces allégées ? - Oui - MD01 17.73 9.36 15.80 252 -4.82 0.000
Avez-vs goûte à la vinaig-ette. aux sauces allégées ? - Non - MDC2 23.06 31.40 40.70 650 -4.93 0.000
CLASSIFlCATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES UN PEU DE TOUT MG U 0.00 0.00 2.56 41 -4.95 0.000
Qui suit un regime ? - 2e-e pe-sonne - Oui - ER01 15.45 6.36 12.35 197 -4.96 0.000
MARGARINE A TAnTINER EN BARQUETTE - Fréouence ? Moins souvent C4R6 0.00 0.00 2.64 42 -5.02 0.000
Consommez-vous oe l'huile oe tou'nesol ? - Dut - LP01 26.42 66.19 74.97 1196 -6. 19 0.000
Pa- rappo-t a l'année oe-nié-e. cons.-vs oes proc. allégés ? Autant MT02 19.06 14.15 22.19 354 -5.21 0.000
CLASSIrICA’ION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES TRES PEU DE MATIERES MGOl 0.00 0.00 2.93 46 -R 2° c. 000
Ut 111sez-vous le beurre allège pou- la cuisine 7 - Oui - LA01 9.80 2.41 7.37 117 -5! «0 0.000
Avez-vs goûté aux fromages (ca-empe-1.. ) alleges ? - Oui - LZ01 17.64 12.01 20.36 325 -5.60 0.000
MATIERES GRASSES ALLEGEES - Fréouence ? 2-3 fois pa- sem. C6c2 0.00 0.00 3.29 52 -5.70 0.000
Faites-vous ae la patlsse-le ? - Oui - IS01 25.60 60.67 70.91 1133 -5.74 0.000
Utilisez-vous la ma-garine aL tournesol pou' la cuisine ? - Non - LE02 6.26 1.27 6.04 96 -R 7R 0.000
Région E si AC04 10.36 3.03 6.77 140 -5! 77 0.000
CLASSIFICA’ION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES UN PEU BAROUETTE/B A MG 13 0.00 0.00 3.41 54 -5.62 0.000
Pa' rappo-t a l'année oe-riè-e. consomme2-vs ou beu-re 7 Moins souvent MN03 16.47 10.46 19.03 304 -5.86 0.000
CLASSI-ICA'ION DES CONSOMMATEURS DE MA'IERES GRASSES TRES PEU DE BEURRE MG07 0.00 0.00 3.70 59 -6 . 12 0.000
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MA’IERES GRASSES MARGARINES 2/3 PAR S MG 12 0.00 0.00 3.83 61 -6.24 0.000
Y a-t-11 oes personnes oui suivent un régime alimentaire ? - Oui - EN01 16. 11 15.57 25.72 411 -6.26 0.000
CLASSIFICA’ION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES UN PEU CUISSON/B ALL MG11 0.00 0.00 3.99 63 -6.36 0.000
Avez-vs goûté aux yaourts allèges ? - Oui - MA01 20.67 26. 16 40.76 651 -6.79 0.000
MARGARIN: DE CUISSON - Fréouence ? l fois pa- sem. C4Y3 0.00 0.00 4.52 72 -6.66 0.000
Par rappo't a l'annee oernière. consommez-vs ou beurre allég Autant M002 13.81 6.25 17.66 285 -6.92 0.000



Avez-vs Douté è la crére fraîche alléoée 7 
MARGARINE A TARTINER EN BAROUETTE - Freouence ?
BEURRES - Fréauence ?
Avez-vs jouté aux frorraoes blancs allèoés ?
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Avez-vs ooute a d'autres proauits aliénés ?

CONSOMMA-EURS DE MATIERES GRASSES 
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Utilisez-vous d'autres rarpa-ines pour la patisserie ?
Par rapport à l'année dernière, consomrez-vs du beurre alléo 
Avez-vs ooutç a des prod, à teneur en rrat. orasse reoutte 7 
Par rapport a l'année dernière, cons.-vs des prod, allèoés ? 
Ut 11 isez-vous d'autres rraroa-ines pour la pattsse-ie ? CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Par rapport a 1 année derniè-e. consomrez-vs du beurre 7 
MARGARINE DE CUISSON - Freouence 7
y,< ’J,!?ez-vous ’S^ACBATlne bl tournesol pour la cons. crue 7
Classification des consommateurs de matières grasses
BEURRES - Freouence 7 
Consomrez-vous du beurre 7
Ut 111sez-vous le beurre pour la consomrat1on crue 7 
Utilisez-vous le beurre pour ia cuisine 7 
Ut 111sez-vous le beurre pour la patisserie 7 
Utilisez-vous le Deurre ailépe oour la cuisine 7 
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Avez-vs ooute bl beu-re. a la raroa-ine alleges 7 
Utilisez-vous le beurre alleoe pour la patisserie 7 
yjAIl£Ç*-vouç O'autres rra-oarlnes pour la cuisine 7 
BEURRES - Freouence 7
utilisez-vous c autres ra-pa-ines pour la cons. crue 7
Ut 11isez-vous le Peurre alleoe pou- la consomration crue 7
Consomrez-vous c autres rra-ga-ines 7
MATIERES GRASSES ALLEGEES - Fréouence 7
Consom-ez-vous ou beurre alléoe 7
Utilisez-vous la rra-Da-tne au tournesol pour la patisserie 7 
y!lI!§f.z,Tv9u|.jA rra-ga-ine au tou-nesol pour la patisserie 7 
MARGAR^Nr A TAn.INtr EN BAROUETTE - Fréouence 7
üicrloiucVncSrM?ccnr,°ercn? au toirnesol PDur la cons. crue 7 
MARGARINE DE CUISSON - Freouence ?
Utilisez-vous la rrarga-lne au tournesol pour la cuisine 7 
Consomrez-vous oe la rra-oa-ine au tou-nesol 7

- Oui -
2-3 fols par sen-.
1 fols par sen.

- Oui -
BEURRE/BEURRE ALLEGE

- Non -
BARQUETTE/BEURRE 
UN PEU DE MARGARINE

- Non - 
Plus souvent

- Oui - 
Plus souvent

- Oui -
UN PEU DE BEURRE 
N'en consomre pas 
2-3 fols par ser.

- but -
MATIERES GRASSES ALL 
2-3 fois par ser.

- Non -
réponse renouante 
réponse renouante 
réponse renouante

- Non - 
CUISSON/BEURRE

- Oui -
- Non -
- Oui -

N'en consomre pas
- Non -
- Oui -
- Oui - 

Tous les Jours
- Qui -
- Oui -
- Non - 

Tous les jours
- Non -

Tous les jours
- Oui -
- Oui -

MCOI 17.21 15.85 27.57 440
CAR2 0.00 0.00 4.90 76CAK.3 0.00 0.00 6.06 60
LV01 20.64 31.32 45.41 726
MG05 0.00 0.00 5.71 91
ME 02 21.56 39.73 56. 14 881
MG04 0.00 0.00 6.02 96
MG08 0.00 0.00 6.10 97
LJ02 4.57 1.50 9.80 156
M001 5.48 1.95 10.63 169
LX01 21.68 40.76 56.50 903
Mroi 10.29 6.90 17 . 16 274
L JOl 3.03 0.90 8.86 141
MGOe 0.00 0.00 6.69 107MN04 1.61 0.49 9.01 144
C4Y2 0.00 0.00 e. 16 130
LGO1 4.00 1.66 12.56 20Ô
MG 10 0.00 0.00 6.67 136
C4K2 0.00 0.00 9.41 15Ô
KV02 2.08 0.79 11.29 180
320 2.06 0.79 11.42 162
318 2.02 0.79 11.64 186
319 2.01 0.79 11.70 187
LA02 6.71 4. 14 16.46 295
MG03 0.00 0.00 10.41 166
MBO1 11.92 12.24 30.72 49 î
LB02 6.92 4.84 20.93 334
L101 3.97 2.15 16.24 259
C4K7 0.00 0.00 11.23 179
LK02 4.25 2.40 16.67 265
LC01 6.42 4.91 22.85 365LH01 3.60 2.40 16.66 301
C5M 0.00 0.00 13.33 213
KZ01 7.52 6.55 26.08 416
LF01 4.77 3.33 20.92 334
LF02 6.19 4.26 24.66 394
CAR 1 0.00 0.00 15.96 255
LG02 5.36 5.94 33. 12CA vi 0.00 0.00 22.34 357
LEO! 4.76 6.35 29.71 634
LD01 4.96 7.62 45.92 734

-7 . 1 1 0 .000
-7 . 17 0 .000
-7 .28 0 .000
-7 .50 0 . 000
-7 .82 0 . 000
-e .02 0 . ooo
-8 .06 0 .000
-8 . 10 0 .000
-8 .26 0 .000
-8 .27 0 .000
-8 .32 0 .000
-6 .38 0 . 000
-8 .60 0 .000
-8 .66 0 .000
-9..29 0 .000
-9.. 64 0 .000
-H. 74 0 ,000
-9. 86 0..000

-10. *5*3 0 000
-10. 37 0..000
-10. 44 0,,ooo
-10. 59 0..000
-10. 83 0.. 000
-10.. lt 0..000
-1U. 93 0..000
-11. Or 0.. 000
-11. 34 0..000
-11. 38 0..000
-11. 40 0. 000
-11. 50 0. 000
-12. 34 0. 000
-12. 55 0..000
-12. 56 0. 000
-12. 63 0. 000
-12. 81 0. ooo
-13. 77 0. 000
-12. 94 0. ooo
-16. c ? 0. ooo
-lt. 98 0. ooo
-19. 33 0. ooo
-21 . 50 0. ooc



•COALITES CARACTERISTIQUES IDEN ----------  POURCENTAGES ------- POIDS V.TEST PROBA
__ ___________ _____ ___ CLA/IIOD MOD/CLA GLOBAL

BARQUETTE/B ALLEGE

CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
MATIERES GRAÇSES ALLEGEES - Fréouence ?
Avez-vs ooute au beurre, à la margarine allèoés ?
Par rapport ÿ l'année oernlère. consomrez-vs ou beurre allée
Avez-vs goûte à O'autres prcoutts elleoes 7
Avez-vs goûte * <?es Proa. à teneur en rrat. osasse réoutte 7
Quels pots achetés o$ HYPERMARCHE? - Boissons alcoolisées
Quels proauits acnetes oans un supermarché 7 - Fruits frais
Quels pats achetés oans hypermarché 7- Charcuterie préerrb
Ouels pots achetés os hypermarché 7-Bolssons non alcoolisées
Le soir en été. mangez-vous oes repas froios chez vous?
ACHAT DÉ "NOUVEAU FRÎIS" / TOUS LIEUX D’ACHAT
Le soir, mangez-vous oes repas à plat umoue chez vous ?ACHAT LÉGUMES PREEMBALLES / TOUS LIEUX D'ACHAT

PHASE DE PREPARATION
ACHAT LEGUMES PREEMBALLES / TOUS LIEUX D'ACHAT
ACHAT DE "NOUVEAU FRAIS" / TOUS LIEUX D'ACHAT
Par rappo-t à l'année oernlère. consomrez-vs ou beurre alléo
achat plats cuisines / tous lieux d'achat
Vous arrlve-t-11 Oe faire oes reDas plateaux ?
classification des consommateurs de matières grasses
Avez-vs ooute aux yaourts alléoes ?
Avez-vs ooute au beurre, a la margarine allèoés ?
Avez-vs goûté a oes proa. à teneu- en rrat. orasse réoutte ? 
Avez-vs ooute aux frorraoes (camembert..) alléoes ?
Avez-vs coûté eux frorraoes blancs alléoes 7 
Avez-vs oouté à o'autres prooults allégés ?
Avez-vs ooute à la vlnatg-ette. aux sauces allégées ?
Avez-vs ooLte a la crèrre fraîche alleoee ?
MATIERES GRASSES ALLEGEES - Fréouence ?

MG02 1.67 26
BAROUETTE/B ALLEGE MG02 100.00 100.00 1.67 26 15.92 0.000Moins souvent C5F6 AA. 33 6A.A3 2.42 38 9.97 o.ôôô- Dut - MB01 A. 07 75.05 30.72 491 4.70 0.000Moins souvent M0O3 10.56 30.31 4.76 76 4.04 o.oôô- Non - ME 02 2.7A 90.70 55.1A 861 3.94 o.ôôô- Oui - LX01 2.75 93.27 56.50 903 3.81 o.oôo- Oui - Ain 3.51 69.36 32.91 526 3.62 0.000- Oui - VOOI 3.13 75.87 AO.39 645 3.62 O.OOO- Oui - A1A1 5.19 A2.62 13.66 218 3.44 0. ÔÔü

- Ûu1 - A1 J 1 3.26 Ç9.36 35.43 566 3.34 0.0002-3 fols par serralne IN02 2.56 86.58 56.37 901 3.33 o.ôôô- OUI - E201 2.91 77.07 A4. 12 705 3.22 o.ôôi< 1 fols par semaine IMOA 9.65 25.96 4.49 71 3. 19 0.001- OUI - E2B1 3.72 52.95 23.74 379 3.16 0.001
CUISINE TRADITIONNEL FB6C 0.18 2.50 23.17 370 -3.09 0.001- NON - E2B2 1.03 A7.05 76.26 1219 -3. 16 O.ôôi

- NON - E202 0.66 22.93 55.88 893 -3.22 0.001N'en consomme pas MOOA 0.78 30.28 64.49 1031 0.000- NON - E2G2 0.94 AO.28 71.47 1142 -3.34 o.ôooJama 1 s JAOA 0.5A 16.A4 50.75 811 -3.56 0.000PUR BEURRE MGOl 0.00 0.00 29.92 476 -3.75 o.oôoréponse manouante 3A8 0.26 Ç. 73 43.50 695 -4.36 o.oôoréponse manauante 3«9 0.26 6.73 A3.50 695 -4.36 0.000- Non - LX02 0.26 6.73 A3.50 -4.36 o.oôoréponse manouante 3A7 0.26 6.73 A3.50 695 -4.36 0.000
réponse manauarte 3A6 0.26 6.73 43.50 695 -4.36 0.000
réponse manauante 352 0.26 6.73 43.50 695 -4.36 o.oôôréponse manauante 351 0.26 6.73 43.50 695 -4.36 0.000réponse manauante 350 0.26 6.73 43.50 695 -4.36 0.000
N'en consomme pas C5F7 0.00 0.00 76.37 1221 -8.39 O.OOO



MODALITES CARACTERISTIQUES

CUISSON/BEURRE

CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
MARGARINE DE CUISSON - Fréouence ?
MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - Fréouence ?
BEURRES - Fréouence ?
Utilisez-vous O'autres rraroaMnes pour la cuisine ?
MATIERES GRASSES ALLEGEES - Fréouence ?
Consomrez-vous d'autres margarines ?
Utilisez-vous d'autres rraroaMnes pour la cons. crue 7 
Par rapport à l'année oerniére. consonvrez-vs ou beu-re ailéa 
Utilisez-vous d'aut-es margarines pour la patlsseMe 7 
Consommez-vous Ou beurre allégé 7
Ut 111sez-vous le beu-re allège oour le consommation crue 7
Ut 111sez-vous le beurre allège pour la patisserie 7
Uti11sez-vous le beurre allçoe pour la cuisine ?
Par rapport à l'année aernlere. cons.-vs Oes proo. allèoés 7 
Utilisez-vous la margaMne au tournesol pou" la cons. crue 7 
Utilisez-vous la marga-lne au tournesol pour la cuisine 7 
Ut 1 Usez-vous le beu're pou" la consommation crue 7 
Consommez-vous oe l'huile o'ollve 7 
Uti 11sez-vous l'huile d'olive pour les salades 7 
Utilisez-vous l'huile o'ollve pou- la cuisine 7 
Utilisez-vous l'huile o'ollve oou- la patisserie 7 
Consommez-vous ou beurre ?
Le * 1mport. oo ... oess. lait, frais : Oésir oes enfants 7 
Faites-vous oe la patisse-ie 7

8onsommez-vous oe le marge-ine au tou-nesol 7 
uels produits achetés oans ur SUPERMARCHE 7 - Fruits frais 
Utilisez-vous C'aut-es margarines pour la patlsseMe 7 

Region
Avez-vs goûté à la vinaig-ette, au» sauces allégées 7
Avez-vs goûte au beurre, a la ma-ga-ine allégés 7
Avez-vs goûté au* fromages (camembe-t.. 1 allégés 7
Avez-vs goûté à O'autres produits allèges 7
Avez-vs goûté à la c-è-e fraîche allégée 7
Avez-vs goûté à oes proc. à teneu- er mat. g-asse réduite 7
Avez-vs goûté au* fromages blancs allèges 7
Avez-vs goûté au* yaourts alleges 7
Si je vs ois "beu-re1 ... 1er mot cité 7
lè'e pe-sonne - Profession
AeTe personne - Lien avec la personne oe réfé-ence
3e-e pe-sonne - Situation mat-imoniale
PCS oe la De-sonne ae réfe-ence
Qui suit ur regime 7 - le-e oe-sonne
v a-t-il oes pe-sonnes oui suivent un régime alimentaire 7 
«eme pe-sonne - Situation matrimoniale 
Vos enfants font-ils ur goûte- 7
Avec Quelle fréouence vos enfants préparent-ils les repas 7 
3ème personne - Situation
3e-e personne - Lier avec la pe-sonne oe référence
3éme pe-sonne - Profession
Deoa-tement
«eme pe-sonne - Profession 
«e-e oe-sonne - Situation
Ouels proauits acnetes os SUPERMARCHE 7-Légumes préemballés 
Taille O'açglomération
Ouelles raisons, oe la VENTE. LIVRAI DOM 7 - La commodité 
Mangez-vs oes Oess. lait, frais, pa-ce oue cela a bon gout 7 
Pa- rapoo-t a l'annee oe-niè-e. consommez-vs ou beurre 7

CUISSON/BEURRE 
Tous les jou-s 
N'en consomme bas 
Tous les jours

- Oui -
N'en consomme pas

- Oui -
- Non -

N'en consomme pas
- Non -
- Non -

réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manouante 
N'en consomme pas

- Non -
- Oui -
- Oui -
- Non -

réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manouante

- Oui - 
Beaucoup

- Qui -
- Oui -
- Oui -

- Oui -
Bassin parisien 
réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manouante

- Non -
réponse manouante
réponse manouante
Ta-1 mes ,pa in. sanowi
OuvMe-s Qualifiés
Enfant
Cél ibataire
Ouv-ie-s
réponse manauante 

- Non - 
Cél ibataire 
Toujou-s 

Jamais
Etuc.éleve. domicile 
Enfant
Inact1 fs oive-s 
Aisne
Inact1 fs 01ve-s 
Etuc.éleve. Domicile

- Nor -
10 OOO a <20000 h.

- Non -
- Oui - 

Autant

IDEN ---------- POURCENTAGES --------
CLA/MOD MOD/CLA GLOBAL

POIDS v.test PROBA

MG03 10.41 166

MG03 100.00 100.00 10.41 166 32.39 0.000C4Y 1 «6.41 99.56 22.34 357 23.46 0.000
C«R7 14.70 100.00 70.86 1132 10.76 0.000C4K1 14.64 98.53 70.09 1120 10. 16 0.000
LI01 28. 15 «3.91 16.24 259 9.00 0.000C5C7 13.52 99.13 76.37 1221 8.99 o.ôôô
LH01 25.60 «6.35 16.86 301 6.56 o.oôô
LX02 26.27 «2.56 16.87 269 8.17 o.ooô
MOO« 14.08 87.19 64.49 1031 6.66 0.000
LJ02 28.71 27.02 9.80 156 6.57 ô.ôoo
KZ02 13.11 92.86 73.77 1179 6.43 0.000324 13.09 92.88 73.91 118Î 6.40 0. ôoô
323 13.06 92.86 74.07 1 164 6.35 o.oôô
322 13.04 92.88 74.16 nee 6.31 0.000MT 04 14.97 74.86 52.05 832 6.22 0.000
LG02 16.76 53.31 33.12 529 5.51 0.000
LEO! 15.62 59.56 39.71 634 5.40 o.ôôô
KY01 12.46 92.97 77.59 1240 5.37 0. ooo
L T 02 13.86 77.27 58.05 926 5.33 Û. ooo344 13.82 77.27 56.24 931 5.26 0.000
342 13.77 77.27 • 56.41 93« 5.23 Ô.000
343 13.75 77.27 56.53 935 5.21 0.000
KVO1 11.51 97.97 86.65 1417 4.65 0.003
PS01 15.26 52.42 35.76 571 4.56 0.000
IS01 12.56 65.67 70.91 1133 4.54 0.000
LD01 14.05 61.94 «5.92 734 4.32 0.000
VQ01 14.55 56.46 «0.39 645 4.22 0.003
L J01 22.06 16.76 6.66 14Î 4.16 0.000
AC02 17.82 31.13 18. 19 290 4.09 0.000
3S1 14.05 58.70 «3.50 695 4. OC 0.000
249 14.05 56.70 «3.50 695 4.00 0.000
347 14.05 56.70 «3.50 695 4. OC 0.000
352 14.05 56.70 «3.50 695 4.00 0.000
350 14.05 56.70 «3.50 695 4.00 0.000
LX02 14.05 56.70 «3.50 695 4.00 0.000
346 14.05 56.70 «3.50 695 4 .ôc 0. ooo
3«6 14.05 56.70 «3.50 695 4.00 0.000
EI03 17.37 30.21 18.11 289 3.93 0. ooo
BMI 6 16.84 33.33 20.61 329 3.93 0.000
AS03 15.81 37.81 24.90 396 3.69 0.000
AR01 13.81 56.16 42.35 677 0.000
AG06 15.67 37.74 25.07 400 3.€5 0.003
149 11.99 85.57 74.26 1167 3.56 0.000
EN02 11.99 85.57 74.26 1 187 3.66 0. ooo
AUDI 15.51 37.81 25.36 «05 3.54 0.000
JX01 15.43 36.65 24.86 ?Q7 3 53 0.000
DS07 14.29 «6.95 34.20 5«6 3.53 0.000
BV02 14.70 43.64 31.05 «96 0.000
Ac0? 13.66 55.06 41.92 670 3.46 0.000
B*24 14. 15 49.21 36.21 576 3.4 ù 0. ooo
AD02 27.89 6.41 3. 14 50 3.41 0.000CË24 15.50 34.61 23.25 371 3.37 0.003
CAC2 15.59 32.05 21.40 342 3.27 0.001
VP02 12.60 66.60 56.69 906 3.25 ô.ôôl
AA04 24.12 10.30 4.45 71 3.25 0.001
A4J2 23.52 11.06 4.90 76 3.22 0.001
PN01 11.86 84.49 74 . 16 1165 3.20 0.001
MN02 12.06 76.86 67.96 1066 3.20 0.001



2nae personne - Profession 
Possèoez-vous oes animaux Oomest loues 7
Au Coût oe combien oe tps consommez-vs pits cuis, ss embal.7 
Ut 11isez-vous le Deurre pour la patisserie 7

Manoez-vous oe la vlanoe parçe oue c'est bon pour la santé 7 
Achetez-vs oes proauits Olétettaues aans maoaslns spécial!.? 
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Açhetez-vous oes plats cuisinés sous embaliaoe?
Res 1on
Oui suit un réaime 7 - 2ème personne 
Manoez-vous Oes oesserts laitiers frais 7 
3eme personne - Profession
3éme personne - Lien avec la personne Oe référence 
3éme personne - Situation matrimoniale 
3ème personne - Situation
Ut 11isez-vous l'huile O'ollve pour la cuisine 7 
Possédez-vous oes animaux comestloues 7 
Fréouence oes courses alimentaires chez vous 7 par enfant 
Taille ü'aaoiomération
Manoez-vous oes léoumes c'est facile é préparer 7 
MARGARINE DE CUISSON - Fréouence 7
Avec ouelle fréouence vos enfants préparent-1ls les repas 7 
3ème personne - Sexe
Au bout oe combler, oe tps consomrez-vs pits culs, ss embal.7 
Manpez-vs oes oess. lait, frais, parce oue cela a bon pout 7 
DeDa-tement
Ut 11isez-vous l'huile o'ollve pour la cuisine 7 
Vos enfants font-ils ur pouter 7
Chez vs os ouelle pièce p-eno-on habltu. les repas Ou so1r7
Y e-t-11 oes personnes oui suivent un réplme alimentaire 7
Par raooo't a l'année oernle-e. cons.-vs Oes proc. alléoes 7
MARGARINE A TARTINER EN BAROUETTE - Fréouence 7
NOMBRE D'ENFANTS DE MOINE DE 1E ANS
Avez-vs pouté aux fromapes blancs allèoés 7
«ème oe'sonne - Sexe
«ème personne - Lien avec le pe-sonne Oe référence
«è-e personne - S 1 tuât 1 or
«ème personne - Situation matrimoniale
«ème personne - Profession
BEURRES - f-éouence 7
NOMBRE D'ENFANTS
Avez-vs pouté a d'aut-es oroou1ts alléoes 7
Le » impc-t. oc ... oess. lait, f-ais : oésl- oes enfants 7
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES
CLASSIFICA-ION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES
Avez-vs oouté a oes proc. a teneu- er mat. o-asse réduite 7
Par rapport a l'année oe-niè-e. cor.s.-vs oes proc. alléoes 7
Consommez-vous oe la ma-oa-1ne au tou-nesol 7
Ut 111sez-vous la maroa-ine au tou-nesol pou- la cuisine 7
Tous les combien faites-vous oe la oetisse-le 7
Pa- rapport a l'année oe-nière. consommez-vs Ou beurre allés
Ut 11isez-vous la ma-oa-me au tou-nesol pou- la patlsse-le i
CLASSIcICA'ION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES
Utflisez-vous la ma-oa-ine au tou-nesol pou- la cons. c-ue 7
Ut 11isez-vous l'huile c'ollve pou- les salaaes 7
Consommez-vous ou beu-re 7
Utilisez-vous le beurre pou- la consommation crue 7 
Faites-vous oe la patisse-ie 7 
Ut 111sez-vous le beu-re pou- la cuisine 7 
Ut 11isez-vous le beu-re pou- la patlsse-le 7 
MARGARINE DE CUISSON - freouence ?
CLASSIFICA-ION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Pa- rappo-t à l'année oe-niè-e. consomrez-vs au Peu--e 7

Inactifs Olvers BR2A 13.98 «7.38 35.30 564 3.20 0.001
- Oui - NGOl 12.92 62.25 50.16 802 3. 16 0.001

réponse manouante 252 11.37 94.28 86.34 1360 3.14 0.001
- Oui - KX01 12.76 64.76 52.84 844 3.11 0.001

- Non - NJ02 5.98 11.80 20.55 326 -3.12 0.001
+ oue l'année Oem. NB01 0.00 0.00 4.00 63 -3.16 0.001
UN PEU CUISSON/B ALL MG11 0.00 0.00 3.99 63 -3.15 0.001

- Oui - IHO1 «.76 6.71 14.66 234 -3.20 0.001
Mé01terranée ACOB «.19 4.57 11.34 181 -3.21 0.001

- Oui - ER01 4.49 5.33 12.35 197 -3.27 0.001
- Non - PJ02 «.«8 «i;!i 12.34 197 -3.27 0.001

réponse manouante 7« 6.07 55.22 882 -3.31 0.000
réponse manouante 27 6.07 «2.81 55.22 882 -3.31 0.000
réponse manouante 31 6.07 «2.81 55.22 882 -3.31 0.000
réponse manouante 73 6.07 «2.81 55.22 882 -3.31 0.000

- Non - LU02 5.78 11.35 20.43 326 -3.31 0.000
- Non - NG02 7.89 37.75 «9.82 796 -3.32 0.000

réponse manouante 110, 6.0« «1.81 64.16 665 -3.34 0.000
Parts & aosio.parts. AA09 5.30 9.38 18.44 294 -3.40 0.000

- Non - 0HO2 6.35 16.67 27.33 437 -3.43 0.000
1 fols par sem. C«Y3 0.00 0.00 4.52 72 -3.44 0.000
réponse manauante 123 7.96 «1.17 63.87 861 -3.44 0.000
réponse manouante 26, 7.96 «2.17 55. 15 861 -3.«6 0.000
Au bout Oe 2-3 Jours 1102 1.02 0.46 4.65 74 -3.50 0.000
réponse manouante ««6 5.«8 10.72 20.37 325 -3.53 0.000
Pans AD75 2.34 1.69 8.41 134 -3.54 0.000

- Dut - LU01 5.60 11.38 21.16 336 -3.54 0.000
Sans objet JX05 6.46 55.42 68. 16 1090 -3.57 0.000
Cu1s.-salle à manp. 1205 1.84 1.31 7.42 116 -3.56 0.000

- Oui - EN01 5.84 14.43 25.72 411 -3.56 0.000
Autant MT 02 5.66 11.85 22.19 35« -3.62 0.000
2-3 fols par sem. C«R2 0.00 0.00 4.90 78 -3.62 0.000
AUCUN E5A1 8.46 55.69 66.36 1093 -3.63 0.000

- Out - LY01 7.36 32.21 «5.41 726 -3.65 0.000
réponse manauante 33 8.70 61.80 73.94 1182 -3.67 0.000
réponse manouante 32 6.70 61.80 73.94 1162 -3.67 0.000
réponse manouante 76 8.70 61.80 73.94 1182 -3.67 0.000
réponse manauante 36 8.70 61-80 73.94 1162 -3.67 0.000
réponse manouante 79, 8.70 61.80 73.94 1162 -3.67 0.000
1 fols pa- sem. C«*3 0.00 0.00 5.06 80 -3.68 0.000
AUCUN E1T1 7.95 «4.60 58.29 932 -3.66 0.000

- Non - ME 02 7.80 41.30 55.14 861 -3.79 0. ooc
réponse manouante «51 5.44 12.43 23.81 380 -3.86 0.000
BEURRE/BEURRE ALLEGE MGOE 0.00 0.00 5.71 91 -4.00 0.000
BAROUETTE/BEURRE MGOA 0.00 0.00 6.02 96 -4. 13 0.000
UN PEU DE MARGARINE MG06 0.00 0.00 6.10 97 -4.16 0.000

- Oui - LX01 7.61 «1.30 56.50 903 -4.17 O.OOO
Plus souvent MT01 3.94 6.49 17 . 16 274 -4.31 0.000

- Nor - LD02 7.33 36.06 54.06 864 -4.32 0.000
réponse manouante 326 7.30 38.06 54.25 667 -4.37 0.000
réponse manouante 263 5.43 15.27 29.26 467 -4.37 0.000
Plus souvent MD01 2.25 2.30 10.63 169 -4.36 0.000
réponse manouante 327 7.26 38.06 54.40 669 -4.40 0.000
UN PEU DE BEURRE MG06 0.00 0.00 6.69 107 -4.42 0.000
réponse manouante 326 7. 19 37.53 54.32 668 -4.55 0.00-0

- Oui - LéOt 5.76 19.47 35.20 562 -4.63 0.000
- Non - KV02 1.67 2.03 11.29 180 -4.63 0.000

réponse manouante 320 1.86 2.03 11.42 182 -4.67 0.000
- Nor - IS02 6.15 14.33 26.97 463 -4.72 0.000

réponse manouante 316 1.81 2.03 11.64 186 -4.76 0.000
réponse manouante 319 1.80 2.03 11.70 167 -4.76 0.000
2-3 fois pa- sem. C«Y2 0.00 0.00 6. 16 130 -4.96 0. ooo
MATIERES GRASSES ALL MG 10 0.00 0.00 6.67 136 -5.16 0.000
N'en consomme pas MNOA 0.66 0.57 9.01 144 -5.30 0.000



Ut 111sez-vous l'huile d'olive pour la patisserie 7 
BEURRES - Freouence ?
Consommez-vous oe l'huile O'ollve ?
Par raDDort a l'année dernière, consommez-vs du beurre allég 
Ut 111sez-vou$ le beurre alléDé pour la cuisine ?
BEURRES - Freouence 7
Avez-vs oouté au beurre, à la margarine allégés 7 
Utilisez-vous le beurre allégé pour la consommation crue ? 
Consommez-vous Ou beurre allégé ?
MATIERES GRASSES ALLEGEES - Freouence ?
Ut 111sez-vous le beurre allège pour la patisserie 7 
MARGARINE A TARTINER EN BAROUETTE - Fréouence ?
Ut 111sez-vous O'autres m.arga-1nes pour ta cuisine 7 
Ut 111sez-vous O'autres marga-1nes pour la patisserie 7 
Ut 111 sez-vous O'autres ma-ga-ines pour la cons. crue 7 
Consommez-vous O'autres ma-ga-ines 7 
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MANIERES GRASSES 
MARGARINE DE CUISSON - Freouence 7

- Non - LV02 5.57
2-3 fols par ser. C4K2 0.00

- Oui - LTO1 5.66
Autant MD02 2.34

- Non - LA02 2.21
N'en consomme pas CAK7 0.00

- Oui - MBOl 3.95
- Oui - LC01 2.55
- Oui - KZ01 2.84

Tous les Jours C5pl 0.00
- Nor, - LB02 1.74

Tous les Jours C4R1 0.00
réponse rranauante 330 6.94
réponse rranauante 331 6.94
réponse rranauante 332 6.94

- Non - LH02 6.90
PUR BEURRE MGOl 0.00
N'en consomme pas C4Y7 0.00

21..86 40,.83 652 -5..39 0 ooo
0 .00 9 .41 150 _5_.43 0 ,000

22 . ri 41 ..83 666 -5 48 0..000
4 .02 17..68 285 -5 89 n .000
3..91 16..46 295 -5 .88 0 ■ OOO0..00 1 1 ..23 179 -6 .04 0..000

11..64 30.. IU 491 -6 04 0..000
5..60 22..88 365 -6 27 0..ooo
7.. 12 2b..08 416 -6 68 0 .000

.00 13..33 213 -fi 69 0 .000
3..50 20..93 334 -f. 89 0 ooo
0..00 15..96 255 -7 ,4f> 0.,00054 .,20 81..26 1299 -6. 46 0.,00054 ..20 81..34 1300 -8 48 0.,000

54 ..20 81. 34 1300 -8 48 0..000
53.. 65 80. 96 1294 -8 . 5 1 0 ,00-0
0..00 29..92 476 -10 9? 0 ,000
0, 00 SH 44 934 -17 6e 0. non

BAROUETTE/BEURRE MGOA 6.02
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
MARGARINE A TARTINER EN BAROUETTE - Fréouence ? 
Consomrez-vous oe la marga-ine au tournesol 7 
BÉURRES - Freouence 7
Ut1l1sez-vou$ la ma-ga-lne au tournesol pour la patisse-ie 7 
Ut1l1sez-vous la marga-1ne au tou-nesol pour la cuisine 7
UU'Isez-vous la ma-ga-lne au tournesol pour la cons. crue 7
MATIERcS GRASSES ALLEGEES - Fréouence 7 
Depa-tement
Utilisez-vous la ma-ga-tne au tournesol pour la cons. crue 7
Utilisez-vous la maroa-tne au tou-nesol pour la cuisine 7
Consommez-vous oe l'huile oe tournesol 7 
Consomrez-vous ou beu-re 7
Ouels p-oouits achetés aans hypermarché 7 - Plats cuisinés 
PHASE DE0PREPARA^IONe£ °* HVPER“ARCHE 7‘ Entrées préparées 
Quelles raisons, oans un HYPERMARCHE 7 - En Dépannage

BAROUETTE/BEURRE 
Tous les Jou-s

- Oui - 
Tous les Jou-s

- Non -
- Out -
- Oui -

N'en consomme pas 
Vendée

- Non -
- Non -
- Oui -
- Oui -
- Non -
- Non -

PREPARATION LOURDE
- Non -

MG04 100,.00 100 .00
C4R1 37..69 100 .00
LD01 12 . 12 92 .49
C«K1 e .58 100 .00
LF02 13,.76 56..45
LE01 11,, 14 73,.50
LG01 18..10 37..75
C5C 7 7..72 97..95
AD85 57..67 8..93
LG02 9. 76 53..73
LE 02 17..95 18..02
LP01 7..27 90..56
KV01 6. 73 99..20
A1C2 9. 17 54..88
A1B2 8. 71 57..75
FB6A 10. 72 31..90
WL02 8. 06 63..67

6.02
16.96 
A5.92 
70.09 
24.66 
39.71 
12.56 
76.37
0.93 

33. 12 
6.04

74.97 86.65 
35.99 
39.69 
17.91 
47.39

CLASSIFICATION DtS CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Ouels DO t s acnetes os ur SUPERMARCHE 7 - Fromages à la coupe 
MARGARINE DE CUISSON - F-éouence 7
Ts les comp, jetez-vs oes altm. pa-ce ou'lls ne sont * Cons7 
CLASSI-ICATION DES CONSOMMATEURS DE MA’IERES GRASSES 
Pa- rappo-t à l'année oe-nie-e. consommez-vs Ou beu-re 7 
Consommez-vous oe l'huile oe tournesol 7 
BEURRES - Freouence 7
Ut i 11 sez-vous l'huile oe tournesol pou- la cuisine 7 
Utilisez-vous l'huile oe tournesol dou- les salaces 7 
Ut 111sez-vous l'huile oe tou-nesol pou- la patisse-ie 7 
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
BEURRES - Freouence 7 
Consormez-vous Ou Peu-re 7
Ut 111sez-vous le Peu-re pou- la consommation crue 7 
Utilisez-vous le Peur-e pou- la cuisine 7 
Utilisez-vous le beurre pour la patisse-ie 7 
MATIERES GRASSES ALLEGEES - Fréauence 7 
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MANIERES GRASSCS 
Utilisez-vous la ma-oa-ine 3L tou-nesol pou- la cuisine 7 
Ut 111sez-vous la marga-ine au tou-nescl pou- la cons. crue 7 
Ut 11isez-vous la ma-garlne au tou-nesol pou' la patisse-ie 7 
Conso-T-ez-vous oe la ma-ga-ine au tou-nesol 7 
MARGARINE A TARTINER EN BAROUETTE - Freouence 7

UN PEU DE BEURRE MG06 0.00
- Non - VV02 2.97

2-a fois oa- se-, C4Y2 0.00
l fois pa- mois ou - HL05 0.56
MATIERES GRASSES ALL MG10 0.00
N'er consomme pas mnoa 0.00

- Nor - Lp02 2.26
2-3 fols pa- se-, C4K.2 0.00
réponse manouante 336 2.24
réponse manauante 340 2.47
réponse manouante 339 2.44
CUISSON/BEURRE MGOî 0.00
N'er consomme oas C4K7 0.00

- Non - KV02 0.43
réponse manauante 320 0.42
réponse manauarte 316 0.41
réponse manouante 319 0.41
Tous les jou-s C5C1 0.00
PUR BEURR; MGOl 0.00
réponse manauante 326 0.94
réponse manauarte 328_ 0.94
repense manauante 327 0.94

- Nor - LD02 0.84
N'er consomme pas C4R7 0.00

0,.00 6 .69
14 ..07 28 61
0..00 8 16
0..61 6 *34
0..00 8..67
U.. CK) 9 01
9..42 24 .63
0..00 9 .41
9..42 25..26

10..39 28 36
10..39 26. 61
0..00 10 41
0..00 1 1 . 2?
0..80 1 1 . 29
0..80 1 1 . 42
0..80 1 1 . 64
0. 80 1 1 . 70
0. 00 13. 33
0. OU 29. 92
8. 48 84. 25
b. 4b 84. 32
6. 48 84. 40
7. 51 54. 06
n 00 70. 86.

96

96 26. .64 0 .000
255 19 . 49 0 ooo
734 9 .70 0,.000

1120 8 .06 0 .000
394 6 .74 0 ooo
634 b .70 0 .000
200 t .41 0 ,000

1221 5 .96 0 .000
14 5 .00 0 .000

529 4 ..07 0 .ooo
96 4 .04 0 . ooo

1196 3.. fe4 0 .000
1417 3 . 74 0. ooo
575 3 .64 0 ooo
637 3 .46 0 ooo
266 3 . 1 h 0..001
757 3 . 17 0..001

107 -3 .09 0 001
455 -3.. 43 G..000
130 -3..52 0 .oo:
133 -3,.88 0 ,00.'
136 — 3,.67 0..000
144 —3.. 77 0 ooo
397 -3,.80 0 000
150 -3..87 0. ooo
403 .88 0.. 000
405 -3..91 0..000
409 —2l.96 0. 00-
16E -4 ,. 13 0. ooo
179 -4 ..34 0. 000
180 -4 .. 35 0,.OCT'
152 -4 ..38 0. ooo
186 -4 .. 44 0.. ODD
167 -4 . 46 0. ooo
213 -4 . 84 0. ooo
476 -6. 06 0. ooo
867 -9. 74 0 ooo
666 -9. 75 0 ooo
865 -9. 76 0. ooo
Sc 4 -9. 97 0. OCX)

1132 -1k 64 0 ooo



MODALITES CARACTERISTIQUES

BEURRE/BEURRE ALLEGE

CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
MATIERES GRASSES ALLEGEES - Fréauence ?
Ut 1 Usez-vous le beurre aliéné pour la consommation crue ? 
Consommez-vous Qu beurre aliéné ?
Utilisez-vous le beurre allège pour la patisserie ?
Avez-vs oouté au beurre, à la marga-ine allégés ?
Ut 11isez-vouç le beurre allégé Dour la cuisine ?
Par raoDort a l'année aerniere. consomrez-vs au beurre aiiéo 
Avez-vs ooute é oes broo. a teneur en rrat. grasse réduite ? 
Avez-vs oouté a O'autres proouits allégés 7 BEURRES - Friouence 7
Par raDbort a l'année oerniè-e. cons.-vs oes oroo. allégés 7 
Avez-vs goûte à la crème fraîche allégée 7 
Avez-vs goûte au* yaourts allégés 7
Par rabbort à l'année dernière, consommez-vs Ou beurre allég
Avez-vs coûté au* fromages blancs allégés 7
MARGARINE DE CAISSON - Fréouence 7
Avez-vs goûté a la vinatg-ette. au* sauces allégées 7
Vous arrlve-t-11 oe recevoir oes gens a déjeune- ou a 01ner7
PHASE DE REPAS
Achetez-vs oes Drooults Olététloues oans granoes surfaces 7
Avez-vs goûté au* frorraoes (camembe-1.. ) allèges 7
Par raDDort à l'année oe-niere, cons.-vs oes proc. allégés 7
Mangez-vs oes sauces ttes prêtes. parce oue cela a bor gout7
Fréouence oes courses alimentaires chez vous 7 pa- enfant
Avez-vs goûté au* fromages (camempe-t..) allégés 7
Par rappo-t a l'année oe-mere. consommez-vs ou beurre 7
Le soir, mangez-vous tous le meme menu 7
Ut 11 isez-vouç le beurre allégé pour la cuisine 7
Par rappo-t a l'année oe-nière. conscr—ez-vs oes féculents 7
Ouels p-oouits achetez-vous os un hypermarché 7 - Surgelés
Le * imoo-t. oo ... oess. 1 a 11. frais : oesir oes enfants 7
2noe personne - Situation matrimoniale
1ère pe-sonne - Situation matrimoniale
SITUATION FAMILIALE DE CHEC DE FAMILLE
Achetez-vous oe la cha-cute-ie préemballée 7
PHASE DE PREPARATION
PROCESSUS
Qui suit ur régime 7 - 3ème pe-sonne 
Ut i 11sez-vous ur robot multi-usages?
Qui suit ur régime 7 - 2ème pe-sonne

S1 oui. lè-e raisor ? - 2ème oe-sonne
Y a-t-il oes oe-sonnes oui suivent un régime alimentaire ? 
Oui suit ur regime ? - le-e pe-sonne
Au bout Oe combier oe temps consommez-vs la cha-c. préemb.7 
Utilisez-vous le beur-e pou- la cuisine ?
Avec ouelle fréouence vos enfants D"éDa_ent-1ls les repas ? 
Ut 111sez-vous le Deurre pour la patisse-ie ?
Utilisez-vous une sorbetière électrioue?
3éme pe-sonne - Se*e
3éme pe-sonne - Profession
3eme pe-sonne - Si tuâtior
3ème pe-sonne - Situation matrimoniale
3ème pe-sonne - Lier avec la oe-sonne ae réfé-ence
Combier oe pers. prenent leu-s Oine-s à Domicile le w.e.7
Achetez-vous oe la cha-cute-ie préemballée ?
PROCESSUS

IDEN ---------- POURCENTAGES -------
cla/mod mod/cla global

POIDS V.TEST PROBA

MG05 5.71 91

BEURRE/BEURRE ALLEGE MG05 100.00 100.00 5.71 91 26.11 0.000
Tous les Jours C5C 1 Al .67 97.28 13.33 213 19.00 0.000

- Oui - LC01 21.39 86.62 22.65 366 13.12 0.000
- Oui - KZ01 19. A7 86.91 26.08 416 13.02 0.000
- Non - LB02 21.68 79. 12 20.93 334 12.26 0.000
- Oui - MB01 16.22 87.27 30.72 491 11.39 0.000
- Non - LA02 21.91 70.8A 18. AE 295 11.16 0. ooo

Plus souvent M001 2A.07 44.81 10.63 169 6.46 0.000
- Oui - LX01 9.44 83.39 56.50 903 7.95 0.000
- Non - ME 02 9.A2 91.00 65.1A 881 7.62 0.000

Tous les jours CAM 8.06 96.97 70.09 1120 7.33 0.000
Plus souvent MT01 16.06 A6.27 17.16 274 7.02 0.000

- Oui - MC01 12.29 69.3A 27.57 440 6.46 0.000
- Oui - MA01 10.36 74.10 AO. 76 651 6 . A4 0.000

Autant M002 IA.09 AA. 12 17.66 285 5.86 0.000
- Oui - LY01 9.47 76.31 45.41 726 5.73 0.000

Tous les Jours Cay 1 11.23 A3.96 22.3A 357 4.63 0.000
- Non - MD02 9.02 6A.32 AO.70 650 4.46 0.000
- Oui - IU01 6.A6 100.00 66.59 1416 4.24 0. ooo

FAMILIAL FC1B 10.02 AA. 91 25.56 409 4.04 0.000
+ oue 1'année oern. NC01 17.86 16.2A 5.63 93 3.96 o.ooo

- Oui - LZ01 10.66 37.71 • 20.36 325 3.77 0.000
Autant MT02 10. 16 39.A7 22.19 354 3.76 0.000

- Oui - PB01 9.61 AA. 00 26.15 Aie 3.66 0.000
Jamais DG07 9.02 52. IA 33.01 627 3.66 0.000

- Non - LZ02 6.80 55.69 36.12 577 3.66 0.000
Moins souvent MN03 10.82 36.06 19.03 304 3.65 0.000

- Non - JC02 11.75 26.6A 14.01 224 3.63 0.000
- Oui - LA01 14.84 19. 15 7.37 1 17 3.57 0.000

Moins souvent MR03 9.06 A6.09 29.07 464 3.46 0.000
- Oui - A t G T 9.21 A2.89 26.59 425 3.35 0.000

Beaucoup PS01 6.62 63.3A 35.76 571 3.31 0.000
Marié C e) A002 7.A3 72.32 55.59 866 3.31 0.000
MaMe(e) AL 02 7.A3 72.32 55.66 868 3.31 0.000
MARIE(Ei G7I2 7. A3 72.32 55.56 868 3.31 0. ooo

- Oui - HZ01 6.26 55.10 36. 10 60S 3 5t 0.001
ELECTROMENAGERE FB56 10.71 30.56 16.30 260 3.19 0.001
FAMILIAL FC5C 9.72 37.15 21.82 3*6 3. 16 0.001

- Nor - EU02 12.69 20. OA 9.09 145 3.13 0.001
Fréauerrrrent HB01 6.96 A3.A2 27.59 441 3.12 0.001

- Oui - ER01 11.17 2A.16 12.35 197 3.11 0.001

réponse rranauante 153^ 4.94 75.84 87.65 1401 -3.11 0.001
- Nor - EN02 4.59 59.67 74.26 1167 -3.11 0.001

réponse manouante 149 A. 69 59.67 74.26 1167 -3.11 0.001
réponse rranauante 244 A.2A 47.16 63. A6 1014 -3.14 0.001
réponse manouante 316 1.22 2.A9 11.64 166 -3.14 0.001
réponse rranauante 123 4.00 37.72 53.67 861 -3.15 0.001
réponse manouante 319 1.21 2.A9 11.70 167 -3.16 0.001
N'er a pas HDOÀ A.79 69. AO 82.77 1323 -3. 17 0.001
réponse rranauante 26 A.00 36.6A et 1C 881 -3.16 0.001
réponse manouante 7A 4.00 38.6A 65.22 882 -3. 19 0.001
repense rranauante 73 A. 00 36.6A 55.22 862 -3.19 0.001
réponse manouante 31 A.00 36.6A 56.22 682 -3.19 0.001
réponse rranauante 27^ A. 00 36.6A 55.22 882 -3. 19 0.001
1 pe-sonne EE02 2.67 11.22 24.93 396 -3.26 0.001

- Non - HZ02 4.10 44.01 61.31 960 -3.36 0.000
ISOLE FC5G 0.79 1.44 10.39 166 -3.36 0.000



Oui suit un régime 7 - 3éme personne 
NOMBRE D'ENFANTS
MARGARINE DE CUISSON - Fréouence ?
Fréauence ges cou-ses alimentaires chez vous ? par enfant 
PHASE D'APPROVISIONNEMENT
Combien oe pers. prennent dîners a domicile en semaine 7

PHSsEeDE0PREPARÀTl5Nnnen' C>e,,, °éj ' * 00,TlCl,e le "-t-7 
NATURE DES DINERS
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MANIERES GRASSES 
Çorp 1 en ae pers. prennent le petit déj. à dorlctle en serr.7 
Combien de pers. prennent déj. de mot a dorr, en semaine 7 
Utilisez-vous un necessaire a fonoue ou à raclette?
Cgrplen oe pers. prennent déj. de rial à oon. le s.e 7
NOMBRE MAXIMAL DE CONVIVES AUX REPAS
TYPE DE FAMILLE PLAN DE SONDAGE
BEURRES - Fréauence 7
TYPE DE FAMILLE INSSE
Act1v1té oe la ferre
2nae pe-sonne - Lien avec la personne de référence
2noe personne - Situation
2nae pe-sonne - Situation ir,atrtrronlale
2noe personne - Sexe
Le sol-, mangez-vous tous le meme rrenu 7 
TAILLE DU MENAGE
Le soir, frangez-vous tous en meme temps ?
2noe personne - Profession
£2T?rie^ra^R?rS- v 1 v®nt Clans votre foyer y.c. VOUS rrere ? 
PHASE DE Rt pAS

?ui suit un régime ? - 2ère personne 
LASSIrICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
BEURRES - Freouence ?

Vous a"'ive-t-il ae recevoir aes gens a déjeuner ou à aine-? 
tous les ccraie^ recevez-vs aes pens 2 aejeune' ou à üine- ? 
Acnetez-vs oes p-oauits aiététiaues oans g-anoes su-fac“s ? 
Avez-vs ooute au Peu-re, a la ma-pa-ine alleges 7 
CLASSIeiCA"ION DES CONSÔMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Avez-vs goûte aux fromages Planes allégés ?
Avez-vs Qouté a la crème fraicne allepee ?
Avez-vs goûté a d'autres produits alleges 7 
Avez-vs goule aux fromages (camembert..) allégé' 7 
Avez-vs goule au Peu-re, a la ma-ga-lne allège' ?
Avez-vs pouté aux yaou-ts allégés 7
Avez-vs goûte a la vtnaip-ette. aux sauces allégée' ?
Avez-vs goûte à oes proc. a teneu- er mat. grasse recuite ? 
Par rappo-t a l'année oe-niè-e. cors.-vs oes p-oc. allege' ? 
Pa- rapoc-t a l année oe-rie-e, consommez-vs du Peu--e allée 
Consommez-vous ou beu-re allege ? “
Utilisez-vous le Peurre allège pou- la consommation crue ?
Utilisez-vous le Peu-re allège dou- la Datisse-ie ?
Ut 111sez-vous le beu--e allège dou- la cui'ine ?
MATIERES GRASSES ALLEGEES -Fréouence ?

réponse manauante 155 4 .91 76 .72 89 73 1426 -3 . 37 0 .000AUCUN E 1T 1 4 .00 40 .80 66 .29 932 -3 . 36 0 . ÔÔô
2-3 fois par sem. C4Y2 0 .00 U .00 8 . 16 130 -3 . 40 o . ÔÔÔréponse rranauante 110 3 .83 36 30 54 . 16 86 E -3 4? n oooAGORAFHOBE FA7A 1 .03 2 .31 1? .63 2Ô5 -3 . 44 ô .006
1 personne ED02 2 . b2 12 .50 2? .27 436 . 45 0 . ôôn1 personne
PREPARATION MINIMALE

EA02
FB6F

2
1

.51

.40
11
3

.39

.67
25
14

.93
94

414
238

-3
-3

.46 

. 46
0
n

.606

.000
réponse manouante 2 .71 13 .72 26 . 67 461 40 n oooMATIERES GRASSES ALL MGlO 0 .00 0 .00 8 67 136 -3 . 54 o .0001 personne D202 2 .59 12 .69 27 .97 447 -3 . 59 0 .0001 personne EB02 2 . /I 13 .97 29 46 470 -3 . 60 0 . oooN'en a pas 
t personne

HG04 3 . 65 31 .74 49 .72 795 -3 • 6€ 0 .000
EC02 2 .28 9 .66 24 . 14 385 -3 . 70 n onn1 PERSONNE E«V2 2 .38 10 .66 25 .61 412 -3 . 74 n oooHOMMES SEULS E 1U1 0 .5/ 0 .95 9 .44 15Ô -3 .74 0 . ooo2-3 fois par ser. C4K.2 0 .00 0 .(X) 9 .41 150 . 74 n oooHOMMES SEULS E1VI U .5/ 0 .96 9 . 44 15Ô -3 . 74 o .000

réponse rranauante IA 0 .91 1 .92 12 .01 192 -3 . 76 o .000
reoonse manouante 22 2 .31 10 .66 76 36 421 -3 . 85 o . ooo
reDonse manouante 68 2 .31 10 66 26 421 -3 . 65 n ooo
réponse manouante 26 2 .31 10 66 26 36 421 . 65 n . ooo
réponse manauante 23 2 .31 10 66 26 . 36 421 .65 o . oooSans objet
1 PERSONNE

JC03 2 .31 10 .66 26 36 421 .65 0..000
E1S1 2 .31 10 .66 26 36 421 -•5 .65 o,.000Sans objet JB03 2..31 10 66 26 36 421 — J . 85 o . ôôo

rebonse manouante 69 2..31 10 .66 26 36 421 -3..85 o..000T personne AIOl 2..31 10 .66 26..36 421 -3.. 85 o..ÔÔÔSOLITAIRE TELE FC1D 0..00 0 .00 10. 01 159 .89 0..000réponse manouante 152 4.,48 63 .06 80..43 1266 -3,. 99 o..000CUISSON,'BEURRE MG03 0..00 0 .00 10. 4 1 166 -4 ..00 0.. oooN'en consomme DBS C«K7 0..00 0 .00 1 1 . 23 179 -4 .. 19 0..000- Non - IU02 0. OC) 0 .00 1 1 . 3F 181 -4..22 0..ôôo
réponse manGuante 265 0. 00 0 .00 11 63 185 -4..26 0..000N'en achète pas NC04 4. 30 60 . 14 79 9f 1276 -4.. 56 0..000- Non - MB02 1 . 36 6 . 13 76 78 412 -5..02 0..000PUR BtURRE MGOl 0. oo 0,.00 ?° 92 476 -7., 82 o.,000réponse manouante 346 0. 87 6 .61 43. 50 695 -7..95 0..oôô
réponse renouante 350 0. 87 6 .61 43. 50 695 -7 . os. 0. ÔÔÔ
réponse ranouante 352 0. 87 6 ■ fl 43 50 695 -7 . 95 0. ooo
repense manauarte 347 0. 87 6 .61 43 60 695 -7 . 95 0. oooréponse manouante 349 0. 87 6..61 43. 60 695 -7 . 9fc 0. ÔÔÔ
reDonse manauarte 346 U. 87 6 61 43 50 695 -7 . 95 0. oôô
réponse renouante 351 0. 67 6 61 43. 60 695 -7 . Q- 0. ooo- Non - LX02 0. 87 6. 61 43. 50 695 -7 . 95 0. ôôoN'en consomme pas troc 0. 65 b.,96 62 OF 632 -9. 79 0. ôôoN en consorrre pas MOOû 0. 50 5. 68 64 49 1031 -12. 20 0. ooo- Non - X202 0. V / 10 00 73 77 1179 -13. 23 o. oooréponse ranouante 324 0. 77 10. 00 73 91 1161 -13. 26 0. ÔÔC
réponse ranouante 323 0. 77 10, on 74 07 1164 -13. 31 0. oôc
réponse renouante 322 0. 77 10. 00 74 . 16 1186 -13. 0. ôôoN'er consomme oas C5F7 U. 00 0..00 76. 37 1221 -16. 55 0. ooo



MODALITES CARACTERISTIQUES

UN PEU DE BEURRE

re ?

CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
BEURRES - Fréouence 7 
margarine DE CUISSON - Fréauence 7 
Ut 111sez-vou$ le Beurre pour la consorrrrat ton crue 7 
Pgr rapport a l'année derrière, consomrez-vs au Beurre 
FREQUENCE D'APPROVISIONNEMENT A L'EPICERIE (4 CLASSES) 
Consomrez-vous O'autres margarines 7 
Utilisez-vous d'autres ma-ga-ines cour la cuisine 7 
Ut 111sez-vous O'autres margarines cour la patisserie 7 
Ut 111sez-vous o'autres margarines pour la cons crue 7 
Consomrez-vous Oe la ma-ga-tne au tournesol 7 
Utilisez-vous la marga-1ne au tournesol pour la cuisine 7
Utilisez-vous le margarine au tou-nesol pou- la cons. crue 7
Ut 11tsez-vous la ma-ga-lne au tou-nesol dou- la patisserie ?MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - Fréouence 7 Da,ls5er,e

CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
'e sol", manoez-vous oes repas à plat umoue chez vous 7 

LASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Freouence oes cou-ses alimentaires chez vous 7 pa- conjoint 
proceIIuSV°US °’#u,res n’'aroa-Inès pour la patisserie 7

Achetez-vous oes Biscuits fou-rés pou- ces occasions 7 
Consomrez-vous d'autres rra-oaMnes ?
Consommez-vous de la ma^ga-ine au tournesol ?
A ]'aPerit1f prenez-vous généralement oes boissons oazeuses? 
Utinsez-vous d autres rrargarines dou,“ la cons crue ? 
MARGARINE DE CUISSON - Freouence ?
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 

DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
BEURRES - preouence ?
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
BEURReS - Freouence 7

Cl

UN PEU DE BEURRE 
2-3 fols par sem. 
N'en consomme pas

- Non - 
Moins souvent 
1 FS /SEMAINE

- Non -
réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manauante

- Non -
réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manauante 
N'en consomme pas

BAROUETTE/BEURRE
Jamais

UN PEU DE MARGARINE 
Jama1 s

- Oui - 
FAMILIAL

- Oui -
- Oui -
- Oui -
- Oui -
- Nor -

2-3 fois pa- sem. 
MATIERES GRASSES ALL 
CUISSON/BEURRE 
N'en consomme pas 
PUR BEURRE 
Tous les jou-s

IDEN ---------- POURCENTAGES -------
CLA/MOD MOD/CLA GLOBAL

POIDS V.TEST PROBA

MG06 6 .69 107

MGOE 100 .00 100 .00 6 .69 107 27 73 0 .000C4K.2 65 . 14 si • bO 9 .41 150 21 .83 0 .000C4Y7 9 .31 81 .30 5B .44 934 5 .09 0 .000KY02 17 .33 2b .45 10 .99 175 5 .00 0 .000MN03 13 . 16 3/ .43 19 .03 304 4 . 52 0..000G7B2 12 .60 3U .69 lb . 16 256 3 84 0..000LH02 7 .72 93 .43 60 .96 1294 3 . 61 0..000330 7 . m 93 .43 61 .26 1299 3 54 0..000331 7 .69 93 .43 61 .34 1300 3 .52 0..000332 7 .69 93 .43 61 .34 1300 5? 0..000LD02 6 . 7b 70 .60 54 .06 864 3 .39 0..00032E 6 .74 70 .60 54 .25 867 3 .35 0..000326 e .73 70 .60 54 .32 866 3 34 0..000327 8 .71 70 .60 54 .40 869 3 0..000C4R7 7..96 64 .22 70 .86 1132 . 16 0..001
MG04 0..00 0 .00 6 .02 96 _ .09 0. 001
1M06 2..06 3,.52 1 1 .. 44 182 -3.. 10 0..001
MG08 0..00 0.,00 6 in 97 -•5 . 11 0..001DF 07 3..67 1b.,2b 27,.86 445 -3_ 1? 0..001
L J01 0. 77 1 ..02 h 66 141 . 34 0. oooFC5C 3. 05 9..95 21. 82 346 -3. . 35 0 ,000KK01 3. 14 10..24 21. 81 346 -3,.35 0. oooLHO1 2. 33 6. b 7 16. 8f 301 -3.. 57 0.,000
LD01 4. 2t 29. 20 45. 92 734 -3. 60 0 .000JW01 1 . 36 2. 39 1 1 . 61 185 62 0. ooo
LK02 2. 20 b. 55 16. 87 269 7 f 0 ooo
C4Y2 0. 00 0. 00 8. 16 130 -3. 76 0. ooo
MG 1 0 0. 00 0. 00 g, 67 136 -3. 93 0 ooo
MG03 0. 00 0. 00 10. 41 166 -4. 47 0. oooC4K7 0. 00 0. 00 11. 23 179 -4 . 64 0. ooo
MGOl 0. 00 0. 00 29. 92 476 -6 56 0. ooo
C4K1 0. 00 0. OU 70. 09 1120 -16. 41 0. ooo



MODALITES CARACTERISTIQUES IDEN ---------- POURCENTAGES -------- POIDS V.TEST PROBA
CLA/MOD MOD/CLA GLOBAL

TRES PEU DE BEURRE

CLASS IPICATIQN DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
BEURRES - Frgouence ?
Par rapport a l'année Dernière, consonrez-vs Du beurre ? 
Posséoez-vous un mixer?
Age De la personne De référence 
1ére pe-sonne - travail à son compte 
NOMBRE D'ENFANTS DE MOINS DE 16 ANS 
Ut 111sez-vous le beurre Dour la patisserie ?
PCS De la personne De référence
NQMBRE D'ENFANTS
lere personne - Situation
Le + Import. OO ... Dess. 1 a11. frais : Désir Des enfants ? 
Mangez-vs Des oess. lait, frais. Darce oue c'est prêt ?
S1 oui. 2ème raison ? - 1ère personne 
Ut 11isez-vous un robot multi-usages?
Vos enfants font-ils un goûter ?

Ouelle est votre religion ?
FREQUENCE D'APPROVISIONNEMENT AU COMMERCANT SPE (« CLASSES) 
3ème personne - Profession 
PHASE DE PREPARATION 
BEURRES - Prçauence ?
P$r rappo-t a l'année Dernière, consomrez-vs Ou beurre ?
Aème personne - Profession
Ouels pcts achetés as un SUPERMARCHE? - Fromages préemballés 
Dans votre famille les enfants g-ignotent-1ls a la maison 7 
Ut 11isez-vous le beurre pou' la patisse-ie ?
Le * impo-t. do ... Dess. 1 a 11. f-ais : Désir oes enfants ? 
Ut i11sez-vous un robot multi-usages?
Ouels pots achetés os SU°ERMarch' ?- Cha-cuterle a la coupe 
Age oe la personne De rèférence 
1e-e pe-sonne - Situation 
Posséoez-vous un mixe"?
Vos enfants font-ils un gouter 7
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
BEURRES - Fréouence ?

MG07 3.70 59

TRES PEU DE BEURRE MG07 100.00 100.00 3.70 59 22.11 0.000
1 fols par sern. C«K3 65.82 89.97 5.06 80 17.83 0.000
Moins souvent MN03 6.96 «6.13 19.03 30« «.66 0.000

- Non - GY02 6.57 58.15 32.73 523 3.66 0.000
65 ans et plus AF05 7.40 47.34 23.66 378 3.67 0.000
réponse rranouante 67 , 6.26 58.33 34.45 550 3.56 0.000
AUCUN E5A1 «.80 88.77 68.36 1093 3.<2 o.ôoô

- Non - KX02 6.05 58.01 35. «6 567 3.40 0.000
Retraltés AG07 6.9« «7.00 25.03 «00 3. «0 0.000
AUCUN E 1T 1 5.10 80.31 58.29 932 3.36 0.000
Retraité BL06 6.90 «7.00 25.18 «02 3 37 0.000
réponse manauante A51 6.97 ««.87 23.61 380 3.37 0.000
réponse manauante 445 7.10 40.73 21.23 339 3.33 0.000
Pour reste- en forme E003 25.88 8.66 1.2« 19 3.32 0.000
N'en a pas HB04 5.29 69.5« «8.65 777 3. 16 0.001
Sans objet JX05 «.72 87.01 68.16 1090 3.11 0.001

Aucune Fooe 0. «5 1.75 1«. 50 231 -3.11 0.001
> 1 F$ / SEMAINE G7C1 1.97 20.23 37.96 607 -3.11 0.001
Inactifs olve-s Bw2« 1.76 17.2« 36.21 578 -3.14 0.001
PREPARATION MOYENNE FB6D 0.95 «.52. 17.69 282 -3.15 0.001
N'en consomme pas CAK.7 0.00 0.00 11.23 179 -3. 17 0.001
Autant MN02 2.66 «6.88 67.96 1066 -3.19 0.001
Inact1 fs Divers CB2« 1.29 6.13 23.26 371 -3.20 0.001

- Oui - V*01 1.62 13.36 30.51 «87 -3.2« 0.001
- Oui - KBOI 1.03 5.95 21.37 3« l -3.31 0.000
- Oui - KXOI 2.15 30.76 52.8« 8«« -3.39 0.000

Beaucoup PSOl 1.72 16.6« 35.76 57 1 -3 3Q 0.000
Fréaue^ent HBOI 1.35 10.06 27.59 44 1 -3.51 0.000

- Oui - VROl 1.30 11.89 33.70 536 -3.7« 0.000
De 35 à 5A ans AF03 1.38 12.83 3« . «2 550 -3.85 0.000
Exe-ce une brof. BL01 2.35 41.67 65.67 1050 -3.87 0.000

- Oui - GVOl 2.30 41.85 67.27 1075 -4.14 0.000
Toujours JX01 0.73 «.91 2«. 66 397 -4.33 0.000
PUR BEURRE MGOl 0.00 0.00 29.92 «76 -6.12 0.000
Tous les jours C«K.1 0.00 0.00 70.09 1120 -11.68 0.000



MODALITES CARACTERISTIQUES IDEN ;r7::.r,£0u5CEïTAGES — poids v.tes- proba
CLA/MOD MOD/CLA GLOBAL

UN PEU DE MARGARINE

,?iir,£0NSPM^ATEURS 5e «atieres grasses
MARGARINc De CUISSON - Tréauence ?
Consommez-vous d'autres margarines 7 
Mî 3 J jsez-vous d'autres margarines pour ta cons. crue 7
U sez-vous d'autres margarines Dour la cuisine 7
UtlHsez-vous d'autres margarines Dour la patisserie 7
Buvez-vous de l'alcool (y comDrls vin. bière et cidre) 7
La préparât1on des repas se fait-elle à plusieurs 7

iJ,roor,ant-?c ys achet • 0es boissons alcoo : originalité 
Utilisez-vous 0 autres margarines pour la pattsse'le 7 
S1 Je vous dis sucre' ... 3ème mot dté 
MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - Tréauence 7

ka *ÎFÇ2CSP,vs achet. des boissons alcoo : originalité 
CLASSIFICATION DtS CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Le ♦ important ad ... boissons alcoo : degré d'alcool 7 
Au bout de combien de tps consommez-vs pits culs, en cons 7 
Le * important oo ... boissons alcoo : bouteille soit Jolie 
Buvez-vous des boissons alcoo. parce aue cela a bon gout 7 
Taille d agglomérat ion “,, - agg -
Ouelles raisons, le MARCHE 7 - Le plaisir
Le *_1mpo'tant oo vs achetez des dess. lait frais
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS De MATIERES GRASSES 
Le ♦ Important ad vs achetez oes Légumes :... le cons

SLe ? Important oo vs achetez des Légumes : l'asDe-t 7 
LASSIFICATiON DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
onsommez-vous c'autres marga-me* 7

aspect?

conserver ?

_____ ____  __ _rga- ..... .
Utilisez-vous d'autres margarines pour la cuisine ? 
Utilisez-vous d'autres margarines pour ia pat1sse-ie 
Utilisez-vous d'autres ma-gar1nes pour la cons crue 
MARGARINE DE CUISSON - Fréduence ?
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES MARGARINE DE CUISSON - Freouence ? UKASS.S

MG08

UN PEU DE MARGARINE MG06 
2-3 fols par sem. CAY2

- Oui - LH01
- Non - l*02
- Oui - LIOI
- Nor - LJ02

Autant NE02
„ - Oui - QUOI
Pas du tout OCOA

- Oui - LJ01
Gateau*.patlsserie.. fxoi 
N'en consomme pas C«R7

repense manauante «61 
UN PEU DE BEURRE MG06 
réponse manauante «6«
Au bout de 2-3 jours IE02 
réponse manauante «62
réponse manauante «66
200000 à < 2 M. h. AAOS 

- Non - RG02
Beaucoup pqoi
MATIERES GRASSES ALL MG10 
réponse manauante «19
réponse manauante «17'
CUISSON/BEURRE MG03

- Non - LH02
réponse manauante 330
repense manouante 331_
réponse manauante 332_
Tous les Jours C«vï
PUR BEURRE MG01
N'en consomme pas C«Y7

6.10 97

00.00 100.00 6-10 97 26.7« 0.00066.69 92.15 8.16 130 21.54 0.0001«. 25 44.04 16.86 301 5.65 0.0001« ■ 65 «0.52 16.87 269 5.57 0.0001«.68 39.07 16.2« 259 5.54 0.0001«. 96 24.04 9.80 156 4.06 o.ôôô9.06 61 .«7 «1.26 660 3.89 0.00011.57 31.47 16.58 265 3.5Î 0.00010.65 32.9« 16.51 296 3.42 0.00013.77 20.01 6.86 141 3.30 0.0009.99 36.63 23.56 377 3.21 0.ÔÔ1
7.32 85.01 70.86 1132 3.10 0.001
«.08 31.81 47.55 760 -3.10 0.0010.00 0.00 6.69 107 -3.11 0.0014.04 30.83 «6.55 744 -3. 12 0.0010.66 0.96 6.61 106 -3.13 0.001«. 16 32.80 «7.62 76« -3.15 0.0014.12 32. «6 «8.01 767 -3.19 0.001
2. «A 6.27 20.6« 330 -3.2« Ô.ÔÔ1
2.79 12.76 27.92 446 -3.64 ô.ôôo3.11 17.60 3«.«6 551 -3.66 0.000
0.00 0.00 6.67 136 -3.69 0.000
0.62 1.55 11.54 18« -3.82 0.000
0.59 0.91 9.31 1 «6 -3.66 o.ôôô
0.00 0.00 10.41 166 -4.16 0.000
4.21 55.96 80.98 129« -5.62 0. ÔOÔ
«.20 55.96 61.26 1299 -5.91 0. ôôô
«.20 55.96 81.3« 1300 -5.95 0.000
«.20 55.96 61.3« 1300 ô. ôôô
0.00 0.00 22.3« 357 -6.73 ô.ôôô
0.00 0.00 29.92 «76 -8.10 0.000
0.00 0.00 56. ««

UN PEU BEURRE/CUISSO

ua craIti-AncON DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
MAmGARINc De CUISSON - Creouence ?
BEURRES - Tréauence ?
Consommez-vous ae la ma-gaMne au tournesol ?

Ut1llsez-vous la ma-ga-ine au tournescl pou- la Datisep-ip ? CONSOMMATEURS DE "ENTREES & PLATS PRE°." / FREQ. DE CONS 
Che-cnez-vous la D L V pour les plats cuisines surgele* 7 
Evitez-vs de manger ce-t. aliments er. ralsor ae convic'rell 
Consommez-vous oe la ma-ga-ine au tou-nesol 7 
Utilisez-vous la ma-ga-ine au tournescl pou- la cuisine ? 
fc'i'iSfz-YOus la ma-ga-ine au tournesol pour ta COrs. crue ?

G*ASSrS ALLcGEcS - Freauence ?
MARGARINE DE CUSSON - Rréauence ?
ua dP a c ’ t,-^nP0ni i9! § _ c°NspMMATE URS DE MATIERES GRASSES 
MARuAR*Nc De CUISSON - Freauerce ?

MG09

UN PEU BEURRE/CUISSD MG09 
Moins souvent C«ve
Envlror l f par mois C«<5

- Oui - LD01

réponse manouante 327
. * NON - E3Z2
N acnete pas DLO«

- Non - FP02
- Nor - LD02

réponse manauante 326,
recense manauante 326
N en consomme pas C5-7
Tous les jours C«vl
PUR BEURRE MG01
N en consomme pas C«V7

100.00 100.00

2.14
2.14

3«
3« 17.79 0.000

62.59 66. 19 2.33 37 11.99 Ô. ôôô
34.60 9. 10 0.56 9 3.20 o.ôôi
3.50 76.20 «5.92 734 3. 12 0.001
1. 10 26.06 54.40 869 -3.15 0.0010.72 12.62 37.65 602 -3.16 0.001
0.6« 10.37 3«. 67 55« -3.29 o.ôoo
1.62 81.43 95.67 1529 -3.32 O.ôôô
0.96 2«. 80 5« . 06 66« -3.46 0. ooô
0.96 2A.8C 5« . 25 667 -3.50 0.000
0.96 2« . 80 5« . 32 866 -3.51 ô. ôôô
1.35 «6. «0 76.37 1221 -3.56 0.000
0.00 0.00 22.3« 357 -3.59 0.000
0.00 0.00 29.92 «76 -«.«2 0.0000.00 0.00 56. ««



MODALITES CARACTERISTIQUES i <i 
I CD
I O

 
I oc

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

Û
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
n
rjn

n
n
n
n
n
n

8888888888888888888888888888888888888888888888888888888888
doddddoodddooooooooddddddddddddddddddddddddddddddddddddddo

0404 
m
 

T- 
cio* 

04 
io

u
i 

o
i'-

in
io

e
-
o
o
e
e
e
e
e
'-

e
o
m

u
ie

e
r
-

«4 e
m

m
 c

-e'ic
'ic

o
o

c'io
o

c
o

ro
c
o

ro
o

E ESg5S3588SS£E5S£5!St>S^sa^8E^3?5?^5^!?^ïë^ESS8SS£23333S22Sa2 
00 ®

----^°>«î2-“3l0^,,ÏSî,,t:“>SS',Sî!S2ïS55?S?^3^SS§S?SS!?ï2£SÏÏÎ?2.:“®

8£â^8SSSâSSS8E
i:288Ji£8S8£?^?2SSSïS^2S£ïâg3âS^^îe^^^^

8S^2?SSSSÎ88^S5i^SS2ïîî:Sgfï£Sï5££££S!52S£3iï?2ï£5'îr;2SS2SSSS2SSi3

8S3SSSS3S2£^S822£ieEa2-^2£^SaS£2ëïaS888S^52!:^2SSSSiîi!SSS^æ
gsassssssE

s^sggE
S

^E
as^^s-ssassE

gïasgsss^îs^^ssssgssssss

I Is
s
M

iilM
s
i^

lÜ
^
s
i^

s
lî^

rl^
^
S

s
s
'

i/l CD CD
LO A

J«-«-

l/> CD 3 3
C
 Q

I

Ifli/)C
m

o
iO

û
-'-

^
 û) û> 

0) 
CD CD (D 

û> 
ÛJ 

(D ID CD CD CD CD CD CD CD CD CD CD (D

IA I 
I

c
 c

 c
 c

 c
<OA1<OIU<Q 
3

 D
 J

 D
 D

 
O

 O
 O

 O
 O

c
 c

 c
 c

 c
«

 m «o « «o

e
t
c

Al A) <Oui 
3
3
3
_
| 

O
 O

 O
u

J 
C

 C
 C

H
«J AJ Al

I t
t
t
t
t
l
 fc fc L

ui I

c
 c

 c
AJ 

AJ A) AJ
D

 
D

 D
 3

O
 

O
O

O
 

C
 

C
 C

 C
 

«
)l AXUIO 

L
 

b
t
t
i

3
0

1
1
 

L 
CD I 

CD O
 AJ L 

O
h
 

3
 L
 

f
c
- —

 3
 

C
 fc

- O
P

 —
 fc O

O
O

 
W

 O
 3

t
iD

 3
 D

 tU
-A

ri 
L K

IÛ
 

iA
Q

 lA fc U
_

 
C
 

ut C
 

C
 

Q
u
i 

*_
U

J O
 CD CD C

 0> O
 I 

CD O
 I 

0
<

flQ
û
>

-^
2
 

O
C

Z
Z

 
o

ru
iflu

iO
w

u
 

—
 O
 

U
t
<

0
'-

3
0
-
ü
0
0
0
 

_______________
__

____

«
 

£“D
3?T

-£?ffi?||g°R
ZS

8°^°-°°°z^Si-o^8g88S§B
888

^
 

^
 

®* • 
* 

• O
 I 

Q
Q

O
Q

Q
l 

û
û

 Q
_

J | 
O
 

Û
Û

Û
 I 

Q
 | 

Û
Û

Û
Û

Û
Û

Û
Û

Û
Û

Û
Û

Û
Û

Û

cccttttctcctc
«
 

ni ni m
 ni m

 ni ni aj ni m
 m

 m
 m

 
O 3333333333333 
O
 

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
O

O
c
 

c
c
c
c
c
c
c
c
c
c
c
c
c

m
C

DnlAlAJAJAlAlAJAjAlAJniAJAJ
t
t
t
t
t
t
t
t
t
L

t
t
t
t
b

H
C

O
O
 

O
C

 
H

4
IÛ

Û
I Qtt>

<
 

0)41 
ft)

a
z
tL
 

u
z

5
 ^

 ^
 ^

 ^
 ^

 
^

 
CDOÛM

DCDZCDCCDOCDCDCDCDCDÛXDÛIÛKDCDCDCD
m

 Ji ui i/i >n Q
 t/i i/iu

i<
o

 i/i j; ia ia u
td </>O

i/)i/)i/)i/)i/>i/)t/)i/)i/)i/ii/)toi/)i/>in

30»
<

Z
3

 
010)0)0)01

"
 

L
L
L
L
L

û) U
C

- 

3
 Al 0)

O
—

 U
t. C

 O
 

Al 01 3 
C

 fc M
l 

O
 —*“ 3

m
ao

e
 m

U
t

UJ

ai 
*—

 ut
3

 
—

 «-
u
 

m
e

 
O
 

0)O
- 

0)*—
• 

C
 3
 

• 
ia
 

u
 O

C
 

C
 

3
 01 

O
 

0
)*

"
- 

O
 

O
«

IA
3

 0) 
I- 

O
O
 

•«*
a
i

• i/i u
i-aio

 
• 

C
 3

i/>
 >

 >
 L <

i/) 
• 

• 
U

 -
 

I 
0) O

Z
 I 

I 
Q

- 
Z

—
 m

 
CS M
 

3
 Q

O
 m

 fsi 
C
jO

m
 ai 

i/i-Q
i ai 

e
o
 

o
c

d
c

d
-—
 

o
fc ê
 

o
- >

 c
 t
 

-01—
 

fc fc c
 x

 
fc

c
 

1 
fc 

«
L

O
u
J
fc

L
 O

D
u

J 
O

O
 

(b 
•C

O
û
)*

-u
.tflû

O
O

D
u
J
Û

 
«

x
flQ

)U
y

)3
u

>
c
»

- 
0) 

i/i t/i 
►-«

C
 C

 C
 C

 C
 

C
C

O
lC
 

-C
C

ia
_

j 
• 

O
O

C
fliO

-O
O
 

l o
 O

 O
*

- 
o

 
O

 O
 O

 3
 O

 C
 O

 l/l-—
LU 3

l
u O

 O
 A

Ji/)tu
i/>

a 
oi 

L
û
t- o

a
 

r- 3
QC 

m
 

*
c_ ü

) 
*
>
 

*
o

ifcfc-*
-u

. 
• 

-û
O

u
.

—” 0) CD l_ 01-*“ 0) û
 

u
t 

0) 0) 
fc- 

l 
û
ü

 l 
3

 l_ 
i 
3

 3
\

 C- C
 i/I 

v
.

ai ia a> a> a
>

o
 m
 

0) 0) û)
\

—
 

-
 - 

------- 
—

 O

C
 

0) 
O

c
- •-

a
 

i 
a) 0)

A
lt w

 
r- l/> 

m
 */>-r—

<
ï fl)H

 C
 C
 

l/>»-» 
m

e
u

rt i 
ûnuu:

■'"U
J 0) 0) L

 U
J U

J 
Z

 i- fc- O
 O

 —
i/H

/1 
eu AJ 3

 
m

—
U

/1
C

SLJ CD CD**- _|»-l

<
 

3
3

 
3
-- 0) I

S
 

O
O

C
-O

C
U
 

C
"*

 C
 d)

g
û

 Q
 

O
 l -0)1/) t. 3

 U
 *-

ai 
a
i«

-iu
 cd o

 cd
LO
 

0
)0

1
1

-0
)0
 

L
U

O
 

o
 I 

Z
 

l- *- u
 u
 

I CD 
l/l 

O
o
-

 1
-1

-3
1

-0
) 

U
J CD 0) CDC- l 

U
 

3
 3

 0) 3-0)C
- _

i û) C
 CD 

0)01 t o
r 0) 0) 

O
fc

o>û)û)O
û)c 

jc
c
c
e
L

.u
m

<
c
c
o

)
0

«i
1
/)0

0
0
 

Û
C

O
)«

(C
O

C
O

L
2

b
lC

C
O

U
a

 
w

 c
 

.
3
 

m
b
 

m
 i/> m

 i/> 3
-1
 

o
 m

 m
 

3
 

û
<d

 ai o
io

 o
c
 

—
y
i- 

1 
' 

—
 û

))- m
 

- 
- 

r-5
?
u

iu
>

u
jc

 0
0
0
0
0
0

 
, 2

 
—

 tsu
j*

—
 O

)'-
 m

û
o

e
 —

■ tu
—

—
—
 

e
n
-
û

 01-ai 
o

7
 

Û
) 

■
•»/) 

Q
 

L
: 

<
 

Q
 

|
ln
 

Z
 

■*- u
 

~
 ut ut

m
 

fc W
 

A
H

U
-Z

u
K

iflû
t- C

W
C

3Q
)

c
- 

a>

c
- 4/1 

•->—
m
 

c
o

• O
c- m

-*-»
C

 0) 
*u

•- u
 <

- c
 ~

O
 01—

A
 l/l O
 

O
ai o

 l. 1/1
m

û
 

m
 Q

O
)

C
D

i/l 
*—

 
t- •“

 O
C

-*—
Q — 

-
I -0) 1/1 0)

«
-—

» 
3

—
 

û
)3

m
 

•C
C

C
S

0
3
 

O
O

O
LO o ai ai > o 
z o l o 

a 
cd m m 

o
 

a
 

m
 

3<—
 •—

 
(J

 1/1 Q
 •• Û) ••c- o

*~a» 
c
 

u
t.

tu
 m

 t 
0

0
0

0
)
0

)
3

3
 

O
'—

 û
 O
 

O
O

O
O

O
 

O
 

O
 l/l O

 »- L
 û

û
i/i'-û

i'-c
m

 
O

w
*

-<
O

L
 m

 O
 o

 û) CD 
tu

 0) c
 

—
 

m
 

0
0

 
ae o

 m
 t/i a

j i/i u
 

u
. 

*
-
c
~

c
m

o
c
c

•A C
 O

 C
 O

' 
O

O
O

 
\

 JO
)U

)(1
)U

)Q
O

<
O

A
J 

O
 

lA
 fc Ut 

*—
 U

 U
u

) >
 ai-'- t
~

o) m
 m

 m
 

u
i 1 

o
 O

'- o»—
 

- 
-

-J ut >
 û

 n
lû

-' ia
q

d
tu

 0) 
3

 C
C

D
*- û) 

• 1/1 
• C

 O
 (D CD 

O
C—

 O
 

-01 
•' 

Utr-r- 
D

lO
C
 

• Ut 
•<—

 1
/I- —

 
i/)4*- 0) 

u
 

-—
3

 3
 

3
0

 3
0

 0) o
x

m

ai ai ai ai ai

3
C

-
OUt X

aïoiaiajoiaiaioiaiaiaiaio)
l-*

-«
-C

U
U

U
U

U
U

U
U

U

c
-c

l^C
-

c
c
e

ut ut
U
 0)

«
- c

o
 

•
m

l 
o

lA
 *

c
O

 IA
c-

c-
m

 ai
K

m
CD

L
'­

tl 3
ia t

e
te- 

C
l

C
 O

C
a

i 0)
0

)0
o
 

• ai
• utt 

m
«- 

O
x

 c
e

a
i*

*
c

a
ie

O
O

O

o
 

- n
 

_ 
_

3
0

0
1

 O
o

 o
 m

u
- 

O
'-*

*
 a

O
'—

 AJ
m

 ut e
t ai

utCD—
C

- 1/1 
W

L
 

0) 
3

-
 U

 fc 
Û

)X
 —

 3
 

N
 

>
0

m u> 
-ai 

es - Ui—-
t 

o
lA

Û
 

0)
L
 fc «D

O
O

 O
 iA
 

•
ia o

 m
 ui

n
~

o

•m
 o

c
 o

 -
 >

»
- o

 m
 o

>
 jc m

 o
 o

 m
e- ut 

lA
ta

im
 

ia 
fc c
 

-- .
O

 -»
- ûl -

 lA
 

• A
l O

O
 O

-—
ni 3

 
’•O

i 
0) u

 C
 0

1
U

C
 o

 —
 ri 

û) O
*

- s
 u 0

0
0

—
 AJ IA 

D
 

—
 c
 

O
 IA - 

_
C
 

IA 0) m
 3

 3
 3

 3
 3

 Q
 0) >

 m
 û) 

û) 
•■'“

3
 

a
m

o
o
o
 

o
 

o
 

*-—
)•»- o

 U
 

' 
c
 

J
L

O
tD

 AJ 
D

 —
O
 

-*
-*

-3
—

 O
D

iA
 

Ç
O

Û
fl) 

c
 

Û
C

C
 

C
 

3
 

a
 

u
.-

û
j—

a
jc

d
c

d
 —

 a) —
 -—

-!
-

 *
- m

 I 
c
 t

 c
 

fc fc u
 fc c

 c
1 

•*-*- m
 0) 0) ai 

•a
ia

ia
io

ia
ia

i 
• 

O
— 

O
b'-h 

fc—
t fc fc

0)
0) 

0) a) o
 ai m

 m
 0) m

 0) ai ai

0) 1/1 l/IX
 

fc C
 0

)3
 0) 

û
 

u
 O

'-tu
 3

 
Û) IA 

H
Q

 
X
 

C
- O

lA
l 

_
|

3
 0) 

—
 3
 

ai
LU *- l/l AJ O

 O
l/I O

 
M

Û
ID

'-Û
Û

J
L

■
J

t fl)iD
 

o
m

 
O

 ut D
u
t 0)1-

 Q
 

LO o
 - •• û) o

3
 

—
' 

• O
—
^
 
•
M

«
û
n
 

"
—

I 
<—

 <—
 l 

I 
r—

 l 
^

 r—
O

C
 O

O
 

C
 

O
 

*—
 

O
 AJ O

) AJ AJ CD QJ a
 0) a

 AJ AJ
1—

 O
 O

 O
 m

 O
m

 O
O

ie
iM

A
O

i. 
C

l i 
C

C
I C

L
U

I
IA O

 O
 Q) m

u. O
 

—
 AJ"—

 3
 O

 0) CD 0) 0) Q
H

D
 d) 

Q> û) CD 0)
—

L 3
-
-

I 
<U 

O
'—

 C
 C

SC
 C

 D
D

t C
SC

 c
 c

•a
i m

 m
 ai m

o
 m

 
cd c

 *—
 >

 m
 ai 

cd cd 
-ai 

cd cd cd
U

J 
C

 ' 
O
 

IA
01C

 I 
Q

i/)Q
Q

i/)il)O
i/iQ

Q
Q

H
-
 lA

lA
O

U
 

lA
 IA 

û) ut ut 
Zi 

3
3

 
3

ec —
 c

 c
 m
 

<
*C

'-iA
C

O
)C

iA
O

iA
u

io
o

iA
O

iA
iA

i/i
U

l m
 O

 O
 

0
)3

 O
*- 0) C

 *- O
 >

>
>

>
>

>
>

>
>

>
 >

 
h

->
u
tu

tu
tf—

 
U

t AJ'—
 û) —

 IA
 | 

I 
I 

I 
| 

| 
| 

I 
I 

I 
I

3
 m

 «A IA >
•—

 «x IA Q
 

U
 IU

D
IN

N
N

N
N

N
N

N
N

N
N

 
o

 U
 •—

 r- 
3

 
0) Q

**- —
 0

)0
)0

)0
)0

)0
)0

)0
)0

)0
1
0
)

or —
 o

 o
 o

 c
 u

i o
 m

—
 

o
c
c
c
c
c
c
c
c
c
c
c

2
 

û
û

O
' 

h
û

i-
*—
 

-u
is

a
ïQ

ia
ia

io
ia

io
io

ia
io

io
)

, _ ?
; * 

„ 
'~

a
: 

-
 IA

 û) 
t
u

i. U
l. U

U
1

L
1

L
U

>C
) 

IA IA
 *— 

U
iw

iû
lfc

 1 '■
U

IÛ
Û

Û
Û

Ü
Û

Û
Û

Û
Û

Û
n> 0) CD c

 w»<—
 û

j n
 «

 A
i n

 “•



A J'apéritif Drenez-vs généralement un apéritif anisé ?
A / ------- M . , r------------- -- --- ' - *
A 
A
A „T _ ____ _______________
A l'BDerlt1f orenez-vs oénéralem. punchs et cocktails prép ? 
Chez vous, prenez-vous l'aoé"ltlf ?
PCS oe la personne Qe réference
Le + important ag vs achet. des Poissons alcoo : originalité 
3eme personne - Sexe
1ère personne - Situation
CONSOMMATEURS DE "ENTREES 6 PLATS PREP." / FREO. DE CONS
3eme personne - Lien avec la personne oe référence
3eme personne - Profession
3éme personne - Situation
3ème personne - Situation matrimoniale
Achetez-vous Des produits spécialement pour ces occasions ? 
TYPErDEDFAMILLE"ÎnSSE aern’®re' cc,nE-_vs Des prod, allèges 7 

TYPE DE FAMILLE PLAN DE SONDAGE
Le soir, rranoez-vous des repas à plat un loue chez vous ?
Le ♦ important oc vs achetez oes boissons alcoo : rraroue ?
PHASE#DE PREPARATlONfa1re °6S reDaS Dar > 1cu 1 ^err ■ soignés 7 

Tous les combien recevez-vs des gens i déjeuner ou a dîner 7 
Buvez-vous oes boissons alcoo.:cela accompagne un bon repas? 
Achetez-vous du lait concentré er tube pour ces occasions ? 
Achetez-vous ou chocolat er. tablettes pour ces occasions ? 
Achetez-vous des viennoise'les pour ces occasions ? 
Achetez-vous oes chewing-gums pour ces occasions ? 
Achetez-vous oes biscuits secs sales pour ces occasions ? 
Achetez-vous d'autres produits pour ces occasion* ? 
Achetez-vous oe la patisserie dou- ces occasions ? 
Achetez-vous oes biscuits fourrés pour Ces occasions ? 
Achetez-vous ou fromage pour ces occasions ?
Achetez-vous oes ba'res cérèal. . choc, pour ces occasions ? 
Achetez-vous oes biscuits secs sucrés pour ces occasions ? 
Achetez-vous oes chips pour ces occasions ?
Achetez-vous oes bonbons pour ces occasions ?
CONSOMMATEURS DE BOISSONS ALCOOLISEE' / FREO. DE CONS.
AÇHA SURGELES / TOUS LIEUX D’ACHAT ThORS F.-C-) 
le'e personne - Duree oe travail
Mangez-vous Ou poisson parce oue c'est bon pour la santé ? 
le'e personne - Sala-lé oe ..
Vous a-rive-t-il oe recevoir oes gens a déjeuner ou a diner?
Age oe la pe'sonne oe réfe-ence
le'e oe-sonne - Profession
Achetez-vous oe la charcuterie préemballée 7
PROCESSUS
NOMBRE MAXIMAL DE CONVIVES AUX REPAS
ACHA' BOISSONS NON ALCOOLISEES / TOUS LIEUX D'ACHAm
Par rappc't a l'annee oe-mère. consommez-vs ou vin ?
Le soi", er. été. mangez-vous oes repas froios chez vous?
Vos enfants font-ils un goûte- 7
Combien oe oe-s. prennent le petit oéj. a oomlclle en sem.7 
Au bout oe combier oe temps conscm-ez-vs la cha'c. préemb.7 
NOMBR: D'ENFANTS DE MOINS DE 16 ANS 
Si oui, 1è-e raisor ? - iè-e pe'sonne 
Mangez-vous oes sauces toutes prêtes ?
TAILLE DU MENAGE
2noe personne - Lien avec la personne oe référence 
Le soir, mangez-vous tous le meme menu ?
2noe pe'sonne - Sexe 
2noe pe'sonne - Situation 
2noe personne - Profession

réponse manauante 276 1«.98 33.75 19.52 312 3.94 0.000
réponse manouante 281 14.96 33.75 19.52 312 3.94 0.000
réponse manauante 283 14.98 33.75 19.52 312 3.94 0.000réponse rranauante 291 14.96 33.75 19.52 312 3.94 0.000réponse manauante 282 14.96 33.76 19.52 312 3.94 0.000réponse manauante 288 14.96 33.75 19.52 312 3.94 0.000Jamais JF06 14.96 33.75 19.52 312 3.94 0.000Retraités AGO 7 13.95 40.30 25.03 400 3.93 0.000réponse manauante «61 11.70 64.20 47.55 760 3.91 0.000
réponse manauante 26, 11.14 70.91 55. 15 861 3.90 0.000Retraité BL06 13.87 «0.30 25.18 402 3.90 0.000* NON - E322 12.34 63.63 37.66 602 3.85 0.000réponse manouante 27 11.13 70.91 55.22 862 3.85 0.000réponse manauante 7« 11.13 70.91 55.22 862 3.89 0.000réponse manauante 73 11.13 70.91 55.22 862 3.89 0.000réponse manauante 31 11.13 70.91 55.22 862 3.89 0.000- Non - K.D02 11.78 59.91 44.05 704 3.66 0. oocAutant MT02 14.13 36.19 22.19 354 3.87 0.000FEMMES SEULES E1V2 15.41 30.09 16.92 270 3.83 0.000FEMMES SEULES E1U2 15.41 30.09 16.92 270 3.83 0.000Tous les Jours IM01 13.13 «3.37 26.61 457 3.82 0.000réponse manauante «63, 11.70 60.87 «5.09 720 3.61 0.000Jamais IP06 22.22 13.96 5.44 87 3.78 0. OOOPREPARATION MINIMALE FB6' 15.68 27.03 14.94 238 3.72 0.000réponse manauante 265 16.76 22.49 11.63 165 3.72 0.000réponse manauante «85 11.75 59.66 44.01 703 3.72 0.000réponse manauante 309" 11.61 59.91 44.72 715 3.71 0.000réponse manauante 303 11.59 59.91 «4.80 716 3.69 0.000réponse manauante 307 11.59 59.91 44.80 716 3.69 0. OOOréponse manouante 311 11.59 59.91 44.80 716 3.69 0.000
réponse manauante 300 11.59 59.91 «4.80 716 3.69 0.000
réponse manouante 312" 11.59 59.91 44.80 716 3.69 0.000réponse manauante 306 11.59 59.91 44.80 716 3.69 0. OOO
réponse manauante 306 11.59 59.91 44.60 716 3.69 0.000
réponse manauante 302" 11.59 59.91 44.60 716 3.69 O.OOOréponse manauante 30« 11.59 59.91 44.80 716 3.69 0. OOOréponse manauante 306 11.59 59.91 44.80 716 3.69 0.000réponse manouante 301 11.59 59.91 44.80 716 3.69 0.000réponse manauante 310 11.59 59.91 «4.80 716 3.69 0.000- NON - E4D2 16.59 18.36 8.56 136 3.66 0.000“ NON ~ E2K2 11.63 60.31 44.92 718 3.66 0.000
réponse manauante 66 11.53 61.77 «6.42 742 3.65 0.000
réponse manauante 401 16.07 25.90 13.96 223 3.65 0.000
réponse manauante es; 11.51 61.77 46.49 743 3.63 0. OOO- Nor - IU02 16.66 21.68 11.36 161 3.59 0.00065 ans et plus AF05 13.55 36.99 23.66 376 3.59 0. OOOAnciens emplo & ouv. BM.22 15.09 27.73 15.93 254 3.56 0. OOO- Non - HZ02 10.66 75.41 61.31 980 3.54 0. OOOISOLE FC5G 17.42 20.86 10.39 166 3.53 0. OOO1 PERSONNE E4V2 13.13 39.12 26.61 412 3.52 0. OOO- NON - E2N2 13.20 «0.31 26.47 423 3.50 0.000N'en consomme pas Mkf04 13.72 35.01 22.10 353 3.50 0. oocJamais IN06 21.53 13.66 5.49 87 3.47 0.000Sans objet JX05 10.34 81.40 66.18 1090 3.45 0. OOO1 pe-sonne D202 12.97 41.85 27.97 447 3.44 0.000réponse manauante 244 10.46 76.63 63.46 1014 3.41 0.000AUCUN E5A1 10.31 81.40 66.36 1093 3.40 0.000Pour rester en forme EP03 31.55 6.51 1.79 26 3.39 0.000- Non - 0202 10.60 73.86 60.36 965 3.35 0. OOO1 PERSONNE E 1S1 13.04 39.67 26.36 421 3.35 0. OOOreoonse manauante 22 13.04 39.67 26.36 421 3.35 0.000Sans objet JCOî 13.04 39.67 26.36 421 3.35 0.000réponse manouante 23 13.04 39.67 26.36 421 3.35 0.000
réponse manauante 66 13.04 39.67 26.36 421 3.35 0.000réponse manouante 69 13.04 39.67 26.36 421 3.35 0.000



.c. vous meme ?

Le soir, mangez-vous tous en meme terrDS ?
2nde personne - Situation matrimoniale 
Combien oe pers. vivent Oan$ votre foyer v ACHAT DE SURGELES / TOUS LIEUX D'ACHAT V'
Si Je vs dis "beurre" ... 2ème mot cité 7 
4eme personne - Situation 
Aéme personne - Sexe 
Açme personne - Profession
«ème personne - Lien avec la personne Oe référence
Aeme personne - Situation matrimoniale
rL.Kéi!rD2rtant Quanû ys achetez du poisson : fraîcheur ?
Cyrb en de pers. prennent dîners à domicile en semaine ? 
riUIl£z“vous le t)eurre allège pour la consonrrat ion crue ? 
Consorrrrtez-vous du beurre allégé ?
Le ♦ important, ouano vs achetez ol poisson : prix ?
Le + Important, auano vs achetez ou poisson : aspect ?

kSwÎT 1pg?ïifif0/vfoSs^Il5x°b-SShI?01" : ••• 16 conserver 7
OuT^PAiE^El-RlpAS6"' 01n6'S * a0r1Clle ,e W-e'7
Ouelles raisons. 1'EPIC ou la SUPERETTE 7 - L'accueil
La preparation oes repas se fait-elle a plusieurs 7
Par rapport a l'annee oerntère. cons.-vs oes proo. en cons.7

5ème pe-sonne - Sexe
Achetez-vous oes bonbons oour ces occasions 7
TYPE dTfA«!lLE PL^N DE0nSoSDAGEer ,UbB ^ C65 Dccasions 7
OUl'PREPARE fLlseR|pÂs°US 0enéralerent °1-’ Champagne 7

ut 1 iïSÇ?.rV9U5 l'Çui le O'arachloe pour les salaoes 7
MARGARiN- A TARTINER EN BAROUETTE - Préouence 7
Ouelles raisons, oans une SURC VENTE DISCOUNT 7 - Le choix
Consommez-vous ou beurre aliéné 7
Posséoez-vous une olaoue chauffante électr1oue7
CONSOMMATEURS DE PAIN / FREO. DE CONS
ACHAT PATISSERIE / TOUS LIEUX D'ACHAT
BEURRESZ-VFrlouIncIU7re 811606 D°U' 18 «nBOnr.tlon crue 7 
3ème pe-sonne - Situation

<5e;L52l£son£ al~oo.:çela accompagne un bon repas? 
A i ape îtif prenez-vous generalement ol cognac ?
Buvez-vous oes boissons alcoo. oa-ce oue cela change 7 
al bout oe combler oe temps corso—-ez-vs la cha-c. p-ée-b 7 
a i ape'it tf prenez-vs gene-alement un aoé-lt1f anisé ~
Quels pots achetés os hypermarché? - Boissons alcoolisée* 
Mangez-vous oes sauces toutes prêtes ?
4eme personne - Situation matrimoniale

Be'luRÈELES£'^TOUS^LIEUX^D^ACHAT1ssons "°" alcoolisées 

Mangez-vous ol poisson ?
Le - important, ouano vs achetez ol poisson

CLASSIFICATION BÈS-CÔÜs852Mu«S DE MATIÈRES GRASSES

A 1receV0l' oes gens à oejeune- où a 01ner7 
Al ape-itif prenez-vs gene-alement ou gir 7 
lere pe-sonne - Durée oe travail 
PHASE DE REPAS

Sans objet 
réponse manauante 
1 personne

- NON -
D1ététloue - 
réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manouante 
réponse manauante 
1 personne

- Oui -
- Oui -

réponse manouante 
réponse manauante 
réponse manouante

- NON -
1 personne 
1 SEULE PERSONNE

- Oui -
réponse manouante 
N'en consomme pas

Femme
- Oui -
- Non -

COUPLE 2 ENC . 1 + FA
- Non - 

AUTRES CAS
- Oui -

2-3 fois par sem.
- Oui -

- Non -
- Oui -

- OUI -
- OUI -

réponse manauante 
1 fois pa- sem.
Etuü.élève. Domicile

- Oui -
- Non -
- Oui -

Au bout oe 2-3 Jours
- Oui -
- Oui -
- Oui - 

Célibataire
- Oui -

- OUI -
- Oui - 

Beaucoup
- Oui -

- Ou i - 
Enfant

- Oui - 
Pas ou tout
Se retrouve- ensembl

- Non -
- Non -

BEURRE/BEURRE ALLEGE
- Oui -
- Non - 

Temps plein 
REPAS SOIGNE

JB03 13 .04 39.67 26.36 421
26 13 .04 39.67 26.36 421

AI01 13 .04 39.67 26.36 421
E2T2 11 .61 55.16 41.18 656
E J09 17 .32 18.41 9.21 147

78 9 .99 85.24 73.94 1182
33 9 .99 85.24 73.94 1182
79_ 9 .99 85.24 73.94 1182
32 9 .99 85.24 73.94 1182
36 9 .99 85.24 73.94 1182407 15 . 81 22.03 12.08 193

EDOÎ 12 . 74 40.11 27.27 436
LC01 13 . 18 34.76 22.86 365
KZ01 12 .82 38.57 26.06 416
405 13 .91 28.68 17.99 287
406 13 .91 28.86 17.99 267
408 13 .57 33.01 21.07 336E 1 X2 10 .67 70.30 57.12 913
EE02 12 .95 37.25 24.93 396E4T1 10 .43 74.53 61.94 990
SM01 17 .47 17.05 8.46 135
125 10 .55 72.61 69.79 956MX04 17 . 17 17.08 8.62 137

A*02 1 .01 0.55 4.70 75
K001 4 .56 10.07 19. 14 306
KN02 6 .46 38.33 51.45 822
E1U7 2 .96 3.49 10.23 163
JP02 7 .05 54.56 67.04 1072
E4T2 5 .81 25.47 36.02 607
L001 5..96 26.96 41.95 670
C4R2 0..00 0.00 4.90 78
A101 1..20 0.66 4.89 76
KZ02 7..22 61.43 73.77 1179
GM01 3..20 4.24 11.50 163
E2U1 6..39 96.69 99.07 1564
E 1X1 6..00 29.70 42.89 685
324 7..20 61.43 73.91 1161C4KS 0. 00 0.00 5.06 80
BV02 5. 26 16.93 31.05 496
PeOi 6. 14 33.21 46.67 749
J002 7. 37 66.25 77.66 124*
OAOI 5 04 16.66 26.63 457
1A02 4 ! 06 8.89 16.85 301
JG01 5. 60 25.26 37.74 603Ali 1 5. 43 20.61 32.91 526
OZOl 5. 75 26. 12 39.39 629
AU01 4 . 76 14.00 25.36 405
tVBOl 6. 09 32.57 46.36 741
E2T 1 e. 61 44.84 56.82 940
NS01 7. 74 79.63 89.21 1426
NZ01 7. 10 59.31 72.40 1157
PA01 R 67 24.42 37.34 596
JV01 2\ 30 2.61 9.81 156
AS 03 4. 70 13.51 24.90 396
R001 4. 23 10.93 22.36 357
ODOA 5. 13 16.94 31.96 511
JD05 4 . 14 9.82 20.56 326
TZ02 6. 29 39.09 53.61 860
JR02 7. 26 65.40 76.04 1247
MG05 0. 00 0.00 5.71 91
IU01 7. 66 76.32 86.59 1416
JL02 7. 16 62.61 75.66 1210
B001 e. 04 34.16 49.03 764
FC1A 4. 76 15.54 26.26 451

3.35 0.000
3.35 0.000
3.35 0.000
3.35 0.000
3.34 0.000
3.29 0.001
3.29 0.001
3.29 0.001
3.29 0.001
3.29 0.001
3.27 0.001
3.27 0.001
3.26 0.001
3.25 0.001
3.24 0.001
3.24 0.001
3.24 0.001
3.23 0.001
3.21 0.001
3. 19 0.001
3.16 0.001
3. 14 0.001
3.12 0.001

-3.11 0.001
-3.12 0.001
-3. 12 0.001
-3.17 0.001
-3.17 0.001
-3.18 0.001
-3. 19 0.001
-3.20 0.001
-3.20 0.001
-3.20 0.001
-3.21 0.001
-3.23 0.001
-3.23 0.001
-3.24 0.001
-R 2e 0.001-312ë 0.001
-3.26 0.001
-3.26 0.001
-3.26 0.001
-3.30 0.000
-3.31 0.000
-3.32 0.000
-3.32 0. OOO
-3.34 0.000
-3.34 0. OOO
-3.35 0.000
-3.36 0. OOO
-3.36 0.000
-3.40 0.000
-3.43 0.000
-3.45 0.000
-3.50 0. OOO
-3.50 0.000
-3.51 0.000
-3.53 0.000 
-3.53 0.000 
-3.5A 0.000 
-3.56 0.000 
-3.55 0.000 
-3.63 0.000 
-3.63 0.000



§Tous les combien faites-vous oes plats Dont DréD > ih 7 
LASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
eme personne - Situation matrimoniale 

Vos enfants font-ils un oouter ?
Buvez-vous oes boissons alcoo.:cela permet o'oublier soucis7 
ÇONSOMUAiEURS DE BOISSONS ALCOOLISEES / FREO. DE CONS 
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Acnetez-vous pes proouits spécialement pour ces occasions 7 
ACHAi BOISSONS NON ALCOOLISEES / TOUS LIEUX D'ACHAT 
Tous.les combien faites-vous oe la patisserie 7 
3éme personne - Profession 
1ère personne - travail à son compte
Dans votre famille les enfants orionotent-1ls à la maison 7 
Ouels produits achetez-vous os un SUPERMARCHE 7 - Surgelés 
Par rapport a l'annee dernière, consommez-vs des féculents 7 
Achetez-vous de la charcuterie préemballée 7 
A l'aperitlf prenez-vs généralement de la vodKa 7 
Ouels pots achetés ds SUPERMARCHE? - Boissons alcoolisées 
Avec ouelle frequence vos enfants préparent-ils les reoas ? 
ACHAT SURGELES 7 TOUS LIEUX D'ACHAT [HORS F.-Ci)

vs achetez des boissons alcoo : maroue ? 
CONSOMMATEURS DE "ENTREES b PLATS PREP.' / FREO. DE CONS 
Ouels pdts achetés os SUPERMARCHE 7- Cha-cuterie à la coupe 

ouano vs achetez ot poisson : fraîcheur ? 
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Par rapport a l'annee dernière, consommez-vs Ou beurre allée 
Mangez-vous du poisson pa^ce oue c'est bon pour ia santé ? 
Faites-vous de la patisserie ?
A l'apéritif prenez-vous genéralement du bourbon ?
AÇHAT CHARCUTERIE A LA COUPE / TOUS LIEUX D'ACHAT 
3eme personne - Lier avec la personne oe référence 
Utilisez-vous le beurre pour la cuisine ?
Le + Import. 00 ... dess. lait, frais : désir oes enfants ? 
1ère personne - Situation
Buvez-vous oes boissons alcoo. parce oue cela a bon gout ? 
Vous arrive-t-il oe faire oes repas pa'ticulièrem. soignés 
Buvez-vous oes boissons alcoolisées ? “
Consommez-vous oe l'huile O'arachioe ?
ACHETEURS DE CHARCUTERIE / TOUS LIEUX D'ACHAT 
MARGARINc DE CUISSON - Fréouence ?
Utilisez-vous l'huile O'arachioe pour la cuisine ?
Ouels p-oouits achetés au marche ? -Charcuterie (à 
CONSOMMATEURS DE PATISSERIE / FREC. DE CONS 
ACHAT BOISSONS ALCOOLISEES / TOUS LIEUX D'ACHAT

la vianoe parce oue c'est nourrissant ? 
BEURRES - Freouence ?
Vous arrive-t-i1 oe faire des plats oont préD. > l h ? 
CONSOMMATEURS DE SURGELES / FREO. DE CON'
Fréouence oes courses alimentaires chez vous 7 pa- enfant 
m*' mapoo1-t a l'année dernière, cors.-vs oes prcc. allégé' ? 
CLASSi-*^ATION DzS CONSOMMATEURS DE MA"IER£S GRA'SES 
CONSOMMATEUR DE CHARCUTERIE / FREC. DE CON'
Utilisez-vous le beurre pou- la patisserie”?
Oui suit un ’-egime ? - 1ère pe-sonne
v a-t-il oes pe-sonnes oui suivent un régime alimentaire ?
S1 oui. 1ere raison ? - iè-e personne 
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
ma" raDDO-1 a l'annee oerniè-e. cor.sommez-vs Ou beurre ?
Ut 111sez-vous le beurre Dour la Datisse-ie ?
Ut]mez-vous le beurre Dour la cuisine ?
Ut UIsez-vous le beurre pour la consolation crue ?
BEURRiS - Freouence ?
Consonorez-vous au beurre ?

■__un' scie
BAROUETTE/BEURRE 
Célibataire 
Toujours 

- Non -
- OUI -

UN PEU OE MARGARINE
- Oui -
- OUI -

1 fois oar semaine IR03
---------------------------------  MGOA

AR01 
JX01 
PY02 
EAD1 
MG08 
KD01

ivi - E2N1
1 fois par semaine IT03 

Inactifs divers b*2a
- Non - BP02

- Oui - KB01
- Oui - WO1

Autant MR02
- Oui - HZ01
- Non - JM02
- Oui - MA01
Jama1 s DS07

- OUI - E2K1
Un peu 0E03

- OUI - E3Z1
„ - Oui - VR01
Beaucoup Oaoi
UN PEU DE BEURRE MGOE
N'en consomme pas MOOA

- Oui - NU01
- Oui - IS01
- Non - JN02
- OUI - E2D1

Enfant AP03
- Non - KW02

Beaucoup PS01
Exe-ce une prof. BL01

—. ■ * Oui - PZ01
soignes ? 1 fois par semaine IPQ3

la coupe)

sem.

- Oui
- Oui -
- OUI -

2-3 fois par sem.
- Oui -
- Oui -

- OUI -
- OUI -
- Oui - 

2-3 fois par
- Oui -
- OUI - 

Jama i s
N'en consomme pas 
CUISSON/BEURRE 

. OUI -
- Non -

réponse manouante 
- Non -

réponse manouante 
PUR BEURRE 
Autant

- Oui -
- Oui -
- Oui -

Tous les Jours

PVOl 
LLOl 
EAI1 
CAv2 
LM.01 
RT01 
E3V1 
E2M1 
NI01 
CAR2 
1001 
E AB 1 
DG07 
MTOA 
MG03 
EAK.1 
KX02 
1AS EN02 
150 
MG01 
MN02 
K.X01 
KWO 1 KY01 
CAM

- Oui - KVO

3.71 6.22
0.00 0.00
5.70 27.86
4.42 12.70
5.61 26.9A
7.7A 81.62
0.00 0.00
6.29 AO. 09
7.03 59.69
4.10 10.96
5.22 21.81
6-2A 36.23
3.81 9.39
A. 96 18.38
6.50 A6.A3
5.32 23.37
7.OA 61.10
5.56 27.19
5.11 20.18
6.2A 39.69
1.96 2.51
6. aa A6.37
4.94 19.22
7.47 7A.75
0.00 0.00
6.59 A9.07
7.3A 71.15
6.72 5A.96
7.02 62.63
6.69 54 . AC
5.3a 25.83
A.36 15.35
A.73 19.50
6. Al A6.59
5.13 2A.75
4.43 16.78
6.05 AO. 32
5.70 3A.26
6.62 59.72
0.00 0.00
4.93 23. A6
1.93 3.26
7.80 86.17
6.27 A6.66
6.37 51.06
0.00 0.00
6.25 A9.50
7.2a 73. ai
3.61 1A.52
5.16 31.09
0.00 0.00
7.56 63.23
3.26 13. A2
5.8A 50.06
5.6A 50.06
6.25 59.93
0.00 0.00
3.36 26.53
1.75 10.6A
1 . A2 9.47
2.2A 20.06
0.00 0.00
2.51 25.69

19.20 306
6.02 96

A2.35 677
2a . 86 397
Al .60 665
91 .AA 1A62
6.10 97

55.20 682
73.53 1175
23.16 370
36.21 578
53.11 8A9
21.37 34 1
32.15 51A
61.91 989
36.10 609
75.17 1201
A2.25 675
3A.20 5A6
55.06 860
11.14 178
62.35 996
33.70 536
86.70 1366
6.69 107

6A.A9 1031
8a . 02 13A3
70.91 1133
77.30 1236
70. A9 1127
A 1.92 670
30.52 A87
35.76 571
65.67 1050
41.77 667
30.67 A93
57.75 923
52.06 832
76.89 1213

8. 16 130
Al .25 659
1A.67 23R
95.7A 1630
67.29 1076
69. AS 1111

9. Al 150
68.60 1096
87.8A -\AÇ)A
33.01 527
52.05 632
10.41 166
95.09 1520
35. A6 567
7A.2f 1187
76.2b 1187
83. OA 1327
29.92 A76
67.96 1086
52.6a 8A4
57.86 92 A
77.59 12A0
70.09 1 120
86.66 1417

-3.67 0.000
-3.67 0.000
-3.67 0.000
-3.68 0.000
-3.68 0.000
-3.66 0.000
-3.69 0.000
-3.69 0.000
-3.69 0.000
-3.71 0. OOO
-3.72 0.000
-3.72 0.000
-3.73 0.000
-3.76 0.000
-3.76 0.000
-3.79 0.000
-3.60 0.000
-3.83 0.000
-3.6A 0.000
-3.6* 0. OOO
-3.89 0.000
-3.89 0.000
-3.92 0.000
-3.93 0.000
-3.93 0.000
-3.93 0.000
-3.97 0.000
-4 .OE 0.000
-A.06 0.000
-A. 12 0.000
-4.1 A 0.000
-A. 20 0.000
-A. 22 0.000
-A.25 0.000
-A.26 0.000
-A.29 0.000
-4.34 0.000
-A.36 0.000
-4.41 0.000
-4 . AA 0.000
-A. 55 0.000
-A.56 0.000
-A. 66 0.000
-A.69 0.000
-A.76 0.000
-A.65 0.000
-A.65 0.000
-A.66 0.000
-5.03 0.000
-5.09 0.000
-5.16 0. OOO
-5.39 0. OOO
-6.06 0.000
-6.34 0.000
-6.3A 0.000
-6.66 0.000
-9.66 0.000

-10.51 0.000
-10.96 0.000
-12.AO 0.000
-15.26 0.000
-16.90 0.000
-16.96



MODALITES CARACTERISTIQUES

UN PEU CUISSON/B ALL

CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
MARGARINE DE CUISSON - Fréouence ?
Utilisez-vous la rra-ga-ine au tournesol Dour la cons. crue ? 
Consommez-vous de le rraroaMne au tournesol ?
Ut i 11sez-vous la margarine au tournesol cour la cuisine ?
Ut 11 isez-vous d'autres margarines pour la cuisine ? 
Consomrez-vous d'autres ma-gannes ?
Ut 11 isez-vous d'autres ma-garines pour la cons. crue ?
Niveau oe diplôme d enseigt oéné ou tecr ou cnef oe ménage 
Utilisez-vous la marga-ine au tou-nesol pour la patisserie ?

CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
Consonrez-vous d'autres rrarga-ines 7 
Utilisez-vous d'autres rra-garlnes pour la cuisine 7 
Utilisez-vous d'autres rrargaMnes pour la cons. crue 7 
Utilisez-vous d'autres ma-gaMnes pour la patisserie 7 
Utilisez-vous la rrargarine au tournesol pour la cons. crue 7 
Utilisez-vous la marga-ine au tou-nesol pour la pansse-ie 7 
Ouelles raisons, dans un SUPERMARCHE 7 - La Qualité 
Consomrez-vous de la marga-ine au tournesol 7 
Utilisez-vous la rra-ga-ine au tou-nesol pour la cuisine 7 
MARGARINE DE CUISSON - Fréouence 7
CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
MARGARINE DE CUISSON - Fréouence 7

MARGARINES 2/3 PAR S

CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - Fréouence 7 
Consomrez-vous de la rrarga-ine au tournesol 7 
Utilisez-vous la rra-ga-ine au tou-nescl pour la patisserie
Utilisez-vous la rra-ga-ine au tou-nesol pou- la cuisine 7
Utilisez-vous la rrarga-ine au tou-nesol pou- la cons, crue
NOMBRE D'APPAREILS DE PETIT ELECTRO-MENAGERS 
MARGARINE DE CUISSON - Fréouence 7

Au bout oe cor-pi er 
Consomrez-vous de 1 
Ut 11 isez-vous 1'hui 
Ut i 1 isez-vous l'hui 
Ut 11 isez-vous l’hui 
MARGARINE A TARTINE 
CLASSIFICATION DES 
Consomrez-vous oe 1 
Ut 11 i sez-vous la ma 
Ut 11 i sez-vous la rra 
Ut 11 isez-vous la rra 
MARGARINE A TARTINE

de terrps consom-ez-vs les lég.er cons. 7 
'huile oe tournesol 7 
le oe tournesol pou- la cuisine 7 
le oe tournesol pour les salaoes 7 
le oe tou-nesol pou- la patisse-ie 7 
R EN BARQUETTE - Fréouence 7 
CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
a rra-ga-ine au tou-nesol ?
-ga-ine au tournesol pour la cuisine 7 
-ga-ine au tou-nesol pour la cons. crue 7 
-ga-ine au tou-nesol pou- la patisse-ie 7 
R EN BAR0UETTE - Fréouence 7

IDEN ----------  POURCENTAGES-------- POIDS V.TEST PROBA
CLA/MOD MOD/CLA GLOBAL

MGH 3.99 63

UN PEU CUISSON'B ALL MG1 1 100.00 100.00 3.99 63 22.69 0.000
1 fois par serr. C4Y3 72.04 81.64 4.52 72 17.59 O.OÔÔ

- Non - LG02 7.66 63.64 33.12 529 4.91 0.000
- Oui - LD01 6.36 73.26 45.92 734 4.31 0.000
- Oui - LE01 6.52 64.90 39.71 634 4.02 o.ôôô
- Non - L102 20.05 12.57 2.50 39 3.76 ô.oôô
- Oui - LH01 8. 14 38.49 18.86 301 3.53 0.000- Non - LR02 8.17 34.64 16.87 269 3.43 0. OOOBP. BT. BEI. BEA... GB04 11.05 20.46 7.36 116 3.33 0.000- Nor - LFQ2 6.99 43.30 24.66 394 3.11 0.001

CUISSON/BEURRE MG03 0.00 0.00 10.41 166 -3.15 0.001
- Nor. - LH02 3.03 61.51 80.98 1294 -3.45 0.000

réponse rranouante 330 3.02 61.51 81.26 1299 -3.56 0.000
réponse rranouante 332 3.01 61.51 81.34 1300 -3.56 0.000
réponse rranouante 331 3.01 61.61 81.34 1300 -3.56 ô.ôoô
réponse rranouante 328 2.10 28.59 54.32 866 -4.06 0.000
réponse manouante 327 2. 10 26.59 54.40 869 -4.09 0.000

- Oui - U201 0.00 0.00 15.94 264 -4.19 0.000
- Non - LD02 1.97 26.72 54.06 864 -4.31 0.000

réponse manouante 326 1.96 26.72 64.25 867 -4.34 o.ooô
Tous les jours C4Y1 0.00 0.00 22.34 357 -5.24 0.000
PUR BEURRE MG01 0.00 0.00 29.92 476 -6.36 0.000
N'en consomme pas C«Y7 0.00 0.00 56.4A 934 -10.39 0.000

MG 12 3.83 61

MARGARINES 2/3 PAR S MG12 100.00 100.00 3.83 61 22.40 0.000
2-3 fois par sem. C4R2 73.06 93.4 1 4.90 78 19.09 0.000

- Oui - LDO1 7.11 85.21 45.92 734 6.36 0.000
- Oui - LF01 9. 17 50.04 20.92 334 4.69 0.000
- Oui - LE01 6.87 71.14 39.71 634 4.63 0.000- Nor - LG02 6.76 66.60 33.12 529 3.84 0.000

CINQ APPAREILS F A3E 8.46 29.67 13.45 215 3.22 0.0012-3 fois pa- sem. C4Y2 10. 17 21.65 6. 16 130 3.16 0.001

Au bout oe 2-3 sem. H*04 1.21 7.06 22.33 357 -3.17 0.001
- Nor - LP02 1.48 9.60 24.83 397 -3.19 0.001

réponse rranouante 336 1.46 9.60 25.26 403 -3.25 0.001
réponse rranouante 340 1.46 9.60 25.36 405 -3.26 0.001
réponse rranouante 335 1.44 9.60 25.61 409 -3.32 0.000
Tous les jours C4R1 0.00 0.00 15.96 -4.12 0. OOO
PUR BEURRE MG01 0.00 0.00 29.92 476 -6.24 0. OOO

- Nor - LD02 1.05 14.79 54.06 864 -e.se 0.000
réponse rranouante 326 1.05 14.79 54.25 867 -6.39 0. OOO
réponse rranouante 326 1.04 14.79 54.32 866 -6.40 O.OOO
réponse manauante 327 1.04 14.79 54.40 869 -6.41 0.000N'er consomme pas C4R7 0.00 0.00 70.86 1132 -12.23 0.000



MODALITES CARACTERISTIQUES

----------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------- CLA/MOD MOD/CLA GLOBAL
UN PEU barouette/b a HG13 âTIÎ êr

MAt!ERESCGRASSESEALLEGEESM-TFr^au“ceA?IERES GRASSES î-slolf’gg'00 100-00 3-41 54

Consomrez-vous Ou beurre allège ? 2 3 £° s Dar sen'- C5F2 86. IA 86.21 3.29 52

{S S^l'Krlœ’^ — 7 lEl üi Ï8:|3 Z|:{? 2S:8| Ul
Ut 11 istz-vouf leabeurre°àl UgeHpour^a^Dai tssir le 7®au1,e 7 I Sor ’ iLnno 6'89 c7’58 P’5° 903

Ayez-vs ooute à 0'autres produit s al lèses ? I ' LB02 10.57 6«.93 20.93 334

jüi-îrssvz èSxb?^iDi^?<fin^,]i0^,rne7 :g°r E*§? U°i ?i:ii kpîr rapport ! «ff Sl^îirl: proaeUaiîèoés^9 pIÜ! Kg 121| ^63 ?||

Avez-vs goûte aux yaou-ts allégés 7 P a'ieges 7 Plus souvent «TOI 9.79 49.28 17.16 274
Utilisez-vous la margarine au tournesol pour la patisserie 7 I 8nn I f-22 74.40 40.76 651
Avez-vs goûte aux fromages (camen-be-t I «n«oL i sse e 7 Kon LF02 7«7 54. io 24.66 394
MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - ÀréQuIncI 7 ? 5-^ ' ,r « fcZ02 6.32 66.96 36.12 577
Avez-vs goûté é la crèrre fraîche alléoee ? 2 3 £° 5 Da sefT- C'1R2 16-a0 23.59 4.90 78
rviJAA£z'V0US 1a rr?roa'lne au tournesol^our la cuisine 7 - 8u - fcm l’II il'92 27-57 ««0
Consomrez-vous oe la margarine au tournesol ? e 7 Du - LEO! 5.76 67.14 39.71 634

ia^?s?»K,,jCnrsgi7Tttrss?a,?wT .«o 5ui- ffij 19 W:i8 m
WlWizSSoSnnaSa^WSSPB?^?^ 9 pg’S|7?AubSôe2-3.oursflS8i iBJ ÎUl «I

ACHAT SURGELES / T0U? L1EUX D'ACHAT^HORS F -C ) S' C U6 7 I HS? ' fcG02 5.91 57.49 33! 12 529
Avez-vs goûté 1aSlaUv1nàlg|-eUe? aïïnta5ce™n&V 2é"e' Des K«u1,s fra1s loifl 23.1e S^II 125
Achetez-vous.oes légumes sü-gëief? sauces a,leoees 7 - Nor - «002 5.35 63.90 40.70 650
Avez-vs goûte a la vinaigrette, aux sauces allégées 7 - Oui - EdoÎ 7i26 If:!! tl'lo 252

Achetez-vous oes légumes surgelés? ..
ACHAT DE SURGELES / TOUS LIEUX D-ACHAT I KRE I ?•?£ 2H7 52'96 847
S’ out. lere raison 7 - lere pe-sonne r«r.^îf?= . §?I2 1-75 21.11 41.18 656
Oui suit ur. régime 7 - 2ème personne réponse manouante 150 2.65 64.51 83 04 1327ESErM7■ ?;g? g:§ ïg
SSV'iuWPiiW.1^ geS;,H0RS p"c-> To%^s-Jours Bk2 ?18 2?:?° il : Il ?lg

v a-t-n oes personnes oui suivent un régirre alirrentaine ? reDonsf J*[Jouante 2*2? 46.70 74.26 1167
H?^?ne2'VC>U5,De lE rarga- Ine au tëurnisol ? * - Non - * FfK? HA Sf-79 74-26 1167

psœaiî^îBPi i i lin il i
Î5S3Ï SU!: Su’BÆS? rrarSiW.Î,l0lT Sll”1 il 8:« I:!l Si:IB IPAvez-vs goutf aux fromages blancs al leges ? °6* ï!£2uan!e l4?- °-19 2.42 43.50 695
Avez-vs goûte a la vinaigrette, aux sauces alléoèe' 7 rennntl ïS^2uS«!e Iff- 0.19 2.42 43.50 695
Avez-vs goûte aux fromages (camempe-t ) alléoe?6?' 7 £?9Sua !e 15A- °-19 2.42 43.50 69-
Avez-vs goûte à oes p-o5. à teneu- en irat g?a!!e résulte 7 eP°252 rranaijan,e 347 0.19 2.42 43.50 695
Avez-vs goûte aux yaou-ts allèges ? Brasse reouite 7 -Non - LX02 0.19 2.42 43.50 695
Conl^e?-vôusaoS’pëi:rI allégé’? alléoés 7 réponse manoüantl 352' Pli 2:42 «tlo 6«

«ü ;ï5!:S3J! ÎS SSU^S ïi’ljgS ggï- \l crue 7 W ?:§§ 22ï:^ llll Mf
Utj1isez-vous le beurre alleae Dour la cuisinp ^ jranouante 32^ 1.00 21.74 74.07 1164MANIERES GRASSES ALLEGEES - FreSSence ? Ü 5 6 N'e? nnnîSSS^nî! 2i?, A'SS 21‘74 "66
----------------------------------------------------------------------------------------------------------- ----------------------------------„er consomme pas C5-? 0.00 0.00 76.37 1221

V.TEST PROBA

21.35 
18.06 
7.97 
7.44
7.41 
7.05 
6.99 
6.79 
6.10 
5.70 
5.46 
5.24 
4.91 
4.53 
4.50
4.41
4.00
3.93
3.83
3.76
3.74
3.63
3.59
3.37
3.23
3.22
3.16
3.12

-3.10 
-3.13 
-3.17 
-3.23 
-3.23 
-3.36 
-3.66 
-4.04 
-4.04 
-4. 12 
-4.15 
-4. 16 
-4.17 
-5.82 
-6.32 
-7.00 
-7.05 
-7.06 
-7.05 
-7.05 
-7.05 
-7.05 
-7.05 
-7.05 
-6.23 
-8.25 
-6.29 
-6.31 

■12.46

0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 
0.001 0.001 
0.001 0.001
0.001 0.001 
0.001 0.001 0.001 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 
0. ooc 0.000 0.000 0.000 0.000 0. OOO 0.000 0.000 0.000 0. OOO 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000 0.000



MODALITES CARACTERISTIQUES IDEN ---------- POURCENTAGES --------
CLA/MOD MOD/CLA GLOBAL

POIDS V.TEST PROBA

UN PEU DE TOUT

CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - FréoSenïe 7 
Consomrez-vous oe la rraroa-1ne au tournesol ?
üloriiTUPVnp5ruTccnij®arcn^ au ,ou!;nesol Dour la patisserie ? 
margarine DE CUISSON - Freouence ?
Utilisez-vous la rr.a-gaMne au tournesol Dour la cons. crue ?

la "■argaMne au tournesol pour la cuisine 7
DtUKKtb - rreouence 7
MARGARINE A TARTINER EN BAROUETTE - Fréouence 7 

DEGRE D'EQUIPEMENT DE CUISSON
Possédez-vous une cuisine mtéorée, élmts él rrén encastrés MARGARINE A TARTINER EN BAROUEÎTE - Fréouence 7 enCaStres 
Type Oe looenent
m^^IFICA ION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES
Mî ]. J sez-vous la margarine au tournesol pour la patisserie 7
HnJlsez*vous ]a ""aroarlne au tou-nesol pour la cuisine ?
Utilisez-vous la marga-1ne au tournesol pour la cons. crue 7
P.?C5cne?'vous oe la rrargaMne au tournesol 7
MARGARINt A TARTINER EN BARQUETTE - Fréouence 7

UN PEU DE TOUT 
1 fols par ser.

- Oui -
- OlI -

1 fols pa- ser.
- Non -
- Oui -

1 fois par sen. 
2-3 fols oa- nols

CUIS INTEGREE 
- Oui -

Tous les Jours 
Autre IrmeuDle 
PUR BEURRE 
réponse manouante 
réponse rranouante 
réponse rranouante

- Non -
N'en consomre pas

MG14

MG 14 
C4R3 
LD01 
LF01 
C4Y3 
LG02 
LE01 
C4K3 
C4R4

GAI A
GN01
C4R1
GG03
MGO1
327
326
326
LD02
C4R7

100.00
100.00

4.99
7.38

16.56
5.31
4.79

10.84
25.92

0.38
0.36
0.00
0.94
0.00
0.74
0.66
0.61
0.53
0.00

100.00
86.45
88.85
59.86 
29.01
66.25 
73.72
21.26 
10.96

2.29
2.29
0.00

11.80
0.00

15.53
13.62
12.86 
11.15
0.00

2.58

2.58
2.23

45.92
20.92 
4.52

33.12
39.71 
5.06 
1.09

16.71
15.71 
15.96 
32.27
29.92 
54.40 
54.25 
54.32 
54.06 
70.86

41

41
35

734
334

72
529
634

80
17

251
251
255
515
476
869
867866
864

1132

99.99 0.000 
17.13 0.000 
5.51 0.000 
5.19 0.000
4.81
4.51

0.000 0.000 
4.24 0.000 
3.20 0.001 
3.19 0.001

-3.15 0.001 
-3.16 0.001 
-3.16 0.001 
-3.20 0.001 
-4.95 
-6. 16 
-5.53 0.000 
-6.54 0.000
-5.89 0.000 
-9.66 0.000

0.0000.000



MODALITES CARACTERISTIQUES
IDEN --------- POURCENTAGES-----------POIDS V TEST PROBA

CLA/MOD MOD/CLA GLOBAL Ub

CUISSON/UN PEU BARQU

CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES ïî?^ScIÊ,ErêJ??JI?EMKI BARQUETTE - FFéàuenle ?
MATIERES RRASSFS Al I CftCCC — Fr^Qy0nc& T

MG01

MARGARINE'DEUSCÙÏSS0N - &eSc^,SSeMe 1nû- Dréert>a11ée

m lAMiHCn CPI D
MATIERES GRADES ALLEGEES 
BEURRES - Freouence ?
Cherchez-vous la D L 
MARGARINE DE CUISSON - Fréauence 
Taille ü'aoQlcxr.érat ion 
ffî???îlv0us oe la vianoe parce oue c'est naturel ?
PHASE*DE"STOCKAGE^BUrrÇ ^ U Cü'Sl"e 7 

Manoez-vous Oe la vlanoe pa-ce oue cela a bon oout ? 
Departement °6 v1anae Darce oue c'est fact le a préparer ? 

Tous les corrb 1 en recevez-vs oes sens à üéjeuner ou à oinpr ? 
Buvez-vous oes boissons alcoo. pa-ce oue cela oéteno ? 
Cherchez-vous la D L V pour les autres prooults suroelés ? 
Dans votre fatrt ne les aoultes B'tonotent-iis I la “alson ? 
Le + ttroortant oc vs achetez oes plats cuis a rècn • aspect 
Posléôea-voufSun°rTl*er? alCOO-:Cela Derrret O'oublieF Soucii? 

Manaez-vous oes lepur-es cela a bon Bout ?
Acnetez-vous oes biscuits secs salés pour ces occasions ?

Posséoez-vpuç une raoio 7
Pa- raopo-t a l'année Dernière, consommez-vs ou beurre alléo

n [TlïPr7 ®

CUISSON/UN PEU BARQU MG01 
réponse n-anouante »••
réponse manouante »»»'
réponse rranouante 
Systerrat iouerrent pool
réponse rranouante »»»
2 OOO a 50 OOO h. AB02
réponse rranouante 391

- Nor - KW02
STOCK MOYEN FB2F
réponse rranouante 393
réponse rranouante 392

Posséoez-vous un rrixer
Cnerçnez-vous la D L V pou- la patisse-ie inc D-ée-ballée 7 
Ouelles rarsons. les COMMERCANTS SPE 7 - La pFoïirite 
Mar.oez-vs oes oess. lait, frais, pa-ce oue c'est nou--issant 
U Tisez-vous le Peurre DOu- la cuisine 7 nou ssant

Mi ifr^is^ îiîtmr- à ra:ie,,e? 
£iiS^^iECADEI0ëu?IloS^sF0^âII^| ?E “ATIERES GRAEEEE
MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - Fréouence ?

Marne AD51
1 fois par mois IV02

repense rranouante — «5F
Systërrat iouerrent ^JklDÎ
réponse rranouante 295
Beaucoup OVOÏ
reoonse rranouante «57

- ÜU1 - GVOÎ
réponse rranouante «15- Non - KE02

- Oui - IW01
N'en consomre pas M00«

- Nor - GY02
N'acnète pas D00«

- Out - TPO1
- Non - PK02
- Oui - KéOi

N'en a pas HG0«
N'en consomme pas C5C7
PUR BEURRE MG01
N'en consomme pas C«v7
N’en consomme pas C«R7

100.00
100.00
67.90
67.17
«.90

37.52
5. «9 
5.76 
«.61 
5.26 
6.89 
6.62

1«.40 
«.«6 
3.«6 
3.«9 
6.36 
«.91 3.5« 
3.03
6. 10
3.95

1.87 
1.30 
0.6« 
0.96 
0.56 
0.21 
1. 10 
0.77 
1.29 
0.00 
0.66 
0.00

2.25 35

100.00 2.26 35 16.00 0.00086.2« 1.9« 31 16.«6 0.00030.53 1.01 16 7. «5 0.00017.22 0.66 9 6.71 0.00071.81 32.9« 526 «. 5« 0. OOC'2«. 11 1 .«5 23 «.30 0.00063.2« 21.82 3«6 «.09 0.00051.27 19.97 319 «.0« 0.00062.56 30.52 «67 3.63 0.00051.63 22.06 352 3.70 0. OOO«3.76 16.71 267 3.53 0.000«2. «8 17.32 276 3.«3 0.00016-06 2.62 «5 3. « 1 0.00066.89 26.75 «59 3.39 0.00075.57 «8.85 781 3.26 0.00175.81 «6.91 782 3.27 0.0013«. 92 12.36 197 3.26 0.001«9. «0 22.62 361 3.26 0.00177.72 «9.«5 790 3.21 0.00190.66 67.27 1075 3. 16 0.0013«. 77 12.63 205 3.16 0.00163.01 35.69 573 3.11 0.001
79. 10 95.23 1522 -3. 10 0.001
37.26 6«. «9 1031 -3. 16 0.0019.32 32.73 523 -3. 16 0.001
16.72 «3.73 699 -3. 17 0.001
7.61 29.37 «es -3.26 0.001
1.60 19.29 306 -3.29 0.00126.33 57.65 92« -3.36 0.00017.07 «9.72 795 -3.86 0.000«3.76 76.37 1221 -«. 15 0. OOO
0.00 29.92 «76 -«.50 0.00017.09 56.«« 93« -«. 89 0.000
0.00 70.86 1132 -9.05 0.000



MODALITES CARACTERISTIQUES IDEN

MG01

TRES PEU DE MATIERES MGOl
Moins souvent C4R6
Moins souvent C«V6
Moins souvent C5F 6
Moins souvent M003
Moins souvent C4X6

- Oui - A2E1
- Non - UE 02
- Oui - VB01

- Out - LY01
- Out - A2G 1

- OUI - F3Z1
- Oui - MB01
- Oui - IB01
- Oui - VT01

Environ 1 f par rr.ols C5F 5
- OUI - E3X1
- Ou 1 - VY01

Inact1 fs Divers Bw24
- Out - A2F 1

- Dut - LX01
- Non - 0P02

Rarement DF 06
- Non - VJ02

Etuo.éieve. Domicile BV02
- Non - A2X2

- Non - ME02
Le jour rrèrr-e ICOl

- Oui - KX01
- Non - A1 R2

- Oui - P001
- Oui - A1T 1

TRES PEU DE MATIERES

CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES 
MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - Fréouence ?
MARGARINE DE CUISSON - Fréouence 7 
MATIERES GRASSES ALLEGEES - Freouence 7
Par raDOort a l'année Dernière, consommez-vs ou beurre alléo 
BEURRES - Fréouence 7
Ouels DOts achetés OS SURC VEN DISCOUNT 7 - Légumes frais 
Ouels prooults achetés: commercants SPE 7 - vtanoe fraîche 
Ouelles raisons, os SUPERMARCHE 7 - Regroupement oes achats 
Avez-vs oouté aux fromages blancs allégés 7 
Ouels DOts achetés os une SURF VEN DISCOUNT 7 - Fruits frais 
CONSOMMATEURS DE "ENTREES & PLATS PRE P." / FREO. DE CONS 
Avez-vs oouté au beurre, à la rraroa-lne alléoes 7 
Achetez-vous oes salaces en sachet 7
Ouels oroautts achetés os SUPERMARCHE 7- Entrées DréDarées 
MATIERES GRASSES ALLEGEES - Fréouence 7 
CONSOMMATEURS DE LEGUMES PREEMBALLES / FREO. DE CONS 
Quels Drooults achetez-vous os un Supermarcfê 7 - Suroelés 
3ème oersonne - Profession
Ouels DOts achetés : SURF VEN DISCOUNT ?-Légixres préemballés 
Avez-vs coûté à oes oroo. a teneu- en rrat . grasse réoutte 7 
Manoez-vs Oes blats cuis à réch oarce oue c est nourrissant? 
Fréouence oes courses alimentaires chez vous 7 Dar conjoint 
Ouelles raisons. Dans un SUPERMARCHE 7 - Autre raison 
3eme personne - Situation
Ouelles raisons. Dans un FREEZER-CENTER 7 - La oualtté 
Avez-vs soute a c'autres Drooults al lésés ?
Au bout oe combien oe tDs consommez-vs les salaoes sachet 7 
Uti1isez-vous le beurre dou- la patisserie ?
Ouelles raisons:SURF VENTE DISC0UNT7-Regroupement oes achats 
Manpez-vs oes oess. lait, frais, parce oue cela change 7 
Ouelles raisons, os une SURF VENTE DISCOUNT 7 - En oeDannase

Dans votre famille les enfants ortsnotent-11 s à l'école ?
Uti1isez-vous le beurre al lèse Dour la patisserie ?
Ouels Drooults achetés: Commerçants SPE ? - vianoe fraîche 
Comment allez-vs le plus souvent os une SURF VENTE DISCOUNT? 
margarine DE CUISSON - Fréouence ?
Le * import, oo ... oess. lait, frais : Désir oes enfants ? 
Avez-vs oouté aux fromages (camemoe-t..) alléoes ?
Avez-vs coûte aux yaouMs alleges ?
Avez-vs oouté au beurre, a la marga-ine allégés ?
Avez-vs goûte aux fromages blancs alleges ?
Avez-vs goûté a D'autres Droouits alleges ?
Avez-vs goûte a la crème fraîche allegee ?
Avez-vs oouté e oes proo. à teneur en mat. orasse réoutte ? 
Avez-vs coûte a la vinaigrette, aux sauces allegees 7 
Cherchez-vous la D L V pou" la Datisse-ie inc. breemDallé° ? 
CONSOMMATEURS DE LEGUMES PREEMBALLES / FREO. DE CONS 
Age oe la personne oe réference 
Vos enfants font-ils un goûter ?
NOMBRE D'ENFANTS DE MOINS DE 16 ANS
Au Dout oe combien oe tps consommez-vs les salaoes sachet ?
NOMBRE D'ENFANTS
lere pe'sonne - Profession
MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - Fréouence ?
CONSOMMATEURS DE "ENTREES & PLATS PREP." / FREO. DE CONS 
Achetez-vous oes salaoes en sachet ?
Oans votre famille les enfants orignotent-1 is a ta maison ? 
Par rapport a l'année Dernière, consommez-vs ou beurre alléo CLASSIFICATION DES CONSOMMATEURS DE MATIERES GRASSES °
MATIERES GRASSES ALLEGEES - Fréouence ?
MARGARINE A TARTINER EN BARQUETTE - Fréouence ?

réponse manouante 298_
réponse manouante 323

- Oui - UEO!
réponse manouante 653
N'en consomme pas CAV7
Pas Ou tout PS04
réponse manouante 347
réponse manouante 3461
réponse manouante 349_
réponse manouante 34£_
réponse manouante 352
réponse manouante 350"

- Non - LX02
réponse manouante 35i
N'achète pas DOOR

- NON - E3X2
65 ans et plus AR05
Sans objet JX05
AUCUN E5A1
réponse manouante 246
AUCUN E1TÎ
Anciens emolo l ouv. BM22 
Tous les jours CAR 1

- NON - E3Z2
- Non - IB02

réponse manouante 297
N'en consomme Das MOOA
PUR BEURRE MG01
N'en consomme oas C5F7
N'en consomme pas C«R7

---------- POURCENTAGES --------
CLA/MOD MOD/CLA GLOBAL

POIDS V. TEST PROBA

2.93 46

100.00 100.00 2.93 46 99.99 0.000
100.00 90.15 2.64 42 16.75 0.000
33.50 26.57 2.33 37 6.40 0.000
30.88 25.51 2.42 36 5.87 0.00017 . 16 27.96 4.76 76 5.26 0.00031.17 16.07 1.51 24 4.25 o.oôô
13.99 19.20 4.02 64 3.89 0.000
6.33 50.26 23.26 372 3.87 0.000
4.58 77.73 49.77 795 3.87 O.OOO
4.81 74.52 45.41 726 3.62 0.000

13.51 20.58 4.47 71 3.66 0.000
4.09 86.83 62.35 996 3.57 0.000
5.30 55.47 30.72 491 3.53 0.000
5.46 53-71 28.88 461 3.53 O.OOO
9.68 27.54 8.34 133 3.51 0.000

24.05 10.97 1.34 21 3.50 0.000
4.78 61.99 38.03 608 3.33 0.000
5.07 55.55 32.15 514 3.31 0.000
4.97 61.33 36.21 576 3.30 0.000

17.26 13.76 2.34 37 3.30 0.000
4. 18 80.59 56.50 903 3.29 0.000
5.79 45.97 23.29 372 3.25 0.001
9.01 24.63 8.02 126 3.21 0.001
3.80 66.06 68.03 106? 3. 19 0-001
5.20 55.07 31.05 496 3.18 0.001
8.22 26.62 9.50 151 3.16 0.001
4. 19 76.84 55. 14 881 3. 14 0.001
7.29 31.09 12.51 195 3.14 0.001
4.15 74.76 52.64 644 3.13 0.001

10.32 20.36 5.79 92 3.13 0.001
4.23 76.36 52.99 847 3.11 0.001

18.22 11.23 1.81 28 3.10 0.001

2.13 56.36 77.64 1241 -3.10 0.001
2.06 52.53 74. Ô7 1164 -3.10 0.001
1.34 16. 13 39.59 632 -3.11 0.001
2.36 72.11 86.66 1421 -3.12 0.001
1.61 36.04 56.44 934 -3 1 ^ 0.001
1.01 10.20 29.77 475 -3.29 0.001
1.31 19.41 43.50 695 -3.29 0.000
1.31 19.41 43.50 695 -3.29 0.000
1.31 19.41 43.50 695 -3.29 0.000
1.31 19.41 43.50 695 -3.29 0.000
1.31 19.41 43.50 695 -3.29 0.000
1.31 19.41 43.50 695 -3.29 0.000
1.31 19.41 43.50 695 -3.29 0.000
1.31 19.41 43.50 695 -3.29 0.000
1.30 19.42 43.73 699 -3.33 0.000
1.80 38.01 61.96 990 -3.33 0.000
0.63 5.11 23.66 376 -3.35 0.000
1.83 42.65 66. 18 1090 -3.37 0.000
1.83 42.65 68.36 1093 -3.40 0. OOO
1.94 47.75 72.16 1154 -3.40 0.000
1.62 32. 17 56.29 932 -3.42 0.000
0.36 2.04 15.93 254 -3.43 0.000
0.00 0.00 15.96 255 -3.43 0.000
1.03 13. 17 37.65 602 -3.57 0.000
1.81 43.49 70.53 1127 -3.73 0.000

1.82 45.01 72.70 1162 -3.79 0.0001.60 35.08 64.49 1031 -4.01 0.0000.00 0.00 29.92 «76 -5.29 0.0001.49 38.79 76.37 1221 -5.34 0.0000.00 0.00 70.86 1132 ■-10.49 0.000



Annexe 5

Mots et réponses caractéristiques des corpus 

construits par agrégation des réponses 

selon les habitudes de consommation



SELECTION DES FORMES LEXICALES CARACTERISTIQUES

LIBELLE DE LA 
FORME LEXICALE

TEXTE NUMERO 1

* CRITERE DE • FREQUENCE
* CLASSEMENT • GLOBALE
a a

MG01 - PUR BEURRE

FREOUENCE
INTERNE

* POURCENTAGE * POURCENTAGE •
• GLOBAL • INTERNE *
a a a

1 PETIT DEJEUN
2 CRU
3 BEURRE
4 BISCOTTE

GATEAUX
NORMANDIE

7 BRETON
8 BEURREES
9 PETIT

10 CAMPAGNE
11 BLANC
12 VACHES
13 CREME
14 UNE
15 JAMBON
16 LAITIER
17 FRAICHEUR
18 CUISINE
19 BRETAGNE
20 GOUT

TEXTE NUMERO 2

4.688 * 224. • 98. t 3.08 • 4.54
3.043 • 36. » 19. t 0.49 • 0.88
2.653 ■ 387. * 138. • 5.32 t 6.39
2.635 • 17. « 10. 9 0.23 • 0.462.465 • 109. • 44 . 9 1.50 • 2.04
2.216 * 42. t 19. 9 0.58 • 0.881.910 » 13. S 7. 9 0.18 • 0.32
1.543 * 12. • 6. 9 0.16 9 0.281.543 • 12. t 6. 9 0. 16 9 0.281.543 ■ 12. • 6. 9 0. 16 9 0.281.543 • 12. t 6. • 0.16 • 0.281.443 • 15. t 7. • 0.21 t 0.32
1.311 » 92. • 33. 9 1.26 • 1.53
1.303 • 13. » 6. t 0.18 • 0.28
1.289 • 24. 9 10. • 0.33 • 0.46
1.235 • 16. 9 7. * 0.22 S 0.32
1.226 • 33. 9 13. • 0.45 • 0.60
1.183 * 322. 9 105. • 4.42 • 4.86
1.156 » 22. 9 9. • 0.30 S 0.421.137 * 82. 9 29. • 1. 13 • 1.34

BARQUETTE/B ALLEGE

1 CREME
2 PATES
3 PETITS BEURR
4 BEURRE
5 PRODUIT LAIT
b BONNE
7 BRIDEL
8 FAIT
» BIEN

10 SANTE
1 1 COULEUR
12 CUISINE BEUR
13 FROMAGE
14 NOURRISSANT
15 LEGUMES
16 GROSSIR
17 DES
18 AIME
19 VIANDE
20 FAIRE

TEXTEi NUMERO 3

3.521 » 92. • 6. • 1.26 4.72
3.008 » 58. • 4. a 0.80 3.152.927 • 19. • 2. a 0.26 1.57
2.492 • 367. • 13. a 5.32 10.24
1.950 • 32. • 2. a 0.44 1.57
1.8«7 » 34. a 2. a 0.47 1.571.744 • 12. * 1. a 0. 16 0.79
1.705 • 37. • 2. a 0.51 1.57
1.639 » 13. * 1. a 0. 18 0.79
1.616 * 39. * 2. a 0.54 1.57
1.457 » 15. » 1. a 0.21 0.791.352 • 46. » 2. a 0.63 1.57
1.331 • 62. » 3. 9 1.13 2.361.304 • 17. » 1. 9 0.23 0.791.191 • 51. * 2. 9 0.70 1.57
1.161 • 52. • 2. a 0.71 1.57
1.113 • 20. * 1. a 0.27 0.791.057 • 21. • 1 . a 0.29 0.79
0.955 * 23. » 1 . a 0.32 0.79
0.955 » 23. * 1 . a 0.32 0.79

CUISSON/BEURRE

1 LES
2 POUR
3 PAIN
A DEJEUNER
5 PAIN BEURRE
€ GATE AU
7 CUISINE
6 QUALITE 
9 NATUREL

10 NOURRISSANT
11 LEGUMES
12 CHARCUTERIE
13 POMMES DE TE 
IA FROMAGE
15 GOUTER
16 CUISINE BEUR
17 DANS
18 ESCARGOTS
19 TOUT
20 TARTINER

TEXTE NUMERO A MGOA

4.339 * 136. t 30. a 1.87 a 3.864.018 a 106. 9 24. a 1.46 a 3.09
2.666 • 101. 9 19. a 1.39 a 2.45
2.516 • 45. a 10. a 0.62 a 1.292.007 • 15. s 4. a 0.21 a 0.511.983 • 73. a 13. a 1.00 a 1.67
1.961 » 322. 9 45. a 4.42 a 5.79
1.876 * 34. 9 7. a 0.47 a 0.90
1.790 • 35. 9 7. a 0.46 a 0.90
1.716 » 17. 9 4. a 0.23 a 0.51
1.618 » 51. a 9. a 0.70 a 1. 16
1.608 • 12. a 3. a 0. 16 a 0.39
1.586 » 16. a 4. a 0.25 a 0.511.527 » 82. a 13. a 1. 13 a 1.67
1.612 • 25. a 5. a 0.34 a 0.64
1.479 » 46. a 6. a 0.63 a 1.03
1.475 • 39. a 7. a 0.54 a 0.901.467 • 19. a 4. a 0.26 a 0.51
1.352 • 20. a 4 . a 0.27 a 0.511.304 • 14. a 3. a 0. 19 a 0.39

BARQUETTE/BEURRE

1
23
À5
6
7
8 
9

1011
12
13
1A
15
16
17
18
19
20

MARGARINE
ACCOMPAGNEME
QUE
SAUCE
LEGUMES
SUR
PUREE
MEILLEUR
CHOLESTEROL
SAVEUR
CHARCUTERIE
CUIT
RADIS
PATE
MOINS
VIANDE
GRAS
MANGE
TARTE
SEL

TEXTE NUMERO MG05

2.951 • 33. a 6. a 0.45 a 1.37
2.772 * 12. a 3. a 0. 16 a 0.69
2.431 * 14. a 3. a 0. 19 a 0.69
2.399 * 60. a 8. 9 0.82 a 1.83
2.329 • 51. a 7 . 9 0.70 a 1.602.284 * 15. a 3. a 0.21 a 0.69
1.769 • 29. a 4. a 0.40 a 0.92
1.696 * 20. a 3. a 0.27 a 0.691.594 * 196. a 17. a 2.69 a 3.89
1.556 * 12. a 2. a 0. 16 a 0.46
1.566 * 12. a 2. a 0. 16 a 0.46
1.509 • 22. a 3. a 0.30 a 0.69
1.506 * 132. a 12. a 1.61 a 2.75
1.425 • 13. a 2. a 0. 16 a 0.46
1.425 * 13. a 2. a 0. 18 a 0.46
1.423 * 23. a 3. a 0.32 a 0.691.377 • 263. a 21. 9 3.61 a 4.81
1.342 * 24. a 3. 9 0.33 a 0.69
1.305 * 14. a 2. a 0. 19 a 0.46
1.305 « 14. a 2. a 0.19 a 0.46

BEURRE/BEURRE ALLEGE

1
2
34
5
6
7
8 
9

1011
12
13
IA
1516 
17 
16
19
20

BEURRE ALLEG
ALLEGE'
CALORIE
BONNE
dem; SEL
CHOCOLAT
UNE
PAIN BEURRE 
MATIERES GRA 
BEURRE BLANC 
KILOS
NECESSAIRE
SANS
PETIT
BRIDEL
CALORIES
CRUDITES
MOINS
ANIMALE
HUILE

TEXTE NUMERO MG06

3.892 • 32. a 7. a 0.44 a 1.65
3.331 • 38. a 7. a 0.52 a 1.65
3.037 » 25. a 5. a 0.34 a 1.18
2.956 • 34. a 6. a 0.47 a 1.42
2.929 • 26. a 5. a 0.36 a 1.18
2.843 • 12. a 3. a 0. 16 a 0.71
2.663 • 13. a 3. a 0. 18 a 0.71
2.351 • 15. a 3. a 0.21 a 0.71
1.962 • 227. a 20. a 3.12 a 4.73
1.861 • 19. a 3. a 0.26 a 0.71
1.635 * 43. a a 0.59 a 1.18
1.608 * 12. a ^ . a 0. 16 a 0.47
1.608 * 12. a 2. a 0.16 a 0.47
1.608 * 12. a 2. a 0. 16 a 0.47
1.608 * 12. a 2. a 0. 16 a 0.47
1.527 * 57. a 6. a 0.78 a 1.42
1.485 * 23. a 3. a 0.32 a 0.71
1.476 » 13. a 2. a 0.18 a 0.47
1.476 » 13. a 2. a 0.18 a 0.47
1.403 • 24. a 3. a 0.33 a 0.71

UN PEU DE BEURRE



1 AIME PAS
2 CUIT
3 PEU
4 LOURD
5 GRASSE
6 MATIERE
7 MEILLEUR
8 JAMBON
9 BISCOTTES

10 PAS
1 1 POMMES DE TE
12 TRES
13 PLATS
14 EST
15 CUISSON
1b PATISSERIE
17 CHOCOLAT
1 g BLANC
19 GROSSIR
20 PRODUIRAIT

TEXTE: NUMERO 7

3.981 • 15. * 5. • 0.21
3.711 * 22. * 6. • 0.30
3.317 * 25. • 6. • 0.34
2.757 » 23. • 5. • 0.32
2.682 • 31. » 6. • 0.432.534 • 25. • 5. t 0.34
2.266 * 20. • 4. t 0.27
1.844 » 24. » 4. « 0.33
1.830 * 16. • 3. t 0.22
1.812 • 93. » 11. 9 1.28
1.596 » 18. • 3. 9 0.25
1.499 » 28. • 4. • 0.38
1.490 • 19. • 3. • 0.26
1.463 • 137. • 14. • 1.68
1.372 • 50. » 6. • 0.69
1.333 * 214. » 20. • 2.94
1.303 * 12. • 2. • 0. 16
1.303 • 12. * 2. S 0. 16
1.269 • 52. • 6. • 0.71
1.207 • 32. • 4. • 0.44

MG07 TRES PEU DE BEURR

1 AIME PAS
2 TROP
3 ESCARGOTS
4 LOURD
5 AVECg HUILE
7 GATEAU
6 BISCOTTES
9 GRASSE

10 NOURRISSANT
11 margarine
12 LEGUMES
13 PATES
14 MANGE PAS
15 VIANDc
16 MANGE
17 INDISPENSABL
16 MATIERE
19 PEU
2U TRES

TEXTE NUMERO 8

1 BIEN
2 TOU'
3 CALORIE
4 BONNE
R ESCARGOTS
6 MOINS
7 REPAS
8 SUR
9 ESCARGOT

10 POOR
1 1 BEURRE SALE
12 RICHE
13 AIME
14 TARTINE
15 JAUNE
16 BEURRE NOIR
17 PATE
18 DEJEUNER
19 PAIRE
20 PATES

TEXTE NUMERO 9

1 BEURRE BLANC
2 DES
3 BEAUCOUP
4 FA'ISSERIESc CROISSANT
6 POIDS
7 ESCARGOT
a DANS
9 SANTE

10 GATEAUX
1 1 LES
12 GRAISSES
13 POUR
14 CREPES
15 CORPS GRAS
16 BEURRE ALLEG
17 ' FRAICHEUR
18 NECESSAIRE
19 SAVEUR
20 BRIDEL

TEXTE NUMERO 10

1 MANGE PAS
2 ALLEGE
3 POIDS
4 CHOLESTEROL
5 TRES6 PAS
7 REGIME
8 RICHE
9 TROP

10 FERME
1 1 MAUVAIS
12 GOUT
13 AIME
14 GROSSIR
15 NOURRISSANT
16 EPINARDS
17 GRAS
16 PAIT
19 ESCARGOTS
20 TOUT

TEXTE: NUMERO n

UN PEU DE MARGARINE

3.654
3.468
2.644
2.751 
2.668 
2.506 
2.348 
2.202 
1.827 
1.767 
1.636 
1.616 
1.523 
1.491 
1.395 
1.361 
1.361 
1.351 
1.347 
1.293

UN PEU BEURRE/CUISSO

13.
20.
25.
34.
19.
13.
14.
15. 
18.

106. 11.
20. 
21. 
12.

105.
13.
13.
45.
23.
58.

MATIERES GRASSES ALL

3.488 • 15. * 3. • 0.21
3.330 * 37. * 5. t 0.51
2.925 • 19. * 3. 9 0.26
2.500 • 23. • 3. 9 0.32
2.496 * 36. * 4. 9 0.49
2.409 • 24. • 3. 9 0.33
2.213 • 73. • 6. 9 1.00
1.966 • 16. » 2. 9 0.22
1.881 * 31. » 3. 9 0.43
1.861 » 17. » 2. 9 0.23
1.757 » 33. • 3. 9 0.45
1.700 • 51. • 4. 9 0.701.419 * 58. • 4. 9 0.80
1.362 • 23. • 2. 9 0.32
1.362 * 23. * 2. 9 0.32
1.295 * 24. • 2. 9 0.33
1.231 • 25. • 2. 9 0.34
1.231 * 25. • 2. 9 0.34
1.231 * 25. • 2. 9 0.34
1.055 • 28. * 2. 9 0.38

3.799 * 19. * 3. • 0.26
3.668 • 20. * 3. • 0.27
3.406 • 11. » 2. • 0. 15
2.755 * 15. • 2. 9 0.21
2.626 • 16. • 2. * 0.22
2.501 * 33. * 3. 9 0.45
2.404 • 18. • 2. 9 0.25
2.150 * 3° * 3. 9 0.54
2.150 ■ 39. * 3. 9 0.54
2.113 • 109. » 6 . 9 1.50
2.091 • 136. » 7. 9 1.87
1.598 » 192. • 8. 9 2.64
1.552 • 106. • 5. 9 1.46
1.442 • 11. • 1. 9 0.15
1.442 * 11. • 1. 9 0.151.414 » 32. • 2. 9 0.44
1.365 * 33. • 2. 9 0.45
1.335 » 12. * 1. 9 0. 16
1.335 • 12. * 1. 9 0. 16
1.335 » 12. • 1. 9 0.16

5.716 • 23. » 9. • 0.32
3.752 • 38. • 9. * 0.52
3.616 * 33. » 8. 9 0.45
3.582 » 196. * 28. 9 2.69
3.482 * 28. • 7. 9 0.38
3.125 • 93. » 15. • 1.28
3.088 » 61. • 11. S 0.84
2.941 • 20. * 5. S 0.27
2.605 • 37. • 7. » 0.51
2.145 • 27. * 5. • 0.37
2.106 • 13. • 3. • 0. 18
1.999 » 82. • 11. • 1. 13
1.983 • 21. * 4. • 0.29
1.601 • 52. • 7. • 0.71
1.565 • 17. • 3. • 0.23
1.454 • 18. • 3. • 0.25
1.426 • 263. • 26. • 3.61
1.361 » 37. » 5. 9 0.51
1.349 • 19. • 3. 9 0.26
1.251 * 20. • 3. 9 0.27

0.97 
1. 17 
1 . 17 
0.97 
1 . 17 
0.97 
0.78 
0.78 
0.58 
2.14 
0.58 
0.78 
0.58 
2.73 
1. 17 
3.90 
0.39 
0.39 
1.17 
0.78

1.18 
1.97 
1.18 
1.18 
1.57 
1.18 
2.36 
0.79 
1.18 
0.79 
1.18 
1.57 
1.57 
0.79 
0.79 
0.79 
0.79 
0.79 
0.79 
0.79

4. * 0. 18 • 0.88
5. • 0.27 • 1 . 10
5. t 0.34 9 1.10
6. S 0.47 9 1.32
4. * 0.26 9 0.86
3. t 0. 18 9 0.66
3. 9 0. 19 9 0.66
3. 9 0.21 » 0.66
3. 9 0.25 9 0.66

11. 9 1.46 9 2.42
2. 9 0.15 9 0.44
3. 9 0.27 S 0.66
3. 9 0.29 • 0.66
2. 9 0. 16 • 0 44

10. 9 1.44 • 2.20
2. 9 0. 18 S 0.44
2. 9 0. 18 S 0.44
5. 9 0.62 • 1 . 10
3. 9 0.32 9 0.66
6. 9 0.80 9 1.32

1.70 
1.70 
1 . 14 
1.14 
1. 14 
1.70 
1. 14 
1.70 
1.70 
3.41
3.98 
4.55 
2.84 
0.57 
0.57 
1. 14 
1 . 14 
0.57 
0.57 
0.57

1.63
1.63
1.45
5.06
1.27
2.71
1.99
0.90
1.27
0.90
0.54
1.99
0.72
1.27
0.54
0.64
4.70
0.90
0.54
0.54

UN PEU CUISSON/B ALL

1
23
4
5
6
7
8 
9

10

PRODUIT
CONFITURE
GRAISSE
NATUREL
TARTINES
GRAISSES
ANIMALE
EST
CAPE
FRAIS

3.914 » 28. t 5. a 0.38
3.467 • 14. • a 0.19
3.467 * 14. t a 0. 19
2.379 » 35. a 4! a 0.48
2.276 * 516. a 29. a 7.09
2.204 * 192. a a 2.64
2.196 • 13. a \ a 0.18
2.182 • 137. a 10l a 1.68
2.079 • 26. a 3. a 0.36
2.076 • 123. a 9. a 1.69

1.82
1.09
1.09
1.45

10.55
4.73
0.73
3.64
1.09
3.27



11 LAITIER * 1.831 • 16. • 2. 0.22 • 0.73 «
12 CHARENTE POI » 1.633 • 18. • 2. 0.25 t 0.73 •
13 PETITS BEURR 9 1.544 * 19. * 2. 0.26 • 0.73 t
14 RICHE 9 1.461 » 20. * 2. 0.27 t 0.73 t
15 MANGER 9 1.383 • 21. * 2. 0.29 • 0.73 9

16 LES 9 1.299 * 136. • 8. 1.87 9 2.91 9
17 PATES 9 1.250 * 58. • 4. 0.80 9 1.45 9

18 FAIRE 9 1.239 • 23. • 2. 0.32 9 0.73 9

19 SAUCE 9 1.178 * 60. * 4. 0.82 9 1.45 9

20 MATIN 9 0.991 * 27. • 2. 0.37 9 0.73 9

TEXTE NUMERO 12 MG 12 » MARGARINES 2/3 PAR S

1 MALADIE • 2.365 * 11. * 2. 0.15 9 0.67 9

2 MARGARINE • 2.340 * 33. • 4. 0.45 9 1.35 9

3 REGIME 9 2.281 • 61. • 6. 0.84 9 2.02 9
4 CREME 9 2.251 • 92. * 8. 1.26 9 2.69 9

5 FERME 9 1.850 • 27. • 3. 0.37 9 1.01 9

b PLAQUETTE 9 1.813 * 15. * 2. 0.21 9 0.67 9
7 CALORIES 9 1.797 * 6. 0.78 9 1.68 9

8 RADIS 9 1.604 • 1§2. •
9. 1.81 9 3.03 9

9 BEURRE ALLEG 9 1.517 • 32. * 3. 0.44 9 1. Ô î 9

10 EPINARDS 9 1.509 » 18. • 2. 0.25 9 0.67 9

11 PETITS BEURR 9 1.422 * 19. * 2. 0.26 9 0.67 9

12 ALLEGE 9 1.191 • 38. • 3. 0.52 9 1.01 9

13 BRETAGNE 9 1.189 • 22. • 2. 0.30 9 0.67 9
14 PATISSERIE 9 1.146 • 214. • 12. 2.94 9 4.04 9

15 DANS 9 1.143 * 39. » 3. 0.54 9 1.01 9

1b FAIRE 9 1.120 • 23. * 2. 0.32 9 0.67 9
17 PEU 9 0.992 • 25. • 2. 0.34 9 0.67 9

18 XILOS t 0.963 • 43. • 0.59 9 1.01 9

19 DEMI SEL 9 0.932 * 26. •
^ _

0.36 9 0.67 9

20 CORPS GRAS 9 0.840 • 11. * 1 . 0. 15 9 0.34 9

TEXTE NUMERO 13 MG 13 - UN PEU BARQUETTE/B A

1 BEURRE ALLEG t 3.829 * 32. • 5. 0.44 9 2.02 9
2 CORPS GRAS 9 2.711 • 11. * 2. Ù. 15 9 0.81 9

3 CREPES 9 2.711 » 11. * 2. 0.15 9 0.81 9
4 TARTINER 9 2.253 • 14. • 2. 0. 19 9 0.81 9

5 PLAQUETTE 9 2.128 • 15. • 2. 0.21 9 0.81 9

6 BON 9 2.082 • 199. * 12. 2.73 9 4.86 9
7 EST 9 2.072 • 137. 9. 1.86 t 3.64 9

8 CROISSANT 9 2.014 • 16. • 2. 0.22 9 0.81 9

9 RADIS 9 1.706 * 132. • 8. 1.61 9 3.24 9

10 MANIERES GRA 9 1.600 « 227. * 12. 3.12 9 4.86 9
1 1 GRAS 9 1.413 * 263. * 13. 3.61 9 5.26 9

12 TARTINES 9 1.384 • 516 * 23. 7.09 9 9.31 S
13 GOUT 9 1.360 » 82. * 5. 1. 13 » 2.02 9
14 JAMBON 9 1.339 * 24. * 2. 0.33 9 0.81 9

15 PETIT DEJEUN » 1.274 • 224. • 1 1 . 3.08 9 4.45 9

1b MALADIE 9 1.044 » 11 . * 1 . 0. 15 9 0.40 9
17 CUISINER 9 1.044 * 11. * 1 . 0. 15 9 0.40 9

16 CHOCOLAT 9 0.946 • 12. • 1 . 0. 16 9 0.40 9

19 ALIMEN’ 9 0.946 • 12. • 1 . 0.16 9 0.40 9

20 CHARCUTERIE 9 0.946 » 12. * 1 . 0. 16 9 0.40 9

TEXTE NUMERO 14 MG 14 - UN PEU DE TOUT

1 GRASSE t 4.136 • 31. * 5. 0.43 9 2.17 9

2 ANIMALE t 4.106 * 15. * 3. 0. 18 9 1.30 9
3 DOUX t 3.56S « 16. * 3. 0.22 9 1.30 9
4 PLUS 9 3.566 * 16. * 3. 0.22 9 1.30 9

5 AGREABLE 9 3.418 * 17. • 3. 0.23 9 1.30 9

6 PRODUI' LAIT 9 3.027 « 32. 4. 0.44 9 1.74 9
7 BEURREES 9 2.677 * 12. * 2. 0.16 9 0.87 9

6 CAMPAGNE 9 2.677 * 12. * 2. 0.16 9 0.67 9

9 MANIERE 9 2.531 * 25. * 3. 0.34 9 1.30 9

10 DEJEUNERS 9 2.522 » 13. * 2. 0. 18 9 0.87 9
11 PETITS 9 2.079 * 31. * 3. 0.43 9 1.30 9

12 nourrissant 9 2.030 * 17. • 2. • 0.23 9 0.87 9

13 CUISSON 9 1.963 * 50. * 4. 0.69 9 1.74 9
14 ESCARG0T 9 1.931 * 16. * 2. 0.25 9 0.67 9

15 LES 9 1.832 » 136. * 8. 1.87 9 3.46 9

1b calories 9 1.671 * 57. * 4. 0.78 9 1.74 9
17 GOUTER 9 1.386 • 25. • 2. 0.34 9 0.87 9

16 INDISPENSABL 9 1.386 • 25. » 2. 0.34 9 0.67 9

19 PEU 9 1.386 * 26. » 2. 0.34 9 0.87 9

20 DEMI SEL 9 1.323 • 26. « 2. 0.36 9 0.87 9

TEXTE NUMERO 15 MG01 - CUISSON/UN PEU BARQU

1 NECESSAIRE • 5.352 * 12. • 3. 0.16 9 1.85
2 INDIS°ENSABL 9 4.676 * 25. • 4 . 0.34 t 2.47
3 ACCOMPAGNEME 9 3.393 * 12. * 2. 0.16 t 1.23
4 AL IMEN' 9 3.393 ■ 12. • 2. 0.16 • 1.23
5 CALORIE 9 1.960 • 25. • 2. 0.34 9 1.23
6 GATEAU 9 1.894 * 73. * 4. ■ 1.00 9 2.47
7 PUREE 9 1.708 » 29. * 2. 0.40 9 1.23
8 CREPES 9 1.544 * 11. * 1 . 0.15 9 0.62
9 BEAUCOUP 9 1.544 * 11 . * 1 . 0. 15 9 0.62

10 MALADIE 9 1.544 » 11. * 1 . 0. 15 9 0.62
11 PETIT 9 1.435 • 12. » 1 . 0.16 9 0.62
12 BEURRER 9 1.435 » 12. * 1 . 0. 16 9 0.62
13 SANS 9 1.435 • 12. • 1 . 0. 16 9 0.62
14 SAVEUR 9 1.435 * 12. • 1 . 0.16 9 0.62
15 PAS 9 1.365 • 93. • 4 . î .28 9 2.47
16 GRAISSES 9 1.352 • 192. » 7. 2.64 9 4.32
17 GRAS 9 1.339 • 263. * 9. 3.61 9 6.56
18 MAUVAIS 9 1.337 • 13. • 1 . 0. 18 9 0.62
19 FAIT 9 1.314 * 37. • 2. 0.51 9 1.23
20 ALLEGE 9 1.272 * 38. • 2. Ô.52 9 1.23

TEXTE NUMERO 16 MG01 - TRES PEU DE MATIERES

1 ALLEGE • 5.053 * 38. • 6. 0.52 9 3.11
2 PETITS BEURR • 3.569 • 19. * 3. 0.26 9 1.55
3 MANGER » 3.323 • 21. • 3. 0.29 9 1.55
4 JAMBON 9 3.008 • 24. • 0.33 • 1.55
5 BEURRE NOIR • 2.860 • 13. • 2 0.18 • 1.04
6 NATURE • 2.464 » 16. * 2. 0.22 • 1.04
7 GATEAU * 2.243 • 73. ■ 5. 1.00 • 2.59
8 BRETAGNE * 1.882 * 22. » 2. 0.30 » 1.04
9 SALE • 1.864 » 41 . * 3. 0.56 • 1.55

10 LOURD • 1.807 » 23. • 2. 0.32 t 1.04
11 PRODUIT * 1.482 • 28. • 2. 0.38 • 1 .04
12 PATISSERIE • 1.436 * 214. » 9. 2.94 9 4.66
13 CREPES * 1.330 • 11 . * 1 . 0.15 9 0.52
14 CUISINER t 1.330 • 11 . » 1 . Ô. 15 9 0.521 § BEURRE SALE • 1.330 • 11 . » 1 . 0.15 9 0.52
16 CUISINE • 1.228 • 322. * 12. 4.42 9 6.22
17 BLANC • 1.226 • 12. • 1 . 0.16 9 0.52
18 SAVEUR • 1.226 • 12. • 1. 0. 16 9 0.52
19 CAMPAGNE • 1.226 * 12. • 1 . 0.16 9 0.52
20 VITAMINES • 1.175 * 34. * 2. 0.47 9 1.04



SELECTI0N_DE5 PHRASES CARACTERISTIQUES (CRITERE OE FREQUENCE DES MOTS)

TEXTE NUMERO 1 MGOI - PUR BEURRE

1 PETIT_DEJEUNER.GOUTERS.CROQUE MONSIEUR.CROISSANTS.BEURRE D'ANCHOIX

2 PETIT.DEJEUNER.GATEAUX

3 GATEAUX.PETIT,DE JEUNER

4 PETIT,DEJEUNER.CUISINE

5 PETIT,DE JEUNE R,CAFE

6 PETIT.DE JEUNER.PATISSE RIE.CREMES

7 PETIT.DEJEUNER,MATIN

8 PETIT DEJEUNER.PUREE.GATEAUX.PRESIDENT

9 PETIT,DE JEUNE R.NOUILLE.PUREE

10 CUISINE.PETIT.DEJEUNER.JAMBON

TEXTE NUMERO 2 MG02 » BARQUETTE/B ALLEGE

1 BEURRE DE CACAHUETE.BEURRE D'ANCHOIS

2 TARTINES.PATES AU BEURRE.PUREE AU BEURRE.OEUFS,PRODUIT.LAITIER

3 TARTINES.SAUCES.CREME AU BEURRE.PATISSERIE.LEGUMES

« PATISSERIE.CUISINE.STEAK HACHE.CREME.FLAN

5 TARTINES.CUISINE.BEURRE.PETITS.BEURRES.REGIME.SAUCES

6 REGIME.BONNE CUISINE.J'AIME BIEN

7
7

DEJEUNER DU MAT IN.BEURRE.ALLEGE.BEURRE NORMAL.BEURRE DOUX.BEURRE CRA

8 BEURRE DE PRINTEMPS.GATEAUX.TARTINES.JAUNE.FRAIS

9 CUISSON DE LA VIANDE.TARTES.TARTINES

10
TEXTE NUMERO 3 MG03 * CUISSON/BEURRE

1 GRAISSES.BON.ECONOMIQUE.FORTIFIANT POUR LES JEUNES

2 PAIN.STEAK.CHARCUTERIE.LEGUMES,FROMAGES

3 CUISINE.NATUREL

4 PAIN.GATEAU.POMMES.DE,TERRE.COUTEAU.PE'ITS.BEURRES

5 PAIN.FROMAGE.CUISINE.PATISSE RIE.ENTREE

6 TART-INES AU DEJEUNER.CHARCUTERIE.GATEAU

7 LE DE JEUNE R.DOUX.OUALITE.EMBALLAGE.PATISSERIE

8 GATEAU,FROMAGE.PAIN.KILOS.GRAISSES

9
9

JDn2c?AA5ErR!a?Ec!!iT.Jlfî-RFDIS LE “AHN.SUR DES POMMES DE TERRE.DANS LA 
rUKcc.AVtC LE rROMAGc

10 TARTINES.DE JEUNER.FROMAGE

TEXTE NUMERO 4 MG04 » BARQUETTE/BEURRE

i SAUCE.VIANDE.LEGUMES

2 MARGARINE.FRUIT_D'OR.BISCOTTES.POTAGE.CRUIDITES.RADIS

3 NOUILLE.PUREE.PATISSERIE.LEGUMES CUITS.LEGUMES CRUS

4 GRAS.CHOLESTE ROL.VACHE

5 CHOLESTEROL.GRAS.CALORIES.RADIS.BIFTECK

6 CUISSON.TENDRESSE.TARTINES GRILLEE.MARGARINE

7 CONFITURE.PATE.RADIS,TARTINES.CHOLESTEROL



8 TARTINES.RADIS.DERNIER TANGO A PARIS.BEURRE.ALLEGE.PUREE

9 VACHE,CHOLESTEROL.SEL.TARTINES.MOKA

10 LAIT.GRAS.BON.MOU

TEXTE NUMERO 5 MG05 * BEURRE/BEURRE ALLEGE

1 MATIERES.GRASSES.BEURRE_ALLEGE.CALORIE,GRAISSES ANIMALE.HUILE

2 MATIERES.GRASSES.LAITAGE.DEMI SEL

3 ALLEGE.MOINS MATIERES.GRASSES POSSIBLE.UTILISER LE MOINS POSSIBLE

4 JAUNE.MATIERES.GRASSES.PAIN.BEURRE.CALORIES.GROSSIR

5 MATIERES.GRASSES.CHOLESTEROL.BEURRE.ALLEGE.CUISINE BEURRE.SAUCE

6 GRAISSES.UTILE.NECESSAIRE.IMPERIEUX

7 MATIERES.GRASSES.CHOLESTEROL

8 CHOLESTEROL.BEURRE.BLANC.CAKE.STEACK GRILLE.OEIL.BEURRE.NOIR

9 LAIT.VACHE.CHOCOLAT.MIEL.PAIN

10 MATIERES GRASSES.A EVITER,LE LAIT.LA VACHE

TEXTE NUMERO 6 MG06 ' UN PEU DE BEURRE

1 MODERATION.J’EN UTILISE TRES PEU

2 GRAS.LOURD A DIGERER.SE CONSERVE MAL.

3 PATISSERIE.GRAS.LOURD

* TARTINES.JAMBON.PATISSE RIE

5 TARTINES.CUISSON

6 J'EN EMPLOIE PAS BEAUCOUP.C'EST GRAS.CA FAI' GROSSIR

7 TARTINES.PATISSERIE.CHOLESTEROL.CREME.LOURD

8 GRAS.JAUNE.VOMISSEMENT.ODEUR.VISQUEUX

9 VITAMINE A.PRODUIT LAITIER.CRUDITES.CHARCUTERIE

10 JAUNE.TARTINES.NORMAND.SALE.GRAS

TEXTE NUMERO 7 MG07 - TRES PEU DE BEURRE

1 BERKl.J'AIME.PAS CA.JE N'EN MANGE JAMAIS

2 OUALITE.JE NE L'AIME.PAS

3 MATIERES.GRASSES.LOURD.INDIGESTE

4 MARGARINE.HUILE.SAINDOUX.FRUIT.D'OR.GRAS

5 QUALITE.FRAICHEUR.DEGRE DE MATIERES GRASSE

6 MATIERES.GRASSES,INDISPENSABLE

7 TRES PEU.SANTE

8 CUISSON.LEGUMES CUIT.CRUDITES.PATES.RIZ

9 CA FAIT GROSSIR

10 GOURMANDE.VENDEE

TEXTE NUMERO 8 MG08 - UN PEU DE MARGARINE

1 PETITS PLATS BIEN PREPARES.PETIT.DEJEUNERS.PATISSERIES.REPAS FINS

2 TARTINES.ESCARGOTS.PATE.LAITAGE.RAIE AU BEURRE.NOIR

3 GATEAUX.GROSS IR.TARTINES.JAUNE.PLAQUETTES

4 PATES AU BEURRE.BEURRE D'ANCHOIS.BEURRIER.TARTINES.BATTRE LE BEURRE

5 FRAIS.JAUNE.PRIX.EMBALLAGE.INGREDIENT

6 FERME.TARTINES.TARTE.PASTEURISE.DE JEUNER



7 TARTINES.FROMAGES.RADIS,PATES.RIZ

8 BEURRE.BLANC.BEURRE FONDU.BEURRE PERSILLE.PUR.BEURRE.TARTINES

9 CACAHUETES,BEURRE_SALE.GATEAUX.JAMBON BEURRE.BEURRE BLANC

10
10 COLAT1 DE BEURRE-II0TTE de BEURRE.FIL A COUPER LE BEURRE . TARTINES. CHO

TEXTE NUMERO 9 MG09 ■ UN PEU BEURRE/CUISSO

1 JE N'AIME PAS.LA GRAISSES.UN CERTAIN GOUT.DES GATEAUX.LES SAUCES

2 GRAISSES.FORTIGIANT.UTILE.NECESSAIRE.EQUILIBRE

3 DNCTUOSITE.FRAICHEUR.OUALITE,SECURITE.EMBALLAGE

4 BON,BONHEUR.BEAUTE.BONNE HUMEUR.SANTE

5 GRAISSES,PETIT.DE JEUNER.FOIE.L'ODEUR.DOUX

6 PETIT.DEJEUNE R.GATEAU

7

8
6
8
8
8
8

PfLICIEUX AVEC LES COOUILLAGES.RADIS.DEFENDU DE LE CUIRE POUR LE CHO 
LESTEROL,PAS RECOMMANDE POUR LE DIABETE.PATISSERIES SONT TOUTES SiTR 
|pI-HELa4.FAIT GROSSISR EN GENERAL.DEFENDU EN NATUREL POUR Lf'dIABPT 
lr?2Tki-cU'£L-!TTErl-ESi,-S?TEct|S PATISSERIES IL Y EN A BEAUCOUP.DUR À 
AlS^C^Isf^PA^FAREIL^ BRA:5SïS'IL v EN * DANS LES PATES.LES PATATES.M

— 9 CUISINE.J'EN CONSOMME BEAUCOUP.BON POUR LA SANTE.PETIT.DE JEUNE R

10 BEURRE.ALLEGE ST_HUBERT.BRIDEL.A EVITER.TROP GRAS.PEU UTILISE

TEXTE NUMERO 10 MG10 - MATIERES GRASSES ALL

1 JE N'EN MANGE. PAS.REGIME

2 CHOLESTEROL.NEGATIF.DEFENDU.ALLEGE.NORMAND

— 3 SE CONSERVE MAL.GRAS.N'EN MANGE PAS.

4 GRAS.CHOLESTEROL

5 JE N'EN EMPLOIE PAS.PAS DE CUISINE BEURRE

6 CHOLESTEROL.REGIME.GATEAU.

7 JE N’EN CONSOMME PAS.ALIMENT SAIN.CHOLESTEROL

6 GRAS.REGIME.POIDS.COEUR.DOUX

9 BEURR.ALLEGE.SALE.EPINARDS.CHOSLETEROL

10 MATIERES.GRASSES.CHOLESTEROL.OBESITE

TEXTE NUMERO 11 MG11 * UN PEU CUISSON/B ALL

1
1 ATURELDGRAIsIefACRUEISSE-JE PENSE AUX VACHES,prDDUIT FRAIS.PRODUIT N

2 CHARENTE.POITDU.TRADITION.PRODUIT FRAIS.TARTINES.LAITIER

3 GRAISSES.TARTINES

4 GRAISSES.TARTINES.FRITURE.CAFE.MATIN

5 GRAISSES.SAUCES.TARTINES.LAIT.FARINE

6 GRAISSES.VEGETALE.ANIMALE.LAIT

7 C'EST GRAS.ONCTUEUX.SAVOUREUX.RICHE.NUTRITIF

6 MATIERES.GRASSES.TARTINES.LAIT

9 DE LICE.CUISINE.E NVIE.CONDAMNE.GRAS

10 LA CUISINE.GRAS.ACHAT

TEXTE NUMERO 12 UG12 - MARGARINES 2/3 PAR S

1 MATIERES.GRASSES.MARGARINE.HUILE.ASTRA.BEURRE.ALLEGE

2 RIEN NE ME VIENT.CA SERT A FAIRE LA CUISINE,PATISSERIE



3 RADIS.MATIERES,GRASSES.CHOLESTEROL.CALORIES.VACHE

4 BEURRE,ALLEGE. CHOLESTEROL

5 MATIERES.GRASSES.PLAT MIJOTE.PROMAGE.PATISSERIE.BEURRE DE REGIME

6 BEURRE.BLANC.CALORIES.PATISSERIE.GROSSIR.CHOLESTEROL

7 JE NE M'EN SERS PAS.ECOEURANT.CA FAIT GROSS IR.CHOLESTEROL.MALADIE

8 CUISINE.PETIT.DE JEUNER.SAUCE.SARDINES.RADIS

9 PATISSERIE.LA CUISINE .MATIERES,GRASSES.SAUCE

10
10

CREPE AU BEURRE.BRETAGNE.CREME FRAICHE,BATTRE LE BEURRE.BEURRE BRULE

TEXTE NUMERO 13 MG13 * UN PEU BAROUETTE/B A

1 BEURRE.ALLEGE.LE MOINS POSSIBLE

2 MATIERES.GRASSES.BON

3 TARTINES.C'EST BON.GRAS.RADIS.CROISSANT

4 MATIERES.GRASSES.BEURRE.ALLEGE,CUISINE.PETIT. DE JEUNER.GOURMANDISE

5 BEURRE.ALLEGE.CHOLESTEROL.MATIERES.GRASSES.MALADIE.OBESE

6 GRAISSES.MATIERES.GRASSES.ASSAISONNEMENT.CORPS.GRAS.OUI PREDOMINE

7
7

PRODUIT LAITIER.RADIS.BON PETIT.DEJEUNER.BON SANDWICH AU JAMBON.CU 
ISIN; AU.BEURRE

8 VITAMINES.BON.GRAS

9 LAI T.flANS.CREPES.TARTINES.PETIT_DE JEUNE R

10 TARTINES.RADIS.PETIT.DE JEUNER,PATES.RIZ

TEXTE NUMERO U MG14 « UN PEU OE TOUT

1
1

MA'IERRE GRASSE.PRODUIS NATUREL.MAT IE RRE GRASSE ANIMALE.MATIERE GRAS 
Se LA PLUS RA==INEê.PRODUIT LE PLUS CHER ET lé MEILLEUR

2 DOUX.PASTEURISE.DEMI SEL.DE PRINTEMPS.FRAIS

3
3

LES GAMINS AIMENt BIEN CA.CA SERT A METTRE UN PEU DANS TOUS LES REPA

4
4

îl?,-Il,RE,c9.R,?SSE-TARTINE ET BISCOTTE BEURREE.LES KILOS.LE REGIME.LA BO 
NN; CUIS IN;

5
5

(TEST BON.C'EST RICHE.CA REND SERVICE.C'EST INDISPENSABLE.C'EST NATU

6 PETITS DEJEUNERS.KILOS.MATIERES.GRASSES.DESSERTS.PETIT LU

7
7

TAUX DE CHOLESTEROL.QUAND MEME BON.GATEAUX.PATE A CREPES.A EVITER OU 
AND MEME

8 RADIS.TAOST.CUISSON.GOUTER.DE JEUNER

9 CUISINE.CHOLESTEROL.DOUX.TARTINES.TOAST

10 LES CALORIES.LES GRAISSES.LES GATEAUX CREME.TARTINES.OEUFS AUX PLAT

TEXTE NUMERO 15 MG01 * CUISSON/UN PEU BAROU

1 GRAS,INDISPENSABLE.NECESSAIRE

2 CALORIE,NECESSAIRE

3 GRAS. NE CE S S AI RE . AGRE ME NT

4 GRAS.INDISPENSABLE

5 GRAS.INDIGESTE.INDISPENSABLE

6 ALIMENT COMPLET.ACCOMPAGNEMENT.PRODU IT.LAITIER

7 HUILE.GRAISSES.LAIT.GATEAU.PUREE

8 OUI.ALLEGE.NORMANDIE.PASTEURISE.CLAIR

9 J'AIME.SOUPE.PAS POUR LA CUISINE.RICHE

10 CAFE AU LAIT.PAIN,RADIS.CUISINE.GATEAU



TEXTE NUMERO 16 UG01 TRES PEU DE MATIERES

1 ALLEGE.CONCENTRE.DE NOEL.CUISINE.GATEAU

2 FERMIER.PASTEURISE.ALLEGE

3 RARE CHEZ MOI.PATISSERIE.ODUER DEPLAISANTE.LOURD.JAMBON

4 GRAISSES.MANGE R NATURE.RADIS

5 GATEAUX.CUISINE.MATIERES GRASSES.ALLEGE.SALE

6 CUISINE.PETIT.DEJEUNER.PATISSERIE.ALLEGE.GRAISSES

7 PETIT.DE JEUNER.GRAISSES.FRAIS.MOU.ALLEGE

8 ALLEGE.MATIERES.GRASSES.CHOLESTEROL.PETIT DEJEUNER

9 PETITS. BEURRES.TARTINES.BISCUIT.BEURRE.NOIR.MARGARINE 

10 GATEAU.TARTINES.RADIS.JAMBON CRU.PETITS.BEURRES



SELECTION DES PHRASES CARACTERISTIQUES (DISTANCES DU CH12)

TEXTE NUMERO 1 MGOl » PUR BEURRE

1
1

CREME AU BEURRE.BISCUITS AU BEURRE.LAIT.BEURRE FRAIS.BATTRE LE BEURR 
c

2 GATEAUX.RADIS AU BEURRE.CUISINE.TARTINES AU BEURRE

3 TARTINES.RADIS AU BEURRE.CREME AU BEURRE.BEURRE D’ANCHOIS.BARATTE

« MATIERES GRASSES. PETIT, DE JEUNER. TARTINES. SANDWICH. BEURRE OE CACAO

5 GRAS.BEURRE FRAIS.NOIX DE BEURRE.JAUNE,C'EST BON.IL EN FAUT

6 TARTINES.CUISINE.PET IT DE JEUNER.LAIT.VACHE

7 TARTINES. GRAS. CHOLESTEROL. CUIS INE. PETIT.DE JEUNER

8 PETIT.DE JEUNER.BON.TARTINES.GRAS

9 PETIT.DE JEUNER.GOUTERS.CROOUE MONSIEUR.CROISSANTS.BEURRE O'ANCHOIX

10 GRAISSES.TARTINES.GOUT.GATEAUX CREME.CREME AU BEURRE

TEXTE NUMERO 2 UG02 « BARQUETTE/B ALLEGE

1 GRAS.CHOLESTEROL.TARTINES.CREME AU BEURRE.PATES AU BEURRE

2 BEURRE DE CACAHUETE.BEURRE D'ANCHOIS

3 TARTINES.SAUCES.CREME AU BEURRE.PATISSERIE.LEGUMES

4 TARTINES.PATES AU BEURRE.PUREE AU BEURRE.OEUFS.PRODUIT.LAITIER

5 PATISSERIE.CUISINE.STEAX HACHE.CREME.FLAN

6
6

LE CHOLESTEROL.CA FAIT GROSSIR.LA CUISINE BEURRE.LES PATES AU BEU
REE.C'EST GRAS

7 BRIDEL. PETIT.DE JEUNE R.PATISSE RIE.CREME AU BEURRE.PRODUIT.LAI TIE R

8 LAITERIE.BATTRE LE BEURRE.CREME.BEURRE DES CHARENTE.PETIT.DE JEUNER

9 LAIT.YAOURT.CREME.PATISSERIE.BOISSON

10 TARTINES.CUISINE.BEURRE.PETITS.BEURRES.REGIME.SAUCES

rEXTE NUMERO 3 MG03 * CUISSON/BEURRE

1
1

BEURRE POUR FROMAGE.LE BEURRE:C'EST DERIVE DU LAIT.C'EST LES PUBLICI 
TES.POUR LA SOUPE.LES GATEAUX AU BEURRE

2
2
2
2

CHOLESTEROL.LE BEURRE J'EN MANGE PAS,MON MARIE.MA FILLE EN MANGENT B 
EAUCOUP.LA FILLE MANGE LE BEURRE"AVEC LE DOIGT ET LAISSE LE PAIN.LE 
BEURRE POUR MOI.C'EST POUR LA PUREE.LES PATES (DANS LA CUISINE) MAIS 

POUR FAIRE REVENIR JE PRENDS DE LA MARGARINE

3 GRAISSES.BON.ECONOMIQUE.FORTIFIANT POUR LES JEUNES

4 BEUR.TARTINES. PAIN GRILLE.MATIERES.GRASSES.CUISINE

5
5

DES TARTINES LE MATIN.DANS LES PATES.LE RIZ.DANS LES LEGUMES.POUR FA 
IRE LA PATE A TARTE.POUR LES GAUFRES

6 MAROUE DE BEURRE.CHATELAIN.TARTINES.PATISSERIE.ACCOMODER LES LEGUMES

7 TARTINES.DEJEUNER.LES BISCUITS.LES PETITS BEURRE

8 PAIN.FROUAGE.CUISINE.PATISSERIE.ENTREE

9 C'EST CHER.C'EST POUR LES EN=ANTS

10 VITAMINE A.MATIERES.GRASSES.TARTINE S.CUISINE.PATISSE RIE

TEXTE NUMERO 4 MG04 - BARQUETTE/BEURRE

1 C'EST BON LE MATIN.AVEC OU PAIN FRAIS.SUR DES LEGUMES.EN PATISSERIE 
1 EN SAUCE

2 JAUNE.GRAS.TARTINES.CUISINE.BON



3 CAMPAGNE.C'EST MEILLEUR OUE LA MARGARINE.VACHE.NATURE.BON GOUT

44 TARTINES.GATEAUX.C'EST MEILLEUR OUE LA MARGARINE.C'EST LES ALGERIENS

5 MATIERES.GRASSES.LAIT.VACHE.PATISSERIE.LE GOUT DU VRAI BEURRE

6 GRAS.CHOLESTEROL.VACHE

7 DEMI.SEL.TARTINES.BON GOUT.GRAS.JAUNE

8 CHOLESTEROL.GRAS.CALORIES.RADIS.BIFTECK

9 GRAS.ANIMAUX.CHOLESTE ROL.ARTERE.CUISINE

10 LAIT.GRAS.BON.MOU

TEXTE NUMERO 5 MG05 - BEURRE/BEURRE ALLEGE

1 MATIERES. GRASSES.BEURRE.ALLEGE.CHOLESTEROL.JAUNE.TARTINES DE BEURRE

2 BONNE CUISINE.VITALITE.BONNE MINE.CHOLESTEROL.PATISSERIE.GRAISSES

3 MAT1ERES.GRASSES.TARTINES.VITAMINE.BEURRE DEMI_SEL.CUISINE BEURRE

4 LAIT.GRAISSES.PETIT.DEJEUNER.TARTINES.BEURRE.ALLEGE

5 MATIERES.GRASSES.KILOS.TRIGLYCERIDES.C’EST BON.BONNE CUISINE

6 MATIERES.GRASSES.CHOLESTEROL.BEURRE.ALLEGE.CUISINE. BEURRE.SAUCE

7 FRAIS.DEMI.SEL.TARTINES.GATEAUX.JAUNE

8 MATIERES. GRASSES.BEURRE.ALLEGE.CALORIE.GRAISSES ANIMALE.HUILE

9
9

pfTITS GATEAUX,A TARTINER.L'ENFANT D'UNE ALGERIENNE (DIT BEURRE) UN= 
FLEUR (JAUNE).UN PROVERBE (TENDRE COMME DU BEURRE)

10 GRAS,TARTINES.BEURRE.ALLEGE.PATISSE RIE.REGIME

TEXTE NUMERO 6 MG06 * UN PEU DE BEURRE

1
1
1
1
1

JE NE L'AIME.PAS CUIT,J'EN AI HORREUR CUIT.JE L'AIME CRU LE BCURRC J
1 V«fy„SER§ TRES pEU.C'EST SURTOUT POUR LE PÉTIT DEJEÜNc 
5iJE DE L ASTRA.JE N'AIME PAS L'ODEUR DU BEURRE CUI’.MOI CA ME 
STGRAs1fsL P0UR M£S PR0BLEMES De DOS.IL FAUT OUE J'EVITE LES MATIERE

2
2

nêLCkF..\RtIAR£NTÉ OU NORMANDIE.TOUS LES BEURRES SONT BONS SAUF LE BE 
URRE DE NOcL.ON EN CONSOMME TRES PEL.PAS DE CUISINE CUITE AU BEURRE

3
3
3

C'EST ASSEZ GRAS.C'EST NECESSAIRE EN PETITES OUANTITES.CUIT CE N'EST
auxSou?Nparaissen-ApluSCleg!rs£R0L ' j ’en UT1L1SE un peg dans les gate

4 TARTINES.UN PEU DE BEURRE.LE BON BEURRE FRANÇAIS.PATISSERIE

5
5

laTmat!erI4lgrassesES'DE'TERRE au B£urre'ca D0NN£ bo

6 J'AIME.PAS LE BEURRE.GRAS.JAUNE.MOU.TARTINES

7
7

DITES^POURRCONSOMm!rPAVECADUASAUCIs!onPLATS *P0UR “ANGER AVEC DEE GRG

8 MATIERE GRASSE.PETIT.DEJEUNER.PATISSERIE.KILOSGRAMME EN TROP.CUISINE

9 CUISINE TRES PEU.QUASIMENT PAS.PAS CONCERNEE

10 TARTINES.CUISINE.LAIT.PATISSERIE.ME ILLEUR

TEXTE NUMERO 7 MG07 - TRES PEU OE BEURRE

1
1 HUITRES GRASSE>TR0P LOURD,CA FAIT GROSSIR.LEGUMES,TARTINES POUR LES

2
2

PRADISDAVECN|euRr1C BISC0TTE-MATIER£ GRASSE.BONNE CUISINE.PATISSERIE

3 GRAS.JE N'EN MANGE.PAS.JE N'AIME.PAS.TROP CALORIQUE.VACHE

4 FRITURE.LEGUMES AVEC BEURRE FRAIS.PATISSERIE

5 MATIERES.GRASSES.PETIT.DEJEUNER.CRUDITE AVEC BEURRE.PATISSERIE.CREME

6 NE PAS EN MANGER TROP.HUILE.CUISINE.CREME FRAICHE.MATIERES.GRASSES



7 TARTINES.GROSSIR.PATES.GATEAU.LAIT

8
6

ESOLSPOUR^duiS InI^ÔUIS INE'et Is^Se^T^*^”1 !>JHUIL£ T£WRN

9 MATIERES.GRASSES.PETITS PLATS,TROP DE CALORIES.NOURRISSANT.NATUREL

10 FRAICHEUR.TROP GRAS.C'EST AGREABLE.CA DONNE BON GOUT.C'EST DOUX

TEXTE NUMERO B M308 * UN PEU DE MARGARINE

1
1

BI^EtPOUR DEJEUNER.BEURRE POUR PAIRE LA CUIS INE. BEURRE POUR FAIRE

1 
1

1 
1

?OUR LE PETIT DE JEUNER.LES RADIS AVEC DU PAIN ET DU BEURRE JE CUISIN 
E_BtURRE.C EST DES VITAMINES.J AIME BIEN LE BEURRE LUiSiN

3 PATES AU BEURRE.BEURRE D'ANCHOIS.BEURRIER.TARTINES,BATTRE LE BEURRE

4
4

Ftou-:bôn“surSlÊDpaÏnL£-LE m0INS CUIT pdssible-ne se conserve PAS DU

c
5

Ca!|Z BON.C'EST PRATIQUE.CA SERT A TOUT.CA AMELIORE TOUT.JE NE M'EN

6 JAUNE.GRAS.BON POUR LE GOUT.MOINS POUR LA SANTE.CUISINE.PATISSERIE

7 BONNE CUISINE.MATIERES.GRASSES.J'AIME BIEN.PATISSERIE.TARTE

6 BONNE TARTINES.SOUPE.GATEAU.BEURRE A LA CUILLERE.ESCARGOTS

9 GA'EAUX.GROSS IR.TARTINES.JAUNE.PLAQUETTES

1C BIFTECK.. TARTINES . cROMAGE .GATEAUX. RADIS

TEXTE NUMERO 9 MG09 - UN PEU BEURRE/CUISSO

1
1
1
1
1

p|ciï|=ux AVEC LES COQUILLAGES.RADIS.DEPENDU DE LE CUIRC POUR L = CHO 
LiSTsROL.PAS RECOMMANDE POUR LE DIABETE.PATISSERIES SONT TOUTE' SUCR 
iï|iH=ÇASi,-A._ GROSSISR EN GENERAL .DE'ENDU EN NATUREL =OUR Lc D'AB'T 
pi’•2-Jki--°r«LcA--En-lSF?^lct|S PATISSERIES !L * EN ( BEAUCOUP. DUR À

1 AIS C ' ES “r PA PARE II " —* ha , a i tb . w

2
2

URRE^VACHES DANSRLPSEPRp| BLANC-DES VEUX Au beurre.NOIR.CREPES AU BE

3 CUISINE.J'EN CONSOMME BEAUCOUP.BON POUR LA SANTE.PETIT DEJEUNER

4 JE N'AIME PAS.LA GRAISSES.UN CERTAIN GOU'.DES GATEAUX.LES SAUCES

5 CUISINE.GATEAUX AU BEURRE.BEUR.BEURRE LAITIER.BEURRE BLANC

6 GRAISSES.TARTINES.ESCARGOT.CHOLESTEROL.POIDS

7 DELICE.LIPIDE.UN BEURRE. BLANC.MEDEREMENT.NOIX DE BEURRE

8 CROISSANT.PATISSE RIE.LEGUMES.TARTINES.GRAISSES

9 JE N'EN MANGE PAS DU TOUT.REGIME.CHOLESTEROL.SANTE.C'EST BON

10 DtjEUNrR ."GRAISSES'."SAVEUR"."CALORIE"."POIDS’

TEXTE NUMERO 10 MG10 * MATIERES GRASSES ALL

1
1

harentange_pas'ch0lesteR0l’pas gourmande de beurre.jaune.beurre de c

2 GRAS.INUTILE.CHOLESTEROL.FROMAGE.PAS BON

~~ 3 CHOLESTEROL.POIDS.JE NE CUISINE PAS AU BEURRE

4
4 egAmpCtart!ne£N0RV‘ANDIE'CAR il pont tdut au beurre-pas bon pour de R

5 FAIT GROSSIR.GRAS.ALLEGE.TARTINES.BON GOUT

6
e FA:T GR°SSIR-^T C'EST MAUVAIS POUR LA

7 PAS BON.LAIT.GRAS.SALE.VACHE

8 MATIERES.GRASSES.COLORIES.CHOLESTEROL POUR MOI,REGIME

9 REGIME.INTERDIT.TROP GRAS.TROF RICHE.RADIS



10 ALLEGE.NE PAS CUIRE.TARTINES.PATISSERIE.PROMAGE

TEXTE NUMERO 11 MG11 * UN PEU CUISSON/B ALL

1 PETIT DEJEUNER.LES TARTINES.LA BRIOCHE.C'EST FRAIS.C'EST BON

2
2

ATURELDGRAISS£SACRuÊISSE'JE PENSE AUX VACHES-produit FRAIS.PRODUIT N

«TiTu?^'oNrm-,?AL^n?,RAISSE 0E CUISINE.L'INTERDIT OU DOCTEUR.GRA1S 
SE A MANGcR CRUE.NATUREL

4 GRAISSES.SAUCES.TARTINES.LAIT.FARINE

5 MATIERES_ GRASSES.SANDWICH.PRODUIT NATUREL.PRODUIT A MANGER CRU

6 GRAISSES.TARTINES

7 CHARENTE.POITOU.TRADITION.PRODUIT FRAIS.TARTINES.LAITIER

8 GRAISSES.PETIT. DEJEUNER.DESSERT.CUISINE

9 C'EST DEFENDU.JE SURVEILLE MA LIGNE.J'AIME LES TARTINES.C'EST BON

10 BEURRE ET EPINARDS.TARTINES.FROMAGE CAFE.CUISINE.RADIS.VITAMINE A

TEXTE NUMERO 12 MG12 « MARGARINES 2/3 PAR S

1 CUISINE.PATISSERIE.TARTINES.RADIS.MATIERES.GRASSES

2 MATIERES GRASSES.CUISINE.PATISSERIE.TARTINES.CALORIES

3 MATIERES.GRASSES.PLAT MIJOTE.FROMAGE.PATISSERIE.BEURRE DE REGIME

4 GRAS.SAUCES.CREME.MALADIE.CHOLESTEROL.PAS BON POUR LE REGIME

5 RADIS.MANIERES.GRASSES.CHOLESTEROL.CALORIES.VACHE

6 TARTINES AL BEURRE.FROMAGE.VACHE.LAIT.BEURRE DE FERME

7
7

TARTINES.RADIS.DANS LES EPINARDS.CUISINE.BEURRE.ENTRER COMME DANS

8 TARTINES.CUISINE.PATISSERIE,CREME.ALLEGE

9 MATIERES.GRASSES.TARTINES.PATISSERIE.KILOS.MARGARINE

10 GRAS.CALORIES.LE GOUT.CUISINE.PETIT.DEJEUNER

TEXTE NUMERO 13 MG13 - UN PEU BARQUETTE/B A

1
1
1

c?ITkltfEyRRS-C EST LES TARTINES DU MATIN.DANS LES PATES.C'EST 
?UARi TEMPS C'EST DU BEURRE ALLEGE. CA UN BON GOUT C

EST AGREALBc A MANGcR.C'EST BIEN POUR LES PATISSERIES

2 TARTINES.GRAS.CUISINE.JAUNE.BON

3 MATIERES.GRASSES.BEURRE.ALLEGE.CUISINE.PETIT. DEJEUNER.GOURMANDISE

4 TARTINES.C'EST BON.GRAS.RADIS.CROISSANT

S C'EST GRAS.C'EST BON AU GOUT.CA FAIT DU MAL

6
6

isineIaqLbeurre'RADIS,B0N PETIT-DEJEUNER-B0N sanowich au JAMBON.eu

7 CUISINE.TARTINES.CHOLESTEROL.BON GOUT.VITAMINES

8 MATIERES.GRASSES.BON

9 TARTINES.CUISINE.MATIERES.GRASSES.LAIT.VACHE

10 GRAISSES.TARTINES.PRODUIT.LAITIER.PETIT.DE JEUNER.RADIS

TEXTE NUMERO 14 MG14 * UN PEU DE TOUT

1
1

??T,IfR§F,,£R55§hP?PDUII NATUREL.MATIERRE GRASSE ANIMALE .MATIERE GRAS 
SE LA PLUS RAFFINEE.PRODUIT LE ÉLUS CHER ET LE MEILLEUR

C
N
C
*

1 
1

1 
1

MATIERE GRASSE.LAIT DE VACHE.CALORIES.PRODUITS FRAIS.PRODUITS GRAS A



3
3

NNETICUISlSÊSSE-TARTINE ET BISC0TTE BEURREE.LES KILOS.LE REGIME.LA BO

A
A plus^dynamique^bèaf^quiAbaingeRdans duAbeùrreE bruleEr par un plaisir

5
5

ARTInII §RIL[EAEESPplS8uREIT%??^-CETn-D£JEUNER'TARTINES BEURREES.T

6 BON.AGREABLE.SALE.DOUX.NOURRISSANT

7 PETITS DE JEUNE RS.RADIS.CUISSON.MATIERES.GRASSES.GATEAUX

8 LES CALORIES.LES GRAISSES.LES GATEAUX CREME.TARTINES.OEUPS AUX PLAT

9
9

LETS°INDISPENSABLEETTES ETC'TftRTINES BEURREES.PRODUIT.LAITIER COMP

10 CUISINE.CHOLESTEROL.DOUX.TARTINES.TOAST

IEÏI-_Ü-ÜERD 1S MG01 * CUISSON/UN PEU BARQU

1 GRAS.INDISPENSABLE.NECESSAIRE

2 GRAS.INDISPENSABLE

3 GRAS.INDIGESTE.INDISPENSABLE

A
A

PAIN.JE N'EN MANGE PLUS.GRAISSES.MAUVAIS POUR MA SANTE.BEURRE SANS S

5 INDISPENSABLE.PETIT.DE JEUNE R.PATISSERIE

6 GRAS.NECESSAIRE.AGREMENT

7 CALORIE.NECESSAIRE

6 ALIMEN* COMPLET.ACCOMPAGNEMENT.PRODUIT LAITIER

9 HUILE.GRAISSES.LAIT.GATEAL.PUREE

10 TARTINES.ACCOMPAGNEMEN".RADIS.SAUMON PUME.TOASTS

TEXTE NUMERO 16 MGOl * TRES PEU DE MATIERES

1 CUISINE.PETIT.DEJEUNE R.PATISSERIE.ALLEGE.GRAISSES

2 GATEAUX.CUISINE.MATIERES.GRASSES.ALLEGE.SALE

3 ALLEGE.MATIERES GRASSES.CHOLESTEROL.PETIT DEJEUNER

A PETIT.DEJEUNER.GRAISSES.FRAIS.MOL.ALLEGE

5 ALLEGE.CONCENTRE.DE NOEL.CUISINE.GATEAU

6 GATEAU.TARTINES.RADIS.JAMBON CRU.PE TITS_BEURRES

7 CUISINE.GATEAUX.TARTINES.GRAS.JAMBON

8 POUR MANGER AVEC .... CUISINE.GATEAUX.PATISSERIE.RADIS.PAIN FRAIS

9 GRAISSES.MANGER NATURE.RADIS

10 SALE.PETITS BEURRES.GRAS.SAUCE.PETITS PLATS



Annexe 6

Modalités caractéristiques des douze classes d'enquêtés construites sur la base

de leurs réponses verbales.



SELECTION DES FORMES LEXICALES CARACTERISTIQUES

LIBELLE DE LA 
FORME LEXICALE

’ FgEOUENCE • FREQUENCE • POURCENTAGE • POURCENTAGE •
CLASSEMENT * GLOBALE • INTERNE • GLOBAL * INTERNE »

TEXTE NUMERO BU01 TEXTE DE TYPE 1

1 VACHE t 19.390
2 LAIT 9 15.967
3 JAUNE • 11.053
4 SALE 9 8.124
5 CHARENTE POI 9 7.396
6 FERME 9 7.072
7 GRAS 9 6.705
e NORMANDIE 9 6.597
9 NORMAND 9 6.204

10 MOU • 5.663
ii CREME 9 5.520
12 ALLEGE 9 4.767
13 LAITIER 9 4.346
14 BRETAGNE 9 3.836
15 PLAQUETTE 9 3.827
16 petit 9 3.763
17 TOAST 9 3.750
16 FRAIS 9 3.415
19 CAFE 9 3.225
20 DUR 9 3.072

TEXTE NUMERO 2 BU02 = TEXTE DE TYPE 2

1 TARTINES 9 10.842
2 CUISINE 9 9.061
3 PATISSERIE 9 9.0154 PETI DE JEUN 9 8.152
5 GOUTER 9 7.096
b SAUCE 9 6.84S
7 GRAISSES 9 6.820
6 GATEAU 9 6.186
9 MATIERES GRA 9 5.441

10 KILOS 9 4.632
1 1 GATEAUX 9 4.611
12 PAIN 9 4.046
13 CUISSON 9 3.477
14 SOLEIL 9 2.967
15 DESSERS 9 2.967
16 DEJEUNER 9 2.76617 CALORIE S 2.726
16 CAFE • 2.589
19 LOURD 9 2.457
20 RADIS 9 2.356

TEXTE NUMERO 3 BU03 - texte DE TYPE 3

1 RADIS 9 11.976
2 VIANDE 9 11.608
3 JAMBON 9 11.3004 PAIN 9 9.749
5 FROMAGE 9 9.533
b CHARCUTERIE 9 8.992
7 NOUILLE 9 6.967
6 PUREE 9 8.691
9 LEGUMES 9 6.532

10 CONFITURE 9 6.156
1 1 FRITURE 9 7.840
12 EPINARD 9 7.752
13 PATES 9 7.254
14 POMMES DE TE 9 6.899
15 SAUCISSON 9 6.735
1b STEAK 9 6.517
17 COQUILLAGES 9 6.356
16 RIZ 9 6.040
19 CRUDITES 9 5.777
20 POELE 9 4.876

TEXTE NUMERO 4 BU04 - TEXTE DE TYPE 4

117. 9 86. 9 1.49 9 8.26
172. 9 93. 9 2.19 9 8.93
105. 9 52. 9 1.33 9 5.0041. 9 23. 9 0.52 9 2.21
18. 9 13. 9 0.23 9 1.25
27. 9 16. 9 0.34 9 1.54

263. 9 71. 9 3.34 9 6.82
42. 9 20. 9 0.53 9 1.92
8. 9 7. 9 0.10 9 0.67
7. 9 6. 9 0.09 9 0.58

92. 9 30. 9 1.17 9 2.88
38. 9 15. 9 0.48 9 1.44
16. 9 8. 9 0.20 9 0.77
22. 9 9. 9 0.28 9 0.86
15. 9 7. 9 0.19 9 0.67
12. 9 6. 9 0. 15 9 0.58
9. 9 5. 9 0.11 9 0.48

123. 9 29. 9 1.56 9 2.79
26. 9 9. 9 0.33 9 0.86
8. 9 4. 9 0.10 9 0.36

516. 9 170. 9 6.56 9 13.46
322. 9 110. 9 4.09 9 6.72
214. 9 82. 9 2.72 9 6.50224. 9 80. 9 2.85 9 6.34

25. 9 17. 9 0.32 9 1.36
60. 9 29. 9 0.76 9 2.30

192. 9 65. 9 2.44 9 5.15
73. 9 31 . 9 0.93 9 2.46

227. 9 66. 9 2.88 9 5.23
43. 9 16. 9 0.55 9 1.43

109. 9 35- 9 1.38 9 2.78
101 . 9 31. 9 1.26 9 2.46
50. 9 17. 9 0.64 9 1.35
7. 9 4. 9 0.09 9 0.32
7. 9 4. 9 0.09 9 0.32

45. 9 14. 9 0.57 9 1.11
25. 9 9. 9 0.32 9 0.71
26. 9 9. 9 0.33 9 0.71
23. 9 6. 9 0.29 9 0.63

132. 9 31. 9 1.68 9 2.46

132. 9 51. 9 1.66 9 7. 18
23. 9 18. 9 0.29 9 2.54
24. 9 16. 9 0.30 9 2.54

101. 9 37. 9 1.28 9 6.21
82. 9 32. 9 1.04 9 4.51
12. 9 10. 9 0. 15 9 1.41
8. 9 6. 9 0. 10 9 1. 13

29. 9 16. 9 0.37 9 2.25
51. 9 22. 9 0.65 9 3. 10
14. 9 10. 9 0. 18 9 1.41
10. 9 8. 9 0. 13 9 1. 13
8. 9 7. 9 0. 10 9 0.99

56. 9 21. 9 0.74 9 2.96
18. 9 10. 9 0.23 9 1.41
10. 9 7. 9 0. 13 9 0.99
8. 9 6. 9 0.10 9 0.85
6. 9 5. 9 0.08 9 0.70
9. 9 6. 9 0. 11 9 0.85

23. 9 10. 9 0.29 9 1.41
9. 9 5. 9 0.11 9 0.70

1 CHOLESTEROL
2 REGIME
3 HUILE
4 MALADIE
5 BEURRE ALLEG
6 MATIERES GRA
7 PAIN BEURRE
8 GROSSIR
9 MARGARINE

10 CALORIES
11 MANGE PAS
12 POIDS
13 KILOS
14 GOURMANDISE
15 LAITAGE
16 DIABETE
17 CALORIQUE
18 GRAS
19 SAVEUR
20 BRETON

TEXTE NUMERO 5 BU05

12.804 * 196. 9 61. 9 2.49 10.43
10.519 » 61. 9 26. 9 0.77 4.44
9.521 • 24. 9 14. 9 0.30 2.39
9.412 * 11. 9 9. 9 0. 14 1.54
9.199 • 32. 9 16. 9 0.41 2.74
9.020 • 227. 9 52. 9 2.88 6.898.754 » 15. 9 10. 9 0.19 1.71
6.028 • 52. 9 19. 9 0.66 3.257.014 • 33. 9 13. 9 0.42 2.22
6.975 * 57. 9 18. 9 0.72 3.08
6.600 ■ 23. 9 10. 9 0.29 1.71
6.349 • 33. 9 12. 9 0.42 2.05
5.715 • 43. 9 13. 9 0.55 2.22
5.016 • 7. 9 4. 9 0.09 0.68
4.038 * 14. 9 5. 9 0. 18 0.85
3.977 * 6. 9 3. 9 0.08 0.51
3.576 • 7. 9 3. 9 0.09 0.51
3.456 • 263. • 34. 9 3.34 5.81
3.423 • 12. 9 4. 9 0.15 0.68
3.210 • 13. 9 4. 9 0.17 0.68

TEXTE D£ TYPE 5

1
2
3
A
5
6 
7 
6 
9

10
11
12
13
14
15

LES
BEURREES
PETITS
croissant
PLATS
ESCARGOTS
BEURRE
CUISINE BEUR
AVEC
TOUS
DEJEUNERS 
BEURRE NOIR 
PATISSERIE 
BRIOCHE 
ATTENTION

9.228 • 136. 9 56
6.101 • 12. 9 9
6.055 * 31. 9 16
4.882 • 16. 9 9
4.865 • 19. 9 10
4.865 * 19. 9 10
4.798 • 387. 9 86
4.082 » 46. 9 16
3.839 * 36. 9 13
3.724 • 6. 9 4
3.349 * 13. 9 6
3.349 • 13. 9 6
3.217 • 214. 9 46
2.940 • 8. 9 4
2.940 • 8. 9 4

1.73 9 5.09
0.15 9 0.82
0.39 9 1.45
0.20 9 0.82
0.24 9 0.91
0.24 9 0.91
4.92 9 7.82
0.58 9 1.45
0.46 9 1.18
0.06 9 0.36
0.17 9 0.55
0. 17 9 0.55
2.72 9 4.18
0. 10 9 0.36
0.10 9 0.36



16
17
18
19
20

SUR
BEURRE BLANC 
LEGUMES 
SARDINES 
PATE

TEXTE NUMERO

1 EST
2 CRU
3 FAIT
4 PAS
5 MAIS
b MANGE
7 CUIT
8 MEILLEUR
9 MANGER

10 BEAUCOUP
11 PEU
12 MANGE PAS
13 TROP '
14 AIME
15 MOI
1b TRES
17 FAUT
18 DEFENDU
19 PREFERE
2U GRASSE

TEXTE NUMERO 7

1 BON
2 GOUT
3 PRODUIT
4 GRAS
5 VITAMINE
b RICHE
7 BONNE
6 NATUREL
9 COULEUR

1U MODERATION
1 1 INDISPENSABL
12 CHER
13 CUISINE
14 GRAISSES
15 CAW-AGNE
16 NOURP.ISSAN*
17 FRAIS
16 VIT AVINES
19 RE-AS
20 ONCTUEUX

TEXT E NUMERO 8

t BEURRE
2 LES
3 BA-tre
4 DANSK CRE=E
b BEURRER
7 ANCHOIS
8 DES
9 EPINARDS

10 BEURRE BLANC
1 1 BEURRE DOUX
12 UNE
13 BEURRE SALE
14 SUR
15 FAIRE
lb SON
17 BARATTE
18 OEIL BEURRE
1» MA* IN
20 FERMIER

TEXTE NUMERO 9

1 PASTEURISE
2 QUALITE
3 DOUX
4 PRESIDEN'
5 PRIX
b ODEUR
7 FRAICHEUR
8 ouantite
9 MARQUE

10 FRAIS
11 ALLEGE
12 DEMI SEL
13 SALE
14 BRIDEL
15 FONDU
lb BEURRE DOUX
17 BARATTE
18 BRETAGNE
19 FERMIER
20 CHARENTE POI

TEXTE NUMERO 10

BU06

BU07

BU06

BU09

BU 10

• 2.910
• 2.878• 2.784• 2.638• 2.548

TEXTE DE TYPE 6

• 9.931a 9.777s 8.559• 7.841t 7.280t 7.126• 6.935
• 6.736• 6.496
• 6.309• 6.288• 6.057
• 5.993a 5.816a 5.747
» 5.736• 5.580• 5.580• 5.468• 5.256

TEXTE DE Type 7

t 10.472t 10.414a 7.150• 5.926• 5.554a 5.286a 4.996a 4.869a 4.795a 4.677a 4.400a 4.266a 4.077a 3.955a 3.706a 3.529a 3.326a 3.265a 3.255a 2.629

TEXTE DE TYPE 8

a 22.330a 9.343a 8. 160a 6.027a 6.677a 6.301a 6.069a 5.971a 5.576a 5.360a 5. 153a 4.963a 4.480a 4.465a 3.864a 3.712a 3.712a 3.645a 3.336a 3.323

TEXTE DE TYPE 9

a 16.706a 12.437a 11.911a 11.857a 11.017a 10.686a 9.716a 8.007a 8.007a 7. 129a 7.081a 6.782a 6.732a 5.851a 5.439a 5.066a 4. 136a 3.931a 3.760a 3.194

TEXTE DE TYPE 10

15. a 6
19. a 7
51. a 14
9. a 4

13. a 5

137. a 53
36. a 23
37. a 21
93. a 35

7. a 7
24. a 14
22. a 13
20. a 12
21. a 12
11. a 8
25. a 13
23. a 12
37. a 16
21. a 11
10. a 7
28. a 13
8. a 6
8. a 6
6. a 5

31. a 13

199. a 63
82. a 36
28. a 14

263. a 54
93. a 25
20. a 9
34. a 12
35. a 12
16. a 7
6. a 4

25. a 9
10. a 5

322. a 53
192. a 35

12. a 5
17. a 6

123. a 23
34. a 9
14. a 5
6. a 3

367. a 150
136. a 41

6. a 6
39. a 17

6. a 5
12. a 7
7. a 5

20. a 9
16. a 8
19. a 8
9. a c.

13. a 6
11. a 5
15. a 6
23. a 7
6. a 3
6. a 3

10. a 4
27. a 7
7. a 3

23. a 15
34. a 14
16. a 9
10. a 7
6. a 5
9. a 6

33. a 11
7. a 4
7. a 4

123. a 18
36. a 9
26. a 7
41. • 9
12. a 4
8. a 3
9. a 3
6. a 2

22. a 4
7. a 2

18. a 3

0.19 a 0.55
0.24 a 0.64
0.65 a 1.27
0.11 a 0.36
0. 17 a 0.45

1.74 a 5.77
0.46 a 2.50
0.47 a 2.29
1.18 a 3.81
0.09 a 0.76
0.30 a 1.52
0.28 a 1.41
0.25 a 1.31
0.27 a 1.31
0.14 a 0.87
0.32 a 1.41
0.29 a 1.31
0.47 a 1.74
0.27 a 1.20
0.13 a 0.76
0.36 a 1.41
0.10 a 0.65
0. 10 a 0.65
0.08 a 0.54
0.39 a 1.41

2.53 a 8. 14
1.04 a 4.65
0.36 a 1.81
3.34 a 6.98
1.16 a 3.23
0.25 a 1. 16
0.43 a 1.55
0.44 a 1.55
0. 19 a 0.90
0.06 a 0.52
0.32 a 1. 16
0. 13 a 0.65
4.09 a 6.852.44 a 4.52
0.15 a 0.65
0.22 a 0.76
1.56 a 2.97
0.43 a 1 . 16
0. 18 a 0.65
0. 10 a 0.39

4.92 23.04
1.73 6.30
0.08 0.92
0.50 2.61
0.08 0.77
0.15 1.08
0.09 0.77
0.25 1.38
0.23 1.23
0.24 1.23
0.11 0.77
0. 17 0.92
0. 14 0.77
0.19 0.92
0.29 1.08
0.08 0.46
0.08 0.46
0.13 0.61
0.34 1.08
0.09 0.46

0.29 a 5.81
0.43 a 5.43
0.20 a 3.49
0.13 a 2.71
0.08 a 1.94
0.11 a 2.33
0.42 a 4.26
0.09 a 1.55
0.09 a 1.55
1.56 a 6.96
0.46 a 3.49
0.33 a 2.71
0.52 a 3.49
0.15 a 1.55
0.10 a 1.16
0. 11 a 1.16
0.08 a 0.78
0.26 a 1.55
0.09 a 0.78
0.23 a 1.16

1
2
3
A
5
6
7
8 
9

10
11
12
13
14
15
16
17
18
19
20

SANTE
POUR
EST
MAUVAIS
DONNE
AGREABLE
BON
ALIMEN~
SERT
INDISPENSABL
TOUT
GOUT
PAS
TRES
BIEN
EQUILIBRE
DIGESTE
ENFANTS
UTILISE
NOURRISSANT

14.091
13.490
13.153
8.939
8.692
8.658
8.306
8.097
6.625
5.875
5.846
5.661
6.505
5.417
5.263
4.822
4.822
4.822
4.822
4.371

39. • 22. a 0.50 a 5.15106. » 37. a 1.35 a 8.67137. « 42. a 1.74 a 9.84
13 • * 8. a 0. 17 a 1.878. * 6. a 0.10 a 1.41
17. • 9. a 0.22 a 2.11199. • 37. a 2.53 a 6.67
12. • 7. a 0.15 a 1.64
6. • 4. a 0.08 a 0.94

25. • 8. a 0.32 a 1.87
20. * 7. a 0.25 a 1.64
82. • 16. a 1.04 a 3.75§1- ! 17. a 1.18 a 3.9828. * 8. a 0.36 a 1.87
13. * 5. a 0.17 a 1. 17

3. a 0.08 a 0.706. * 3. a 0.06 a 0.706. • 3. a 0.08 a 0.706. • 3. a 0.08 a 0.7017. • 5. a 0.22 a 1. 17



TEXTE NUMERO 11 BU11 TEXTE DE TYPE 11

1 UTILE
2 NECESSAIRE
3 NOURRISSANT
4 SANTE
5 ANIMALE
6 AGREABLE
7 EQUILIBRE
8 SERT
9 BON

10 GRAISSES
1 1 TOUT
12 FAIRE
13 INDISPENSABL
14 CALORIE
15 POUR
1b PAS
17 PAIN
16 GRAS

TEXTE NUMERO 12

36.806 
28.244 
8.654 
7.415 
6.556 
5.657 
4.841 
4.841 
3.266 
2.463 
2.398 
2.186 
2.064 
2.064 
1.569 
0.496 
0.411
0.203

TEXTE DE TYPE 12

9. * 9 t 0. 11
12. • A • 0. 15
17. • 3! t 0.22
39. • 4. • 0.50
13. * 2. » 0. 17
17. » 2. * 0.22
6. * 1. • 0.08
6. * 1. * 0.08

199. * 5. • 2.53
192. • 4. t 2.44
20. • 1 . * 0.2523. • 1 . • 0.29
25. • 1 . t 0.32
25. » 1 . • 0.32

106. • 2. • 1.35
93. • 1. • 1.18

101. • 1. • 1.28
263. • 2. • 3.34

17.31
15.38
5.77
7.69
3.85
3.85
1.92
1.92
9.62
7.69
1.92
1.92
1.92
1.92
3.85
1.92
1.92
3.85

1
2
3
4
5
6 
7 
6 
9

10 
11 
12
13
14
15
16 
17 
16
19
20

MOINS
POSSIBLE
UTILISER
PRENDS
JAMAIS
MANGE
CUIT
AIME PAS
TOUT
MOTTE
PAS
POELE
BEURRE
FRITURE
SANS
OUE
SUS
PLUS
BISCOTTE
AIME

30.430
27.449
14.849
12.784
11.070
7.031
5.414
4.359
3.654
3.511
2.801
2.758
2.616
2.582
2.294
2.066
1.966
1.676
1.796
1.520

13. • 12. t 0.17
9. * 9. t 0. 116. • 4 . S 0.088. * 4. 9 0. 106. * 3. 9 0.0824. » 4 . 9 0.3022. * 3. 9 0.2615. * 2. 9 0. 1920. * 2. 9 0.256. * 1 . 9 0.0693. * 4 . 9 1. 189. » 1 . 9 0. 11367. • 10. 9 4.9210. * 1. 9 0. 1312. • 1. 9 0. 1514. * 1. 9 0. 1615. * 1. t 0. 1916. * 1. 9 0.2017. » 1. 9 0.2221. * 1. 9 0.27

12.90 
9.66 
4.30 
4.30 
3.23 
4.30 
3.23 
2.15 
2.15 
1.06 
4.30 
1.06 

10.75 
1.08 
1.06 
1.06 
1.06 
1.06 
1.06 
1.06



?.t!£II?!LBEL!ü5î™_E?™IERISTI0UES (CRITERE °E frequence des mots)

TEXTE NUMERO 1 BUOl - TEXTE DE TVPE 1

1 VACHE.LAIT

2 LAIT.VACHE.JAUNE

3 VACHE.LAIT.GRAS. S T.HUBE RT

— 4 LAIT.VACHE.CREMERIE

5 TARTINES.IMMIGRES.LAIT.YAOURTS.VACHE

6 GRAS.VACHE.FERME.LAITIERE.LAIT

7 VACHE.LAIT.GRAS.NORMANDIE.EMBONPOINT

8 PLAQUE.JAUNE.VACHE.LAIT,MOTTE

9 CREME.LAIT.GRAS.GROS.VACHE

10 VACHE.PRE.PAYSAN.TRAITE.PRAIS

TEXTE NUMERO 2 BU02 « TEXTE DE TYPE 2

1 CUISINE. TARTRES

2 PLANTA CIN.TARTINES.CUISINE

3 TARTINES.PATISSERIE

4 PATISSERIE.CUISINE.TARTINES

— E TARTINES.PATISSERIE.CUISINE

e PATISSERIE.CUISINE.DESSERTS.GLACES

7 GRAISSES.TARTINES

8 LE PETIT DEJEUNER.LA CUISINE.LA PATISSERIE,A TABLE

9 GRAISSES.TARTINES.PETIT.OEJEUNER.PATISSE RIE

10 TARTINES.GATEAU.CUISINE

TEXTE NUMERO 3 BU03 - TEXTE DE TYPE 3

1 JAMBON.SAUCISSON.RADIS.NOUILLE

2 PATES.PAIN.FROMAGE

3 RADIS.ARTICHAUT.JAMBON BLANC.POMMES. DE, TERRE.FROMAGE

4 0£UC.FROMAGE.PAIN,THE.VIANDE

5 PAIN.FROMAGE.SAUCISSON.CONFITURE.YAOURTS

6 PAIN.STEAK.CHARCUTERIE.LEGUMES.FROMAGES

7 RADIS,BISCOTTES

6 POMMES. DE.TERRE.RADIS.COOUILLAGES

9 JAMBON BLANC.RADIS.PROMAGE.VIANDE.FATISSERIE

10 SAUCE.VIANDE.LEGUMES

TEXTE NUMERO 4 BU04 * TEXTE DE TYPE 4

1 BEURRE.ALLEGE.CHOLESTEROL

2 MATIERES.GRASSES.CHOLESTEROL.OBESITE

3 MATIERES.GRASSES.CHOLESTEROL

4 BEURRE.ALLEGE.CHOLESTEROL.MATIERES.GRASSES.MALADIE.OBESE

5 JE N'EN MANGE.PAS.REGIME.CHOLESTEROL.LE LIGNE



6 J'EN MANGE _ PAS TELLEMENT.CHOLESTEROL

7 MATIERES. GRASSES.MARGARINE.HUILE,ASTRA.BEURRE_ALLEGE

8 JE N'EN MANGE.PAS.REGIME

9 GRAS.CHOLESTEROL.PAIN.BEURRE

10 REJET.CHOLESTEROL.GRAS.LIPIDES.ECOEURANT 

TEXTE NUMERO 5 BU05 * TEXTE DE TYPE 5

1 LES RADIS.LES SARDINES.LA CUISINE.BEURRE

2 LE PETIT.DEJEUNER.LES PLATS CUITS AU BEURRE

3 TARTINES.DEJEUNER.LES BISCUITS.LES PETITS BEURRE

4 GOURMANDISE.PETITS DEJEUNERS.CROISSANT AU BEURRE.GRILLADES

5 MATIERES.GRASSES.PETITS PLATS.GRANDES OCCASIONS

6 PATISSE RIES.BEURRE. BLANC.PETIT.DE JEUNE R.PETITS BEURRE.CROISSANT

7
7

LA BONNE PATISSERIE.LA PATISSERIE MAISON.LA CUISINE BEURRE (FILM)
•LA FERME.LES VACHES

8 PARIS BREST.LAITAGE.BEURRER.PETITS COUTEAUX.GLISSANT

9 PETITS PLATS BIEN PREPARES.PETIT.DEJEUNERS.PATISSERIES.REPAS FINS

10 TARTINES.CUISSON AU BEURRE.CROISSANT AU BEURRE

TEXTE NUMERO ' E BU06 - TEXTE DE TYPE 6

1 CRU.CUIT C'EST DU POISSON.CA AMELIORE

2 JE N'EN EMPLOIE PAS.PAS DE CUISINE. BEURRE

3 ON EN MANGE PLUS.TRO° GROS.C'EST BON.FAIT GROSSIR.MEILLEUR

A VRAI BEURRE.JE NE MANGE.PAS DE BEURRE.CRU

5 CA ME FAIT PENSER A RIEN 1

6 CORPS.GRAS.EVITE D'EN MANGER

7
7
7
7
7

JE NE L'AIME PAS CUIT.J'EN AI HORREUR CUIT.JE L'AIME CRU.LE BEURRE J 
E ME SAUVt.jE M'EN SERS TRES PEU.C'EST SURTOUT POUR LE PETIT DEJEUNE 

de L'ASTRA. JE N'AIME PAS L'ODEUR DU BEURRE CUIT.MOI CA U'E 
ST DEFENDU POUR MES PROBLEMES DE DOS.IL FAUT QUE J'EVITE LES MATIERE 
S GRASSES

8 PAS BON.JE N'AIME.PAS.JE N'EN MANGE PAS CRU.CHOLESTEROL.OBESITE

9 JE MANGE. PAS DE BEURRE

10 ON NE MANGE.PAS DE BEURRE.ON PREND DU ST HUBERT

TEXTE NUMERO 7 BU07 - TEXTE DE TYPE 7

1 CUISINE.BON GOUT

2 CUISINE FINE.BON GOUT

3 FRAIS.BON

4 VITAMINE A.LIPIDES (RICHE).CALORIOUE.BON GOUT

5 VITAMINES.BON.GRAS

6 ALIMENTS NATURE.CUISINE.BON GOUT

7 VITAMINES.NATURE.BON GOUT

B VITAMINE.GRAISSES.CHOLESTEROL.BON GOUT.CUISINE

9 VITAMINES.GRAISSES.CHOLESTEROL.BON GOUT

10 GRAS.LOURD.INDIGESTE.BON GOUT.BONNE CUISINE

TEXTE NUMERO 8 BU08 - TEXTE DE TYPE 8



1
1

BEURRE BLOND.BEURRE ROUX.BEURRE DE LUXE.BEURRE PATISSIER.BEURRE FERM

2 BEURRE DE CACAHUETE.BEURRE D'ANCHOIS

3
3

urre!oeilAbeurreRnôirLETTE au beurre-beurRE.ilanc.pommes.de.TERRE BE

A DELICE.LIPIDE.UN BEURRE.BLANC.MEDEREMENT.NOIX DE BEURRE

5
5

ASSIETTE AU BEURRE.PAIRE SON BEURRE.BEURRE D'ANCHOIS.ETRE BEURRE.CRO

6 BIFTECK AU BEURRE

7 C'EST DU BEURRE QUOI !

?CREPE AU£BEURRpBEURRE'PETITSBEURRES.BEURRE DANS LES EPINARDS.RADIS

9
9

CREPE AU BEURRE.BRETAGNE.CREME FRAICHE.BATTRE LE BEURRE.BEURRE BRULE

10
10

anvE?ceEqu'5nBa^pas.ou'On^apprIcie” d'escarb°te-ee souvenir DE L'ENP

TEXTE NUMERO 9 BU09 = TEXTE DE TYPE 9

1 ONCTUOSITE.pRAICHEUR.QUALITE.SECURITE.EMBALLAGE

2 DOUX.PASTEURISE.DEMI SEL.DE PRINTEMPS.FRAIS

3 FRAIS.PRIX.QUALITE.EMBALLAGE.QUANTITE

t FERMIER.PASTEURISE.ALLEGE

5 PRESIDENT.BRIDEL

6 OUI.ALLEGE.NORMANDIE.PASTEURISE.CLAIR

7 ESCARGOT.ROTI.PASTEURISE.FRAIS.DEMI.SEL

8 FRAIS.PRESIDENT (MAROUE).DOUX.DEMI SEL.BARQUETTE.GOUT

9 GRAS.FRAICHEUR.PARFUM.JAUNE.PASTEURISE

10 FRAICHEUR.DOUX.NORMANDIE.QUALITE DU LAIT.RADIOACTIVITE

TEXTE NUMERO 10 BU10 ■ TEXTE DE TYPE 10

1 MAUVAIS POUR LA SANTE

2 C'EST BON.C'EST TOL'T

3 INTERDIT POUR MA SANTE

4 SUCCULANT.TRES BON GOUT.BON POUR LA SANTE.FERMIERE.LAITAGES

5 C'EST BON.JE NE PEUX PAS M'EN PASSER

6
6

C^EST BON.C'EST RICHE,CA REND SERVICE.C'EST INDISPENSABLE.C'EST NATO

7
7

lÂIsp PAS,CEST PRATI0UE-CA SERT a TOUT.CA AMELIORE TOUT.JE NE M'EN

8 BON GOLIT. PRODUIT. LAITIER.BON POUR LA SANTE

9 BON.BONHEUR,BEAUTE.BONNE HUMEUR.SANTE

10 C'EST CHER.C'EST POUR LES ENFANTS

TEXTE NUMERO 11 BU11 * TEXTE DE TYPE 11

1 GRAISSES.UTILE.NECESSAIRE.IMPERIEUX

2 BON.UTILE.NECESSAIRE.AGREABLE

3 GRAISSES.FORTIGIANT.UTILE.NECESSAIRE.EQUILIBRE

4 UTILE.BON.NOURRISSANT

5 CALORIE.NECESSAIRE



6 GRAS.NECESSAIRE.AGREMENT

7 NOURRISSANT.BON.UTILE.AGREABLE

8 GRAS.INDISPENSABLE.NECESSAIRE

9 GRAISSES.BON.NECESSAIRE A TOUT

10 GRAISSES ANIMALE.UTILE.BON A LA SANTE.SERT POUR PLUSIEURS EFFETS 

TEXTE NUMERO 12 BU12 * TEXTE DE TYPE 12

1 BEURRE.ALLEGE,LE MOINS POSSIBLE

2 BISCOTTE.CHOLESTEROL.FRITURE.JE MANGE DE MOINS EN MOINS DE BEURRE

3 JE NE PRENDS JAMAIS DE BEURRE

6 ON EN MANGE.BEURRE FRAIS.BEURRE CUIT.EN MANGE MOINS OU'AVANT

5 BERK 1.J'AIME_PAS CA.JE N'EN MANGE JAMAIS

6
6
6
6

JE NE VOIS PAS DU TOUT.JE PRENDS DU BEURRE FRAIS A LA MOTTE.JE NE PR 
ENDS PAS DE MACHINS ENVELOPFES OU SANS MATIERE GRASSE.J'AIME LE BEUR 
RE.JE LE PRENDS LE PLUS CRU POSSIBLE ET JE NE FAIS PAS CHAUFFER SI P 
OSSIBLE A LA POELE

7
7
7

EN METTRE LE MOINS POSSSIBLE.INDISPENSABLE.JE N'AI JAMAIS SU UTILISE 
R AUTRE CHOSE QUE DU BEURRE DANS LA CUISINE.JE N'AIME PAS LE BEURRE 
PASTEURISE A UTILISER

8 ALLEGE.MOINS MATIERES.GRASSES POSSIBLE.UTILISER LE MOINS POSSIBLE

9
9

FRAIS.LE MOINS POSSIBLE.LE MOINS CUIT POSSIBLE.NE SE CONSERVE PAS DU 
TOUT.BON SUR LE PAIN

10
10

CHOLESTEROL.TENSION.PRISE DE POIDS.C'EST BON.A UTILISER LE MOINS POS 
51 BLE



SELECTION DES PHRASES CARACTERISTIQUES (DISTANCES DU CHI2)

TEXTE NUMERO 1 BU01 - TEXTE DE TYPE 1

1 TARTINES.CUISINE.MATIERES.GRASSES.LAIT.VACHE

2 TARTINES.CUISINE.PETIT DEJEUNER.LAIT.VACHE

3 GRAS.FRAIS.LAI T.VACHE.TARTINES

A LAIT.VACHE.TARTINES GRILLEE.RADIS.JAUNE

5 GRAISSES.CUISINE.PATISSERIE.LAIT.VACHE

6 VACHE.LAIT.CUISINE.PATISSE RIE

7 MATIERES,GRASSES.LAIT,VACHE.PATISSERIE.LE GOUT DU VRAI BEURRE

8 TARTINES.IMMIGRES.LAIT,YAOURTS.VACHE

9 GRAS.GATEAUX.CREME.VACHE.LAIT

10 CREME.LAIT.GRAS.GROS.VACHE

TEXTE NUMERO 2 BU02 - TEXTE DE TYPE 2

1 TARTINES.GRAS.CHOLESTEROL.CUISINE.PETIT,DEJEUNER

2 CUISINE.PATISSERIE.TARTINES.RADIS.MATIERES.GRASSES

3 GRAISSES.TARTINES.PETIT. DE JEUNER.PATISSERIE

— 4 GROSSIRR.TARTINES.CUISINE.CHOLESTEROL.PATISSERIE

5 MATIERES.GRASSES.CUISINE.PETIT. DE JEUNE R.PATISSE RIE

e TARTINES.PATISSE RIE.CUISINE

7 PATISSERIE.CUISINE.TARTINES

8 VITAMINE A.MATIERES.GRASSES.TARTINES.CUISINE.PATISSERIE

9 MATIERES.GRASSES.CUISINE.TARTINES

10 PATISSERIE.TARTINES.GRAISSES.LAIT

TEXTE NUMERO 3 BU03 - TEXTE DE TYPE 3

1 TARTINES.FROMAGE.PAIN.CREME.PATISSERIE

2 TARTINES.PETIT.DE JEUNER.PATISSERIE.SAUCE.FROMAGE

3 FROMAGE.RADIS.CUISINE.PATISSERIE.CREVETTES

4 PAIN.PATISSERIE.LEGUMES.FROMAGE.GRAS

5 TARTINES.PATES.PATISSERIE.RADIS.BANANES

6 JE VOIS PAS.PATES.PAIN.RADIS.FROMAGE

7 PAIN.FROMAGE.CUISINE.PATISSERIE.ENTREE

8 PAIN.RADIS.JAMBON.FROMAGE.CUISINE

9 TARTINES.RADIS

10 GALETTE AU BEURRE.TARTINES.chocolats.SAUCE.PAIN

TEXTE NUMERO A BUO« • TEXTE DE TYPE A

1 MATIERES_GRASSES.ARTEROSCHLEROSE.CHOLESTEROL.TARTINES

2 GRAS.CUISINE.PATISSERIE.CHOLESTEROL



3 GRAS.ANIMAUX.CHOLESTEROL.ARTE RE.CUISINE

« MATIERES.GRASSES.CHOLESTEROL.PETIT.DEJEUNER

6 MATIERES.GRASSES.BEURRE.ALLEGE.CHOLESTEROL.JAUNE.TARTINES DE BEURRE

6 VACHE.BEURRE.ALLEGE.RADIS BEURRE.MATIERES.GRASSES.CHOLESTEROL

7 RADIS.MATIERES.GRASSES.CHOLESTEROL.CALORIES.VACHE

6 MATIERES.GRASSES.CHOLESTEROL.OBESITE

g MATIERES.GRASSES. CHOLESTEROL

10 GRAS.POIDS.CHOLESTEROL.TARTINES.CUISINE

ÜÏIL^MERO 5 BU05 * TEXTE DE TYPE 5

1 GATEAUX,RADIS AU BEURRE.CUISINE.TARTINES AU BEURRE

2 GRAS.CHOLESTEROL.TARTINES.CREME AU BEURRE.PATES AU BEURRE

3 GRAS.PETIT. DEJEUNER.VIANDES.LES GAMINS ADORENT LE BEURRE

— 4 TARTINES.GATEAUX.NOISETTE DE BEURRE.RADIS.LEGUMES AU BEURRE

5 CUISINt (AU BEURRE),RADIS.LES TARTINES LE MATIN.PATES.GATEAUX

6 GRAISSES.TARTINES.GOUT.GATEAUX CREME.CREME AU BEURRE

7 BOUTON D'OR.TARTINES.LES BEURS.PATISSERIE AU BEURRE.GROSSIR

6 CUISINE.PATISSERIE.REGIME.PATES AU BEURRE.TARTINES

9 MATIERES. GRASSES.PETIT.DE JEUNER.CRUDITE AVEC BEURRE.PATISSERIE.CREME

10 PETIT.DE JEUNER.PATISSERIE.POUR LA CUISINE

J|XJE_NUMERO 6 BU06 = TEXTE DE TYPE 6

1
1
1 Kwsyf-"«w«
2 C'EST GRAS. C 'E5T BON.LES GATEAUX BRETONS.LA CREME AU BEURRE

3
3

LLEiTTlRf!NfsONÔNAENEPAITED£ABONCwfETAUX B°N PR0DUIT’ON EN RAIT DE BE

4
4

---- 4
— 4

4
4

LESTiRÔLjp«ERECOMMAND-;IpOURELÉRDIABiTi,:pATÏssiRlIsCSONf tSuTES^S^

5
5
S
5
5

STGR«ÊEfL P0UR MES RR0BLEMESM-DEPAD0S.ILEPAU?U0uiU2'ivnEITLEEIMATIER|

6
6
§
6

7
7

RiE?C°EEfTGRAS'CA PAIT GR0SSIR-la CUISINE.BEURRE,LES PATES AU BEU

1 1 1 1 CD
 C

D «EPASBM'ÉNAPAs!eRUIS1NE SANS BEURRE-TROp GRAS. JE L'AIME. JE NE POURR

9 GRAS POUR CUISSON.CRU POUR TARTINES.VITAMINE.RICHE.FAIT GROSSIR 

-- 10 CFAIRETGROs!ir'PATISSERIE'LE BEURRE CRU.LA CUISINE.BEURRE.CA PEUT

I!ÏIL^ÜER0 7 BU07 * TEXTE DE TYPE 7

1 VITAMINE.GRAISSES.CHOLESTEROL.BON GOUT.CUISINE

2 JAUNE.GRAS.TARTINES.CUISINE.BON



3 TARTINES.GRAS.CUISINE.JAUNE.BON

4 PETIT_DEJEUNER.BON.TARTINES.GRAS

5 BON.C'EST BON.FRAIS.APPETISSANT.CALORIFIQUE.CHOLESTEROL

6 CUISINE.FONDANT.FRAIS.C'EST BON.GRAISSES

7 PETIT_DEJEUNER.BON POUR LA CUISINE.GATEAUX.RADIS.BON PRODUIT

8 CHOLESTEROL.GRAISSES.BON GOUT,ARGENT DU BEURRE.REGIME

9 BON.JAUNE.GRAS. EPAIS.CUISINE

10 PROTEINES.GRAISSES.TARTINES.BON.FRAIS

TEXTE NUMERO 8 BU08 * TEXTE OE TYPE 8

1 GRAISSES.TARTINES DE BEURRE.CREME AU BEURRE.PATATE AUX BEURRE

2
2

BEURRE FOUR DE JEUNER.BEURRE POUR FAIRE LA CUISINE.BEURRE POUR FAIRE 
LES GATEAUX

3 P£TIT_DEJEUNER.RADIS,BEURRE FRAIS.PAQUET DE BEURRE.FAIRE LE BEURRE

«t1 
1

1 
1

BEURRE POUR FROMAGE.LE BEURRE:C'EST DERIVE DU LAIT.C'EST LES PUBLICI 
TES.POUR LA SOUPE.LES GATEAUX AU BEURRE

5
5

LE BEURRE QU'ON MANGE.LE BEURRE CRU.LES TARTINES.LE BEURRE EN SAUCE. 
LA CREME DES GATEAUX

6 PATISSERIE.TARTINES.BEURRE DANS LES EPINARDS.CREME.LAIT

7
7

BEURRE CRU.LES TARTINES.UNE SAUCE AU BEURRE BLANC.LA CREME AU BEURRE 
DES GATEAUX.C'EST INDISPENSABLE

8
8

BEURRE C'EST DU BEURRE.PETITS BEURRES.BEURRE DANS LES EPINARDS.RADIS 
.CREPE AU BEURRE

9
9

TARTINES.RADIS.DANS LES EPINARDS.CUISINE BEURRE.ENTRER COMME DANS
DU BEURRE

10
10

POUR LE PETIT DEJEUNER.LES RADIS AVEC DU PAIN ET DU BEURRE.JE CUISIN 
E.BEURRE.C'EST DES VITAMINES.J'AIME BIEN LE BEURRE

TEXTE NUMERO 9 BU09 * TEXTE DE TYPE 9

1 MATIERES _GRASSES.DOUX.SALE.PASTEURISE.FRAIS

2 GRAS.ALLEGE.LAIT.TARTINES.PASTEURISE

3 GRAS.FRAICHEUR.PARFUM.JAUNE.PASTEURISE

4
4

FRAICHEUR,BEURRE NON PASTEURISE.BEURRE DOUX.BEURRE NON ALLEGE.BEURRE 
DE MARQUE

6 BON.FRAIS.TARTINES.PASTEURISE.PATES

6 FRAICHEUR.DOUX.NORMANDIE.QUALITE DU LAIT.RADIOACTIVITE

7 GRAS.FRAIS.ALLEGE.SALE.DOUX

8 ALLEGE."PRESIDENT",TARTINES.PASTEURISE.DEMI.SEL

9 DOUX.PASTEURISE.DEMI_SEL.DE PRINTEMPS.FRAIS

10 FRAIS.QUALITE.JAUNE.GRAISSES

TEXTE NUMERO 10 BU10 - TEXTE DE TYPE 10

1 CHOLESTEROL.EST C'EST BON!

2 C'EST BON.C'EST FIN.C'EST BIEN POUR LA CUISINE.LA PATISSERIE

3
3

C'EST GRAS.LE CHOLESTEROL.CA FAIT GROSSIR.CUIT C'EST MAUVAIS POUR LA 
SANTE.CA DONNE BON GOUT

4 SUCCULANT,TRES BON GOUT.BON POUR LA SANTE.FERMIERE.LAITAGES

5 C'EST BON.C'EST PLUS DIGESTE OU'UNE AUTRE GRAISSE ANIMALE.CA DONNE B



5
5

ON GOUT.C'EST MAUVAIS POUR LE CHOLESTEROL.C'EST MEILLEUR QUE L'HUILE

6
6

ALIMENT COMPLE1,ALIMENT NECESSAIRE POUR LA SANTE PAS EN ABUSER INDTS PENSABLE POUR LA CUISINE ET CONSOMMATION CRUE.C'EST BON ABUSER’INDIS

7 PAS BON POUR MA SANTE.NE ME CONVIENT PAS.GATEAU.PATES

B
8
8

C'EST ASSEZ GRAS.C'EST NECESSAIRE EN PETITES OUANTITES CUIT CE N'EST
a£5Soui paraissentApluJClegIrsEROL,j'en utilise un peu'dans les gate

9
9

C’EST PAS TROP BON POUR LA SANTE.IL NE FAUT PAS EN ABUSER.C'EST GRAS

10 PAS BON POUR SANTE.TROP GRAS

TEXTE NUMERO 11 BU11 » TEXTE DE TYPE 11

1 MATIERES.GRASSES ANIMALE.UTILE.NECESSAIRE A LA SANTE

2 BON.UTILE.NECESSAIRE.AGREABLE

3 GRAISSES.UTILE.NECESSAIRE.IMPERIEUX

4 GRAISSES.FORTIGIANT.UTILE.NECESSAIRE.EQUILIBRE

5 UTILE.BON.NOURRISSANT

6 NOURRISSAN*.BON.UTILE.AGREABLE

7 CUISINE.PAIN.UTILE.SANTE.PAS TRO ALEGES

8 FAIRE LA CUISINE.NOURRISSANT.UTILE POUR LA SANTE

9 GRAS.NE CESSA IRE.AGREMENT

10 GRAISSES ANIMALE.UTILE.BON A LA SANTE.SERT POUR PLUSIEURS E=FETS

TEXTE NUMERO 12 BU12 - TEXTE DE T*pe 12

1
1

FT0UT:b5nWSURSLE°PaINLE-LE M0:NS CU:T P0SSIBLE-NE CONSERVE PAS DU

2 ALLEGE.MOINS MATIERES GRASSES POSSIBLE.UTILISER LE MOINS POSSIBLE

3
3

CHOLISTEROL.TSNSION.PRISE DE POIDS.C'EST BON.A UTILISER LE MOINS POS

4 TARTINES.JAMBON BEURRE.EN METTRE LE MOINS POSSIBLE.CHOLESTEROL.RADIS

— c
5
5
5

JE N£ VOIS PAS OU TOUT.JE PRENDS DU BEURRE FRAIS A LA MOTTE JE N= PR 
ENDS PAS Dï MAwHINS ENVELOPPES OU SANS MATI£R= GRASSc J’AIMÉ LE BplrossiIleLEaPl!Np5el! PLUS CRU poss'bee et ^ neSaispaSGauffer fï°£

6 BISCOTTE.CHOLESTEROL.FRITURE.JE MANGE DE MOINS EN MOINS DE BEURRE

7 BEURRE.ALLEGE.LE MOINS POSSIBLE

8
8
8

|N“IIIR| CE MOINS POSSSIBLE.INDISPENSABLE,JE N'AI JAMAIS SU UTILISE 
pastÉurise°aEutiliserBEURR£ DANS la CUISINE-JE N'AIME.PAS LE BEURRE

9 ON EN MANGE.BEURRE FRAIS.BEURRE CUIT.EN MANGE MOINS QU'AVANT

10 GRAISSES.LOURD.MOINS DIGEST.JAUNE.CUIT AU BEURRE TRADITIONNEL



Annexe 7

Mots et réponses caractéristiques des corpus 

construits par agrégation des réponses 

selon leurs réponses verbales.



DESCRIPTION DES CLASSES IDENT CRITERE PROBA POIDS POURCENTAGES
GLOBAL UOD/CLA CLA/MOD

CLASSE • !•) 233 14.6

- Non - GX02 3.8« 0.000 386 24.1 34.3 20.7
Locataire GCOl 3.27 0.001 744 46.5 56.2 17.6
urbain moderne FC5F 3.2A 0.001 162 10. 1 16.3 23.5
Au - 1 f / semaine HP01 3.21 0.001 33 2. 1 5.2 36.4
JEUNE RHF FB6E 3.16 0.001 153 9.6 15.5 23.5

Tous les Jours H JO 1 3.11 0.001 410 25.6 33.9 19.3
MOINS DE 25 ANS AGO 1 3.05 0.001 87 5.4 9.9 26.4
Région parisienne AC01 3.01 0.001 261 16.3 23.2 20.7
1 repas préparé DY02 2.96 0.002 204 12.6 16.9 21.6
Rarement HN02 2.88 0.002 668 41.6 50.2 17.5
Sud-ouest AC06 2.76 0.003 167 11.7 17.2 21.4
Nourri., éouillbré EF 12 2.74 0.003 39 2.4 6.2 30.6
Nourri., bon EF 11 2.73 0.003 73 4.6 6.2 26.0
Paris 4 aggio.paris. AA09 2.69 0.004 242 15. l 21.0 20.2

- Non - GL02 2.66 0.004 991 62.0 69.5 16.3
Personne E A01 2.64 0.004 45 2.6 5.6 26.9
A repas préparés DwOS 2.62 0.004 55 3.4 6.4 27.3
GROS BUDGET. SPECIAL F A7C 2.61 0.005 227 14.2 19.7 20.3
HLM. 1LN GG02 2.56 0.005 256 16.1 21.9 19.6
NON-REPONSE INITIALE 56* 2.56 0.005 1566 97.9 99.6 14.8
Pas oe reoas prepare DVOI 2.56 0.005 205 12.6 1 £. 0 20.6

Tous les Jours DE 01 2.49 0.006 436 27.3 33.9 16.1
N'en a pas HAOA 2.49 0.006 734 45.9 53.2 16.9
familial FC5C 2.46 0.007 354 22.1 26.3 16.6
N'en a pas GZOA 2.47 0.007 1015 63.5 70.4 16.2

Posséaez-vous une cafetière électrioue?
Votre ménage est-Il ... ? ■
PROCESSUS . . -
jetez-vous oes produits frais préemballes ..?
PHASE DE PREPARATION
Ts tes combien fait-on les courses alimentaires? (hors pain)- 
AGE EN CLASSES OUINOUENNALES
Reoton ■
Combien ae reoas Ou soir oreDare-t-on chez vous le weeR-end7- 
Jetez-vous de la viande, des legumes ou oes fruits frais..? ■
Réal on 
Pour vous Qu'est 
Pour vous ou'est

ce oue "bien manger" ? 
ce oue ''bien manger" ?

Taille d'agglomération 
Possédez-vous un congélateur simple?
Combien oe Ders. prennent le petit déj. a domicile le w.e.7 
Combien oe repas ou soir preoare-1-or. chez vous en semaine 7 
phase D'approvisionnement 
Type oe logement
Si oui. 2eme raison 7 - 2ème personne
Combien oe repas Oe m101 p-eoa'e-t-on chez vous en semaine 7 
Préouence oes courses alimentaires chez vous ? par enauete 
Utilisez-vous un couteau électrioue?
PROCESSUS
Utilisez-vous un ouvre-boite électrioue?



DESCRIPTION DES CLASSES IDENT CRITERE PRDBA POIDS POURCEN’AGcS
GLOBAL MOD/CLA CLA/MOD

CLASSE 2 (• 2»)

Vente A domicile pour l'aliment. par minitel ou téléphone 7
Ape oe la personne oe référence
VARIABLE DIETETIQUE (EN 8 CLASSES CROISSANTES)
Preouence aes courses alimentaires chez vous 7 par enfant 
Cherchez-vous la D L V pour les potaoes en sachet 7 
Cherchez-vous la D L V pour la pat Use-ie inc. préemballée 7 
Cherchez-vous la D L V pour les plats cuisinés surgelés 7 
Pour vous ou'est ce oue "bien mange-" 7 
AGE EN CLASSES QUINQUENNALES
Niveau Oe olplome d'enselpt péné ou tech ou chef Oe ménage 
Avec Quelle freouence vos enfants prépa-ent-1is les repas 7 
Combien oe pers. vivent oans votre foyer y.c. vous meme 7 
Cherchez-vous la D L V pour les autrçs produits su-gelés 7 
Combien oe pers. prennent le petit Oej . è oomlclle en sen.7 
freouence oes çou-ses alimentaires chez vous 7 car enfant 
VARiABLc DIETETIQUE (EN 4 CLASSES CROISSANTES)
Cherchez-vous la D L V oour les conse-ves 7 
AGE EN CLASSES OUINQUENNALES
v a-t-11 oes pe-sonnes oui suivent un régime alimentaire 7 
Oui suit un regime 7 - 1ère pe-sonne
Fréouence oes courses alimentaires chez vous 7 par conjoint 
Posseoez-vous une cafetlere électrioue? 
jetez-vous oes conse-ves .. ?
Ut 11isez-vcus ur ouvre-boîte électrioue?
S1 ou 1. 1è*e raisor ? - 1ère pe-sonne

■Non prêt à le faire 
■De 2o à 34 ans 
■6.5 à 7.5
■ Jamais 
-Systématiouement 
■Systematiouement 
■Systématiouement 
■Ambiance, bon 
■31-34 ANS 
■Bac technlaue
■ Jamais 
■5 personnes 
■Systématiouement 
■5 personnes
■2-3 fols pa- semaine 
■PEU ÇONCRENE 
■SystématIouement 
■25 - 29 ANS
■ - Non - 
■NON-REPONSE INITIALE
■ Jamais
■ - Oui - 
■Rarement 
■Fréouemrrent 
■NON-REPONSE INITIALE

DI02 ) 
Ac02 ) 
DIT4 
DG07 
DNOl 
DOOl 
DLOl 
Ec27 ) 
AG03 
GB05 
DS07 
AI05 
DM01 
DZ06 
DG02 
DIS2 
DK.01 
AG02 
EN02 

51* 
D-07 ) 
GX01 
HM02 
GZ01 1 
52*)

298 18.6

3.76 0.000 163 10.2 16-4 30. 1
3.25 0.001 412 25.6 33.2 24.0
3.13 0.001 174 10.9 16. 1 27.6
3.11 0.001 574 Q 43.6 22.6
3.05 0.001 434 27. 1 34.2 23.5
3.00 0.001 537 33.6 40.9 22.7
2.97 0.002 679 42.5 50.0 21 °
2.84 0.002 89 5.6 9.1 30.3
2.80 0.003 155 9.7 14. 1 27 . 1
2.67 0.004 51 3.2 5.7 33.3
2.56 0.005 595 37.2 43.6 21.6
2.54 0.005 134 6.4 12. 1 26.9
2.51 0.006 794 49.7 56.0 ? i 0
2.46 0.007 116 7.4 10.7 27 . 1
2.45 0.007 58 3.6 6.0 'k ^ n
2.42 0.006 432 27.0 32.6 22.5
2.33 0.010 647 40.5 46.3 21.3
2.29 0.011 172 10.6 14.4 25.0
2.28 0.011 1193 74.6 79.5 19.9
2.26 0.011 1193 74.6 79.5 10 c
2.26 0.012 446 26.0 33.2 22.1
2.20 0.014 1213 75.9 60.5 19.6
2. 19 0.014 256 16.0 20. l 23.4
2.17 0.015 276 17.3 21.6 23.2
2.16 0.015 1336 63.7 87.6 19.5



DESCRIPTION DES CLASSES IDENT CRITERE PROBA POIDS POURCENTAGES
GLOBAL MOD/CLA CLA/MOD

CLASSE 3 (• 3*)

Possedez-vous une cafetière électrioue?
Sexe de la personne oe reference
PROCESSUS
Réoion
Çcxroien de repas de rrldi préoare-t-on chez vous en serame 
ÇorrMen de pe"s. prennent déJ . oe ir1ol a don-, en serraine ?

L v B0v ’a patisserie mo. préemballée
"MAbt Uc STOCKAGE
Pou- vous ou'eçt ce due "tien manger" ?
Avec oue]le frequence vos enfants préparent-ils les repas ? 
Taille O agglomérat ion 
Taille 0'aooionér a 11on 
Taille d'agglomération
Possédez-vous une cuisine Intégrée. élrrts él.rrén. encastrés 
Situation ou logement
Posseoez-vous un refrigé-ateu- avec conservateur?

Tef'loe'ateur avec conoelateu-7
PHASc Dt REPAS
Vente à domicile pour l'altrrent. ta- minitel ou téléphone 7 
Jetez-vous oes proaults frais préemballes ..7 
r£«?i:!;£‘v°us °?5 Er°°,-*liTT- en * par rapport aux Intentions? 
Che ^hez-vous la D L V pou" les autres produits su"oelés ? 
Région
Utilisez-vous un magnétoscope?
PCS oe la personne oe refé'ence

- - Oui - 
-Homme
-CELIBATAIRE CAMPEUR 
-Suo-ouest
-Pas oe reoas préparé
-Personne
«Jama i s
-JETEUR
-Des produits
«2-3 fols par semaine
* < 2 000 n.
-Moins de 2 000 n. 
-Paris & aoolo.par1S.
- - Oui - 
-Dans un vlllaoe
* - Oui -
- - Nor - 
•JEUNE VIVEUR
-Non, OS prêt à faire 
■Rarement 
■ Souvent 
■Parfois
■Régior parisienne
■Preouemment
■AO"iculteur exploit.

GX01 
AE01 
PC5E 
AC06 
DV01 
EB01 
D003 
PB IB 
EF07 
DS02 
AA01 
ABOI 
AA09 
G*01 
GH03 
GI01 
GJ02 
F C1E 
DI03 
HD02 
HK02 
DM02 
AC01 
HH01 
AG01

158 9.9

3.25 0.001 1213 75.9 85.4
3.20 0.001 1216 76.0 85.4
3.10 0.001 103 6.4 12.7
2.89 0.002 187 11.7 19.02.6a 0.00a 205 12.8 19.6
2.50 0.006 202 12.6 19.0
2.A6 0.007 176 11.1 17. i
2.45 0.007 221 13.8 20.32.ao 0.008 116 7.3 12.0
2.36 0.009 50 3.1 6.3
2.21 0.013 421 26.3 33.5
2.21 0.013 421 26.3 33.5
2.16 0.015 242 15.1 20.9
2.15 0.016 260 16.3 22.2
2. 13 0.017 342 21.4 27.6
2.12 0.017 454 26.4 35.4
2.05 0.020 1240 77.5 83.5
2.03 0.021 221 13.6 19. Ô
2.00 0.023 1300 81.3 86.7
1.97 0.025 350 21.9 27.6
1.94 0.026 • 706 44.3 51.3
1.92 0.027 252 15.6 20.9
1.92 0.027 261 16.3 21.5
1.86 0.031 346 21.6 27.2
1.86 0.031 76 4.6 7.6

n. i 
ii.i 
19. A 
16.0
16 
1A
15 
ta
16 
20.0 
12.6 
12.6 
13.6
13.5 
12.9 
12.3
10.6 
13.6
10.5
12.6
11. a 
13.1 
13.0
12. a 
15.6



DESCRIPTION DES CLASSES IDENT CRITERE PROBA POIDS POURCENTAGES
GLOBAL MOD-'CLA CLA/MOD

CLASSE A (• «*)

VARIABLE DIETETIQUE (EN 4 CLASSES CROISSANTES)
Pour vous ou'est ce oue "bien manner1 ?
V a-|-n Oes personnes out suivent un résine alimentaire ? 
Posseoez-vous une cuisinière à oaz7 
S1 oui. 1è-e raison ? - 1ère personne
Au bout oe compter oe temps consommez-vs les léo. frais ? 
VARIABLE DIETETIQUE |EN 6 CLASSES CROISSANTES)
Si oui. 1ère raison ? - 2ème personne 
Rés ion
Pou' vous ou'est ce oue "bien manner" ?
AGE EN CLASSES OUINQUENNALES
Ut 11isez-vous une sorpetiè-e électrioue?
Au bout oe compter oe temps consommez-vs les léo.en cons. ? 
Possédez-vous un -éfrine-ateur avec conpélateur?
VARIABLE DIETETIQUE (EN 6 CLASSES CROISSANTES)
Niveau oe Oiolome o'enseist oene ou tecn ou chef üe ménase 
Jetez-vous oe la vianoe. oes lèsumes ou oes fruits frais..? 
Taille O'asslomè-ation 
Oui suit ur résine 7 - 1ère pe-sonne
Combien oe pe-s. prenent leu-s oine-s à oomicile le w.e.7 
Che-chez-vous la D L V pou- les autres produits su-nelés ? 
Si oui. Quelle est la taille oe votre cuisine ?

Jetez-vous oes plats cuisinés su-oelés ..?
Cne-chez-vous la D L V pou- p-oouils préemballés ?
La P'épa'ation oes repas se fait-elle à plusieurs ?

-TRES CONCERNE 
-Pas exces. éauiupré
- - Oui -
- - Non - 
-Raisons médicales 
-Au bout oe 2-3 jours 
-12.5à 16
-Pou- main-'r 
-No-d
-Eau 111P-é. Qualité 
-45 - 49 ANS 
•Ne l'utilise plus 
-Au bout oe 2-3 jou-s
- - Oui - 
-SUPERIEUR à 16 
-CEP.01p. fin d'E.O. 
-Au - i f / semaine
- b 000 a <10000 n.
- - Oui - 
-Personne 
-Parfois 
-Plus Oe 12 m2 
-Jamais
-Systématiouement 
-NON-REPONSE INITIALE

DIS4) 
E- 19) 
EN01 
Gp02 
ED01 
HY02 
DIT7 
ES02 
AC03 
EP36 
AG06 
HD03 
H»r02 
GJ01 
DITS 
GB02 
HN01 
AA03 
E001 
EE01 
DMQ2 ) 
GE 03 
HQ03 
DP01 

27* i

139 6.7

3.22 0.001 372 23.3 34.5 12.9
2.81 0.003 77 4.6 10. 1 16.2
2.79 0.003 406 25.4 35.3 12. 1
2.57 0.005 806 50.4 60.4 10.4
2.56 0.005 171 10.7 17.3 14.0
2.37 0.009 807 50.5 55.7 10.3
2.27 0.011 192 12.0 ifi n 13.0
2.22 0.013 66 4.3 7.9 16.2
2.22 0.013 1 1 1 6.9 11.5 14.4
2.20 0.014 37 2.3 5.0 18.9
2. 19 0.014 103 6.4 10.6 14.6
2.16 0.016 104 6.5 10.6 14.4
2. 14 0.016 150 9.4 14.4 13.3
2.13 0.017 359 22.5 29.5 11.4
2.10 0.018 180 11.3 16.6 12.6
2. 10 0.016 340 21.3 26. 1 11.5
2.10 0.018 97 6.1 10. 1 14.4
2.06 0.019 47 2.9 5.6 17.0
2.04 0.020 261 16.3 22.3 11.9
2.04 0.021 56 3.5 6.5 16. 1
2.02 0.022 252 15.6 21.6 11.9
2.02 0.022 313 19.6 25.9 11.5
2.00 0.023 890 55.7 63.3 9.5
1.99 0.023 1022 63.9 71.2 9.7
1.99 0.023 926 57.9 65.5 9.6



DESCRIPTION DES CLASSES IDENT CRITERE PROBA POIDS POURCENTAGES
GLOBAL MOD/CLA CLA/MOD

CLASSE (■ 5») 246 15.4

FB1C 2.89 0.002 314 19.6
ACOA 2.75 0.003 140 6.6
HF04 2.56 0.005 1253 78.4
DE 03 2.5A 0.006 453 26.3
AB03 2.46 0.007 269 16.2
GH03 2. A5 0.007 342 21.4
DG03 2.45 0.007 55 3.4
107* 2.44 0.007 531 33.2

1 110* 2. Al 0.006 651 34.5
111 * 2.37 0.009 559 36.0
DP02 2.31 0.011 157 9.6
113* 2.25 0.012 527 33.0
108* 2.2A 0.012 521 32.6
HV02 2.21 0.013 239 14.9
117* 2.20 0.01A 266 17.9
GA05 2.20 0.01A 100 6.3
109* 2.16 0.015 530 33. 1
HL 07 2. 17 0.015 467 30.5
112» 2.16 0.015 556 34.6
EF OA 2.10 0.018 157 9.6
AA07 2.01 0.022 115 7.2
HDOA 2.00 0.023 1318 82.4
FC5G 1.98 0.024 149 9.3
DNOA 1.96 0.024 489 30.6
EF27 1.97 0.024 89 5.6

PHASE DE STOCKAGE 
Réal on
Util1sez-vous une yaourtière électrioue?
Fréauence Oes courses alimentaires chez vous ? par enaueté 
Taille o'aooiorré-at ion 
S1(uat1or ou looement
Freouence oes courses alimentaires chez vous ? par enfant 
Jetez-vous oes conse-ves .. ?
Jetez-vous oes proaults frais préemballés ..?
Jetez-vous oes plats cuisinés suroelès ..?
Chercnez-vous la D L J pour proouits préemballés ?
Jetez-vous oes fromaaes ..?
Jetez-vous oe la vianae. Oes léoumes ou Oes fruits frets. 
Achetez-vous oes léoun-^i er conse've?
Au bout oe combien oe tT’cs consommez-vs les léü.en cons. ? 
Revenu annuel ou ménaae ap-ès cotisations soc et avt impôt 
Jetez-vous oes proouits lait 1 e-s ..?
Ts les comb, jetez-vs oes altrn. parce ou'11s ne sont + cons? 
jetez-vous oes proouits suroelés (aut-es oue plats cuts.)..? 
Pour vous ou'est ce oue "bien manae-" ?
Taille o'aeaicmé-ation
Utilisez-vous une sorbetière électrioue?
PROCESSUS
Che-chez-vous la D L J pour les ootaaes en sachet ?
Pou' vous ou est ce oue "bien manae'1 ?

-NAPTS
-Est
-N'en a pas
- 1 fois par semaine 
-50000 a 200 000 h. 
-Dans un villaae
- 1 fois par semaine 
-NON-REPONSE INITIALE 
-NON-REPONSE INITIALE 
-NON-RE°ONSE INITIALE 
-Parfois
-NON-REPONSE INITIALE 
-NON-REPONSE INITIALE
- - Non -

NON-REPONSE INITIALE 
De 75000 F à <85000e 
NON-REPONSE INITIALE 

Jamais
NON-REPONSE INITIALE 
Bon
100000 à < 200000h.
N'en a pas
ISOLE
N'achète pas 
Ambiance, bon

26. « 
13. a 
8a. l 
36.0
21.5
27.2 
6.1

39.6 
A1.1 
Al.E
13.6 
39.0
36.6
19.5 
22.8
9.3

39.0
36.2 
AO. 7 
13. A
10.2
86.6 
12.6 
35.6
6.1

20.7
23.6
16.5 
19.0
20.5
19.6
27.3
18.6
18.3 
16.2 
21.7 
16.2 
16.2 
20. 1
19.6 
23.0 
16.1 
18.3 
18.0 
21.0
21.7 
16.2 
20.6 
16.0 
22.5



DESCRIPTION DES CLASSES IDENT CRITERE PROBA POIDS POURCENTAGES
GLOBAL MOD/CLA CLA/MOD

CLASSE (» 6' 127 7.9

■65 ans et plus AF05 3.90 0.000 338 21.1 35.4 13.3
- Oui - EN01 3.66 0.000 406 25.4 39.4 12.3

Retraités AG07 3.57 0.000 367 23.0 36.2 12.5SOLITAIRE TELE FC1D 3.35 0.000 146 9.1 16.1 15.6
SUPERIEUR à 16 DITS 3.20 0.001 180 11.3 20.5 14.4
75 - 79 ANS AG 12 3.13 0.001 67 4.2 10.2 19.4
Centre-est ACC7 3.10 0.001 194 12. 1 21.3 13.9

- Oui - E001 2.97 0.001 261 16.3 26.0 12.6
- Oui - ER01 2.55 0.005 198 12.4 19.7 12.6

ISOLE FC5G 2.53 0.006 149 9.3 15.7 13.4
Au bout de 2-3 Jours HY02 2.49 0.006 807 50.5 60.6 9.5

50000 à < lOOOOOh. AA06 2.40 0.006 144 9.0 15.0 13.2
NON-REPONSE INITIALE 12* 2.36 0.009 790 49.4 59. 1 9.5
Au - 1 f / semaine H001 2.33 0.010 54 3.4 7 . 1 16 7
TRES CONCERNE DIS4 2.32 0.010 372 23.3 31.5 10.6
65 - 69 ANS AGIO 2.30 0.011 168 10.6 16.5 12.5
Non, ps prêt à faire D103 2.30 0.011 1300 61 .3 86.2 6.6
N'achète pas DLOA 2.26 0.012 560 34.4 10.0
NON-REPONSE INITIALE 25* 2.25 0.012 765 49.1 58.3 9.4
Propr tétalre GC03 2.25 0.012 685 42.6 52.0 9.6
5 reoas préparés DV06 2.24 0.013 1215 76.0 83.6 6.7
Raisons médicales EP01 2.23 0.013 171 10.7 i ç c- 12.3
NAPTS FB1C 2.15 0.016 314 19.6 26.6 10.6
5 repas préoarés D*oe 2.14 0.016 1451 90.7 96.3 6.3
De 100000 a <120000F GA07 2.12 0.017 207 12.9 16.9 11.6

Age de la personne de référence • 
V a-t-11 des personnes gui suivent un régime alimentaire ? ■ 
PCS de la personne oe reférence • 
PHASE DE REPAS
VARIABLE DIETETIOUE (EN 8 CLASSES CROISSANTES)
AÇE EN CLASSES OUINOUENNALES
Rég1 on • 
Oui suit un régime ? - 1ère personne ■ 
Qui suit un regime ? - 2ème personne ■ 
PROCESSUS
Au bout oe combler de temps consommez-vs les lég. frais 7 ■ 
Taille d'agglomérat ion . 
Fréouence oes cou'ses alimentaires cirez vous 7 pan enfant ■ 
Jetez-vous oes produits laitiers ..7 ■ 
VARIABLE DIETETIOUE (EN A CLASSES CROISSANTES)
AGE EN CLASSES OUINOUENNALES
Vente à domicile pour l'aliment, par minitel ou téléphone 7 ■ 
Cherchez-vous la D L v pour les plats cuisinés surgelés 7 ■ 
Avec ouelle fréauence vos enfants préparent-ils les repas 7 ■ 
Votre ménage est-11 ... 7 • 
Combien oe repas oe midi prépare-t-on chez vous en semaine 7* 
S1 oui. lere raison 7 - 1ère personne ■ 
PHASE DE STOCKAGE
Combien oe reoas du soir prépare-t-on chez vous en semaine 7* 
Revenu annuel au ménage après cotisations soc et avt Impôt ■



DESCRIPTION DES CLASSES IDENT CRITERE PROBA POIDS POURCENTAGES
GLOBAL MOD/CLA CLA/MOD

CLASSE (• 7») 155 9.7

45 - 49 ANS AG06 3.67 0.000 103 6.4 1A.2 21 .A
Centre-est AC07 2.59 0.005 194 12.1 16.7 IA . 9
200000 a < 2 M. h. AA06 2.56 0.005 346 21 .6 25.7 13.3
plus oe 200 000 h. ABOA 2.34 0.010 588 36.8 A6.2 ii .9
Personne EAOl 2.31 0.010 45 2.8 6.8 20.0
Personne ECOl 2.20 0.01A 100 6.3 10.3 16.0
3 personnes EB04 2.18 0.015 219 13.7 19. A 13.7

- Non - GS02 2.16 0.015 1422 86.9 93.5 10.2
Bon. dualité EF33 2.15 0.016 78 A.9 6. A 16.7

Jarre 1 s DR07 2.11 0.016 652 34.5 41.9 11.6
Systèrat îouetrent DP01 2.03 0.021 1022 63.9 71.0 10.6
Pas oe repas prépa'é DX01 2.03 0.021 97 6. 1 9.7 15.5
FAMILIAL FC5C 2.03 0.021 354 22.1 28.4 12. A

Tous les jours D001 2.02 0.021 1390 86.9 91.6 10.2
- Oui - GB01 1.97 0.025 793 49.6 56.8 11.1

3 pe'sonnes DZOA 1.93 0.027 284 17.6 23.2 12.7
De 75000 F à «85000F GA05 1.92 0.027 100 6.3 9.7 15.0
TRES CONCERNE DISA 1.86 0.032 372 23.3 29.0 12.1
3 personnes EDOA 1.82 0.034 280 17.5 22.6 12.5
2-3 fols Da' trois DE OA 1.61 0.036 63 3.9 6.5 15.9
3 pe'sonnes EEOA 1.80 0.036 281 17.6 22.6 12.6
Le jour rrere HU01 1.76 0.039 60 5.0 7.7 15.0
Nourrissant EF01 1.72 0.043 65 A. 1 6.6 15. a
100000 a < 2000006. AA07 1.70 0.045 115 7.2 10.3 13.9
NON-REPONSE INITIALE 56* 1.70 0.045 1566 97.9 99.4 9.6

AGE EN CLASSES OUINOUENNALES
Rer ~

Taille d'aôôion-érat 1on 
Çoirplen de pers. prennent à don 1c1 le le w.e.7 

a don. le w.e.7 
à don. en senaine 7

Red ion
Taille ü^AOBjonfratIon

... . le pet tt déj.
otrpien de pers. prennent déj. de mci 
onpien oe pers. prennent dé]• de nidi 

Possédez-vous un four a mcro-onoes? •
Pour vous ou'eçt ce oue "D1en transe'" 7 ■
Avec duel le freouence votre conjoint Dréoa'e-t-11 les reoas?1 
Cherchez-vous la D L V oour produits Dréenpallés ? •
Conpten oe repas oe ntol prépare-t-on chez vous le weeK-end?- 
PROCESSUS ■
Avec ouelle fréouence préra-ez-vous les repas ? ■
Possédez-vous une cuisinie'e a oaz? >
Conbien oe pers. prennent le petit oéj. à oonlcile er. sen.7 • 
Revenu annuel ou rrénaoe après cotisations soc et avt tnpot • 
VARIABLE DIETETIOUE (EN A CLASSES CROISSANTES)
Corpler. oe pe'S. prennent diners a dcxriclle en semaine ? ■
Freouence oes courses a 1 iirentalres chez vous ? par enoueté • 
Corpier oe pe's. prenent leurs dîners a ooricile le v.e.7 »
Au Pout oe ccxrpier oe terrps consorrrrez-vs les léo. suraelés? ■ 
Pou' vous ou est ce oue "Bien range'1 7 ■
Taille o'aBOlcKre'at ion .
S1 oui. 2e-'e 'aisor ? - 2ère personne »



description des classes IDENT CRITERE PROBA POIDS POURCENTAGES
GLOBAL MOD/CLA CLA/MOD

CLASSE (* 8* 93 5.8

GH03 3.06 0.001 342 21.4 34. 4 9.4
GB07 2.85 0.002 113 7. 1 15. 1 12.4
AG07 2.69 0.004 367 23.0 34.4 8.7
HP 03 2.66 0.004 133 8.3 16. 1 1 i .3
EGOl 2.66 0.004 882 55.2 67.7 7 . 1

54* 2.60 0.005 1280 80. 1 89.2 6.5
DI 04 2.60 0.005 99 6.2 12.9 12. 1
HL05 2.59 0.005 136 8.5 16. 1 11.0
HD03 2.47 0.007 104 6.5 12.9 11.5
DV02 2.36 0.009 40 2.5 6.5 15.0
DR 05 2.32 0.010 41 2.6 6.5 14.6
H*01 2.26 0.012 53 3.3 7.5 13.2HH04 2.22 0.013 1201 75.1 83.9 6.5
GC02 2.19 0.014 115 7.2 12.9 10.4
AA02 2. 14 0.016 68 4.3 6.6 11.6
ABOI 2.13 0.017 421 26.3 35.5 7.6

, AA01 2.13 0.017 421 26.3 35.5 7.6
D-01 2.12 0.017 57 3.6 7 . 5 12.3

55* 2.06 0.019 1401 87.6 93.5 6.2
. 61* 2.05 0.020 1193 74.6 82.6 6.5|EN02 2.05 0.020 1193 74.6 62.6 6.5
. 1A03 2.04 0.020 121 7.6 12.9 9.9IDWOE 2.02 0.022 1451 90.7 95.7 6.1
AG11 2.02 0.022 60 3.6 7.5 11.7

(AR05 1.99 0.023 336 21.1 29.0 6.0

Situation ou logement
Niveau Oe Diplôme d'enselgt géné ou tech au Chef oe ménage ■ 
PCS oe la Dersonne oe réferençe " ■
Ut 1 Usez-vous une vaountlère électrique? ■
Le week-eno. vos repas sont-ils Otffe-ents 7 
Oui suit un régime ? - 2éme personne ■
Vente à domicile pour l'aliment. Da- minitel ou téléphone ? ■ 
Ts les comb, Jetez-vs oes aUm. parce ou'lls ne sont * cons?- 
Ut 111sez-vous une sorbetiè-e électrioue?
Combien oe repas oe mloi prépa-e-t-on chez vous en semaine ?■ 
Fréauence Oes courses alimentaires chez vous ? oar conjoint ■ 
Au bout oe combien Oe temps consommez-vs les leg.en cons. ? ■ 
Ut 111sez-vous un magnétoscope?
Votre ménage est-11 ... ? _
Taille o'agglomérat Ion .
Taille O'aggiomé-ation ■
Taille c'agglomé-at1on .
Fréouence oes courses alimentaires chez vous ? pa- conjoint ■ 
SI oui. lére raison ? - 2eme personne ■
Qui suit un régime ? - lè-e pe-sonne ■
v a-t-11 oes pe-sonnes oui suivent un régime alimentaire ?
Au bout oe combier oe temps consommez-vs la chare, p-éemb.7 ■ 
CcmDien oe repas ou soir prepa-e-t-on chez vous en semaine ?> 
AGE EN CLASSES QUINQUENNALES 
Age oe la pe-sonne oe refe-ence

BTS. DUT. DEU?. DEST 

Retraités 
rNe l'ut 11tse plus 

- Ou 1 -
■NON-REPONSE INITIALE 
Ne sait pas 
1 fols par mots ou - 
Ne l'ut 11l$e plus 
1 repas preoa-é 
1 fols pa- mots 
Le Jour même 
'N'en a pas 
En accession

2000 a < 6000 h. 
Moins oe 2 OOO h.

< 2 000 h.
Tous les Jou-s 

NON-RERDNSE INITIALE 
NON-REPONSE INITIALE 

- Non -
Au bout o'i semaine 
E reoas p-èoa-és 
70 - 74 ANS 
65 ans et plus



DESCRIPTION DES CLASSES IDENT CRITERE PROBA POIDS POURCENTAGES
GLOBAL MOD/CLA CLA/MOD

CLASSE • 9* ) 61 3.8

- Oui - HV01 3.49 0.000 1355 84.7 96.7 4.4
Rarement HL 06 3.36 0.000 696 43.7 63.9 5.6

- Oui - EG01 3.20 0.001 862 55.2 73.6 5. 1Ne ça 11 pas Huoe 3.01 0.001 39 2.4 9.8 15.4
Loge g-atultement GC04 2.92 0.002 55 3.4 11.5 12.7
Jama1 s HN03 2.88 0.002 313 19.6 34.4 6.7
Jamais HQ03 2.84 0.002 890 55.7 72. 1 4.9Rarement HR02 2.76 0.003 161 ÎO. 1 21.3 8. 1
2 000 a 50 OOO h. AB02 2.66 0.004 331 20.7 34.4 6.3Le lour même I AO 1 2.57 0.005 154 9.6 19.7 7.8

io ooo a <20000 n. AA04 2.54 0.005 69 4.3 11.5 10. î
Rarement HM02 2.52 0.006 256 16.0 27.9 6.6
41 - 4A ANS AG05 2.37 0.009 166 10.4 19.7 7.2
Bon. éouiUbré EF32 2.33 0.010 149 9.3 18.0 7.4

- Oui - DU01 2.27 0.012 275 17.2 27.9 6.2
Rarement DS06 2.21 0.014 63 5.2 11.5 8.4

2 reoas préca-es DV03 2.20 0.014 1327 83.0 91.6 4.2
STOCK MDVEN FB1E 2.19 0.014 439 27.5 39.3 5.5
Rarement HP02 2.15 0.016 350 21.9 32.6 5.7
Rarement HS02 2.14 0.016 443 27.7 39.3 5.4
Ne l'utilise plus HD03 2.13 0.016 104 6.5 13. 1 7.7

- Oui - QUOI 2.06 0.020 474 29.6 41.0INDIFFERENT DIS! 2.00 0.023 409 25.6 36. 1 5.4
Professions intermé. AG04 1.97 0.025 191 11.9 19.7 6.3
3.5 à 4.5 DIT2 1.95 0.026 213 13.3 21.3 6.1

Acnetez-vous oes légumes en conserve?
Ts les comb. jetez-vs oes al1m. parce ou'lls ne sont + cons?
Le xeeK-eno. vos reoas sont-ils otfférents ?
Au bout oe combler oe temps consommez-vs les léo. surgelés? 
Votre ménage est-il ... 7
Jetez-vous oe la vianoe. oes légumes ou Oes fruits frais..? 
Jetez-vous Oes plats cuisinés $urgelés ..?
Jetez-vous oes Drooults surgelés (autres oue Dlats culs.)..? 
Taille O'aogiomè-ation
Au bout Oe combier oe temDS consommez-vs la cnarc. préemfc.7 
Taille O'aggiome-ation 
Jetez-vous oes conserves .. ?
AGE EN CLASSES OUINOUENNALES
Pour vous ou'est ce oue "bien mange-1 ?
La préparation oes repas se fait-elle à plusleu-s 7 
Avec Quelle freouence vos enfants o-épa-ent-11s les repas ? 
Combien oe reoas ou soir préoa-e-t-on cnez vous le weeK-enfl? 
PHASE DE STOCKAGE
Jetez-vous oes p-ooutts frais préemballés ..?
Jetez-vous oes fromages ..?
Uti1isez-vous une sorbetiére électrioue?
Posséoez-vous un lave-vaisselle?
VARIABLE DIETETIQUE (EN A CLASSES CROISSANTES)
PCS oe la oe-sonne oe réfé-ence
VARIABLE DIETETIQUE (EN 6 CLASSES CROISSANTES)



DESCRIPTION DES CLASSES IDENT CRITERE PROBA POIDS POURCENTAGES
GLOBAL MOD/CLA CLA/MOD

CLASSE 10 (•10*)

Possédez-vous un four électrioue indépendant?
Cherchez-vous la D L v Dour les plats cuisinés surgelés ?
Ut 11 isez-vous un magnétoscope?
PHASE D'APPROVISIONNEMENT
Possédez-vous un réfrigérateur avec conservateur?
Ut 11 isez-vous un robot multi-usages?
Age de la personne oe réfe-ence 
Posséoez-vous une cafetière électrioue?
Au bout de combien oe temps consommez-vs les lég.en cons. ? 
Situation ou logement
Ev1tez-vs de manger cert. aliments en raison de convie rel1 
Freouence oes courses alimentaires cnez vous ? pa- conjoint 
Combien oe pers. prennent omers à domicile en semaine ? 
Vente à domicile pour l'aliment, par minitel ou téléphone 7 
Au bout oe combien oe temps consommez-vs les lég. surgelés? 
Posseoez-vous une cuisinière électrioue?
Pour vous ou est ce oue "bien manger" ?
Préo. oes courses alimentaires cnez vs ? pa- autre personne 
Cherchez-vous la D L v pour les autres produits surgelés ? 
PHASE DE RECAS
AGE EN CLASSES OUINOUENNALES
jetez-vous oes produits frais préemballés ..?
Posséoez-vous un réfrigérateu" simple?
Combien oe pe'S. prennent déj. de m1ci à acn. en semaine 7 
Cherchez-vous la D L v pou" les autres produits surgelé' ?

* - Non - GT02 
«N'achète pas iDloa 
«Rarement i hho2 
-AGORAPHOBE FA7A 
« - Non - i G102 
«N'en a pas i hboa 
«De 5B è 6« ans AF04
* - Non - i GX02 
«NON-REPONSE INITIALEi117* 
«Dans un hameau... iGH0«
* -Oui- F POl •2-3 fols par mois IDFOA 
•3 personnes l ED04 
•Non. p-et à le faire DI02 
«NON-REPONSE INITIALE 115» 
« - Oui - G001 
•Ambiance i E^OS 
» Jamais IDH07 
-N'achète pas i OMOa 
«MONOTONE IFC1C 
•60 - 64 ANS AG09 
«Jamais IHP03 
- - Oui - GX01 
*3 personnes EB04 
«Jamais (DM03

6« 4.0

2.73 0.003 1043 65.2 79.7 4.9
2.73 0.003 550 34.4 50.0 5.6
2.61 0.004 36 2.3 7.6 13.9
2.61 0.005 199 12.4 23.4 7.5
2.60 0.005 1 145 71.6 64.4 4.7
2.66 0.005 761 47.6 62.5 5.3
2.55 0.005 261 16.3 26. 1 6.9
2.55 0.005 386 24. 1 37.5 6.2
2.49 0.006 286 17.9 29.7 6.6
2.39 0.006 104 6.5 14. 1 6.7
2.36 0.009 72 4.5 10.9 9.7
2.31 0.010 45 2.8 7.6 n i
2.29 0.011 280 17.5 26.1 6.4
2.2B 0.011 163 10.2 16.6 7.4
2.19 0.014 849 53.1 6e .6 4.9
2.16 0.014 150 9-4 17.2 7.3
2. 16 0.015 35 2.2 6.3 11.4
2.09 0.018 52 3.3 7.6 9.6
2.07 0.019 339 21.2 31.3 5.9
2.07 0.019 339 21.2 31.3 5.9
2.07 0.019 102 6.4 12.5 7.6
2.02 0.022 665 41.6 53. 1 5. 1
2.01 0.022 790 49.4 60.9 4.9
2.00 0.023 219 13.7 21.9 6.4
1.96 0.024 161 11.3 16.6 6.6



DESCRIPTION DES CLASSES IDENT CRITERE PROBA POIDS POURCENTAGES
GLOBAL MOD/CLA CLA/MOD

CLASSE n

Région
Taille d'agglomérat 1on 
Teille d'agglomération 
Situation au logement 
Quelle est votre religion ?
Vente à domicile pour i-at tirent, wr rrtnitel ou telephone 7 
Type oe logement
Combien de repas Oe rrlol prépare-t-on chez vous le week-end? 

S1 oui. Quelle est la taille de votre cuisine ? 
Utilisez-vous un ouvre-boîte électrioue?
Combien oe repas ou sot- préoa-e-t-or chez vous le week-end? 
Posseoez-vous une çulslne mtég'ée, élmts él.mèn. encastrés 
Achetez-vous oes legumes en conserve?
PROCESSUS
Niveau oe dlplorre o'enseipt gène ou tech du chef oe ménage 
Ut 11isez-vous un robot multi-usages?
Posséoez-vous une hotte aspirante?
Au bout de combien oe temps consommez-vs les lég.en cons. ? 
Possédez-vous un congélateur simple?
Combien oe pe-s. prennent oéj. de miel t dom. en semaine ?
Ut 11isez-vous un ouvre-boîte électrioue?
Jetez-vous oes fromages ..?
Cherchez-vous la D L v pou- les conse'ves 7 
Pou' vous ou'est ce due bier manner1 ?
Posséoez-vous une culslnlè'e électrioue?

■Bassin parisien 
-2 OOO à 50 OOO h.
- 20 OOO a <50000 h. 
■En ville
■Catholloue
■Non, ps prêt A faire
-HLM. ILN
*2 repas préparés 
■Moins oe 7 m2 
-Préouemment 
-2 reoas préparés
■ - Non -
- - Oui - 
-TRADITIONNEL AGE 
■Aucun
-Ne l'ut 111se plus
■ - Oui -
■Au bout 0'1 semaine
- - Oui - 
-A oe'sonnes
-Ne l'utilise plus 
■NON-REPONSE INITIALE 
-SystématIouement 
-Autres
■ - Non -

(•11*) 13 0.6

AC02 5.00 0.000 309 19.3 6«. 6 3.6
AB02 «.90 0.000 331 20.7 6«.€ 3.3
AA05 «.39 0.000 147 9.2 ei.5 5.4*
GH01 3.58 0.000 829 51.6 92.3 1.4
FQ01 3.39 0.000 1272 79.5 100.0 1.0
DI03 3.2« 0.001 1300 81.3 100.0 1.0
GG02 3.23 0.001 256 16. 1 53.6 2.7
DX03 3.18 0.001 1311 82.0 100.0 1.0
GE 01 3.13 0.001 366 23.0 ei. 5 2.2
G201 3.13 0.001 276 17.3 53.6 2.5
DV03 3.09 0.001 1327 83.0 100.0 1.0
GN02 3.02 0.001 1339 83.7 100.0 1.0
HV01 2.93 0.002 1355 6«. 7 100.0 1.0
FC5B 2.78 0.003 251 15 «6.2 2.4
GB01 2.72 0.003 260 16.3 «6.2 2.3
HB03 2.71 0.003 61 3.8 23.1 4.9
GV01 2.63 0.00« 56« 36.5 69.2 1.5
HW 03 2.59 0.005 282 17.6 «6.2 2. 1
GLOl 2.52 0.006 606 36.0 69.2 1.5
EB05 2.41 0.006 153 9.6 30.6 2.6
GZ03 2 . «0 0.008 15« 9.6 30.6 2.6
113» 2.36 0.009 527 33.0 €1 .5 1.5
DK01 2.35 0.009 6«7 «0.6 69.2 1.4
EF06 2.32 0.010 «5 2.6 15.« 4.4
G002 2.30 0.011 1449 90.6 100.0 0.9



DESCRIPTION DES CLASSES IDENT CRITERE PROBA POIDS POURCENTAGES
global uoo/cla cla/mod

CLASSE 12

voce ménaoe est-11 ... ?
Posséoez-vous un réfrloé-ateur avec conpélateur? 
Posseoez-vous une cuisinière mixte?
Réo'on
Avec ouetle fréouence oréDarez-vous les reoas ?
Type Oe looement
Aoe oe la De-sonne Oe référence
Taille o'aoston-érat ion
Teille o'aoslorrérat 1on
PCS oe la oersonne oe référence
Niveau oe Diplôme o'enseiot oéné ou tecn ou cnef oe irénaoe
AG?&E ^CL AS SE S *OU?NOUENNALE fDa rC~ ' V°US *" Se"*1ne 7

Fréouence oes courses al imer.talres cnez vous ? par conjoint 
Corbien oe pers. prennent oéj. oe niai a ocr le w e 7 
Çne-cnez-vous la D L V pour tes proouits laitiers frais ? 
Corrbien ae oers. prenent leurs otners a Domicile le w e ?
Au bout oe combien oe temps consommez-vs les les. frais’? 
Combien oe pe-s. vivent oans votre foyer y.c. vous meme ? 
Combien oe oe-s. prennent le petit aej. à Domicile le y e 7 
PHASE DE PREPARATION o ,u.ie le v.e.r
Fréouence oes courses alimentaires chez vous ? par enfant 
Posseoez-vous un réfrloérateur simple?
Cne-cnez-vcus la D L V pour proouits préemoallés ? 
jetez-vous oes proouits frais préemballes ..?

( • 12*

Proorlét a Ire GC03
- Non - GJ02
- Non - GR02

Ouest AC05
Tous les Jours DQ01

Pavillon, tiab. tno. GG01
65 ans et plus A-05'
200000 à < 2 N. h. AAÔÔ

5 OOO à <10000 h. AA03
Retraites AG07
BP. BT. BEI. BEA... GB04
5 repas préparés D«oe
70 - 74 ANS AGI 1
Rarement DF06
5 personnes EC06
Jama1 s DJ03
E personnes EE06
Au bout C1 semaine HY03
5 personnes AI05
5 Personnes EA06
PREPARATION MINIMALE FB6C

Rarement DG06
- Qui - GK01

N'achète pas D?04
Jamais HPQ3

12 0.8

3.94 0.000 685 42.8 91.7 1.63.42 0.000 1240 77.5 100.0 1.0
3.37 0.000 1250 76.2 100.0 1.0
2.71 0.003 203 12.7 41.7 2.5
2.61 0.004 1390 86.9 100.0 0.92.56 0.005 834 52.2 63.3 1.2
2.46 0.007 338 21.1 50.0 1.62.42 0.008 346 21.6 50.0 1.7
2.34 0.010 47 2.9 16.7 4.3
2.31 0.010 367 23.0 50.0 1.6
2.21 0.014 121 7.6 25.0 2.5
2.20 0.014 1451 90.7 100.0 0.82. 18 0.014 60 3.8 16.7 3.32. 14 0.016 129 6.1 25.0 2.32. 14 0.016 129 8.1 25.0 2.32. 14 0.016 64 4.0 16.7 2. 1
2.11 0.017 133 6.3 25.0 2 3
2.11 0.017 133 6.3 25.0 2.3
2. 10 0.016 134 6.4 25.0 2.2
2.09 0.016 135 6.4 25.0 2.2
2.08 0.019 217 13.6 a a a 1.6
2.07 0.019 70 4.4 16.7 2.9
2.07 0.019 790 49.4 75.0 1. 1
2.04 0.021 317 19.6 41.7 1 6
2.01 0.022 665 41.6 66.7 1.2



CAHIER
RëCHERCHE

Articles publiés dans des revues scientifiques : année 
1990 - N° 1, Septembre 1990.

Présentation des travaux de recherche en cours pour 
l’année 1990 (bénéficiant de la subvention de recherche 
appliquée) - N° 2, Septembre 1990.

Hétérogénéité intra-branche des entreprises et 
commerce international, par Philippe Moati, N° 3, 
Octobre 1990.

La "système-compatibilité". Eléments de formalisation 
pour une théorie de l’évolution des systèmes, par Saadi 
Lalhou, N° 4, Octobre 1990.
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